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PRÉFACE. 

£  n'eA  point  un  para.*- 
doxe^  d  avancer  que 
les  plus  beaux  jardins 
de  rEurope  font  ceux 
de  f  rance.  On  fait  que  le  bel 
art  qui  apprend  à  les  former ,  y 
prit:  naiuànce  fous  le  régne  de 
Louis  XIV.  Ce  PrixK:e  trou- 
vant dans  le  Noftre  un  génie, 
capable  d'exécuter  £es  grandes 
idées  ,  l'envoya  en  Itake  pour 
le  perfectionner-  Le  voyage  que 
le  Noftre  y  fît  en  i  ^78  lui  fut 
cependant  peu  utile.  La  vue 
des  jar<lins  de  Tivoli^  de  Fref- 
4:ati ,  de  Colomo  de  Sajjiiolo  &C 
de  Pratoimo ,  quî^  paâent  pour 
lesplus49£auxd'Icaliey  échauâTa . 
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4  PRÉFACE. 

foiblement  rimagination  de  ce 
grand  homme.  La  plupart  de 
leurs  fontaines  ne  font  que  de 
petites  grottes ,  ou  des  baffins 
ornés  de  figures  qui  jettent  des 
filets  d'/cau,  Il  f^ut  en  excepter 
la  Vénerie  appartenant  au  Roi 
de  Sardaigne  ^  qui  a  été  plan- 
tée par  un  Architecte  jFran- 
çois  dans  le  goût  des  jardins  de' 
Marly.  Loin  donc  de  trouver 
des  modèles  en  Italie ,  le  Noftre 
y  en  laiiTa  quon  ne  peut  trop 
étudier  ;  tels  font  les  deffîns. 
de  la  Vigne  Pamphile  ^  ôc  ceux 
des  jardins  du  Palais  Ludovifi 
à  Rome. 

I^' Angleterre  nous  fournira- 
ç-elle  de  plus  beaux  objets  en . 
ce  genre  ?  Saint  James ,  féjour 
ordinaire  delà  Famille  Royale^ 
rcflemble  peu  au  Palais  d'ua 
Roi  :  fon  Parc  coupé  en  ak. 
lées  ailez  mal  tenues ,  eft  ac-^ 
compagné  dune  prairie  parta-^ 
j^c  jpar       canal  4'i»JQiç  forç. 
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vilaine  eau.  Kingûngcon  y  au- 
tre maifon Royale,  n'a  ni  figu- 
res ,  ni  fontaines  <^iii  lent  Ta- 
jne  des  jardins ,  mais  de  hautes 
palilTades^  &:  beaucoup  de  lau- 
riers en  caifle  taillés  en  pyra- 
mide. Les  jardins  de  Hampton- 
court  font  plus  réguliers  ,  quoi- 
que médiocrement  décorés,  & 
ont,  excepté  le  Parc ,  fort  peu 
d'étendue. 

A  Tégard  des  Parcs  des  Sei- 
gneurs ,  ils  nè  (ont  remarqua- 
bles que  parleur  grandeur.  On 
n'y  voit  que  des  canaux  ôc  des 
pièces  plates  ,  fans  eaux  jail- 
lilTantes.  Leur  décoration  eft 
proprement  la  nature  corri- 
gée dans  ce  qu  elle  a  de  trop 
brut.  Elle  ne  confifte  qu'en  de 
beaux  tapis  de  gazon  nommés 
Boulcn-greens ,  environnés  d*ar- 
jbres  plantés  en  allées,  ôc  qui 
feroient  plus  agréables  ,  s'ils 
étoient  moins  multipliés.  Cet- 
te décoration  ne  réuffiroit  pas 

a  uj 
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dans  tous  f  es  climats  :  elle  exî^ 
ge  un  pays  frais  ,  tel  que  l'An- 
eleterre ,  la  Flandre  6c  la  Hol- 
lande. Les  jardins  de  la  maifoti 
de  Boughcon,  à  vingt  lieues  de 
Londres ,  ne  fe  diftinguent  qu6 
parce  qu'ils  ne  tiennent  point  - 
du  goût  Anglois. 

Si  Ton  va  en  Suéde ,  &  danà 
les  autres  parties  du  Nord ,  on 
n*y  verra  rien  qui  puitTe  être 
feulement  comparé  à  la  magni- 
ficence de  quelques-unes  de  nos 
maifôns  particulières  ;  ce  qui 
eil  aifé  à  vérifier  fur  les  plan& 
que  nous  en  avons.  En  vain 
chercheroit-on  dans  la  Favori- 
te, &;  dans  les  Palais  de  rEm- 
percur  ce  qui  fait  l'agrément  des 
Jardins.  Ceux  du  Roi  de  Pruf- 
fe ,  tels  que  PoAdam  &  Mont- 
bijou  ,  en  font  également  dé? 
nués.  J'excepte  les  *  maifons 
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de  r£k<â:eur  de  Bavière  ,  oà  il 
y  A  cérta'mçBoie^  des  beautés. 
N«tt6  avons  vft  Ire  Caar  Viûtre 
l  attirer  -à  fa  CoulT  uïs  ^  Arcki- 
tëâe  JpFâinçois  ,  pour  préâder 
aux  deffins  de  fes  liiaifons  de 
piaifaâce ,  qmn'o&t  ^epexidatic 
|amaiis  eu  leur  pleme  exécu- 
tion, 5^  r&at  préieâtémefit  rui- 

£a  Efpagne ,  les  Pakis  de 
Buen-Ruiro  èc  d'AranJue:^ ,  ré- 
pod^nt-ils  à  h.  Mafefté  d'un 
Roi  ?  Celui  de  Saifït  Ildephon- 
fe ,  quoique  renommé  pour  fes 
font&ints  Se  fes  ^vdins  inven- 
tés par  des  François  ,  eil;  peu 
conudérable. 

Il  me  femble  qu'après  cet  exa- 
men ,  â  y  auroit  de  i'i^ufbice 
à  ne  pas  accorder  à  la  France 
la  fupériorité  pour  les  jardins 
fur  toutes  les  N.ations  de  VEnr- 


Alexandre  le  Blond. 
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rope.  Quel  naturel  dans  ccu^w 

de  Saint  Cloud ,  de  Sceaux  &: 
de  Chantilly!  Quelle  élégance 

^  dans  ceux  de  Marly  ,  de  Tria- 
non  &  de  Bellevue!  Q^i^li^  gran-  ' 
deûr  9  quelle  nobleiTe  y  quelle 
magnificence  dans  les  jardinsde 
Verfailles  1  Telle  eft  du  moins 

.  ridée  qu'on  en  a  eue  j  uiqu  à  prjé- 
fent.  Cependant  un  Auteur.* 
jcnoderne  a  avancé  que  ces  der- 
niers n  ont  rien  qui  puilTe  four^ 
nir  au  plaijîr  de  Vamc  ^  ni  a  l'a- 
mufement  des  yeux ,  un  agféable 
&  riant  Jpeciacle  i  &C  qu'en  s'y 
promenant,  on  trouve  de  /V- 
tonnemcnt  à  de  V admiration  d^ a-- 
bord  j  &  bientôt  après  de  la  trip 
tejje  ù  de  l"^ ennui. 

Qui  ne  voit  que  cette  criti-- 
que  n  eft  jufte  qu'eu  égard  à  la 
£tuation  de  Verfailles  ?  Il  au- 


*  M.  l'Abbé  Laugier  \  Efliu  f ux 
rArchitetee^  ,  - 
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roit  été  afTurémcnt  facile  à 
Louis  XIV  d'embellir  un  lieu 
orné  par  la  Nature  ^  mais  ce 
Prince  a  voulu  faire  voir  en 
choifiirant  un  terrein  qu'elle  a 
le  plus  diferacié ,  qu  un  Roi  eft 
plus  grand  ,  lorfqu  il  fait  fe  for- 
mer des  afpeiSts  aufli  heureux 
que  magnifiques ,  que  lorfqu'il 
le  contente  de  parer  la  I^Iature 
qui  fe  préfente  belle  &:  riante 
aux  yeux  même  du  villageois. 
£n  convenant  que  la  fituatioa 
de  Vcrfailles  eft  extrêmement 
ingrate ,  n'eftce  pas  une  occa- 
iion  de  relever  les  beautés  de 
l'Art  qui  en  ont  fait  le  pluSjma- 
gnifïque  endroit  du  monde  ? 

Notre  Critique  trouve  que 
la  verdure  y  manque  de  vivacité 
ù  de  fraîcheur ,  6  que  tout  y  eft 
d\unc  aridité  extrême.  Dans  Us 
jardins  de  K trfaiUes  ,  dit-il  . 
lL  ny  a  point  d'eau  ;  ù  qu^eft^ 
ce  qu*un  jardin  fans  eau  ?  Cette 
critique  tombe  d'elle-même.  Il 
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futtit  d'avoir  été  une  fois  à  Ver- 
failies ,  pour  avoir  remarqué  la 
vivacue  &  la  fraîcheur     la  ver- 
dure, qui  fe  conferve  iufqu^aii 
moisdeNovembreprelque  ian» 
altération.  A  Tégard  des  eaux  ^ 
on  pourroit  dire  qu'elles  y  font 
en  trop  grande  quantité»  Qui 
les  reconnoîcroitdanscettc  de{^ 
cription ,  d^eaux  fales  qui  jail- 
lijjent  miraculeufemcnt  dans  les 
airs  l^ejpacedc  qiielques  minutes 
feulement ,  de  fontaines  a  fec  , 
&  de  baffins  h  moitié  remplis 
'  à* eau  croupie  ù  puante  ?  Il  eft 
vrai  que  lorfque  ces  eaux  com- 
mencent à  jouer ,  elles  forment 
des  bouillons  jaunes  ,  mais  ce 
n'eft  qu'à  1  infrant  de  leur  Sor- 
tie des  ajutages  ,  &  cette  cou- 
leur jaune  n'eft  cauiëe  que  par 
la  rouilleinfépar ablc  des  tuyaux 
de  fer  qtii  lés  amènent  :  le  reïle 
du  tems  elles  font  auïïi  belles 
que  claires* 

Sans  doute  TAuteur  de  VEf 
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foi  fur  L'Architecture  a  peu  vu 
ces  beaux  jardins  ,  ou  if  s'y  eft 
maiheareuremefic  trouvé  du* 
rant  rabfence  du  Roi ,  tems  au- 
quel on  raccommode  les  fon- 
taines. Il  faut  donc  Pinvitcr  à 
y  retourner  dans  des  momens 
plus  favorables.  Je  ne  doute 
point,  que  iudicieux  comme  il 
eft,il  neréformealorsfesidées, 
fruits  d'une  imagination  poéti- 
que. Il  verra  qu'à  l'exccpcioa 
de  quelques  boiquets ,  les  eaux 
ordinaires  jouent  preique  touis 
les  jours,  &  plus  que  refpacc 
de  qué/qti  mmutesfeulemikt,  ^ 

Que  penferoit-on  du  gouc 
de  ce  Critique ,  fi  Ton  en.)  ugeoit 
par  Fidëc  qu'il  nous  en  dotine^ 

préférant  à  la  magnificence 
&  a  Tabondancc  des  foncaixie^ 
de  Verfailles  ,  les  colonnes  , 
les  ftores  ôc  les  luftres  qui  dé- 
coroient  les  jardins  du  Roi  Sta- 
nlflas  en  Lorraine  ?  II  exalte 
"fort  ces  effets  d'eau  que  le  bon 

a  V  j 
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goût  a  prafcrits  des  grands 
dins^  &  en  particulier  de  Ver^ 
failles^  oii  l'on  voyoit  autrefois 
la  grotte  de  Thétis  avec  un  jeu 
d'orgues  &  des  chants  d'oi- 
feaux  y  un  chêne  verd  jettant 
de  Teau  par  toutes  fes  feuilles  ^ 
d'acres  petites  fontaines 
qu'on  a  fupprimées  pour  n'y 
rien  lailler  que  de  grand. 

Cet  Ouvrage  eft  la  fuite  da 
J^oyagc  Putarcfi^uc  de  Paris 
xéimprimé  en  17^5  ,  pour  la 
.quatrième  fois.  Après  a  voir  ou- 
.vert  aux  Etrangers  ôc  aux  j\ma- 
teurs  des  beaux  Arts  ,  les  Tem- 
ples ,  les  Palais  &  les  Cabinets 
,de  cette  grande  ville,iis  étoient, 
pour  ainli  dire  y  en  droit  d'exi- 
ger que  )e  les  coniduififle  hor$ 
de  fes  murs  ,  pour  leur  faire 
voir  les  belles  maifons  dont  elr 
le  eft  entourée.  C'eft  ce  que  j'en- 
treprends d'exécuter  ici.  Ils  y 
.verront  des  beautés  difFércntcs 
de  celles  qu'ils  ont  admirées 
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dans  la  Capitale.  C^eft  moiiis 
en  cfFet  le  triomphe  de  la  Peiiir 
ture,  de  la  Sculpture  &  de  TAr- 
chite£kujpe ,  que  celui  du  Jar- 
dinage. 

Il  m'auroit  été  facile  de  di^ 
tinguer  Ips  maifons  Royales  &C 
celles  des  Princes ,  d'avec  cel- 
les des  particuliers  ^  &:  de  les 
ranger  par  articles  féparés,  com- 
me on  Ta  fait  jufqu'à  préfcuc. 
Mais  j'ai  cherché  à  donner  plus 
d'ordre  à  ces  defcripdons.  Je 
fuppofe  un  Etranger  ,  qui  met 
-  les  environs  de  Paris  y  dans  le 
plan  de  fes  voyages^  Je  le  fais 
fortir  de  cette  ;  ville  par  quattie 
principales  portes  ^  qui  répon- 
dent  aux  quatre  points  Cardi- 
naux ,  le  Couchant ,  le  Midi  , 
le  Levant  &c  le  Septentrion  ; 
&  fuivant  cet  arrangement  , 
quatre  voyages  ,  de  pluiicurs 
jours  chacun ,  lui  {uffiront  pour 

parcourir  les  régions  fortunées 
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3ui  embelliffent  les  environs 
e  cette  ville. 

Je  commence  par  la  Porte 
Saint  Honoré  :  cette  route  pa- 
roîc  préférable  aux  trois  autres  , 
en  ce  qu'elle  mené  à  Vcrfailles 
&  à  la  plus  grande  partie  des 
maifons  Royales.  Chaque  dcl^ 
crîp  tion  fuit  la  pofition  des  lieux 
fur  la  cart€  ,  de  manière  qu  on 
•peut  aller  d'un  endroit  à  l'autre 
lans  prefque  fe  détourner.  Les 
jardins  iont  décrits  avec  plus 
d'étendue  qu'on  n  a  voit  encore 
fait,  &:  j'ai  tâché  d'en  rendre 
la  promenade  facile ,  en  évitant 
défaire  revenir  fur  fes  pas,  dans 
de  grands  Parcs  principale- 
ment où  tout  n'eft  pas  égale- 
ment clirieux.  Les  avantages 
qu'ils  doivent  à  la  Nature  ôl  à 
l'Art ,  les  beautés  de  détail  qui 
y  font  répandues  ,  i8c  les  monu- 
mens  précieux  dont  le  génie  ôc 
le  gout  les  ont  ornés  »  y  font 
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décrits*  Oferois-je  me  âatter 
que  ce  Livre  paroitra  fait  avec 
plus  dè  foin  que  celui  de  Piga- 
niol  )  dont  les  defcriptions  vé^ 
rifiées  fur  les  lieux  ont  été  trou- 
vées des  plus  inexactes  ? 

J'obferverai  enfin  que  ce  qui 
n'etl:  que  joli  ôc  agréable  a  été 
exclu  de  cet  Ouvrage ,  pour  fai- 
re place  au  grand  &  au  magnL 
fîque  que  j'ai  eu  feul  en  vue* 
Parva  levés  capiunt  animos.  * 

Il  me  femble  que  des  lieux 
tout  diflPérens  en  agrémens  doi-- 
ventaufîi  être  traitésd'une  ma- 
nière difFérente.  Les  uns,  s'il 
eft  pern^s  de  parler  ainfi  ^«ref^ 
femblent  à  une  Beauté  Romai- 
ne,  &  les  autresà  une  coquette. 
Tous  trouveront  des  partifans^ 
Si  les  objets  n^étoient  pas  variés, 
que  deviendroient  les  goûts  op-^ 
pofés  ?  L'Auteur  de  la  Nature 


*  Ovid.  art.  am.  lib^ 
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a  tiré  difFérens  réfuicats  des  mê* 

'  mes  principes  :  &L  chaque  indi- 
vidu y  de  quelque  genre  &;  de 
quelque  régne  qu'il  foit,  a  fa 
phyiionomie.  Cefl;  une  atten- 
tion dont  nous  ne  faurions  trop 
lui  favoir  gré  ;  car  elle  accorde 
tout  9  elle  ôte  une  monotonie 
qui  feroit  infoutenable  ,  Se  Ce 
prête  à  nos  diverfes  Icufations, 
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VOYAGE 

PITTORESQUp 

DES  ENVIRONS 

DE   PARI  S- 


PREMIERE  PARTIE. 

A  Porte  S.  Honoré  conduic 

à  la  plus  grande  partie  des 
Maiîbns  Royales.  Elles  of* 
frent  plufîeurs  modèles  d'u- 
ne belle  conftruâion  »  d'une  régula^ 
rite  y  &c  d'une  commodité ,  qui  ap- 
prendront à  la  poftérité  quel  a  été  le 
génie  des  François  pour  TArchitec- 
cure.  \ 
L  Partie»  A 


L'Etoile  j  les  allées  du  Roule  dreC» 
fées  par  ordre  du  grand  Colbert  fur 
les  deiSns  de  Nq/ire  j  6c  le  Cours 
la  Reine ,  planté  le  long  de  laxiviere 
i:|>âx  Marie  de  Médicis  ^  &  renoavellé  * 
Ibus  la  régence  du  Duc  d'Orléans  , 
tenmnem  agréablement  les,  vves  xlu 
Palais  des  Tuileries. 

Ces  différentes  allées»  dont  une* 
partie  vient  cT'ètre  replantée ,  fonciine 
promenade  déHcieine  vers  ChaiHot , 
PafTy  5  Auteuil ,  villages  remplis  de 
jolies  scnaiibns. 

La  première  qu'on  apperçoic  en 
forçant  du  Çpucs  la  I^eine  [ 

'    L  A  S  A  VONEJRIE. 

weVjihJ*'  s  Cette  Maifpn ,  ainfi  nottimée  pax^ 
ce  qu'on  y  fabriquoit  autrefois  du 
5avon  y  éft  à  Chaillot ,  prè§  du  grand 
chemin  qui  borde  la  Seitte  :  c  eft  la 
Manufacture  Royale  des  Quvrages  de 
la  Couronne  ,  de  la  façon  de  Perfe 
&  du  Levant.  Qn  y  travaille  des  ,tar 
.pis  à  la  manière  de-eeuK^ë  TiirgCiië^ 
:Sc  qui  leur  font  comparables. 

£n  defcendant  une  des  ailées  de 
l'Etoile  ^  on  apper^oit  fur  la  droite. 
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LE  STERNES. 

^  Ce  Château ,  qui  prcfenre  une  fa-  •SS^S?" 
tçade  très-réguliere  y  eû  précédé  d'une 
belle  cour  ,  &  d'une  autre  de  chaque 
coté  pour  les  oâices  &  les  baue* 
cours.  L*appartement  du  rez-de-chauf- 
fée  eil  gracieux  y  Ôc  compofé  de  plu*- 
£eurs  pièces  boifées.  Le  lalon  au  pre- 
mier étage  ne  fe  diftingue  pas  moins 
par  fa  grandeur ,  que  par  les  ome^ 
mens  xjui  le  relèvent.  On  voit  une 
«M:gue  dans  une  pièce  d'enfilade ,  def^ 
tinée  à  la  mufique. 

Le  parterre  eft  formé  de  deux  pié« 
ces  de  broderie  >  foutenues  d'arbres 
taillés  en  portique  y  avec  un  l>eau 
baffîn*  Âu  *-  delTus  font  quatre  boulin-* 
grins  de  gazon  comparti  y  avec  de 
grands  vafes  dans  leurs  milieux  y  ôc 
des  tilleuls  en  boule  i£out  autour. 

Sur  la  droite  du  parterre  ,  &  près 
du  Château  y  eft  un  bofquet  très-élé^ 
gant ,  orné  d'un  baffin  &  de  quatre 
petites  corbeilles  de  fleurs  y  qui  fe 
deflînent  à  men  ellle  avec  difrérens 

» 

compartimens  de  buis  ôc  de  gazon. 

Enfuire  on  trouve  un  bois  ,  dont  leS 
principales  entcçes  ont  des  grilles  â 

A  i  j 
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_  4,    ^  Voyage  Pi:rTOR£SQVB  - 

Les  tejlmjbs.  ^^^^^  enfiladës  pour  découvrir  la  cam-î 
pagne. 

A  coté  du  bofquet ,  on  peut  fe  pro- 
mener dans  un  quinconce  taillé  en 
arcades  »  6c  coupé  par  -  dellUs  y  on 
y  a  placé  une  pompe  avec  un  réfer^ 
voir.  Au  fortir  de  ce  bofquet  fe  dé- 
couvre une  pièce  d^eau  qui ,  quoi- 
que, renfoncée ,  n*eu  eft  pas  moins 
agréable  par  les  talus  de  gazon  qui 
çn  foutiennent  la  pente.  Elle  eft  fur- 
montée  d'un  beau  portique  fervanc 

d'enrrce  à  luie  falle  entoaiiee  de' 
treillages  ôc  de  âgures  ,  avec  un  baf- 
fin  5  &  terminée  par  un  autre  grand 
portique  décoré  d'un  ^grouppe  de 
Sculpture. 

Ces  bofquets  font  accompagnés  de 
nouveaux  plants ,  formant  pluiîeurs 
^  folles  ôc  enfilades  d  allées  ^  qui  fe  rac- 
cordent parfaitement  avec  les  pièces 
comigups.  Au'delTus  de  ces  bofquets 
f  ft  un  clos  de  dix  à  doui^se  arpens  » 
entouré  d'un  folié  fec ,  &  plai^té  en 
étoile  »  avep  des  boules  d^ormes  qui 
environnent  de  grands  carres  de  îus- 
zerne.  Cette  étoile  continue  le  coup 
d'œil  5  &  fait  un  bel  effet  dans  une 

plaine  ^  où  la  vue  eft  aifez  uni6^ 
me. 
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Le  potager ,  fur  la  gauche  du  par  -  xs^ji^ 
terre  >  contient  douze  arpens  diftri- 
bues  en  patte  d'oie  ,  avec  trois  baffins 
&  un  belveder  en  terrafle»  Madame 
MaflTe  ,  eft  propriétaire  de  cette  belle 
maifon ,  donc  les  jardins  font  difpo^ 
fcs  avec  beaucoup  d^arc. 

N  E  U  1  L  L  Y. 

•  -     

Le  Miniftre  *  qui  a  choifi  cette  "TTTT^ 
tuation ,  a  judicieufement  penfé  que  Ni v in-if^ 
l'Art  n'étale  jamais  fes  richeires  avec 
plus  d'avantage ,  que  lorfqu'il  eft  aidé 
iSc  fécondé  de  la  Nature* 

Le  Château  appartenant  à  Mador* 
me  la  Marquife  de  Putanges  >  e(t 
élevé  fur  plufîeurs  terraflfes  qui  def-^ 
cendentvers  lei  bords  d6  là  rivière  de 
Seine.  11  eft  à  la  Romaine  ,  couron- 
né d'une  baluftrade  interrompue  pnt 
des  piédeftaux ,  qui  portent  alterna- 
tivetnent  des  grouppes  d  enfans  ôc 
des  vafes.  L'Ordre  Ionique  moder- 
ne règne  dans  ce  bâtiment ,  qui  n'a. 
qu'un  étage.  Sa  façade  du  côté  de  la  - 
fiviere  eft  la  plus  ornée  ^  ,1e  milieu 


-  *  M.  le  Comte  d'Argcnfon. 

A  ii> 
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fait  nà  airant^^orps  de  quatte  coSoiik 
nés  qui  portent  autant  de  figures  ^ 
êc  deux  antres,  en  retour  faites  par 

M»  yajfé.  Elles  tiennent  les  attributs 
àé  k  pècke  &  de  lackalle*  11  y  a  pa-- 
•leil  nombre  de  Egaies  du  côté  de 
Feiitrée  \  Aaia  ^il  n'y  a  point  de  co«- 

lonifade.  Cette  Architecture ,  qui  n*a 
pas  moins  de  noblelTe  que  d'élégan** 

ce  ,  eft  de  Cartaud.  La  falle  à  man- 
ger j  8c  le  falon  où  règne  TOrdre  Co» 
rinthien  font  décores  d'ouvrages  en 
iftuc  y  de  Cicrici  »  qui  a  porté  ce  genr:^ 
•fe  de  travail  à  un  haut  point  de  per* 
feâion. 

^  Le  cô  te  droit  du  Château  a  yûe  fur 
an  parterre  d'^un  gout.  très-neuf^  Au?^ 
ibtfr  de  pluiiears  compartimens  d«i 
menuiferief^delliiieAt  divers  eurou*. 
lemeœ  de  gazon  %  entoutéa  de  petits^ 
treillages  d'un  pied  de  haut  ^  &  di£^ 
tingués  piar  desi  fables  dedi;rerfe8rCoÛ9iL 
leurs.  Ces  conipartimensfontremplisi 
des  plus  b^les  Aeuts  4^  chaque  îai^ 
Ion* 

A  coté:  de  ce  cibtaraiant  parterre  i 

font  différens  compartimens  formés, 
de  rofes  &ç  d'arbuftes  »  avec  un  par-* 
terre  fleurifte  ,  furmonté  d'un  talus 

de  çazont  Qxk  voit  «it-4e^a«  |la4^« 
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ialles  de  verdure  ,  ornées  de  porti-- 
ques  où  rien  ne  manquepour.  k  ^^Mt 
prêté  3c  le  bon  goùc. 

.  COLOMBES. 

M  au-(ie£Sts  de  Neuilly.  On  voit 
dans  les  appart^oiens  du  Château  » 
im  |da£citid  peine  par  f^met;ce&%m€ 
dos  pitas  bdies  productions  du  piiv^ 
<:eaii  de  ce  osaicf e  da»  ce  genre  »  & 
qui  le  fu  amnoîcre  à  ion  retow  d'I^ 
«die.ilrqMré6»ire  i'omeoidies^  Amouis 
avecBacchjus  &  Vénus,  auxquels  £e 
^gnent  les  Nymphes^  Des  Car yaiiH 
peùues  fembient  foutemr  ce  pi»* 
£>nd ,  que  Boulangei'  a  gravé;  • 
:  Sur  TAutsl  de  k  Chapelle  eft  un 
Chrift  nià  aa  eombetia ,  d«  BftèiMft 
Peiocre  >&  gravé  poi:  Dareu 

A  S  N  1  £  R  £  S, 

Moigné  d'environ  une  lieiie  de 
îNeuilly  »  '  du  À  M.  le  Ma^is^  de 
Voyer  ;  la.  fituation  en  £aic  le  princi- 
pal agrément.  La  rivière  de  Seme  f 
forme  un  canal  le  long  de  la  terraf- 
£ey  ôc  en^e  du  Château  on  a  fak 
w  autre  canal     en  partageant  en 

•   A  iv 
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-deux  une  îk ,  dont  VafyeO:  eft  dis 
plus  agréables. 

Le  Château,  précédé  de  plufîeurs 
allées  ,  a  une  belle  cour ,  à  la  tcre 
de  lagiieUe  font,  deux  pavillons  def- 
tinés  5  l'un  au  concierge  ,  l'autre  au 
jardinier.  Au  réz-de-chauffée  eft  la 
falle  à  manger ,  ornée  de  pilaftres  & 
derevetiflèmensdemarbre,  cantfeint 
que  véritable ,  furmontés  d'une  frife 
remplie  par .  une  fiacciianale.  Le  fi- 
lo!n  ovale  qui  fuit  eft  tout  doré  ,  & 
préfente  dans  fon  pl^ond  fix  Ca- 
snaïeux ,  peints  par  M.  Pierre  ,  qui 
fe  deffinent  avec  la  corniche  ^  &  oB- 
irent  des  enfans  occupés  â  la  pêche 
Se  à  la  chafle. 

'  La  galerie  eft  décorée  en  face  des 
croifées  ,  de  quatre  arcades  de  me- 
Jiuiferie  ,  qui  renferment  chacune  lîx 
tableaux  des  plus  habiles  Peintres 
flamands ,  tels  que  Vanhuyfum ,  Te- 
Jiiers  y  Gérar-Dou  ,  Wouwerman  , 
JBreughel,  Metau ,  &  Claude  le  Lor- 
rain. La  cheminée  àc  les  ftudioles 
xegnante^  au  bas  de  ces  arcades  ibnt 
garnies  des  plus  belles  porcelaines* 
JPineau  a  donné  les  deiEns &r  a  tra- 
vaillé à  tous  les  ornemens  des  de- 
dans» M^  Man/art  eft  TArchiteâedtt 
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bâtiment ,  dont  le  milieu  avance  5 
&  ptéfente  dans  les  trumeaux  deux 
^gures  de  demi -relief,  faites  par 
M.  Coujlou.  Au-defTus  eft  un  Ordre 
de  pilaftres  Corinthiens  ,  couronnes 
par  des  trophées ,  &  accompagnés 
de  ejuirlandes,  encourant  le  bufte  en 
marbre  du  Kou 

Les  jardins  ont  peu  d'étendue.  Les 
écuries  &  le  manège  couvert  qu'on 
voit  en  entrant  ,  font  confîdérabies  : 
on  y  met  les  chevaux  des  haras  de 
Sa  Majeftéé 

P  A  S  S 

Le  Château  de  M.  le  Marquis  de^ 

Boulainviiliçrs ,  Prévôt  de  Paris ,  eft  ^  ^ 
Ift  première  maifon  coniidérable  qui 

trouve  fur  le  chemin  de  Verfail- 
ies.  Ce  Châteai(  conitfte  en  deux  gros^ 
pavillons  :  Tun  d'eux  avance  fur  une 
terrafTe-,  dont  la  vue  neft  pas  moins 
variée  qu'agréable.  Au  rez-de-chauf- 
fée  de  ce  pavillon  y  on  trouve  à  gau-* 
elle  la  falle  a  manger  ,  &  à  droite, 
une  première  iaUe  qui  précède  le. 
falon  fuivi  d'im  cabinet  doré  ,  donc 
les  Sculptures  &  les  meubles  fonc 
d'un  goût  des  plus  galans, 

A  V 


M  ^  -  Le  premier  étage  offre  une  ealerîâ 
dccoree  de  papiers,  de  la  Ciune.  La» 
cheminée  eft  de  nmbse  de  griotte 
d'Italie ,  enriclù  d'ornem ens  de  bron- 
ze dorés  d^^r  moulu.  Plufieufs.  table» 
placées  entre  les.  trumeaux  portent 
de  jblis^  modèles  en  terre  cuire  y  faitsi 
par  M>  Vaadcrvoorji^  Sur  les  qyiiatre^ 
portes  feini:es>qm  accompagnent  les: 
'  portes  d'enfilade  >  font  autaiit  de  ta- 
bleaux; qui  repcéibrtfem  Pfychc  ad^ 
mirant  l'Amour  endormi ,  TAmoui: 
qui  abandorme  Pfycké Vénas  portée^ 
fur  ies  flots  y  &  entourée  de  Tritons; 
&  de  Néréides^  Véi3u&  avfic  TAmour;: 
ces  trois,  dermers  font  de  NocI-^NUq- 
las  CoypcL  . 
'  -  La  Cnapelle  eft  de  forme  ovate ,  Sa 
décorée  de  pilaiUes  lorâc^ues*  Le,  pla--^ 
fond  fait  en  dôme  éclaire  par  un  lan- 
rernoa  ^  eil:  peint  iThuile  fur  plâtre  y. 

far  de  Troy  le  fils  ^  qui  y  a  rcpréfenté 
Ailbmption  de  la  Vierge  >  aa  mo- 
ment que  fortiedu  tombeau ,  tes^  ApcK' 
très  viennent  pour  l'y  chercher.  A 
TAntel  eift  une  fainte  Famille  ^  &  au^» 
deifos  des  quatre  portes  font  la  Reli- 
^oû  &  tes  Vertus  Théologales  y  eôi 
demi-iieures%  Ces  ciB<|  morceaux  Êsue 
de  la  mciue  main»  ^ 
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£n  ferrant  de  la  grille  qtu  fépare 
la  cour  du  jardin ,  ou  apperçoic  une 
iidle  de  marroniers  ^  dont  le  miUeii 

eft  occupé  par  un  groupps  de  Sculp- 
fuie*  Au  bout  eft  un  fleurifteotné  d'un 
portique  4^  treillage  qui  renferme  un 
baffin  cintrée.  La  lalie  de  man^daiers 
eft  foutenue  par  un  talus  ,  au-delFus 
duquel  eft  un  paxcecre  ,  &  plus  bas 
un  boulingrin. 

Vous  descendez  de  cette  terrafle 
,  fur  une  autre  décorée  de  pièces  de 
gazon  compar  cies  y  formant  deux  paf  ^ 
terres.  Pluueurs  bofquets  leur  fervent 
d*accompagnement.  Les  deux  plus 
voifins  du  Château  ont  leurs  carres 
coupés  par-de (fus  :  dans  l'un  eft  l'En- 
lèvement deProferpine  y  Scdtns  Tau^ 
rte  il  y  a  des  grouppes  d  enfans ,  en^- 
rcnirés  d'un  cloître  de  trellkge^  Le!^ 
autres  falles  renferment  l'Orangerie, 
la  volière  ôc  le  |eu  de  bagae«  Le  plus 
beau  bofquet  ^  firué  à  Textrémicé  du 
jardin  ^  eft  un  clditre  de  gazon  &irmi 
en  tUleuU^  avec  des  carrés  de  bois^ 
dam  le  miliett ,  dont  k  centre  eft 
occupé  par  une  grande  folie  ovale. 

CeV^  renferme  quarante  arpem^ 
dont  le  potager  en  contient  quatorzse. 

Ce  dexnief  6ft  £éfwté  du  Chkaaià 

A  v| 


par  la  rae ,  &  eft  orné  d^e  deux  baf- 

A  5  s  y,  f        r^^  CL 

lins.  C  elt  une  pompe  qui  y  porte 
.l'eau,  ainfi  que  dans  un  petit  réfer- 
-Voir  placé  à  côté  des  écuries  du  Châ- 
teau. Il  y  a  auiii  dans  le  potager  une 
fontaine  qui  eft  minérale  >  fans  être 
ferrugineufe.  .  . 

.  On  peut  voir ,  dans  le  même  vrl« 
lage  y  la  maifon  qui  a  appartenu  aa 
Duc  d  Aumont ,  &  qui  eft  aujour-^ 
d'hui  à  M.  le  Comte  de  Valentinoisr. 
JElie  eft  lAoins  remarquable  par  fa 
grandeur  »  que  par  la  manière  dont 
on  a  fu  tirer  partie  de  fon  terrein. 
Le  bâtiment  confifte  en  deux  ailes  , 
terminées  chacune  par  un  belveder , 
Tun  en  calotte  de  plomb  »  foutemi 
par  des  montans  de  fer  ;  l'autre  en 
«maçonnerie ,  portée  fur  des  colonnes 
d'Ordre  Tofcan,  Il  y  a  dans  l'aîle 
droite  iw  falon  orné  de  fculptures  , 
de  .figures  &  de  biiftes.  A  côté  eft  un 
fieurifte  avec  un  petit  quinconce. 
£n  face  de  k  cour ,  vous  montes 
,  |>ar  un  efcalier  circulaire  ,  dans  un 
parterre  de  gazon  de  quatre  pièces 
dé  coupées  9  avec  un  baiîin  Qi^togone. 
Ce  parterre  eft  borde  de  deux  bel- 
les allées  de  tilleuls  (aillés  â  ritâr- 
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Ueiine.  Âu  bout  font  plufieurs  petits 

carrés  de  gazon  ,  entoures  de  char- 
milles &  d'ai:bres  en  boule.  Sur  la 
droite  eft  F  Orangerie  ,  dont  la  ferre 
eft  magnifique*  DifFérens  bâtimens 
contigus  mènent  à  une  galerie  rem- 
plie de  tableaux  Se  de  buftes  »  Se  ter^^ 
minée  par  un  petit  appartement  à 
coucher.  Au  fortit  de  cette  galerie 
on  fe  trouve  fur  une  fuperbe  terrafle, 
qui  tourne  autour  du  potager  ,  Se 
s'clargit  en  deux  endroits  pour  for- 
mer des  demi4une5 ,  dans  l'une  des- 
quelles eft  un  grouppe  de  l'Enlevé* 
ment  de  Proferpine*  La  belle  vue 
qu'on  découvre  de  ces  terraffes ,  fait 
le  plus  grand  mérite  de  ce  jardin. 

L  A   M  E  U  T  f 

Eft  une  maifon  Royale  ,  fituée  a  ^7]^^^ 
4'entrce  du  Bois  de  Boulogne  du  coté 
de  PaflTy.Ce  n  eft,  àproprement  par- 
ler, qu'un  rendez-vous  pour  iachafle, 
quoique  le  Roi  y  demeure  quelque- 
rois  plufieurs  jours.  -  - 
'  Le  veftibule  eft  orné  de  deux  ta- 
bleaux de  Fandcr-McuUn  5  qui  re[>ré- 
fentent  les  ficges  d'Orfoi  &  de  Rée^ 
&  de  deux  ^tres  copiés  d'après  lui 
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par  Martin  y  fçavèir  ^  Mom  affiégé  eà 
16^1^  Se  Namur  en  1^92^  On  entre 
enfttite  dans  Tanti-chaaibre  des  Sei*» 
gneurs  y  fes  deffus  de  porte  ,  peints 
par  M.  du  Mont ,  offrent  la  Genéro^ 
lité  ,  l'Abondance,  la  Paix  &c  ia  Vic^ 
coire* 

La  falle  à  manger  eft  a  droite.  Oii 
y  voit  ûx  tableaux  à^Oudry  y  dont 
quatre  defTiis  de  porte  :  le  premier 
lepiéfente  deux  coqs  qui  fe  battent  ^ 
le  fécond ,  un  chien  qui  fe  fette  fut 
des  canards  dans  des  rofeaux  j  lë 
troifieme ,  une  bufe  qui  culbute  uii 
Uévre  ^  &  le  quatrième  ,  un  renard 
for  un  faifan.  Dam  les  deux  autres: 
morceaux  9  qui  font  beaucoup  plus 
grands  ,  on  voit  deux  chaflês ,  Tune 
au  loup  y  Se  Tautre  au  fanglier.  La. 
Chapelle  termine  ce  cÀté-là«  A  gact^ 
che  eft  le  falon. 

Un  parterre  de  brodetîe  fe  pr^^ 
^enre  d'abord  fuivi  de  boulingrins 
ernés  de  plate-bandes  Se  de  âeurs*. 
Phis  loin  font  deux  ëtoiles  de  gazon  » 
dans  le  centre  defquelles  on  voit 
deux  figures  de  marbre  ,  Tune  d'une 
jChaiferefre  ,  &  l'autre  d'une  Nym^- 
phe  qui  revient  de  k  pèche  y,  pat 
Flamcn,  Ces  deux  pièces  fgAtféparées 
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f^ar  une^tUée  d'arbres  taillée  en  bou-^^ 
e ,  forçant  de  caifles  de  chai^mille  ^ 
&  font  terminées  par  un  grand  tapis 
verd  s  orné  d'un  grouppe.  4^  pierre  » 
repréfentânt  Pluton  qui  ecdeve  Pro* 
ièrpine  y  loriî^u'elle  va  puifer  de  Teau 
Jans  la  fotikzim  Aréthofe  en  Siëile» 
Une  terrafle  de  forme  circulaire  qui 
4onnQ  fur  la  campagne  y  fàût  k  cLô^ 
ture  du  jardin. 

La  gauche  eft  occupée  par  la  faî^- 
fanderie  &  le  potager  &  la  droite 
par  le  pai teirre  dit  de  Tefca^polette  ^ 
qui  eft  renfoncé,  &  où  fe  trouvent: 
quatre  dilFérens  |eux.  Au-^defius  eâ: 
un  petit  bois ,  fuivi  du  jeu  de  Tan* 
neau  tournant ,  &  de  l'Orangerie  » 
du  coté  de  laquelle  on  a  fait  il  y  a 
quelques  années  un  bâtiment  afiesa 
confîdcrable. 

'  Les  deux  ftatues  de  marbre  placées 
^ntre  les  paliffades  du  parterre,  fone 
une  ChaflTerelIe  qui  effaye  une  flèche 
par  PMrier  ;  Se  Diane ,  par  Lemoyne^ 
Cette  dernière  eft  prèst  d'un  joli  bof- 
qoet  y  au  fortir  duquel  on  voit  un  jei^ 
décoré  de  deux  âgures  de  marbre  » 
Clytie  changée  en  tournefol ,  par  le 
Pautre  j  &  une  femme  tenant  un  aç^ 

tQÙm  jcomme  poui:  répandue  de  l'e^it 
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fur  des  fleurs  ,  que  lui  préfente  un 
Amour* 

MADRID» 

Ce  Châreaa  eft  iiraë  à  la  rèt» 
du  Bois  de  Boulogne ,  qui  lui  fert  de 
parc  ;  il  eft  entouré  d'un  fbflfé ,  &  fa 
Forme  eft  celle  d*un  carré  long.  On 
prétend  que  François  L  te  fit  conf- 
traire  fur  le  modèle  du  Palais  Royal 
de  Madrid  en  £fpagne  j  mais  ces  deux 
bâtimens  ne  fe  reffembleiTt  en  rien. 
Ses  offices  doivent  être  comptées 
parmi  les  fiiigularités  remarquables 
des  beacu  édifices  de  ii'rance  y  elles 
font  toutes  voûtées ,  &  rirent  leur 
kimiere  d'e^uhaut  par  quelques  aba- 
jours.  Autour  du  rez-ae-cnauflce  SC 
du  premier  étage  régne  une  galerie 
formée  par  desf  arcades ,  que  foutiem 
ûent  des  èolonnes  accouplées.  L'or- 
nement de  ces  arcades  eft  aâfez^fin^ 
gulier  y  cefi  une  terre  cuite  qui  jette 
beaucoup  d'éclat  ^  lorfque  les  rayons 
du  foleil  donnent  defliis.  Cç/ir  deÛa 
Rohbia  a  fait  pluiîeurs  de  ces  bas- 
reliefs  en  terre  cuite  vernifTée.  Ses 

modeks  croient  des  bas-*relief$  anti^ 
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i|ttes.  Deux  pavillons  carrés  ,  ayant 
dans  te  milieu  de  leurs  Êices  deux, 
cours  rondes  couvertes  d'un  campa- 
nile >  forment  des  àvant-^orps  aux 
extrétnitésw  II  s'élève  encore  cle  leurs 
angles  d'autres  petits  pavillons*  de;  la 
inême  forme  que  les  grands» 

♦ 

I  SS  Y. 

Le  Château  de  Madame  la  Pril^  ^f— ^ 

celTe  ,  Douairière  de  Concy  ,  eft  i  s  s  y, 
«ne  des  belles  maifons  des  envi^ 
rons  de  Paris.  Sa  façade  préfente  du 
câté  de  la  cour  un  périftile  decdonr 
nes  Doriques ,  furmontées  d'un  At- 
tique  èc  d'un  fronton.  Celle  du  |ar^ 
din  eft  femblable  >  à  l'exception  de 
rOrdre  qui  eft  Tofcan.  Cette  Archi* 
te<3;ure  eft  de  Bidku 

On  remarque  au  rez-de-chauCTée 
un  bas-relief  de  marbre  ,  repréfen- 
xant  les  Chevaliers  Danois ,  qui  fur- 
prennent  Renaud  dans  les  jardins  *  çj^*/****** 
d'Armide*  JLe  falon  pavé  de  marbre 
blanc  eft  décoré  de  pilaftres  auffi  de 
xnarbre  ,  entre  lefquels  on  a  fculpté 
des  trophées  très-délicatement  tra.- 
yaillés. 

j  £11  face  du  ChîUeavi>,eil»ii.gr»n4 
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parterre  de  broderie  ,  furmonté  d'ult 
autre  placé  fur  une  terrafTe  »  Se  d'un 
amphithéâtre  de  gazon.  Le  grand  par* 
terre  eft  fuivi  d'une  longue  alléâ  cott« 
verte ,  qui  fe  termine  à  un  beau  baf- 
iin ,  au-delà  duquel  efl:  k  grande  allée 
qui  donne  far  la  campagne.  On  mon* 
te  enfuice  au  réfervoir  &  aux  potar 
gers  par  une  rampe  que  termine  un 
tapis  verd  en  glacis ,  qui  defcend  iuf- 
^u*à  l'allée  d'en  h^. 

Ce  jardin,  dontrétendue  eft  de 
^6  arpens ,  &  qui  eft  planté  fur  1* 
croupe  d'un  coteau  ,  fait  admirer  le 
l>eau  génie  de  h  Nofirt.  Un  de  fes 
principaux  agrémens  >  eft  qu'on  n'y 
voit  point  de  mars  ;  on  diroic  qu'à 
s'unit  à  la  campagne.  LaPrincefTe^ 
911  fe  promenant ,  découvre  tout  le 
pays ,  èc  peut  dire  avec  Bçnfçrade  :  ' 

>  •  •  ^  cottrii*«A  à  moi  9  tout  eft  4  me»  tflgaidt. 

La  droite  de  la  grande  allée  dont 

j'ai  j^rlé ,  eft  occupée  par  une  croix 
de  Ùâttt  André ,  embellie  de  cabiiietâ 
&  de  fontaines  qui  mènent  i  l'alléé 
de  Meudon  ,  d'où  l'on  diécouvre  une 
campagne  qui  5*étend  jufqu'à  la  ri^ 
yiere  de  Seine.  * 

*'-  Ga  trouve ,  cnfe  rapprochant da 


Digitized  by  Google 


pW  BNVMLOîîS  m  PaRÏS.  Iff 

Château  ,  le  petit  &  le  grand  Canal  j  ,  , 
(«accompagnés  de  bofquecs  »  donc  un 
fe  nomme  le  bofquet  &  lebaflîndes 
xannes.  Il  y  a  plus  loin  un  boulisir 
griliy  &  deux  jolis  parterres  de  bro* 
/derie  avec  des  fontaines* 

11  ne  refte  plus  â  voir  que  le  par* 
viUon  d€s  bains  >  placé  fur  la  droite 
de  la  cour.  La  gauche  eft  occupée 

f^ar  le  l<^emem  des  Officiers  ^  &  par 
'Orangerie ,  dont  Je  parterre  faitÊ^* 
ce  à  un  des  cotés  du  Château. 

V  E  N  V  R  E  S. 

De  toutes  lesinaifons  de  plaifance  — 
^ont  la  ville  de  P«is  eft  environnée^  Yvm 7iLiij 
il  y  en  a  peu  dont  la  fituation  foit 
luiffî  Jieureuie  que  celle  du  Châteaii 
de  Venvres  ,  appartenant  a  M.  le 
Prince  de  Conde«  On  y  arrive  par 
iine  avenue  de  deux  cens  toifes  de 
long,  formée  par  quatre  rangées  d'os- 
mes.  Le  Château  eft  bâti  fur  une 
montagne  dans  un  lieu  inculte  êc 
prefque  inaccelïîble  f  mais  le  terrein 
H  été  &  bien  ménagé  par  /.  Manm 
fart  ,  qu*â  Tirrégularité  de  la  Nature 
pnt  fuccédé  de  fuperbes  terraÛes^ 
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'   muniquenc  aux  jardins  d'en  bas. 

r«  H  y  X  B  5.  Le  bâtiment  eft  ifoié  ,  &  confiée 
dans  un  grand  corps  de  logis  double  , 
4M>nftruit  de  piètres  de  taille  ,  d'une 
ftrudure  fi  fimple  &  fi  belle  ,  qu  elle 
remplace  lesf  Ordres  d'Architeâure 
dont  on  auroit  pu  le  décorer'* 

Sur  les  cotés  ^  à  niveau  de  la  couTs 
régne  une  très-longue  terrafTe  ;  une 
autre  en  amphithéâtre ,  iituée  au-dei^ 
ibus  ,  communique  à  deux  rampes 
en  face  du  Château ,  qui  fe  terminent 
en  fer  à  cheval.  Elles  conduifent  par 
une  pence  douce  à  un  parterre  â 
TAngloife  très-long  y  &  orné  de  qua* 
tre  bailîns>  dans  l'un  defquels  eft 
une  gérbe  qu  on  voit  au  travers  ân 
veAioule  y  en  entrant  par  la  porte  de 
la  cour.  Comme  le  Parc  s'étend  fort 
loin ,  principalement  d'un  côté  ,  on 
a  interrompu  ta  fuite  des  allées  y  pour 
conferver  ce  point  de  vue  au  Châ- 
teau» 

Ce  grand  ba/ïîn  eH  accompagné  de 
trois  autres  plus  petits  ,  aux  extrémi- 
tés qui  font  face  aux  deux  allées  qui 
defcendent  ;  de  le  troiheme  eft  vis-à- 
vis  d'une  falle  de  marroniers  formant 
un  beau  bofquet^  avec  un  autre  baf- 

£n.  Ces  e^ux  jouent  continaeilenienr» 


ac  viennent  d'^un  réfervoir  voûté,  pla- 
ce contre  le  mur  de  clôture  au  bout 
du  bois. 

Le  parterre  à  l'Ângloife  dont  on 

vient  de  parier,  eft  bordé  d'ailées  &  de 
boîs  de  haute  futaie ,  dont  la  beauté 
repare  avantageufèment  le  défaut  de 
la  vue* 

Les  potagers  font  de  Tautre  côte  de 
la  rue  :  il  faut,  pour  y  aller ,  paiTer  £bus 
une  voûte  qui  la  traverfe.  De  ceir 
ce  voûte  on  entre  dans  une  rotonde 
ibutenue  de  colcmnes  &  de  pilaftres 
Doriques  »  dont  le  deffîn  eO:  t£è&- 
bien  entendu .  En  fajce  on  voit  une  gran- 
de coquille  &c  divers  compartiniens 
de  gazon ,  avec  des  ifs  &  des  boules. 
Cet  endroit  un  peu  champêtre  ôc  £ch 
Ktaire  »  eft  égayé  par. une  rotonde,  qui 
iurprend  agréablement  le  fpei$ateu& 

M  £  U  D  O  N.^ 

Le  Cardinal  Charles  de  Lorraine 
fit  bâtir  ce  Château  par  de  Lorme  ^ 
fous  le  régne  de  Henri  Ik  MM-  Ser- 
vien  &  de  Louvois  qui  Tont  poiledë 
fucceffivement ,  y  ont  fait  enfuite 
beaucoup  d^augmentationis.  Ce  dei^ 
nier  chargea  /,  IL  Mon/m  de  la  conC- 
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'   truébion  des  fofles  ,  des  terralTes  ,  èâ 

"  ^   de  la  grille  d^entrée.  Louis  XIV  ayant 
acquis  Meudon  de  M.  de  Louvois,  ea 
fit  préfent  à  feu  Monfei^eur  le  Dau-  , 
phin  fon  fils  ,  <jui  Ta  confidérable*^ 
ment  embellL 

.  On  arrive  par  une  rrès-belle  ave- 
nue à  ce  Château  »  licué  à  deuxIieuesL 
de  Paris  ,  fur  le  fommet  d'un  coteau 
qui  borde  la  rivière  de  Seine.  A  droi- 
te de  cette  avenue  eft  LE  COLI-* 
VENT  DES  CAPUCINS ,  le  pre- 
mier qu'ils  ont  eu  en  France.  Leur  tSL^ 
bleau  d'Autel  repréfentant  l'adora^ 
tion  des  Bergers  >  eft  un  des  plus 
beaux  ouvrages  de  Gallochc. 
.  La  cerrode  qui  £e  préfente  aubout 
de  l*avenue  ,  fert  d  avant  -  cour  au 
Château.  On  peut  juger  des  fbmmes 
immenfes  qu'elle  a  coûté  ^  par  fou 
élévation  &  par  fa  longueur ,  qui  eft 
de  1 5  o  toifes ,  fur  70  de  large.  Elle 
découvre  plufîeurs  villages ,  dont  ce- 
lui de  Meudon  eft  le  principal  j  & 
la  rivière  de  Seine  qui  s'y  |>artagé 
en  deux  bras  5  embellit  une  vue  auflî 
étendue  que  diveriifiée. 

La  façade  du  Château  a  un  air  de 
•grandeur  Se  de  xnajefté.  Ses  deux  . 
«îles  ^  ornées  de  pilaftres  j8c  dexo^ 
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lôniies ,  ont  une  galerie  par  bas ,  fou- 
iseaant  une  xerraiïe  bordée  d'un  bal- 
con de  fer  qui  régne  tout  autour.  Le 
pavillon  du  milieu  ,  arrondi  pai:  les 
extrémités  feulement  ,  avance  plus 
que  le  reûe  de  Tédiâce  y  Se  eà  dé^ 
coré  d'un  fécond  Ordre  de  pilaflres  , 
fe  de  trois  bas-reiiefs  repréfentanc 
les  Saifons.  Il  eft  terminé  par  un  fron- 
ton y  fur  lequel  fout  deux  ûgures  cou* 
chées  9  &  par  une  grande  calotte  oc^ 
togone  qui  porte  une  terraffe. 

L'appauxementdu  Roi  eftâ  gauche^ 
au.premiec  étage.  La  troiâeme  piécey 
qui  jefk  celle  du  Billard-»  offre  quatre 
«tableaux  ovales ,  jplacés  dans  des  km- 
Ixris  dorés  ;  fa;voir  ^  Hercule  qui  ta^ 
mené  Alcefte  des  enfers ,  Silène  bar- 
èooillé  demères  jpar  la  JJfmpheEglé^ 
tous  deux  à' Antoine  Coypcl  ;  Latonc 
demandant  1  Japîter  i^engeance  de 
l'infuhe  que  lui  ont  faire  les  payfans 
^e  Lycie ,  par  Jouvcnet  >  &  grave 
par  du  Bocq.  Le  quatrième  repréfen- 
-te  Hercule  eotre  le  vice  &c  la  veitô  ^ 

Les  plafonds  des  trois  pièces  fui* 
'iranœs  font  peints  par  Audran. 

Dans  un  appartement  au-deffus  de 
«elui  cki&oi^  on  trouve  deux  tabienitt: 
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  à' Antoine  Coypel  ;  Pfyché  qui  admî^- 

re  r Amour  endormi,  &c  TAmouf 
abandonnant  Pfyché^ 

Le  deûus  Ue  porte  du  cabinet  de 
glaces  9  repréfente  Mars  aux  forges 
de  Lemnos ,  du  mcme  Peintre. 

Dans  line  petite  garde-robe ,  Ber^ 
»  tin  a  peint  trois  petits  ovales^  qui  fout 
4es  iiifets  de  la  fable. 

Une  pièce  à  g^che  eft  oniée  de 
quatre  tableaux ,  dont  deux  de  Ca- 
lombel  5  favoir,  Moïfe  trouve  fur  les 
eaux ,  &  les  £lles  de  Jcthro..  Les  autres 
font  David  &  Abigaïl  ^  &  la  Reine 
ide  Saba^  de  Louis  de  Boullongne. 

Plitfieurs  pièces  d'enfilade  condui- 
fentà  un*  grand  veftibule  qui  occupe 
^'out  le  corps  de  logis  du  milieu.  Ce 
veftibule  orné  dans  foju  pourtour  de 
•douze  gaînes ,  tant  de  marbre  que 
-d'albâtre,  çft  ovale ,  &  T  Architecture 
'eft  fonnée  par  des  pilaftres  Ioniques» 
Xurmontés  d'un  Atti^ue. 

X)ans  une  petite  pièce  qui  précède 
la  galerie ,  on  voit  une  tête  de  Por- 
phyre y  repréfentant  Alexandre  le 
•  Grand. 

La  galerie  eft  décorée  de  'Sculpta^ 

res  &  de  panneaux  dorés ,  qui  ren- 

iisrmânt  douze  tableaux  de  Camoa- 

gnes 


« 
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?nes  &  de  Siéees ,  peints  p^x  Martin  ^ — 
/  aine.  11  y  a  aux  deux  extrémités  qua- 
tre grandes  figures  dans  des  niches. 
^  On  palTe  de  cette  galerie  dans  la 
Chapelle ,  dont  de  grands  pilaftres 
Corinthiens  règlent  l'Archireélure. 
Elle  n'a  pour  toute  peinture  que  deux  ^ 

tableaux  d'Antoine  Coypcl  :  le  plus 
;rand  ^  placé  au  maître  Âutel,  repré- 
fente  la  rcfurreftion  de  N.  S.  gravée 
Jean  Audran^  1  autre  >iqui  eA  une 
Annonciation ,  décore  un  petit  Au- 
tel. P.  Drever  t'a  gravé. 

En  fortant  de  la  galerie ,  vous  dejP- 
tendez  dans  un  palFage  où  font  cinq 
chafles ,  peintes  par  Defportes  ,  &  un 
buffet ,  par  Fontmay. 

11  ne  cefte  plus  à  voir  qu'une  falle 
au  rez-de-chaulTée  ,  fur  les  portes  de  ' 
laquelle  font  quatre  fujets  de  l'An^ 
cien-Teftament ,  pnr  Loyr  j  &  aux 
cÀtés  de  la  cheminée  deux  grands  ta- 
bleaux de  Vandcr-Meulen  ,  avec  des 
figures  &  des  portiques  d'Architec- 
ture. 

Dans  la  falle  à  manger  »  il  y  a  un 
tableau  repréfentant  un  Siège,  &:  qua- 
tre payfages  ,  de  Monper ,  &  de  Fow^ 

^uicres, 

*  Feu  Monfeigneur  a  fait  élever  lô^ 
/•  Pank  B 
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Château-neuf  de  Meudon ,  à  la  place 
de  la  fameufe  grotte ,  bâtie  par  de 
Larme  ,  dont  il  ne  refte  plus  que  la  . 
grande  terraffe  conftruite  de  briques» 

Les  avant-^corps  du  Château  -  neuf 
font  décorés  de  colonnes  Doriques  ; 
Bc  le  veftibule  fupérieur  ,  qui  eft  de 
plain  pied  à  la  terrailes,  efl:  orné  des 
quatre  Saifons  en  i)as-relief ,  fculp- 
tées  par  le  P autre  ,  &  de  deux  gran- 
des hgiues  placées  dans  des  niches. 
On  voit  au  haut  de  Tefcaiier  une 
belle  ftatue  en  bronze,  d'Efculape, 
faite  par  Bologna. 

Les  jardins  de  Meudon  ,  dont  U 
Nojlre  a  replante  le  Parc  ,  offrent  de 
belles  productions  de  fon  Art ,  tanç 
dans  les  bas  que  dans  les  hauts.  C'eft 
ce  fameux  génie  que  le  Rapin  pei-- 
gnoit  dans  ces  vers  : 

...  Auguftis  anus  qui  prxfidet  hortis  , 
Ornandi  rtiris  magnas  monftrator ,  &:  omnis 
E^rçgitts  culcurx  hoicoxum  «  arcUque  ma- 
gifler. 

Hort.  L»  L 

.  En  face  des  deux  Châteaux ,  eft  uti 
grand  parterre  avec  un  baflm*  La  fer- 
re de  rOtaagerie  eftjpratiquée  foui 
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la  cerraiTe  de  celui  du  vieux  Châ- 
teau* Les  Orangers  fc  rangent  dans 
une  ion^e  efplanade  y  donc  uû  baf* 
fin  carre  occupe  le  milieu.  Pluiîeu» 
grands  tapis  de  verdure  qui  fuivent 
le  penchant  de  la  montagne ,  mènent 
à  1  étang  de  Chalais ,  de  forme  exa- 
gone ,  &  qui  a  neuf  arpens  d'étendue. 
On  trouve  au-^delà  une  très-longue 
avenue  double ,  qui  monte  vers  les 
murs  du  Parc ,  où  elle  fe  termine. 

Sur  la  gauche  des  tapis  vec  ds  dont 
je  viens  de  parler  ,  vous  defcendez  â 
Une  pièce  a  eau ,  nommée  Tovale  , 
dont  le  jet  s'élevoit  autrefois  à  plus 
de  cent  pieds  de  haut ,  &  de-là  à  un 
baiîîn  odogone  »  d'où  vous  décou- 
vrez le  vertugadin* 

Le  Parc  eft  d'une  étendue  immen- 
fe  ,  &  entièrement  ferme  de  murs. 
Les  bois  qui  le  compofent  pour  la 
plus  grande  partie,  préfentent  en 
plufîeurs  endroits  des  baflîns ,  des  ré- 
ïervoirs  &c  des  étangs  »  parmi  lef* 
quels  on  diftingue  celui  de  Belair  , 
utué  près  de  la  cour  des  écuries.  Les 
routes  Se  les  allées  en  font  à  perte  de 
vue.  Celle  qui  ccmimence  â  la  gauche 
du  Château-neuf,  conduit  à  un  grand 
rond  de  gazon  ^  où  eft  une  très-belle 
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figure  en  bronze  du  Gladiateur  :  cette- 
figure  antique  donne  le  nom  à  cette 
allée  y  qu'on  appelle  l'allée  du  Gla-r 
diateur.  Le  morceau  le  plus  remar-* 
quable  de  tout  le  Parc  y  efl:  le  Cloî-r 
tre  5  autrement  dit  les  Plaifirs.  C'eft: 
nn  grand  carré  long  pratiqué  dans 
les  bois  5  qui  a  au  moins  quatre  ar- 
pens  d'étendue  ,  &  dont  les  allées 
ont  celn  de  fmgiilier  ,  qu'elles  font 
formées  par  de  beaux  ciiênes  très-éle*- 
vcs.  Il  y  a  dans  le  milieu  un  baflîu 
d'un  arpent  d^é  tendue. 

On  peut  voir  encore  dans  le  Parc 
la  ferme  de  Vilbon ,  près  de  laquelle 
fottt  deux  moulins  à  vent  ^  qui  fer-f 
vent  à  élever  les  eaux. 

3ELLEVUE. 

Les  dehors  de  cette  maifon  Royale 
donnent  une  idée  des  plus  avanta^ 

geufes  de  ce  beau  lieu.  Les  points  de 
vue  qui  s'y  raflemblent ,  la  variété 
de  fes  afpecls ,  les  ferpentemens  de 
la  Seme ,  qui  femble  fe  plaire  dans 
fes  finuolîtés ,  &  fe  multiplier  aux 
yeux  ,  lui  ont  fait  donner  le  noni  de 
Bellevûe. 

i  Le  Château  élevé  for  le$  deilins 
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de  Lajfuravc  j  eft  bâti  .de  très-bon  j^^^y^ 
goût  5  quoique  fort  fimple  i&  fans  Or- 
dre d'Architedure.  11  a  neuf  croifées 
de  face  y  entre  les  trumeaux  defquet 
les  font  des  buftes  de  marbre.  Les 
frontons  qui  fervent  de  couronne- 
méiic  à  fes  quacre  façades  >  font  oc-^ 
<^upés  par  autant  de  bas-reliefs  dûs  à 
M.  Coufiou  :  on  eftime  fur- tout  Ga- 
iathée  fur  les  eaux. 

Deux  ailes  ,  dans  Tune  defquelles 
fera  la  Chapelle  5  ornée  d'un,  cableati 
de  l'adoration  des  Mages ,  commen- 
cent à  s'élever  de  chaque  coté ,  &c 
contribueront,  peut-être  aux  dépens  ^ 
de  la  vue  y  à  ragrandiifement  de  ce 
Château.  Sa  cour  eft  fermée  par  des 
baluArades  en  pierre ,  régnantes  au* 
tour  des  foffés  qui  la  feparent  des 
jardins. 

L'appartement  du  Roi  eft  un  mo- 
dèle d'une  noble  iimplicité. 

Le  petit  cabinet  qui  fuit  la  cham- 
bre à  coucher  de  Sa  Majefté  eft  enric* 
rem'ent  boifé.  Les  moulures  de  fes 
lambris  font  relevées  par  des  guir- 
landes de  fleurs  peintes  au  naturel  ; 
&c  dans  le  milieu  des  p^ueaux ,  des 
cartouchés  font  voir  divers  exercices 
du  premier  âge* 

fi  ii| 
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j^^uMVM.     L'efcaiier  peint  çn  glifaille  paf 

MM.  Brunetti ,  afFre  au  rez-derchauiV  ^ 
fée  des  figures  &  des  vafes  artifte- 
meiit  feints.  Au  premier  étage  régne 
un  Ordre  de  colonnes  Ioniques  ,  &c 
ésm  les  entre^otonnemen^  font  ^ua;« 
rre  grouppes  de  figures  ,  le  tout -par- 
^temem  imité. 

Le  veftibule  eft  orne  de  deux  figu-* 
tes  de  marbre ,  de  fiit  pieds^  de  pro« 
portion  ,  placées  dans  des  niches  ; 
rone  eft  k  Poëfie ,  par  Adam  l'aîné; 
&  Tautre  >  la  Mufique  ^  P^r  M.  Fal* 
€oncu 

Les  faces  latérales  du  Château  font 
accompagnées  de  plufieors  pièces  de 
parterres  à  TAngloife ,  entourées  de 
beaux  Orangers  ^  &  terminées  par  des 
baflins  revêtus  de  marbre  ,  avec  des 
grouppes d'enfans  dorés.  Au  bout  d'un 
de  ces  parterres  s'éleva  mi  belveder 
de  gazon.  On  defcend  de4à  par  des 
lampes  jufqu'aux  bords  de  la  rivière. 
-  De  quelque  coté  qu'on  tourne  les 
yeux  dans  les  jardins  plantés  fur  les 
deffins  de  i'IJLc ,  on  trouve  a  les  ar- 
rêter agréablement.  Le  milieu  de  la 
principale  allée  eft  occupé  par  un  long 
tapis  de  gazon  >  avec  la  figure  péde^« 
tre  I  en  marbre  ^  du  Roi  ^  fcul^^^we 
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bar  M.  Pigaile ,  &  entourée  d'une  * 
Wuftrade  dorée. 

Le  côté  droit  ell  féparé  en  deux 
parties.  La  première  eft  composée 
d'un  labyrinthe ,  d'une  falle  carrée  , 
&  d'uœ  autre  aurdeilbiss ,  avec  de$ 
cabinets  aux  deux  boucs  >  &  un  bou-^ 
iingrin  au  milieu. 

Dans  la  féconde  partie  >  on  volt 
d'abord  un  bofquec  découvert ,  en-* 
tourc  de  treillages  a  hauteur  d'appui , 
&c  dans  le  centre  un  ballin  orné  d'un 
grouppe  d'enfans. 

Le  fécond  bofquec  eft  celui  d'Âpol^ 
Ion,  dont  la  figure  en  marbre  eft  de 
M.  Coujiou.  Il  eft  planté  en  lauriers-^ 
rofes  9  lilas^  &  autres  arbriffeaux  oào 
riférans. 

Dans  la  partie  la  plus  élevée  du 
troiiieme  bofquet ,  qui  n  eft  formé 
quede  rofes  &  de  jafmins ,  paroie  vtn 
baldaquin  de  plomb  doré  »  foutenu 
par  des  palmiers  »  &  couronné  d'ua 
grouppe  de  iléches  &c  de  carquois.  11 
eft  pavé  de  marbre  en  compartimens»' 
&  élevé  fur  une  petite  éminence  que 
forme  un  tàlus  de  âeurs  »  incerrom^ 
pu  par  un  efcalier  de  gazon. 

fIus  haut  éft  le  bo^uet  verd ,  or^ 
né  d'une  rocaille  ^  &  accompagné  dd 

Biv 
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deux  petits  berceaux  en  niche  :  oa 
n'a  admis  ici  que  des  arbrifleaux 
verds ,  la  plupart  étrangers»  Les  Pein- 
tres &  les  Deffinateors  empruntent 
volontiers  leurs  idées  de  la  Pocfîe  ; 
&  l'on  voit  avec  plaifir  la  penfée  de 
l'Horace  Frajiçois  naife  en  exécution  : 

Kouflcao  ,  Iwcages  tranquilles  ^ 

Ode  Y.    }.        Peuplés  de  myrdies  fertiles 

Et  de  lauriers  toujours  verds. 

Le  cinquième  bofquereft  celui  de^ 
la  cafcade  ^  revêtue  de  marbre  blanc , 
&  décorée  dans  fes  panneaux  ,  de 
feftons  y  de  trophées ,  &  autres  orne- 
mens,  de  plomb  doré.  Tout  au  Kaut 
cft  un  grouppe  d'un  Triton  &  d'une. 
INaïade  »  derrière  lequel  fort  la  mai- 
trelTe  gerbe.  De  chaque  coté  font  des 
enfans  tenant  des  dauphins.  Sur  la 
féconde  nappe  ^  il  y  a  deux  autres 
grouppes  d'enfans  qui  fortent  des 
rofeaux  ^  d'où  s'élève  un  bouillon, 
d'eau.  Ces  deux  nappes  en  forment 
Tiiie.  troifieme  dans  un  baflin  où  fe 
voient  trois  gerbes  percées  eaitoile# 
Les  cotés  faifant  avant-corps  ,  font 
jcocaillés  &  ont  pour  amortifTement 
des  figures  ^  en  marbre  de  Naïades.j^ 
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<Jui  répandent  fuccefSvement  Teau 
ae  .  leurs  urnes  dans  des  coquilles.  Ce 
bofquet ,  pratiqué  en  rampe  douce  , 
èft  raifraicni  par  des  ruifTeaux  qui  rou- 
lent fur  un  petit  pavé ,  &  font  arrê- 
tés dans  leur  courfe  rapide  par  des 
morceaux  de  fer  triangulaires  qui  les 
(ont  bouillonner  agréablement. 

Le  point  de  vue  .en  face  du  Châ- 
teau eft  terminé  par  un  ba0în  ovale  > 
qui  renferme  un  buffet  de  rocaille, 
formé  d'une  pyramide,  avec  deyx 
griffons  de  plomb  doré  ,  Se  un  ir  af- 
que  qui  jette  de  Teau  dans  trois  co- 
quilles faifant  nappe.  Derrière  ce 
buffet  le  terrein  s'élève  en  terraffe^ 
avec  une  demi-lune  d'eau  en  dehors 
qui  fert  de  réfervoir.  Le  cpup  d'csil 
eft  prolongé  dans  la  campagne  par 
une  ailée  double,  avec  une  patte  d'oie^ 
qui  découvre  des  prairies  &  un  bois 
dans  lequel  efl  i^tué  un  réfervoir  de 
deux  arpens^ 

L'autre  côté  de  ce  beau  jardin  , 
qui  eft  à  gauche  de  la  grande  allée , 
eft  planté  en  quatre  falles  avec  des 
allées  tournantes.  D'autres  allées  de 
traverfe  font  appercevoir  les  potagers 
&  les  vergers.  Vers  le  Château  on 
trouve  un  bofquejcavec  un  baflin. 
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2ui  fait  fymmétne  avec  celui  de  îiè 
raite.  Oit  compte  à  Bellevûe  prèsdc 
cent  acpem  de  Parc. 

SÈVRES. 

« 

■      La  Maxiiifadlure  dç  Porcelaines  > 
SiT&Bi.  transférée  de  Vii^eimes  à  Sèvres  ^ 

eft  célèbre  par  les  ouvrages  qu*elle 
fait  éclorre»  Le  fronton  de  fon  im« 
menfe  bâtiment ,  où  fout  repréfen** 
'  tées  les  armes  du  Roi ,  eft  de  M.  i&r 
Mont.  Des  enfans^'  entourent  d'une 
^iriande  de  âeurs  le  cartel  qui  les; 
renferme  ;  &  aux  deux  côtés  font  la 
Peinture  &  la  Sculpture. 

S  A  1  N  T   C  L  O  U  D. 

— Le  Château  de  S.  Cloud  ,  iitué  â 
s*  Cwvih  deux  petites  lienes:  de  Paris ,  fur  tes 
rives  de  la  Seine  qui  baigne  les  bor ds^ 
de  fes  Jardins ,  eft  à  mi-cote  d'une 
montagne  ,  fur  la  rampe  de  laquelle 
fon  avenue  eft  plantée.  On  trouve 
d'abord  une  avant-cour  ,  appellée  lat 
demi-lune  >  elle  eft  fuivie  de  k  cour  ^ 
dont  l'entrée  eft  par  un  des  angles  y 
irrégularité  qti'on  a  corrigée  autant 
q^i'ii  a  été  poilible  ^  eâ  pla^aiu  uûù 
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gille  inutile  qui  fait  fymmécrie  avec 
,  première. 

La  façade  conftruite  par  Girard  y 
eft  ornée  de  pilaftres  Corinthiens 
élevés  fur  un  loubaflement ,  &  de 
bas-relie&  au-deflits  des  croifées  ;  fon 
avant-corps  formé  de  quatre  colon- 
nes »  ioQcient  un  entablement  qui 
porte  autant  de  figures ,  fymboles  de 
la  Force  »  de  la  Prudence  >  de  la  Ri*- 
chelTe  &  de  la  Guerre.  Au-deiTus  ré- 
gne un  Âtdque  fervant  d'amortide* 
ment.  Daiis  le  fronton  eft  un  cadran 
que  le  Tems  découvre  »  avec  des 
Amours  qui  repréfentent  les  quatre 
parties  du  jour*  On  a  joint  à  cette  fa^ 
çade  deux  ailes  plus  modernes  ,  du 
dellîn  de  U  Pautre  »  couronnées  de 
baluftrades ,  &  qui  ne  s'élèvent  pas 
plus  haut  que  le  premier  étage  du 
fond.  Un  Ordre  Dorique  avec  un 
avant-corps  d'Ordre  Tofcan  ,  cou- 
ronné d'un  fronton  ,  régie  TArchi- 
teâ:ure  de  ces  ailes ,  décorées  de  huit 
figures  placées  dans  des  niches.  Cel- 
les de  la  droite  font  l'Elaquence ,  la 
Muiîque ,  la  Bonne-chere^  &  la  Jeu- 
nefle.  Les  autres  font  la  Comédie  » 
la  Danfe  k  Paix  de  la  RichefTe,  ; 
elles  ont  étç  fculptées  par  Cadcm^ 

B  vj 
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Le  grand  efcalier  place  fur  la  gau^ 
S»  ex.Qvo»  ^1^^  ^  coaduit  aux  apparcemens.  11  efli 
formé  de  deux  rampes  ,  dont  la  ba* 
luilrade  &;  les  baiuftxîes  font  de  mar- 
bre. JulesSardouin  Manfart  Ta:  dé- 
coré de  piiailres  Ioniques  9  avec  desf 
arcades  qui  le  rendent  trè^riche.  Cet 
Architecte  afucmoncé  avec  beaucoup 
d'intelligence  les*  difficultés^  que  les 
diâFérences  fuj étions  de  cet  efcalieff 
apportoient  à  fa  difpoikion« 

Ou  entre  furlai  ckoite  dans  le  ndu* 
veau  falon ,  dont  les-  Peintures  ne 
font  pas  moins  d'honneur  à  M.  Pierre 
pour  k  compofitîoa  que  poui^  Texé^ 
cution..  Il  a  divifé  ert  compartiment 
fon  plafond  qui  a  48  pieda  de  long 
fur  j  8  de  large  ,  afin  d'y  pouvoir 
^xéciuer  plu£ears  fujets ,  &c  d'y  in- 
troduire plus  de  variété  &  de  richefle* 
Les  cinq  Aâ:es  de  i'Opéca  d'Armide 
le  partagent  naturellement  en  cinq 
tableaux. 

Celai  qui  eft  au  fond  aunleiliis  des 
croifées  du  petit  côté  ,  repcéfeme 
Renaud  endormi  ,  &  Armide  prête 
là  percer  ce  Héros.  Les  mouvemeus 
d^amour  &  de  pitié  perfonnifiés  pac 
des  Génies  la.  retiennent. . 
Aux  deux  cotés  les;enfan$  feints 
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idô  ftuc  déûgaent  la  beauté  &  la  lé-  j^cu^^ 
gère  té  :  la  corniche  jufqu*à  Tanele 
eil  ocxiée  de  vaifes  6c  de  gaisIandeS' 
de  fleuri 

L'angle  à  gauche  efl  décoré  d'unr 
cartel  >  dans' lequel  on  voit  un  vaif-* 
feau  voguant  à  pleines  voiles.  Les 
emblèmes  dont  il  eâft:  environné  dé* 
£gnent  la  fageiTe  &  la  force  du  Gou^ 
vernement. 

Le  fécond  tableau  du  grand  coté 
en  face  des-  eroifées^  re^réfente 
Ubalde  ôc  le  Prince  Danois  qui 
voiw:  chercher  Reimud.  Trois  Kym=- 
phes  à  demi -nues  leur  offrent  les 
lymboles  des  plàifirs.  Derrière  eux 
paroilleiu  les  monftres  dont  ils  ont 
.  bravé  la  furie.  A  droite  £ont  des 
trophées  Militaires  ,  &  a  gauche  des 
enfans  qui  jouent  avec  des  fleurs. 

Dans  Tàngle  le  cartel  ofFi^  aux 
yeux  une  pyramide  &c  une  Couron- 
ne d'or ,  emblèmes:  de  la  nobleflfe  dtt 
Sang.^  divers  inftrumens  de  guerre  y 
&  un  enfant  formant  un  ztc  de  I» 
'  mafTue  d'Hercule. 

Renaud  dam  les*  bras  d'Armide 
fait  le  fujet  du  troiiieme  tableau» 
Les  Amours  fe  jouent  avec  les  armes 
de  ce  Héros  a  tandis  <iue  les  Cheva- 
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iiers  cachés  derrière  un  rideau  Tap^ 
perçoivent  livré  aux  plaifirs.  Aux 
deux  côtés  de  ce  tableau  font  des 
vafes,  des  fleurs  >  &  de  riches  dra- 
peries. 

L'emblème  du  cartel  de  Tangle 
fuivant  eft:  une  étoile  brillante  qui 
s'élève  ^  fuivie  de  petites  étoiles  ca« 
chées  en  partie  par  des  nuages. 

Le  quatrième  tableau  repréfente 
Armide  qui  part  pour  confuker  les 
enfers.  Les  Amours  témoignent  leur 
inquicrude,  &  tâchent  de  Tarrèter  j 
les  Plaiiîrs  s'avancent  pour  confoler 
Renaud. 

La  Douleur  eft  défignée  par  un  en- 

fant  feint  en  marbre  qui  s'enveloppe 
d'une  draperie  ^  &  l'Inquiétude  par 

un  enfant  tenant  un  coq. 

L'angle  qui  termine  le  pourtour 
éft  oriie  des  emblcmes  de  l'Etude  y 
délîgnée  par  des  livres ,  TÉlévation 
de  Tefprit  dont  Taigle  eft  le  fym- 
bole  y  éc  la  Bienfaifance  avec  la  corne 
,  d'abondance- 

Le  grand  morceau  du  milieu,  qui 
eft  le  dénouement  de  ce  drame  ,  a 
pour  fujet  Armide  montée  fur  fon 
char ,  au  milieu  des  airs ,  Ôc  faifanc 
détruire  fon  Palais*  £lle  ^â;  précédée 
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f>ar  ie  Défefpoir ,  &  fuivie  par  la  Ja-  ^  çtovM 
oufîe  y  la  Vengeance  &  les  autres  ' 
pallions  qu'elle  refTent.  Les  dcmôns 
font  armes  des  flambeaux  qui  ont  em- 
brafé  le  Palais  dont  on  voit  une  par«« 
de  dévorée  par  les  fiâmes. 

Les  angles  de  ce  plafond  font  rem* 
plis  par  un  fend  de  môfaïque ,  char* 
;é  de  caiiTons  odogones.  Des  cotés 
les  bordures  qui  encadrent  les  ta* 
bleaux  >  fortenc  des  feftons  que  fou* 
tiennent  des  enfans  \  cette  partie  de 
la  décoration  eil  fuppofée  de  marbre 
blanc.  Avec  ces  figures  font  group* 
pés  des  vafes ,  des  marbres ,  des  por- 
celaines 9  des  fieurs,  des  fruits,  des: 
armures  >  &  autres  attributs  qui  fonc 
répandus  fut  toute  la  corniche. 

Quant  i  la  décoration  de  cette 
pièce  »  il  n'y  a  encore  rien  de  déci* 
dé,  &  il  ne  parou  pas  qu'on  s'ep 
occupe  pour  le  préfent. 

Le  grand  falon  qui  précède  la  ga* 
lerie  eft  orné  de  pilaftres  &  de  quatre 
colonnes  Ioniques  cle  marbre  d'une 
feule  pièce.  Ses  peintures  dues  à  ikfi- 
gnard  qui  a  peint  aulll  la  galerie  ÔC 
le  cabinet  dont  elle  eft  fuivie ,  font 
regardées  comme  le  plus  bel  ouvrage 
de  Xoa  pinceaiu  .  . 
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^^^^^^     On  voit  d'un  côté  les  forges  de 

Vulcain ,  accompagné  de  Pan ,  des 
Bacchantes ,  &  des  Faunes  ;  ôc  de 
l'autre  Mars  &  Vénus  entoures  de^ 
Grâces  Ôc  des  Amours. 

w 

Koufleatt  y      Ici  par  Vzimàklc  ParefTe 
Od.  UL  L.  5.  £^^^^^  Vainqueur  délirmé  , 

Ne  fe  montre  plus  enffammé 
Que  des  feux  d'une  douce  i vielle  ^ 
£t  cherche  de  plus  doux  combats* 

Le  plafond  repréfente  raflTemblée 
des  Dieux  appelles  par  Vulcain  pour 
être  témoins  de  Ion  déshonneur.  J.  B% 
de  Poilly  a  gravé  ces  tableaux  avec 
les  Caryatides  &  les  corps  d'Arclii- 
leâure  qui  les  accompagnent. 

Les  fujets  des  deiTus  de  porte  gra^ 
yés  par  B.  Audran  ,  font  ta  Jalouiie 
avec  la  Difcorde  >  &  les  Plaiiîrs  des 
jardins. 

Ce  Salon  communique  par  une 
grande  arcade  à  xa  galeris  b'A-* 

POLLoN.  Le  tableau  placé  au-deïTus  ' 
de  la  porte ,  repréfeme  Latone  iur- 

dignée  ,  qui  demande  vengeance  à 
Jupiter  de  rinfulte  que  lui  font  les 
payfaiis  de  Lycie.  Le  fond  du  tableau 
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of&e  rîle  de  Dclos  ^  avec  une  mer  5^  cwvto, 
ôc  une  forêt. 

Le  plafond  eft  comparci  en  neuf 
morceaux*  Le  plus  grand  fait  voir 

Apollon  ou  le  Soleil  forçant  de  fon 
Palais  ,  précédé  d'un  enfant  »  {yzti^ 
l>ole  de  l'Abondance  ,  &  aecompa- 
gné  des  Heures  du  jour.  Plus  bas  de 
petits  Zëphirs  verlent  la  rofée  du 
matin«  L'Aurore  fur  fon  char  qH  de-  . 
vancée  par  un  Amour  ,  qui  répand 
des  âeurs.  Au-delfas,  TEtoile  du 
point  du  jour  eft  repréfentée  par  un 
jeune  homme  qui  la  porte  fur  fa  tê- 
te,  &  qui  a  une  verge  à  la  main  pour 
chafîer  la  Nuit  &  toutes  les  Conftel- 
lations.  L'hirondelle  annonce  par  fon 
vol  que  le  Jour  va  paroitfë.  La  Nuit 
accompagnée  de  fes  deux  enfans  » 
dont  Tun  déiigne  le  fommeil  de  la 
vie 9  &  launre  celîu  de  la  mort  j  eft 
à  l'extrémité  du  tableau ,  &  fe  cou- 
vre avec  emprelTement  de  fes  fom- 
bies  voiles. 

Les  Saifons  accompagnent  ce  grand 
morceau.  Du  côté  des  jardins  ,  le 
Printems  eft  repréfenté  par  le  Mariai 
ge  de  Zéphire  &  de  Flore.  Cette 
Déeffe  eft  fur  un  lit,  &  Zéphire  s  em- 
prelTe  de  verfer  fur  elle  des  fleurs  que' 
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lui  apporte  une  des  Heures  du  Jour«r 
•  Les  Amours  qui  les  environnent,  font 
diverfement  occupés.  Sur  le  devant 
du  tableau ,  une  figure  à  genoux  cueil- 
le des  fleurs  pour  les  prefenter  à  Fto-* 
re  ,  &  une  autre  en  répand  fur  fou 
lit.  On  voit  dans  l'éloignement  des 
danfes  de  Bacchantes  avec  des  Sa«- 
tyres- 

L'Eté ,  du  côté  de  la  cour ,  eft  dé- 
£gné  par  les  Fêtes  de  Cérès*  Les  Vier- 
ges qui  portent  la  ftatue  de  la  Déefle 
parmi  les  blés ,  font  arrêtées  pour  le 
Sacrifice  ^  &  les  moil!bnneurs  font  â 

Îenoux  avec  des  torches  à  la  main» 
.e  Sacrificateur  vu- par  derrière  ell 
.  prêta  égorger  la  vidbime  ,  lorfqu'une 
Vierge  aura  répandu  fur  le  feu  facré 
du  lait  &  du  vin.  Un  chien  altéré 
qui  regarde  le  Soleil  >  défigne  la  Ca* 
nicule. 

Du  côté  de  la  cour ,  l'Automne  eft 
repréfentée  par  les  Fêtes  de  Bacchus. 
Ariane  &c  ce  Dieu  font  fur  leur  char 
tire  par  des  Panthères  que  gouver- 
nent des  Amours.  Le  fond  eil:  une 
vue  de  mer  ;  &  dans  Téloignement 
paroi  t  un  vaiiTeau  qu'Ariane  montre 
À  Bacchus.  Sur  la  droite  font  des  ar- 
bres chargés  de  fruits  >  d'où  pend  unQ 
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peau  de  tigre  ,  avec  un  tambour  & 
des  mafques  employés  dans  les  Bac-»-  ^* 
chanates.  On  voit  dans-  ce  tableau 
une  marche  de  Faunes  &  de  Bac^ 
chantes ,  que  Roufleau  a  peinte  dans 
ces  vers  : 

Les  Satyres  tout  hors  d'haleioe  Oda  lU*  Lt 

Conduifant  les  Nymphes  des  bois  ^ 
Au  foa  du  fifre  &  du  iiautbois 

Danfent  par  troupes  dans  la  plaine  : 
Taudis  que  les  Syl vains  laifés 
Portent  T immobile  Silcnc 

M 

Sur  leurs  thyrfes  entrebcés* 

L'Hiver  eft  du  côté  des  jardins.  La 
pjpincipale  figure  de  ce  taj^leau  eil  le 
vent  Borée  qui  fouffle  la  grêle  &  la 
iieige  ,  &  chafTe  le  Soleil.  Près  de 
lui  les  fept  Pléiades  font  repréfet>- 
tces  >  tant  en  figures  de  femnie  qu'en 
étoiles  qui  fe  tondent  en  eau.  Sur  le 
devant ,  la  Terre  implore  le  fecours 
du  Soleil  )  Se  Vulcain  lui  offre  le  feu 
de  la  terre ,  le  feul  qui  puiife  lui  être 
utile.  Le  fond  du  tableau  eft  une  mer 
agitée  >  fur  laquelle  font  des  vailfeaux 
battus  des  flots.  Son  rivage  eft  glacé  » 
&  d^s  oifeaox  aquaciquejs;  s.'y  progcnèr 
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'  nent.  Ces  quatre  tableaux  ont  ét^ 
^•Cw>uj>#  i:j;és-bien  gravés  par  J.  B.  de  Poilly. 

Il  y  a  encore  quatre  petits  mor- 
*ceanx  dans  la  voûte  j  favoir ,  du  cote 
de  la  porte ,  Climene  qui  préfente  ^, 
Apollon  fon  iils  Phaéton  pour  qu'il  le 
reconnoiflTe,  &  Circç  à  qui  un  Amour 
oiFre  différentes  herbes. 

Du  coté  des  fenêtres  eft  la  ctûte 
d'Icâre  »  &  Apollon  qui  fait  voir  à  la 
Vertu  le  tione  brillant  qu'il  lui  à  def- 
tiné.  L'Amour  de  la  Vertu  eft  ailîs 
près  d'elle,  tenant  de  grandes  bran- 
ches de  laurier. 

Au-defTus  des  deux  fenêtres  qui 
éclairent  l'extrémité  de  .  cette  gale^ 
rie  ,  Mignard  a  peint  le  mont  Par- 
nalTe ,  &  Apollon  qui  montre  un  rof- 
Itgnol  perché  fur  une  branche  de 
laurier  ,  auquel  il  renvoie  les  Mufi- 
ciens.  Deux  enfans  placés  fur  le  de- 
vant du  tableau ,  marquent  la  me- 
fure  y  &  des  cygnes  font  l'emblêine 
4e  la  voix  des  Poètes, 

Huit  bas  reliefs  en  camaïeu  fe 
-Voient  dans  des  bordures  rondes  re^ 
iiaulfées  d'of. 

Le  premier  à  droite  en  encrant  ^ 
j:epréfente  ApoUojn  devant  le  potti-^ 
^ue  de  fou  Temple  ^  &  la  Sibylle 
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le  prie  de  la  faire  vivre  autant 
d'annces  qu'elle  tient  de  grains  de 
fable. 

Le  fécond ,  qui  eft  vis-à-vis  ,  fait 
voir  ce  Dieu  enfeignai^t  la  médecine 
à  fon  fils  jEfcuiape. 

On  voit  dans  le  troifiéme  le  Défi 
de  Marfyas  &  d'Apollon  devant  Mi- 
das ,  Se  dans  le  quatrième  la  punition 
de  Marfyas. 

Le  bas -relief  fuivant  expofe  la 
Métamorphofe  de  Coronis ,  &  celui 
qui  eft  vis-à-vis ,  paphné  changée  en 
laurier. 

CyparifTe  métamorphofée  en  cy- 
près y  &  Clytie  en  coumefol  »  fe 
voient  daiis  les  deux  derniers  bas- 
reliefs. 

Entre  les  trumeaux  font  pofcs  fur 
des  gaines  ,  dés  Buftes  en  marbre , 
d'Empereurs,  d'Impératrices^  &  de 
Généraux  Romains. 

Au  fond  de  la  galerie  s'élève  un 
piédeftal  qui  porte  la  figure  en  pied 
de  Henri  IV ,  plus  grande  que  natu* 
re ,  dont  Sa  Majeilé  a  fait  préfent  à 
M.  le  Duc  d'Orléans.  Ce  monunient 
de  l'enfance  de  la  fcuipture  dans  ce 
Royaume  ^  feroit  peu  fait  pour  no|is 
jfirapper  >  &  nous  féduire  ^ù.  oxiUi 
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confîdéroit  en  lui  -  même,  &  fam 
fcçtoup.  aucun  rapport  à  Tobjec  qu  il  repré- 
fente. 

Le  cabinet  de  Diane  eft  orné  de 
quatre  tableaux ,  la  Toilette  de  cette 
Déeife  y  une  Chalfe ,  un  Bain  »  ôc  un 
Sommeil.  L'Aurore  fe  voit  au  pla- 
fond avec  Morphée  >  &  quelques  au^ 
très  figures. 

Sur  l'Autel  de  la  Chapelle ,  fituéç 
au  rez-de-chauiTée ,  Mignard  a  peint 
ime  defcente  de  Croix  ^  qui  elt  gra- 
vée par  A.  Loyr. 

En  defcendant  du  grand  efcalier, 
on  trouve  un  périftile  foutenu  de  co« 
lonnes  Tofcanes  ,  avec  une  rampe 
qui  enferme  une  pièce  d*eau  en  fer  à 
cheval  ,  appellée  le  balïîn  des  cy- 
gnes y  qui  a  trois  jets ,  dont  deux  dar- 
dans.  C'eft  Girard  qui  a  donné  Tidée 
de  ce  morceau*  Sur  la  droite  fon^ 
plufieurs  bofquets  fermés',  plantés 
depuis  quelques  années  j  &c  qu'on 
nomme  la  Félicité. 

En  face  du  baflîn  des  cygnes  ,  eft 
une  grande  allée  qui  conduit  à  un 
Amphithéâtre  du  delïîn  de  M.  Conr 
tant*  Xi  confifte  en  plufieurs  rampes  » 
avec  des  paliers  ornés  d*efcaliers  de 
gazon.  Sur  ie  premier  palier  il  y  a. 
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un  rond  de  gazon      une  figure  au 

milieu  qui  n'eft  pas  encore  placée. 
Sur  le  fécond  eft  une  pièce  échancrée  » 
avec  quatre  petits  badins.  Le  troifié^ 
me  a  une  pièce  d'eau  arrondie  »  avec 

une  gerbe  ^  dont  l'eau  retombe  par 
une  nappe  dans  une  rigole.  Cette 

<lerniere  rampe  ecoree  de  petits 
baffins  y  au^  nombre  de  huit  de  cha« 
que  côté  ,  diftribués  entre  les  arbres , 
éc  de  quatre  plus  grands  dans  les 
milieux* 

Deux  eicaliers  de  gazou  conduis 
fent  enfuite  vers  le  Belveder ,  élevé 
par  M.  Contant ,  ôc  orné  d'une  baluf- 
trade  de  pierre ,  d'où  vous  découvrez 
la  vue  du  monde  la  plus  agréable  î 
la  plupart  des  allées  du  Parc  y  ab6u<* 
tilfent.  Il  eft  aifé  de  reconnoître  dans 
ces  difpofitio&s  la  main  de  le  Nojirt  : 
feu  Monûeur  l'y  employa ,  &  cet  ha- 
bile homme  a  tellement  fu  profiter 
de  l'heureufe  iituation  de  S.  Cloud  • 
qu'il  a  fait  difparoître  la  grande  irrA» 
guiarité  du  ter  rein. 

Pour  fe  rapprocher  du  Château  ^ 
dont  nous  nous  fommes  un  peu  écar- 
tés 5  il  faut  revenir  fur  fes  pas  ,  Se 
remarquer  d'abord  dans  les  bois  dits 

4e  la  félicité  j  les  goulettes  formée» 
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par  pluiieurs  jets  d'eau ,  qui  tombent: 

*  dans  une  rigole  de  plomb  j  Se  enfuite 
ie  rocher  entouré  d'une  rampe  où  eft 
un  baffin  avec  trois  bouillons*  Ces 
morceaux  ont  été  exécutés  fur  les 
deffins  de  M.  ie  Grand.  Au  -  delTus 
font  deux  falles  de  marroniers  j  Tune 
a  a  fon  extrémité  un  baflin  cintré  ^ 
avec  trois  jets  :  raiitre  plus  clevée , 
ea  ornée  dans  fon  milieu  d'un  baffin 
cintré  &  à  angles  ,  d'où  fort  une  fort 
belle  gerbe.  Ce  baflin  eft  environné 
de  deux  fofles  fournis  par  douze  jets 
d  ans  chacun^formantdesgrilies  d'eau* 
Plus  haut  on  trouve  une  gerbe ,  donc 
le  baffin  ferr  de  réfervoir  aux  piè- 
ces d*en  bas.  Il  y  a  encore  un  autrç 
réfervoir  fur  la  jgauche  3c  à  peu  de 
diftance. 

Les  grilles  d'eau  qu'on  vient  dç 
voir  font ,  pour  ainfi  dire ,  la  clôture 
de  Tefplanade  ,  où  Ton  range  les 
'Orangers  aufli  confidérables  par  leur 

*  beauté  que  par  leurnombre.  Du  côté 
de  la  ferre  eft  un  morceau  qu  on  ap 
pelle  le  Parnaiïe  ,  formé  par  quelques 
arbres  &  quelques  baffins  dont  le  ré-» 
fervoir  eft  au-deffus,  ainfî  que  le  la^ 
byrinthe. 

De  l'autre  côté  du  Cbiteau  en 

defcendanc 
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defcendanc  du  baiiia  des  cygnes ,  on 
apperçoit  un  csuial  nourri  par  trois 
jets  qui  fourniilent  en  partie  la 
GHANDE  Cascade  ;  fa  tête  eft  dé- 
corée d'ui;i  grouppe  de  pierre  ,  fait 
r  Adam  Vatné^  C'eft  la  |onâ:ioli  de 
Seine  &  de  la  Marne ,  dclignées 
par  deux  figures  »  Tune  de  Fleuve ,  & 
i'aucre  de  Naïade  ^  qui  ont  17  pieds 
de  proportion.  La  première  eft  affile 
fur  un  rocher ,  au-deflbus  duquel  on 
apperçoit  un  antre  d'où  fort  une  nap- 
pe d'eau.  L'autre  eft  un  peu  penchée 
&  appuyée  fur  une  urne  >  de  laquelle 
il  fort  aulîî  une  nappe  ,  qui  fe  mêlant 
-avec  Teau  de  la  première  ,  tombe 

dans  la  grande  coquille  du  milieu  , 
&  fait  Jouer  neuf  nappes  ibutenu^s 
par  des  terralTes  rocaillées.  La  figure 
de  la  Marne  paroi t  dans  une  attitude 
fuppliante,  pour  obtenir  que  la  Seine 
veuille  bien  recevoir  fes  eaux. 
^  Les  cotés  de  la  cafcade  font  fournU 
par  deux  champignons  ^  dont  Teau 
tombe  en  moutonnant  jufqu'en  bas  ^ 
&:  qui  font  accompagnés  de  deux  rangs 
de  chandeliers.  Çntre  ces  nappes  & 
ces  moutons ,  on  a  pratiqué  fur  la  me* 
me  ligne  »  des  efcaliers  entièrement 
couverts  d'eau ,  provesA^t  d'un  baf-^ 
/.  Fartic  C 
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ûn  ou  il  y  a  deux  gecbes ,  &  icparés 
par  deux  rangs  de  moutons.  Ces  eaux 
réunies  dans  une  rigole  qui  rcgne 
dans  le  bas ,  font  jouer  une  vingtaine 
de  mafques  daus  uu  grand  liailin  bor^* 
dé  d'aune  rangée  de  chandeliers. 
»  Cetce  partie  de  la  cafcade  qu'on 
nomme  la  haute ,  eft  du  dellîn  de  le 
P autre  ,  &'eft  fcparée  de  la  bafTe  par 
«ine  allée.  Jules-Hardouin  Manfart^ 
qui  a  raccordé  cette  nouvelle  partie 
avec  rancLemie ,  a  {\  bien  ménagé  le 
peu  d'efpace  qui  lui  reftoit,  que  la 
iïête  de  cette  cafcade  ^  où  il  a  rangé 
trois  buffets  d'eau  ,  paxoît  liée  avec 
k  fupérieure.  Ctf^  buffets  retombent 

dans. un  grand  ballln  circulaire  fai" 
faut  nappe  dans  un  lecond  ,  celui-ci 
dans  un  troifiériie ,  .&  ce  troificme 
dans  un  canal.  Dans  les  intervalles  » 
&  aux  extrémités  >  il  y  a  des  dau- 
phins &  des  grenouilles  qui  jettent 
tme  grande  abondance  d'eau.  Le  c^« 
nal  a  âx  bouillons  de  chaque  coté  ^ 
9c  fe  termine  à  un  grand  ovale,  avec 
deux  gros  je^ts  dans  les  extrémités. 
Tontes .  ces  eaux  réunies  dans  deux 
boulingrins ,  y  fourniflfent  une  cou- 
tonne  de  jets  croifés  >  fSc  celui  qui 
.ieve  du  milieu. 
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Sur  k  droite  de  cette  cafcade  efk 

4e  grand  jet  de  90  pieds  de  haut,  qui 
i:oinbe  dans  tm  carré  d'eaa  de  près 
"d'un  arpent  d'étendue.  Une  pyrami- 
de &  deux  jets  font  plac-és  dans  un 
iaflîn  au-deflTus.  *  • 
.  L'ailée  qui  rég^e  au  bas  de  la  ai£^ 
cade  5  eft  noblement  terminée  par  un 
parterre  de  ^azon ,  avec  un  jet  perdu, 
6c  un  amphithéâtre  où  Ton  a  joué  la 
Comédie.  Les  ailées  qui  bordent  la 
rivière  de  Seine ,  conduifent  auTria-' 
non ,  aû'pot^er ,  Se  aux  petites  caf- 
«cades  de  Sèvres.  Au  bas  de  Tavenue 
de  Paris  y  on  apperçoit  difFér entes 
falles  de  verdure  y  &  le  jardi|i  des 
|>l^es  avec  un  laboratoire^ 

VERSAILLES, 

Ce  Château  doit  plus  à  T Art  qu  â  . 
la  Nature,  Ce  n'étoit  autrefois  Qu'une  ve^saiuh. 

maifondechaflTe  queLouisXIlI  avoit 
'  fait  conftnure•Jules-HardouinMan- 
.  fart ,  le  Noftre  ,  le  Brun  &:  les  autres 
lexcejllens  Ardftes  que  Louis  XIV  y  a 
employés,  Tout  rendu  le  plu5  fuperbe 
Palais  de  TEurope. 

La  Nature  avoit  refiifé  à  Verfailles 
^ne  bdle  âtuatioa;  il  étoit  réfervià 

Cij 


Uiyiii^ed  by  Googlc 


$t       VoYAGl  P^TORESQtJE. 

Louis  XIV,  à  qiii  rien  n'a  réfifté  ^  dtf 
.VBWAiLtBs.  f^*j.g  heureufement  difparoître  ce  de- 

faut.  Ce  Prince  s'eft  fait  un  point  de 
vue  des  plus  riches  &  des  plus  ma- 
gnifiques y  il  s'eft  montré  plus  grand 
en  furmontant  les  ôbftacles  de  la  Jtia- 
ture  y  que  s'il  eut  embelli  un  beau 

*  fite. 

Trois  avenues ,  à  quatre  rangs  d'ar- 
bres chacune  ^  mènent  à  Veriailles  : 
Tune  vient  de  Saint  Cloud ,  &  l'au- 
tre de  Sceaux.  Celle  du  milieu  ,  qui 
eft  la  plus  longue  &  par  laquelle  on 
arrive  de  Paris ,  découvre  d'un  coté 
le  chenil  &  le  logement  du  Grand 
Veneur ,  &  de  lautre  THotel  du 

Grand-Maître  de  la  maifon  du  Roi, 
Ces  trois  avenues  viennent  fe  termi- 
ner a  la  grande  place  d'armes ,  or- 
née de  deux  fuperbes  bàtimens  dér 
^  crivant  fine  portion  circulaire  ,  & 
fermés  d'une  grille  de  fer  ,  dont  ieè 
ornemens  font  dorés. 

Le  bâtiment  du  côté  de  la  Chapelle 
i  appelle  la  grande  Ecurie ,  &  Tautre 
la  petite.  Le  bon  MÛt  6c  la  belle  pro- 
portion de  leur  Architeâure  due  à 

•  Julcs-Hardouin  Manfart  y  font  rekr 
vés  par  d'excellens  morceaux  de 
Sc^Ipc^i:e.  Des  galeries  voûtées  , 
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tours  fpacieufes  ;  des  manéees  cou* 
verts  ôc  découverts ,  diftingaent  la^ 
imiment  ces  beaux  édifices  unis  par 
un  accord  &  une  fymmé  trie  qui  ne 
lai/Tent  rien  à  defîrer. 

L'avant-cour  du  Château  ,  bordée 
«de  grands  bâdmens  deftinés  aux  Mi^ 
niftres  ,  eft  terminée  &  rcrrccie  par 
deux  gros  pavillons.  Une  grille  do^  > 
fer  la  fépare  de  la  cour  ,  entourée 

{pareillement  de  corps  de  logis  donc 
es  tous  font  dorés.  On  monte  d^-là 
.  par  cinq  marches  dans  une  au  tre  cour 
plus  pedte ,  pavée  de  marbre  blanc  8c 
.noir,  d^où  elle  a  pris  le  nom  de  Cour 
de  marbre.  L'élevadon  de  tout 
terrein  en  glacis ,  jointe  à  la  forme 
des  bâtimens  qui  diminuent  de  lar- 
;eur  à  chaque  cour ,  offre  une  agréa- 
Ae  perfpe&ive^  Cette  Êiçade  au-- 
roit  été  infiniment  plus  régulière  » 
£  Louis  XIV  n'eût  voulu  ,  par  teÙ 
peû  pour  fon  augufte  pere  ,  con-  . 
ferv^r  Tancien  bâtiment  du  fond  , 
qui  a  gêné  dans  l'ordonnance  des 
autres. 

La  Chapel.le. 

f 

Quoiqu'un  Poët^  l'ait  qualifiée  de 

C  iij 
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^«iMAuu^      .  .  .  Colifichet  faftueux 

Qui  éi  peuple  éblcmic  le^  yeax^ 
JEc  doac  le  coimmiTcur  fc.xailk  ». 

* 

DU  ne  peut  difconvemr  que  fà  déco-- 
iation^  tant  extérieure  qa  intcrieure,. 
ne  foit  belle  &  élégante  ,  ôc  que  fes^ 
ïamemens  de  Peinture  &  de  Sculpture 
ne  foîenr  placéls  avec  atitant  de  goût 
que  d'intelligence.  Quant  à  l'appareil 
9t  à  la  iblidité  de  cet  édifice  ,  il  y  eni 
a  peu  qui jpuiifent  lui  être  comparés*. 
M  devoit  être  tout  de  marbre  v  mai». 

crainte  de  le  rendre  trop  frais  en: 
a  etnipèché  l'exécution.  C'èft  le  der-^ 
nies,  ouvrage  de  JuUsrHardouin  Man^ 

fin  ,  iiQeput  le  voir  finir av4mt 

mort.. 

£.a  décoratiba  extérieure  de  cette. 

Chapelle  eft  un  Ordre  de  pîlaftres 
Corinthiens  ^  élevé  fur  un  fouba£* 
femenc ,  &:  couionni  d'an  Attique. 
Dans  les  entre-pilaftces  font  des  ar- 
.  cades  en- plein  cintre  ,  ornées  deGé-- 
nies.  Cet.  ordre  eft  furmonté  d'ùne 
baluftrade  ,  dont  les  piédeftaux  por- 
tent vingt'liuit  ftatues  de  pierre  de^ 
Tonnerre ,  repréfentant  les  Apôtres 
£y.angéUftes.»Je&Se£es.d€Li!£glii^ 


êc  ks  Vertus  Théologales.  L'  Attique 
qui  eft  an-cieiïiis  de  cet  Ordre  j  foit 
arrière-corps  ,  &  eft  furmonté  d'uà 
focle  termine  par  des^  catldclab.^^ 

L'intérieur  de  cette  Chamelle  eft 
décoré  d'un  Ofdre  Corinthien.  Là 
|)ierre  de  Liais  qu'on  y  a  employée 
eft  d'une  blâncheur  &  d*un  poli  qur^ 
le  difpute  ati  marbre.  Les  bas-reliefs 
ëc  Us  ornen^ens  des  pîUets ,  font  traiir 
tés  avec.aittant  de  foin  que  l'or^évre^ 
vie  la  pfus  recherchée.  ) 

Les  Autels  élevés  dans  les  bas^ 
4JÔtcs  de  la  nef  ^  offrent  aux  yeux  des 
Bas -reliefs  en  bronze  ,  fculptés  par 
jes  plW  habiles  Amftes  de  l'Aida- 
démie* 

Le  preifiiëjr  à  difeite  eft  Saihte  Adé> 
ïaïde  qui  donne  des  préfens  ,  &  fait 
les-  adieux  à  Saint  OdiUoh  ^  Abbé  de 
Cluny  3  par -.f^</^/;2  l^Atné. 

Le  fecend  repréfenté  Saint  Char- 
les ,  qui  dans  une  proceflîon^  folem- 
Jielle  deraahde  à  Dieu  la  ceftàtion  de 
la  pefte ,  qui  affligeoit  la  ville  de  Mi- 
hn*  Il  eft  de  Bouckardon. 

Dans  le  troifîéme ,  qui  orne  la  Cha-- 
pelle  du  Saint  Sacrement  i  on  voit 
Saint  Louis  qui  fert  les  pauvres^paT' 

G  iv 


5^    •  Voyage  Pittoresque 

Son  tableau  peint  par  Silvejlrel 
ViiLSAau«.  ^epréfente  J.  C.  faifaat  la  Pâque  avec 
fes  Difciple^. 

En  face  de  cette  Chapelle  on  tra- 
vaille fur  les  deflins  de  M.  Gabriel  > 
k  la  conUruAion  d'un  nouvel  autel 
qui  fera,  dédié  au  Sacré  Cœur  de  Jé^ 

lus  y  en  exécution  des  dernières  vo- 
lontés &  des  libéralités  de  feu  M.  îe 
Dauphin,  On  y  verra  une  très-belle 
Croix  dans  laquelle  eft  enchalfé  un 
morceau  de  la  vraie  Croix. 
•  Le  quatrième  bas-ieiief  eft  le  mar- 
tyre de  Saint  Philippe  ,  par  M.  La^ 
datte. 

A  la  Chapelle  de  Saint  Louis ,  Jou^ 
venet  a  peint  ce  Monarque  prenant 
foin  des  blellés,  après  fa  viâroire  fur  tes 
ennemis  du  nom  Chrétien ,  près  de  la 
ville  de  la  MàCoure  en  Egypte. 

Dans  le'^cinquiéme  bas  -  relief 
£nitpté  par  M.  Adam  le  cadet  on 
.  voit  le  martyre  de  Sainte  Vi^Stoire  , 
fous  l'Empereur  Déce ,  Fan  153. 

L'Autel  principal ,  accompagné  de 
deux  Angesen  adoration'^,  eft  de  mar« 
'  bre  y  avec  beaucoup  d'ornemens  de 
bronze.  11  s'élève  au-deflfus  une  gloire 
célefte>  aufli  en  bronze  ^  très-biea 
imagincetw*  -  -  • 
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Seize  colonnes  Corinthiennes  cati-  ^  ^^^^ 
T^es ,  décorent  la  tribune  qui  régne  ^^^^ 
au  pourtour  de  la  Chapelle.  Dans  les 
travées  font  des  baluftrades  remat<* 
quables  par  leurs  tablettes  de  bréch^ 
violette ,  portées  fur  des  baiuftres  de 
bronze  doré.  A  l'égard  des  petits  pla- 
fonds ,  oà  les  Apotces  font  peints  »  les 
iix  premiers ,  en  commençant  à  droi- 
te ,  font  de  Boullongne  le  jeune  6c 
les  neuf  autres  de  fon  frère  aîné»  - 

A  la  Chapelle  de  Sainte  Thérèfe^ 
Santcrc  a  peint  cette  Sainte  enextafe» 
au  moment  qu'un  Ange  lui  petc€^  le 
cœur  d'une  flèche. 

La  Sculpture  de  cette  Chapelle  eft 
due  à  U  P autre  ^  &  le  bas  -  relief  de 
bronze ,  à  Vuiackey  qui  y  arepréfent6 
la  Sainte  en  méditation.  Sur  le  coffire 
de  l'Autel,  CAal^^â£^a^culptclamort: 
àe  cette  Sainte.  i 

Les  Peintures  de  la  Chapelle  de  la 
Vierge  font  les  plus  belles  chofes 
qu'ait  faites  Boullongne  le  jeune.  Le 
tableau  de  TAutel ,  qui  eft  une  Aut^ 
nonciation  ,  a  été.  gtavé  par  Def- 

places»  \  \  .  * 

Le  dome  repréfeme  F Affbmpclon;, 
&  dans  les  quatre  peademJifs  qui  le 
foutiemient  a  font  peintes  fur  uâfondl 
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^^^"""^^  doré  quatre  figures  fymboliques  dësî 
YiwAiiws.  attributs  que.l'Egliffe.  donne  à  la  ^^lit- 
œ  Vierge.. 
On  voit  danslès  limettes  trois  ima*'- 

ges  de  fes  vertus ,  T  Amour  Divin ^  la:, 
ihireté&.r  Humilité; 
'    Le  bas-relief  de  bronze  j.pl^cé  fu c: 
h  rietable.de  r Autel  ».eft  là;  Vifita-- 
tion  y  ôc:z  éié  Jculpté  par  M.  Coujiou. . 

Au  milieu  de  là  grande  voûte  par- 
noît  Dieu  le  Pere  ,.qui  promet  d'en— 
v^yer*  fon  Fils  pour^  racheter  le  mon. 
de  5  une  multitude  d'Anges  compo-- 
£bm  fa  cour*  Aux  extrémités  on  voit: 
deux  autres  grouppes  de  ces  Efprits: 
Céleftesy  les  uns  portent  la  colonne 
laquelle  J,  C*  fut  attaché ,  &  les  au*- 
«r^s.la.croix  rut.  laquelle  le  Sauveur. 
expira*. 

i  Dans  les  trumeaux  de  T Attique  >. 
douze  Prophète»  prédifêfit  la  venue  ^ 
du  Aieifie  y  6c  les  quatre  Evangéliftes  ; 

autant  de  bas^reliefs ,  Tannoncent 
à  toute  la  tefice*.  Ces  .  peintures  font: 
é^^ÀtitoMc  CoypcL. 

Mcufnier  a  peint  P Archirteéfcure  de: 
œtte  voûte ,  compofée  de  troi^  car-»- 
touches  dont  les  .  bordures  &  culots  > 
d*6rnemeœ  font  en-camaïetrbftfn-^re-' 
ikuflS  d'or.  te  haut  de$  cffbiléès^  eff: 

\ 


etné  de  cartels  qui  renfermem  des 
0a(rages  de  l'Ancien  Teftament  re* 
kcifs  à  chaque  Prophète.  Ils  font 
*  entourés  de  tètes  de  Chétubins  & 
d'ornenijens  >  c|ui  foutieniieut  des  cot 
quilles  rçmpliei  de  caiTolectes  fu- 
mantes ,  avec  des  guirlandes  qui 
tombent  dans  les*embrafures  des  fe* 
nêtres. 

^  La  vôiite  du  chevet  préfente,  là 

RcfurrediQn-  de- Ni  S.  exécutée  par* 
la  Fa£e. 

Jouvcnet  ^  peint  au-deirus  de  la 
tribune  du  Roi  ,^  le  Saint-Ëfptit  ^  ; 
fous  la  forme  d'une  colombe  ,  qui  ^ 
au  milieu  de  plufîeurs  grouppes  d'Au- 
ges ,  defcenâ  fuJ^  les  Apôtres  &  fur 
les  Difciples. 

Du  Sakm^  de  ta  Chamelle  ,  otné' 
^des  figures  de  la  Gloire ,  . par  Kafféy 
Se  de  î*  Religion ,  pûr  Bùujffeau  j  on  * 
eiure  dans  un  autrç  nopimé 

w    L  §  S  Â.h  O  K  I>'  H  £  R  C.  U  L      .  . 

.  "Soh-  ordonninc:e  eft  formée  de 
grandis  pîlaftres  Corinthiens  dé  lâàr^; 
bre  de  Ran^e  ,  dont  les  bafes-  font 
de  ^  bronze ,  Se  bs  chapitauxr-de  me  h 

sal  dpj:é  ;  ils-port^nc  fur  d^^  piéJçÊf 


taux  de  marbre  verd  de  Campan  ^ 
JtKiAiMi,  d'Anrin  j  un  marbre  blane  veiné  leur 
ferr  de  fond.  Ces  pilaltres  font  fur- 
montés  d^nne  corniche  y  ornée  de 
trophées  &  de  confoles; 

En  face'  de  l'entrée  vous  apperce-* 
vez  un  tableau  de  Paul  Vcronèft  , 
dont  les  figufes  font  de  grandeur  na* 
nirelle.  On  y  voit  N.  S.  chez  Simon 
Pharifien  ,  &  la  Madeleine  à  fes 
pieds  ,  qu'elle  arrof^  de  fes  larmes. 
'  Ce  tabteau^  donr  la  République  de 

Venife  fit  préfent  à  Louis  XIV ,  eix 
i66^  y  a  été  gravé  pap  Vdentiiib  lé 
Févre  :  il  eft  enrouic  d'une  bordure 
magnifique  ,i  fou  tenue  par  qsmtte 
confoks  de  bronze  dorc^  fcalptéespat 

Sur  la  cheminée  qui  e(ï  toute  de 
maxbrejt  &  revctoe  <ie  bronze  ^  eft 
«il  autre  tableau  de  Paul  Véroneje  3 
xepréfentant  Rébecea  ,  qui  reçoit  les 
préfens  qu'Eliézer  lui  offre  de  la  parr 
d'AbrahanK  U  eft  gravé  pa£  Jeaa 
MoyveaUi. 

*  Le  Moine  a  peint  dans  le  plafond  ,, 
à'  Thuile  fur  des  toiles  marouflas  ^ 
TApochéofe  d*Hercale  ,  morceau? 
qui  fera  toujours  Tadmiration^  dies 
^ateacs  da  vrai  beau^  C  eft  ut^dea 
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plus  grands  fujets  de  compofition  Viji.sAiu*fti 
qu'il  y  ait  ^  fon  ordonnance  n'étant 
interrompue  par  aucun:  membre 
d'Architedture  ,  &  ayant  64  pieds 
de  long  ,  fur  f  4  de  large.  Le  pla- 
fond  de  la  principale  falle  du  Palais 
Barberin^  à  Rome  y  avj^it  é(éjuf^ 
qu'alors  regarde  comme  la  plus  gran=- 
de  machine  que  la  Peinture  eût  pro^ 
duite.  *^ 

L'Ouvrage  de  le  Moine  eltdiftri- 
bué  ea  neuf  grouppes*  compofés  de 
142  figures ,  en  y  comprenant  les 
trente  feintes  de- ftuc  qui  portent  fur 
la  corniche.  Dans  le  premier  group 

Êe  ,  Jupiter  6c  Jùnon  préfentent  i 
i  jeime  Hebé  Hercule  pour  époux* 
On  voit  dans  le  fécond ,  Bacchus 
s'appuyant  fur  le  Dieu  Pian;,  &  ac- 
compagné dé  dèax  Sylvains;  Au-def^ 
fus  paroiflTent  Amphitrite  &  Mercu- 
re j  &  plus  bas  Vénus  avec  les 
Grâces  &  rAmour  :  aux  pieds  de  Bac-^ 
chas  .  Pandore  &  Diane  invitent 
Cornus  à  fe  préparer  pour  la  fcte.. 


^  Ce  plafond  peint  par  Piètre  de  Cèscone» 

rcpréfcntelc  Triomphe  de  la  Gloire ,  accon^»- 
f  agnée  des  Vertus ,  Se  d'autres  figures  allcgp» 

ligues  à  miiioircd-^UibaiuYUL^  . 


Le  troiiîéine  grouppe  eft  compofé  de- 
MMLUi.  ^^^^  ^      Vulcàiiii  &  des  Amour?^ 

qui  tiennent  des  armes  précieufes.- 
L'Ëavie  ,>     Colère ,  la  Haine  >  la 
Difcorde  ,  &  autres  Vices  terraffés- 
auprès  du  char^  d'Hercule  >  font  le 
quatrième  grouppe.   Le  cinquième 
offre  Cybele  fur-  fon^char ,  Minerve 
&  Ccrès  5  Neptune  &  Pluton.  Dans ' 
'  ^  lè  fixicme  on  voit  Eoie  ,  Zcphire  &- 
Flore  ,  la  Rofée  qui  penche  Ion  urne* 
lur  des  nuages^. où  font  les  Nymphes» 
de  la  Pluie  ;  au-deflTous  les  Songes  ^ 
ripandent  des  pavots  fur  Morphée- 
endormi  \ .  le  Génie  de  l'Immortalité 
el):  dans  Téloignementi.  Le  feptiéme 
grouppe  repréfente  Iris  avec  T  Aurore  - 
entourée  de  quatre  Etoiles  perfonnir 
fiées  :  Apollon  avec  les  Mufes  t>a<«- 
roît  dans  le  huitième  :  près  d'elles- 
THiftoire  exhorte  la  Peinture  1  im^ 
mortalifer ,  comme  elle  ,  les  Héros  j,; 
le  Temple  de  Mémoire  eft  ouvert  9  . 
&  plufîeurs  Génies  s  emprefTent  d'y 
attacher  les  .médaillons  des  -gc^nds^ 
hommes.  Dans  le  neuvième  group-- 
pre  fe  voit  la  conftellation  de  Caâor 
dePollux  :  Silène ,  fuivi  d'une  troupe 
d'enfans    de  Faunes ,  forme  une  fête 
Bachique  en  l'homieur»  d'Hercule^ 
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'  Au-deifus  de  la  corniche,  régne  un 
Attique ,  dans(:les  angks  duquel  font 
quatre  Vertus^de  neuf  pieds  de  pro- 
portion. 5  favoir  :^  la  Eorce  r  la  Conir  . 
tance  ,  la  Valeur  &  la  luftice. 

.Les  cartels  placés;dans  les. milieux 
de  iai  corniclie  expofent  les  travaux^ 
d'Harculê*.  Us  fbnr couronnés  d'une^ 
guirlande  de  feuilles  de  chêne  que 
wutietinent  les  Génies  de  la  Vertu*. 
Cette  guirlande  eft  feinte  de  mar- 
bre blanc     ainii  que  la  xorniche 
lès.  figures  qui  entourent  les  cartels 
de  les.  Vertus  qui  cacaâérifent  Uer^ 
cule- 

Salle  de  L'AfionnANCE* 

Au  plafond  de  cette  pièce  ,  HouaJ^' 
fi  a  peint  l'Abondance  avec  la  libé?- 
ralite*. 

k 

Salie  p-e  Vénus*. 

Cette  DéeiTe  couronnée  par  lès« 

6races paroît  au  plafond  fur  fon  char, 
attelé  de  :  colomBes;  Des  Amouvs  : 
chargés  de  ûorbéillés^  de  fleurs  ,  fou- 
.  tféniuenf  dès  guirlandes  de  fleurs  quii 
len^ôj^niient  Dieux^. 


(?4      VoYAGB.PlTTOllESQinï  ^ 

^     Dans  le  premier  tableau  des  cotés 

du  plafoiid,  placé  au-deirus  des  fenê- 
tres 9  Cyrus  fait  paiTer  fes  troupes 
en  revue  devant  une  Princeffe. 

Le  fécond  eft  le  mariage  d'Alezan* 
dre  &:  de  Roxane. 

On  voit  dans  le  fuivant  Sémira^ 
mis  y  Reine  des  Aily riens  »  faifanc 
élever  les  jardix^  de  fiabylone- 
,  Le  quatrième  repréfente  A  ugufte , 
donnant  aa  peuple  le  plailir  des  jeux 
jjk  des  courfes  du  Cir(pie« 

Toutes  ces  peintures  oitt  été  exé- 
cutées par  BouaJJe  Se  autres  Peintres; 

Roujfeau  a  peint  fur  les  murs  deux 
belles  perfpeétives  de  bâtimeus  &  de 

Jardins. 

11  y  a  de  plus  dans  cette  falle  une 
ftatueantique ,  repréfentant  Z.  Quinc^ 
tius  Cincinnatus  qui  quitte  la  char-» 
rue  ,  pour  aller  commander  rarmée 
.  Komaixie«. 

/ 

S  A  I.  I.  £  D  £  D  I  A  K  2^ 

.  Le  plafbaid  de  cette  falle  eft  peîntt 
par  Blanchard.  La  Lune ,  fous  lafîgu^r 
fe  de,  Diane  ^  eft  fur  un  char  tiré 
par  deujr  biches.  :  les  Heures  l'ak:- 
compagaent,.  On  y  voit  aufli  Içs  at-r 
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tributs  de  la  ChaiTe  &  de  la  Naviga-  ^^^^^^^g^^ 
tion. 

Les  fujets  des  autres  tableaux  font  : 

Augufte  qui  envoie  une  colonie  à 
Cartilage. 
.  Cyrus  attaquant  un  fanglier, 

Jafon  avec  les  Argonautes  y  qui 
abordent  à  Colclios ,  pour  la  conqiiê-. 
le  de  la  Toifon  d'or.  ^ 

Alexandre  à  la  chafle  du  lion. 

*  Les  deux  premiers  ioQt  d'Audran  j 
ôc  les  deux  autres  de  /a  Fojfe. 

Ce  dernier  a  peint  fur  la  chemi- 
née le  Sacrifice  d^Iphigcnie  y  qui  èft 
un  très-beau  morceau. 

*  Au-deflfous  eft  un  petit  bas-relief 
en  marbre ,  repréfentant  la  Fuite  en 
Egypte  j  il  eft  de  Sara^in.- 

Vis-à-vis  on  voit  l'Ange  Gar- 
dien du  Fcti  j  gravé  par  Nicolas 
Dupuîs^.  '  . 

£n  face  des  fenêtres  eft  le  buftè  de 
Louis  XIV,  par  le  Bernin  :  il  eft.  pla- 
cé dans  un  enfoncement  fur  un  pié- 
douche  avec  des  ornemens  de  bron- 
ze,  &  couronné  par  deux  enfans 
ajies. 

Cette  falle  eft  encore  décorée,  de 

huit  buftes  d'Empereurs  &  d'Impéra- 

crii^s  ^  dom  les  tece&font  de  marbra 
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ou  de  porphyre  ,   &  1^  draperiie# 
d'albacfe  OriencaL  - 

* 

Salle    e-  M  a  r  s. 

* 

Au  milieu  du  plafond ,  Claude  Aw^ 
dran  a  peint  le  ©ieu  de  la  Guerre 
iur  fon  char  tiré  par  des  loups. 

Deux  autres  tableaux  raccompa^  . 
gnent.  L'un  eft  de  Houdjfc  j  &  re-- 
préfecEte  la  Terreur  ,  la  Crainte  r 
ëc  la  Fureur  ,  qui ,  à  l'arrivée  de- 
Mars  ^.femblenc  épouvantée  les  Puif^ 
fonces  de  la  terre. 

L'autre ,  du  à  Jouvenct  y  e&  la  Vic^~ 
roire  foutenue  psr  Hercule,  &  ac- 
compagnée de  la  Félicité  ,  de  T  Abon»^ 
dance  ,  de  la  Paix  ,  &  de  Gcmes^qui 
portent  des  couronnes  &  des  bran^ 
ches  de  laurier. 

Au-deiïbus  de  ces  trois  tableaux 
©n  a  feint  un  Attique ,  où  des  ea- 
fans  paroilTent  s'armer^  &  s'inftrui- 
le  des  exercices  militaires.  Ces  frifes:: 
font  interrompues  par  fîx  camaïeux, 
jiçhaufles  d  otb 

Vis-à-vis  des  fenêtres  e(l  Céfar* 
qui  harangue  fes^fold^  avant  le  com** 
Bar. 

Au'-delTus.dès  croifées  ^  Marc-An^ 
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ioine  récompenfe  les  fervices  d  mi 
4e  fes  Officiers.  Ces  deux-iuocceaux 
ont  été  peints  par  Jouvenet. 

Dans  le  troiaéme  ,  on  voit  Ale- 
xandre Sévère  qai  cafiTe  une  légion,  à 
la  tète  de  Tarmée  Romaine* 

Le  triomphe  de  Conftantm  eft  re- 
prcfenté  dans  le  quatrième  ,  du  côté* 
«le  rapparcement  da  Roi.^  Ces  deux: 
fujets  font  de.  Houa[fe. 

Les.  deux  deAiers  ont  été  peints; 
par  Audran..la\m  eft  Cyrus^ui  fait  lax 
xevue  de  fon  armée; 

L'autre  repréfente  Démétrius^  Po-^ 
Horcete  (c*eft-à-diBe  le  preneur  de 
villes  )  qui  ^t  monter  ie$«  troupes-àù 
FafTaifr; 

On  voit  dans  cette  falle  Tes  por^ 

traits  en  pied  du  Roi  &  de  la  Reine  y. 
te  premier  par  M.  Michel.  V %nloo  ^ 
Se  le  fecoiid  par  Carie  V anloo.  Celiii-- 
M  a  été  fuj^irieurement  exécuté  em 
Êaute-lilTe  a  k  Manufacture  Royale: 
des  Gobelins  »  par  le  fieur  Audran* 

Deux  excellens  tableaux  décorent: 
cette  falle.  L'un  eft  de  Paul  Véro^ 
nefcj  &  repréfente  les^^Pélerinç  d'Em- 
maiis  :  il  eft  gravé  par  Simon^ 
Thomaffin.  L'autre  ,  peint  par  le 
Mrm  jL  fait  voir,  la  famille,  de  Daûusi 


4, 
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^  aux  pieds  d'Alexandre.  Ce  âetmer 

a  ete  grave  trois  rois ,  lavoir  :  par 
Edelinck  ,  Benoît  Audraii  ,  &c  Sé- 
baftien  le  Clerc* 

S  A  L  L  BD  £  M  B  K  C  U  R 

Le  plafond  repréfente  Mercure  fur 
,  tin  char  tiré  par  des  coqs*  La  Vigi- 

lance eft  à  cote  du  char  ,  précédé  par 
^  le  Point  du  jour ,  que  les  Génies  des 
Sciences  Se  des  Arts  accompagnent.. 

Dans  le  tableau  qui  eft  au-delTus 
des  fenêtres  ,  Alexandre  fait  appor- 
ter des  animaux  étrangers ,  afinqu  A- 
riftote  en  fafle  l'hiftoire. 

Du  côté  de  la  Xaile  de  Mars  ,  il 

•  donne  audience  aux  Philofophes  In« 
.diens. 

En  face  des  fenêtres ,  Ptolcm^e 

•  Philadelphe  s'entretient  avec  des  Sa- 
^  j  vans  dans  fa  fâmeufe  Bibliothèque. 

*  Le  dernier  repréfente  Augufte  re- 
cevant une  AmbalTade  des  Nations 
barbares.  Ces  peintures  de  Champa-- 
gnc  ^  encaftrées  dans  des  comparti- 
mens  de  ftuc  doré  >  ornés  de  figures 

.  fymboliques  ,  font  exécutées  d*après 
les  deffins  de  U  Brun. 

On  voit  dans  ceçte  pièce  deux  fivr 
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pexbes  tableaux  de  RaphaeL  L'un  eft  "^"^^ 
k  Sainte  Famille ,  gravée  par  Gérard 
Edelinck.  L'autre  eft  S.  Michel  vic- 
torieux du  Démon  :  Qiile  RoufTelec 
&  enfui  ce  N.  Larmeffin  Tout  gravé% 
Le  Sieur  Picaat ,  par  fon  admira^ 
bl^  fecrec  ,  a  rendu  aux  empre(Te- 
mens  des  Amateurs  ce  dernier*  ta- 
bleau peint  fur  bois,  en  le  tranfpor-  * 
cant  fur  toile* 

Sur  les  portes  on  remarqué  la  Cha- 
rité ,  par  Blanchard  j  qu'a  gravée 
Pierre  Daret.;  &  une  Bohémienne 
qui  dit  la  bonne  aventure  à  un  Cava* 
lier ,  peinte  par  le  Caravagè  ^  &  gra-'* 
vée  dans  le  recueil  de  Crozat  par  Be- 
noît Audran, 

L'ancienne  Horloge  du  Roi  a  été 
faite  en  170^ par  un  nommé  Mo- 
rand qui  n'étoit  point  Horloger, 
Toutes  les  fois  que  l'heure  Tonne  , 
deux  coqs  chantent  chacun  trois  fois 
eia  battait  des  ailes.  En  même  tems 
des  portes  s'ouvrent  de  chaque  càté  y 
&  deux  figures  en-fortent  portant 
chacune  un  timbre  en  manière  de 
bouclier ,  fur  lefquels  deux  Amours, 
frappent  :alternativement  les  quarts 
avec  des  roalTues.  Une  figure  de 
,  h&mi  XIV  i  £&mblable  à  celle  de  U 
% 

^  ♦ 
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place  des  Viûoires  ,  fort  du^milîea 
'  de  la  décoration.  Il  s^éleve  au-deflus 
iun  nuage  »  d'où  la  Victoire  defcend^ 
portant  ime  couronne  qu'elle  tient 
îur  la  tête  du  Roi ,  tandis  qu'on  en- 
tend œi  carillon  fort  agréable  ,  à  la 
•fin  duquel  tou£  dilparoît,  &  l'heure 
ibnne. 

Sall£  du  Tu  ô.n  £• 

Xes  tableaux  placés  au-^defTus  de 
la  corniclie  ,  reprcfentenc  Augtifte 
squi  fait  conftruir^  le  port  de  Miféne  y 
Vefpafien  faifant  élever  le  Colifée  j 
Ooriolaa  fléchi  par  fa  mere ,  &  Ale- 
xandre qui  rend  â  Porus  fes  Etats. 

Huit  figures  de  femtnes  en  relief 
placées  aux  exrrémitcs  de  ces  ta- 
Heaux  9  foutiennent  une  bordure 
ronde  5  d'où  pendent  des  feftons.  Au 
milieu  eft;Apoilon  accompagné  des 
.Saifons  ,  &c  des  figures  de  la  Fran- 
ce ,  de  la  Magnanimité  &  de  la  Ma-* 
gnificence.  On  voit  dans  les  angles 
les  quatre  Parties  du  monde  ,  ou  la 
B^enommée  publie  la  gloire  de  Louis 
ie  Grand.  Toutes  ces  peintures  font 
AQlaFoffi. 

Sur  la  cheminée  eft  le  portrait  de 
Louis  XLV  ^  en  pied ,  &  cevètu  de 
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ies  'habits  royaux.  Il  eft  peint  par 

Mijaud  ,  Se  grave  par  Dxevet. 

Salon  pe  la  Guerre.  - 

11  y  a  cinq  tableaux  clans  la  voû- 
Le  plus  grand  xeprëfence  la  f  ran- 
(Ce  portée  lur  un  nuage  ,  tenant 
<f  une  main  la  foudre  &  de  Tautre 
nn  bouclier  ,  fur  lequel  eft  le  por- 
«ait  de  Louis  XiV.  Plufîeiyrs  Vie-' 
toires  volent  devant  elle.  La  gravure 
«de  ce  morceau ,  commencée  par  Rar 
yenet ,  a  été  terminée  par  Preifler* 

.  Les  quatre  tableaux  qui  ocaipent 
les  cintres  ,  repréfentent  ITEfpagne 
parolflant  menacer  la  France  ,  la  Hol- 
lande renverfée  fur  fon  lion ,  Bello-* 
jie  en  fureur  prcte  à  s'élancer  de  fon 
char ,  &c  TAllemagne  regardant  la 
Victoire  avec  épouvante.  Le  jpremiet 
a  été  gravé  par  Dupuis  Tainc  ,  le 
fécond  par  Tardieu ,  le  troiiiéme  par 
Dupuis  le  jeune  ,  &  le  quatrième 
|>ar  Defpiaces*  Ces  belles  peintures;' 
4PeUes  de  la  galerie  ,  &  du  falon  de 
la  Paix  qui  fuivent»  font  dues  av 
génie  de  le  Brun. 

Tous  les  ornemens  de  ce^falon  » 
jgrayiés  par  Pxeiller  offrent  ^u^  jeux 
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jusAïuEs       attributs  de  Belione  j  on  ne  voit 
^         •  dans  la  frife  &  au-deflTus  des  portes 
que  tropiiées  ,  que  boucliers  &  que 
foudres. 

Sur  le  chambranle  d'une  chemi- 
née femce  eil  un  grand  bas -relief 
ovale  dans  une  bordure  de  marbre  , 
xepréfentant  Louis  XIV  ,  à  cheval 
couronné  par  la  Viftoire  &  marchant 
fur  le  Fleuve  du  Rhin ,  qui ,  faifi  d  ef- 
froi ,  admire  fon  vaiuqueur  :  fes  eaux 
font  couvertes  dé  foldats.  Ce  bas- 
relief  commencé  par  Coujlou  Vaîné^ 
a  été  fini  après  fa  mort  par  fott 
frere*^  " 

L'Hiftoire  ,  accompagnée  de  Gé- 
nies ,  &  écrivant  la  Vie  de  ce  Prin-^ 
ce  ,  eft  placée  dans  Touverture  fein- 
te de  cette  cheminée.  Ce  bas-reiief 
n  eft  qu'un  modèle  fait  par  des  Jar^^ 
nUns. 

Des  fcabéllons  portent,  (ixi  buftes 
d'Empereurs ,  dont  les  têtes  font  de 
porphyre ,  &  les  draperies  de  bronze 

doré. 

Ce  Salon  &  celui  de  la  Paix  rermir 
nent  noblement  la  Galerie ,  à  laquelle 
ils  fervent  d  ejitrée  par  une  grande 
arcade. 


La 


Digitized  by  Google 


A  GRANDE  VjAL£ai£. 

Avant  que    examiner  les  figures', 
les  Sculptures  Se  TÂrchiteâure 

'cette  Galerie  ,  qui  eft  uA  oOVlrage 
unique  en  fon  genre. ,  il  faut  cega^-' 
der  les  peintures  de  fa  voûte  qui  foiv  . 
me  un  berceau  de  forme  elliptique» 
Lâ  iîm«yarepccfenté  ,  foûs  des  figu- 
res fy  mboixques  &  de  fa  van  tes  allégo- 
ries ,  une  pattie  de  11iiftûir«  d«  Louii 
le  Grand,  depuis  i66i  qu'il  prit  les 
rênes  du  Gouvernement ,  jufqu'en 
Tannée  que  fe  fit  la  paix  de 

Nimegue.  Cette  hiftoiire  eft  divifée 
en  neuf  gra'nds  tableaux  Se  dix -huit 
petits ,  qui  font  admirer  l'élévation 
Se  la  fécondité  du  génie  qui  a  pro-- 
duit  ces  belles  idées.  Ils  font  dilbi^ 
tués  dans  des  compartimens  >  accom- 
pagnés d'une  belle  Architedure  fein- 
te 5  &  foutenue  par"  des  Termes  de 
Brofize  doré.  Les  Génies  des  Scien*- 
ces  &  des  Arts  y  paroi(!ênt  occupés 
à  décorer  ^ce  fuperbe  lieu  de  tapis 
êc  de  guirlandes*  L  eftampe  de  la 
cbtnpo/ition  générale  a  étécotnmen- 
cée  par  Laucens  ^  &  finie  par  Cochin 
le  fils  i  les  divers  ornemens  placés 
/•  Farcie.'  D 
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^^^^SSSST  dans  les  quatre  angles  de  la  Galerie  i 
•VbrsAiues.        gravés  par  Aveline.  -  • 

Le  grand  tableau  occupe  le  milieu 
de  la  Voûte.  Voici  l'infcriptioiji  de  k 
'première  partie  :    .     .  . 

Le  Roi  prend  lui-^mêmc  la  tondutu 
de  fcs  Etats  ^  &  fe  donne  tout  entier 
êmk  affaires.  1661. 

Ge  Prince  eft  aflîs  fur  un  trône  que 
les  Grâces  ,  les  Jeux  &c  les  Plaifirs 
environnent  ;  la  Tranquillité  eft  à  fes 
pieds ,  &  toutes  les  Divinités  ioxif, 
affemblées  pour  favorifer  Tentreprife 
du  jeune  Monarque. 

.  Gette  première- partie  que  Dupuîs 
le  jeune  avoir  commencé  de  graver  y 
'à  été  finie  par  Tatdieu  le  fils. 

L'infcription  de  la  féconde  partie 
de  ce  tableau ,  gravée  par  Defplaces  ^ 

.  .  Vançîen  orgueil  des  Puijllances  voiy 
^es  de  la  France. 

On  y  voit  l'Allemagne ,  TEfpagne 
&  la  Hollande.  Celle-ci  fait  coimoî- 
itre  foaempire  fur  la  mer  par  un  Tri- 
rdent  Se  une  chaîne  à  laquelle  Thétis 

attachée.  : 
.  : .  Une  grande  étendue  de  ciel  fépare 
iCès  deux  fu|ets.  Mercure  y  paroît 
feni^  coinme  pctir  annoncer  à  i  Unji^ 
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ters,  la  réfoliïçioli  du  Rpi ,  nonobfr- 
lant  les  oppolitions-des  Puiffances. 

Le  feccmd  tableau  aft  du  côté  des 
£çnèfres  .&  àv  gauche  du  plus  grand  : 
Cîarsiagitavé^  voici  rirtfcripticm  x 
.   Réfolution  pfife  de' faire  la^iœtzc 

,  -  Euvain  }Ametyei  expofe-trfîlle  aux 
yeux  du  Roi  fur  un  morceœ.de  ta- 
pifferie  les  malheurs  de  la  guerre  j  la 
Juftice  décide  qu'il  convient  ide  lr^ 

Le  i:i;qiiSéiïie  tableau  jeft  à  droicé 

du>gr^ynul  •&  :au-deflus  des  fenêtres; 
Simonneau  en  a  commencé  la  plan* 
the  ^     CaffS'  l'a  -  fime.  'Sanrinfcrip* 

fipn^pftt  */  - 

^:fioi  ume^fhnnur'Afur  JLerre^ 

Le  quatrième  i;'grairé  p^tp  Cmy  v  éfk 
au-delïus  ;des  glaces  ,  à.  gauche  du 
gr^^  çàble^u  ,  avec  cecte  in&np^ 
tion.  '  .    '  ' 

Le  Rqidoam  ordres  pour  atta^ 
quér  en  même  tems  quatre  des.  plus  for-^ 
'Ê(S\Places  de  lokHûUande.  i6^x^ 

,  Lé  Roi. tient  uuî  confeil  jde  guerreF 
avec  Monûeut ,  lé  Prince  de  Conde. 
&•  le- Vicomte  de  Tturennev  Minerve 
§C  i'Aittour  de  la  gloire -lui.  préf<îu-* 
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-  tent  un  plan  ,  où  fe  lifent  les  nomi 
,des  quatre  villes  dont  la  prife  doit 
ouvrir  la  campagne. 
*  lin  tableau  des  plus  frappans  elt  le 
cmqiiiéme  ,  qui  occupe  la  largeur  de 
la  voûte.  Pfeifler  en  a  achevé  la  gra- 
vure ,  commencée  par  Dupuis  Tainé; 
Le*  Peintre  a  reprëfenté  dans  ce  ta- 
l>leau  9  le 

.  Pajfagc  du  Rhin  en  préfcncc  des  cn^ 
mtms*  i6yu  ^ 

L'image  de  ce  fleuve ,  qui  d^effroî 
laifle  tomber  fon  gouvernail ,  fe  trou- 
ve àxns  la  quatrième  £pître  de  Boi- 
leau. 

Une  femme  «enant  une  épée  ic  qui 

,  .  tombe  5  indique  la  prife  de  Maftrik. 
On  lit  âU-deubus'irette  infcription  : 

Prifè  de  Majirik  en  treb^e jours,  x  ^7  J  • 
Dupuis  le  Jeune  l^a  ^^ravé. 
.  Le  /îxiéme  ,  grave  par  Cars  ,  & 
placé  au-delTus  du  faion  de  la  Guer-* 
re  ,  a  pour  infcription  :  ^ 
-  JLiguc  de  l'Allemagne  &  de  VEfpa^ 
gne  avec  la  Hollande,  léji.  ^ 

Cette  ligue  eft  repréfentée  par 
trois  femdm'és  qu'animent  la  Crainte  3 
la  Frayeur ,  &  la  Jaloufîe»  * 

Les  Renommées  qui  vont  rcpandre 
la  gloire  du  iloi  ^  ^ui  font  parue  de 
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te  tableau  •  forment  une  planche  fé- 
parée ,  que  Kavenec  a  commeiicee  9  oc 
que  Sornique  a  terminée.  I 
Le  fepûéoie  tableau  efl  au-deifu^ 
'  des  glaces  »  avec  .  l'infeidptioa .  foi^ 
vante  : 

*  *^  t."  *  A 

Xtf  Franche-Comte  joUmi/e  pour  là 
féconde  fois.  i  6y^. 

Le  Roi  9  fous  la  figure  d'£tercule  % 

fe  rend  maître  de  la  citadelle  de  Be- 
ia^çon*  Ce  tableau  y  le  feul  qui  fut 
alors  grave  par  Charles  Simoiineau^ 
eft  un  chef-d'œuvre  de  TArt. 

Le  huitième  y  qu'a  gravé  Beauvaîs , 
occupe  toute  la  voùce.  Voici  rinfcrip- 
tion  de  fa  première  partie  : 

Pri/e  de  la  ville  &  de  la  citadelle  de 
Gand j  en Jix  jours*  i6f%*' 

L'autre  partie  de  ce  tableau  pré- 
fente les  fuites  de  cette  viâx>ire.  On 
y  lit  cette  infcription  : 

Les  mefures  des  Efpagn^Ls  rompues, 
par  la  prife  de  Gand* 

,  Le  neuvième ,  gravé  par  Jean  Au- 
dran  y  eft  fur  l'arcade  du  falon  de  la 
Paix,  &  porte  cette  infcription  : 

La  Hollande  accepte  la  paix  fe 
détache  de    Allemagne  &.  de  tE/pa-  ' 
ff^e.  1^78, 

L*Ai^le  de  l'Empire  veut  ret^mir 

'    I)  ii) 
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.  la  Hollande  par  fa  robe  ;  mais  elle 
court  aurdevant  dé  Mercure  &  de  la 
Paix. 

•  <IIesileax  Divinités  qui  derfcendénc 
du  Ciel  y  forment  une  planche  ,  com- 
mencée par  Ravenet,  &  finie  par 
Xardieulefils* 

Les  dix-huit  petits  tableaux  qui. 
leftent  à  examiner ,  ont  également 
*am)0£t  à  rhilloire  de  Louis  XIV. 

Le  premier  y  gravé  par  Gars ,  efi: 
à  .  la  clef  de  la  voûte ,  avec  cette  in^ 
fcription  :  .    .  > 

Soulagement  du  peuple  pendant  Id 
famine^  166  z. 

Le  fécond  du  côté  dès  glaces  ,  gra- 
vé par  Tardieu*  le  pere,  a  pour  ia-* 
fcription  :• 

lia  Hollande  fecourue  contre  l'Evèr 
^  de  Mtmfier.  %€6^. 

LaFrance  armée fe  jette  entre  deux 
Amazones  9  qui  défignent  l'Evêque 
de  Munfter  &  la  Hollande. 

Le  troiiiéhie  tableau  eft  placé  da 
côté  des  fenêtres ,  avec  cette  infcrip- 
don  i 

M  r 

Réparatioji  de  r  attentat  des  *  Cor- 
fesn  16644  ^ 

•  ^5oMa(s^iiifontTattkdcUg^dcdaPaj»ctit  *' 
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Cette  réparation  eft  ici  exprimée  y^^^^^^» 
par  la  France  ,  accompagnée  de  la 
fOTce  qui  déploft  un  papier  fur  le- 
quel dk  le  xielfiji^  de  la  pyramide  éle»*-' 
vée  alors ,  Se  pat  la  ville  de  Rome  qui 
fe  founpiet  aux  conditions  qu'on  iui^ 
prefcrit. 

L'ellampe  de  ce  tableau ,  commen--' 
cée  par  Liotardj  a  été  finie  parTardieu 

le  jfils. 

Le  quatrième ,  gravé  par  Cars , 
eft  à  la  clef  de  la  voûte  ,  &  repré-> 
lente 

La  fureur  des^  Duels  arrêtée. 

Le  cinquième  ,  que  Tardieu  le  fils^ 
a  gravé ,  eft  du  coté  des  glaces ,  avec 
cette  infcription  : 

Défaite  des  Turcs  en  Hongrie  pap 
Us  Troupes  du  RoL  i66^.     '       >  - 

Le  fixiéme ,  gravé  par  Lépicic ,  eft^ 
du  côté  des^  croifées ,  &  a  pour  in- 
fcription :  ! 
'    La  prééminence  de  la  France  recon^  - 
me  par  L'Efpagne.  i66x. 

L'Efpagne  a  un  air  fort  fournis ,  5^ 
fon  lion  eÂ  profierné  aux  pieds  de  la 
JFrance« 

Le  feptiéme  ,  gravé  par  Cars  >  eft 
à  la  clef  de  la  voûte.  Voici  fon  in--^ 
Xcripcion;  .  ► 

D  iv 
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Guerre  cmtrc  V.Efpagnt  pour  Jtit 
droits  de  la.  Reiae.  t66/j. 

Le  Roi  parent  pseift  marcher,  pré- 
^dà  de  M^LKs ,  ^  de  la  Renommée 
<fH  tient  le&jtnanifeftes.  faits,  pour  le^^ 
duoits.  de  Sa  Majefté^ 

Le  huitième  eft  du  côté  djes  gla*^ 
cas  ,  &  porte  cette  infcription  : 

RdtahUJf^mcnt  de  la  Navigation^ 
166}. 

J^KÏHkt  en  a  fini  la  plancheLqu'avoit^ 
commencée  Thomaffim 

Le  neuvième  ,  gravé  par  Tardiem. 
le  pere  ^eftdu côjte desfenèt)nes>  6c  A. 
pout  infcriptiqn  : 
.  JSJformation  de  lu  Jujlice.  1 66 j. 

Des  Juges  reçoivent  du  Roi  l'Orr-. 
4onnaAce.  Civile  de  i66::j..  La.Chica^ 
ne  renverfée  fous  le  trône  dévore  dôS: 
ikcs  de  papier. 

Le  dixième  5  gravé  par.  Cars  ,  eft: 
placé  à  la  clef  de  la^  voûte ,  av^ec  cette, 
ufcription 

Paix  fait/S  à,  Aix^la^Chapellck 
%66^. 

.  L'Efpagne  reçoit  de&mains  du  Roi 
une  branche  d'olivier.  La  Franche--^. 

Comte  paroît  affligée  de  ce  qaelleL 
««flk  d.ctre  à  la  ïrance* 

Le  oniciéme  tableau ,  garé  j^ac; 
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"W^ille  y  eÛ:  du  coté  des  glaces  y  £on 
iofcription  eft  : 

V ordre  rctabU  dans  Us  Finances. 

Minerve  poHplkit  ïes  Partifans  fi- 
gurés par  des  Harpies  »  qui  en  s'en^ 
Ëiy  àm  laififenc  tombée  6m  iacs  pldn» 
d'aiîgeii£.,      .  ' 

Le  douzième»  eue  Sucngoe  lé  peve 

^gj^^yé^  e'^^uc^^^^^^^^^^Sy  ^^^^ 
cecce  infcription  : 

-  Prouciion  accordccaux  Beaux  Arts^ 

L'Eloquence  fuivie  des  Arts  &  def» 
Sciences  »  xemerde  Sa  Majefté  de  la 
glorieufe  pr-acedîon  qu  eUe  leur 
accordée. 

Le  treizième^  pavé  par  Cars  »  eflh 
â.  la  cle£  de  ia  youte  »  &  a  pour  iu^ 
fcription  x 

.  Acqui^ûon^  de  Uunkerque.  %6Gl^ 

Le  quatorzième  efi:  du  cÀté  des 
ces.  Duflos  en  a  coaimencé  ia  gravu* 
f e  »  &  Wille     fecmiaée*  Voici^fom 
infcription* 

EtailfJffimenùiU  L'HéuL  RayM  des^ 

Invalides,  ir^jjn^^ 

Le  quifiadéofie  »  grave  pat?  Soubojr^ 
ran ,  eft  du  cote  des  fenêtres  ^  avec 
c&xsj^  infadptioa 
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.  Ambajfadcs  cnvoytcs  des  extrémi^ 
tés  de  la  terre.  -  * 

,  Le  feizicme  ,  gravé  par  Cars,  efl  4 
la  clef  de  la  voùce*  Il  rep réfente 

'  ''La  PoUce& la  Sûreté  rétadUesdans 
Paris.  i66<;.         *  » 

-  Le  iiàs^Çe^tièsnt  ^  qife-  -Dupins  lé 
jeune  a  gravé  ,  eft  du  coté  des  gla-^ 

Le  rcnôuvellermnt  d^uiUunce  avec 
les  Suijfes.  i66f.  « 

Le  dix-Ruiricme  5  grave  par  Def- 
places  j  eft  du  coté  des  cioifée^  3  6è 
repriéfetire  -*    '  • 

JLa  Jon&iofu  des  déux^  mérs*^  '  - 
•V  Neptune  &  ThérLs  fe  donnent  la 
niain..  La  baleine  qui  eft  auprès  de^ 
Neptune  eft  le  fymbole  de  TOcéan^ 
eomxne  le  dauphin  ôc  la  r^me  celut 
de  la  Méditerranée. 

Cette  galerie  a  tôifes  &  cinq 
piedi^^de  longneiw-for  j^piedff&de--  . 
midehaut^  &'cinq  toiles  deux  pied* 
4e  largeur  y  fkns  parl^ër  de*  fes  deil^ 
faloiîs  ,  avec  lefquels  elle  occupe  tou^ 
le  la  façade  de  l'arant-^our  di^  Châ- 
reau  du  côté  des  jardins.  Elle  eft 
éclairée  par  dix-fé^efeiiêtéei  cintfFées> 
<afui  rcpondenc  à  autant  d'arcades  rem- 
plies de  glaces.  L'Archi:te(^iire  de  la  " 


Digitized  by  Google 


DES  BNYlILQNa  DE  PaRIS*      S 5 


galerie  &  des  appartemens  eft  due  à  vm^saihes 
l^iiiuftre  lô  Bruii ,  qui  a  même  donné  '  ^ 

les  cleOins  des  mcnuiferies  &  des  fer- 
rures, £iie  confifte  en  quarante-huit 
piiaftres  de  marbre  ,  difpofés  dansle& 
intervalles  de&  arcades  ,  &l  dont  leà 
chapiteaux  &  les.  haiies  foui:  de  bson^^ 
3te  dore.  C'elLuû.Q£dre  d' A  tchiteiâa- 
re  comporte ,  nommé  TOrdre.  Eraiirt 
çois  *  y  que  le  Brun  a  inventé ,  &  qui 
a  des<  coqs ,  des  foLeils  Se  desr  âeur&t 
de  lys  dans  fon  chapiteau.  L'enjtabie-^ 
ment  eft  enrichi  de.  &:ulpi:ui:es  »  qut 
repréjfentent  des  clûfFres  &  des  devi- 
fes  de  Louis  XIV  ,  des  couromies 
royales  ,  &  des  colliers  des  Ordres 
^  6aint  Miichel  ôc  du  SainjL  £iprix« 
Sur  la  corniche  £bnt  rangés  des.trort 
phées  y  auxquels  des  enfans  ateachenc 
ées  gairlandes  de'  fteurs.  X^a  moitié 
de  ces  Sculptures  eft  de  Co^:|^âvox*  • 
Quatre  coloones^  pkcées^eokdfidaïqsr 
de  la  galerie  en  embelliiTeat  te^  eur 
crées  ,  &  fom^  aircompagnggs.  dae  JbiM; 
piiaftres  féparés  par  des  piédeftaux  , 
qui  fcHitiân^eatiquarrQ^  ftarues^  anti*- 
ques  de  marbre.  Celles  du  cote  du 

'   ^  Cet  0*4«  a-été.  gr^Y^pariWCkttW  V  ^ 

Dvj 
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falon  de  la  Guerre  £ont^  Bacchus,  ôç: 
tEMAiLLtvla  Vénus  d'Arles^,,  ainû  nommée  t. 

parce  qu'èlle  fut  trouvée  dans,  cette: 
ville  en»  1 6  5.1^  JElles  font  gravies  pair 
Melian«  Âux.  câtés  de  l'arcade  pat; 
lacjuelie  on  entre  ^slus  le  falon  de  la^ 
Paix ,  on  voit  une  Veftab  &c  la  Ma-- 
ie  Uranie  ,.>to^es^ûaui;éeSxpar.  (xi-i-- 
Tardons  ' 

Vers  le  milieu  de  cette  Galerie  il  y 
a  qaatfie  autses  £gares^anti<|Ues pl^^ 
^  cées  dans^des  niches.  D'un  côté  c'efb 
Getmanicus^  âit  pa^Aicamme  >  &x 
Hoe  Vénns*  De  l'autre  on.  remarque 
une  figure  de  marbre  de  P.iros ,  re^ 
préfentam  la^DéelTe  de-  la  Pudicité>. 
&c  Diane  la  ChafTereiTe.  Cette  dei^ 
Biere  a^  été  txès^-  bien,  gtavée.  pac 
Mellan*. 

Lesraatres^onieme»  de  xsetce  m^^ 

gnifique  pièce  ,  font  des  buftes-  anti» 
^ues.)  des  tabks  d:aib&tre  ou  d'aga— 

-the  ,  &  quantité  de  vafes  de  poi|)k]p^ 
M.  de  d'albâtre  ocienrai*. 

Sa.  LOK  D  £  P  Ail 

Dans  la  cùtipé  de  ce  falon.,  €fû  fait: 
'aaloucd^hai  partie  de  if^àppartemenr 
Heine  âc^ui  eiUaii41adik.C«£i^ 
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cett  y  la  ftance  eft  repréfentée  aflîfe 
im  on  globe-  drasBor  »  dans  im^  char 
pocté  fur  un  nuage  :  elle  eft  couron-^ 
Bée  pac  la  Gloire.  La  Paix,  êc  desi 
Amoursi  unifTent  des  tourtecelles^^ 
ayant  des  médaillons  à  leur  cou 
fymbole  des  alliances  de  la  Fran^ek 
av^ec  les«  Çours  étrangères.  Ce  mor- 
ceau, ^gcavé  pac  Aubère  ».  a  été  fini» 
par  Cars*. 

Oa  voit  dans  tes  qnatxe  cintres^ 
l^urope  tranquille  ,  ayant  à  fes  pieds, 
les.  dépouilles  de  r£mpire  Ottoman  ^ 
la  Hollande  qui  reçoit  des  branches^ 
d'oliviesi  c)^'ui^Amou0  lui  apporte^ 
i'Efpagne  qui  attend  le  même  figtie; 
de  Paix ,  &  TAIIemagne  remerciali6 
le  Ciel  dëS  'v4â<Mres«  qu  elle  a  rem* 
jportées  .fur  les  Turcs^  Ces  quatse 
morceaux  font  gravés  »  le  premier 
par  Liotard  ,  &  fini  par  Wille  >  le 
feomd  par  Defplaees  ,  'le  troifiéœe 
par  Tardieu  le,  fils  ^  &  le  quatrième 
par  Beauvais; 

La  corniche  offre  (^esi  objets  bien 
diSFérens  de  ceux  du  falon  de  la  Guéri, 
re.  On  n'y  voit  que  des  branches  d'o-^ 
li¥ie&  »  des.  épis»     blé  &  des  coiir 
ronnes  de  fleurs.  Sur  les  portes  font' 
4^  xafes.  ÔL  des.  eafan^  ^ui  tiâuoçni: 
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,des  fêftons  ^  &  au-deirus  il  y  a  de^  ^ 
tètes  de  Aiufes  &*des  trophées  d'inf-^ 
tmmeiis  de  Mufîque.  Les  quatre  an-, 
gles  ,  gravés  par  Preiiler ,  préfentent 
des  lyres  funnontécs  de  couronnes  y 
entre  deux  caducées  ôc  deux  cornes 
d'abondance. 

On  a^pofé  fur  la  cheminée  un  grand' 
tableau  allégorique  de  forme  ovale  ^ 
qui  a  jpoiir  fujec  ^  1^  Roi  donnant  la. 
.paix  a  l'Europe.  Il  eft  peint  par  le 
Moine  ,  &  Cars  Ta  gravé. 

Ce  iklon  eft  orné  de  fix  têtes  ant^ 
ques  de  porphyre  y  reprcfentant  des^ 
£mper^Ts.  Elles  font  montées  en 
bufte  avec  des  draperies  de  bronze 
doré  9  qui  font  de  Girardoh* 

Ma(fé  y  diftingué  par  fes  taleiis 
pouc  la  miniature  ,  a  pubUé  il  y  ai 
quelques  lannées  les  gravures  de  cetr 
te  belle  galerie ,  &  de  fes  deux  fa- 
-  Ions.  Les  amateurs  ont-  applaudi  à 
cette  fuite  d'eftampes,  compofée  de 
5  5  fuj  ets ,  &  exécutée  d  après  fes  def* 
fins  par  les  plus  habiles  Graveurs  du^ 
Rayaume«.  < 

'  '^>bi«  Saloft  de  la  Paix  o^  eâtr-e  dâûi: 
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la  chambre  de  la  Reine,,  dont  tous  Iqs,^^ 
tableaux  ont*  été  peints  pat  de  Seve 
Vamé.  On  voit  au  plafond  le  Soleil' 
qui  éciaîte  les  cpiatte  parties  du  Monr^ 
de  5  défignées  par  différentes  figures 
de  femmes;  Autour  de  cet  aftjre  > 
rAurore  répand  des  fleurs.  Des  dou- 
ze jeimes  mies  qui  repréfenteijt  les 
Heures  5  quelques-unes  le  fuivent  » 
d'autres  attelem  fes  chevaux  à  fo» 
char.  ' 

pans  le  premier  tableau  qui  fait 
fece  aux-croiftes ,  eftle  fameux  repas: 
de.  Marc-Antoinç  &  dçClcopâtrey 
dutïtnt  liéqueï  cette  Princeflt?  fit  dif^ 
foudre  une  perle  de  grand  prix  qu  el-*- 
le  avalà. 

*  Le  fécond  reprëfente  Didon ,  don- 
nant ordres^  pQUs  h  conftruâ:ioa 
de  Cartha^e.     '  -       -  '         •  * 

DanS'ie  troifiéme  e^ft  k  R.eine  Rho- 
dope  :  phifieurs  femmes  qui  Tenvi-- 
ronnenc  regardent  U  pyramide  qu'el- 
le fit  ,  dit-on  ,  cîeverenEgjpte,  n'é-^ 
tant  que  courtifane. 

Le  quâtfiéfrie  fait  voir  -Nitocrîs  ^ 
Reine  d* AflTyrie ,  apguyée  fur  une  des 
femmes  de  fa-  fiiite ,  qui  lut  montre 
le  pont  qu'on  acheye  de  conftxuire 
fut  rfiophratc»  v 
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yffRMutit  plafond  du  grand  Cabinet»^ 

«  Mexcuce  pi^éiide  aux  Sciences  &  aur^ 

Am«  Des  figures,  allégoriques  expri-^. 
mène  TEtude  &  la  Vigilance.  Sapho-, 
eft  au-deilus*  de  la  cheminée  ^  ôc  vis- . 
i-vis  ,  Afpafie  s- entretient  a.v^c  des- 
Philofophe$«  La  Peinture  e&  reprc 
{entée  au-deflTus  des^  fenêtres ,  &c  en. 
face.  Ëénelope»-  Ces^  tableaux  font  de. 

Michel  Corneille^ 

Sur  la  cheminée ,  Charles  Coypd a. 
peint  la  France  rendant  grâces  au  Ciet 
de  la^guérilbu  du  RoL  Surugue  le  âls^ 
.   a  gravé  ce^  mpirceau.. 

Les  trophées  de  la  Mufique  &  des; 
Arts  qui  ornent  le  delTus^des  portes^r 
font  de  Madeleine  de  Boullongne. 

On  voit  au  plafond  de  ranticham-»- 
Ere  où  fe  tientleg^and.coiivert.  Mais- 
àflîs  fur  fon  char  tiré  par  des  loups  ^ 
&  couronné  par  la  Viftoire.  Les  Ver- 
tus, militaires.  L'acconipagnent ,  des. 
Renommées  le  précédent &  Bello— 
ne  pourfuit  plulieurs  monftres  de- 
irant  lui.  Ce  morceau  eft  de  Vignon^ 

Dans  les.  campartimens  de.ce.pia- 
Ibnd  font  huit  tableaux  enr  camaïea 
rehaulTés  d  or  j<  favoir  ^  Rodogune  4 

toilette  ;^elle  a  les.  cheveux,  épars  ^p 
&:  l'arme,  en.  diligence  pour 
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tentrer  les  rebelles  dans  le  devoir»  vuuAuuii 

Harpalice ,  fille  de  Lycfurgue  >  dé- 
livre fon  jpere  que  les  Gétes  emnie- 
noient  pnfonnier. 

Bellone  brûle  avec  fon  flambeau  le 
vifage  de  Cybéle«  Ces  crois  tableaux 
font  de  Fignon^ 

Clélie  à  cheval  avec  fes  compa^ 
gnes. 

flypiicratée  >  femme  de  Mithrida-^ 
<fe  9  fuivie  d'une  nonibr.eiife  armée. 

Zénobie  au  milieu  d'une  bataille  y. 
attaque  elle-même  l'Empereur  Âuré-^ 
lien  pour  lui  difputer  l'Empire  du: 
Monde.. 

La  Fureur  tient  d'une  main  une 
épée  ,  &  de  l'autre  une  torche. 

Artémife  >  Reine  de  Carie ,  com- 
bat contre  les  Grecs  fun  les  vaiilèaux 
deXer^ès.  Ce^cinq  tabkaux  ont  été 
peints  par  Pailleté 

La  falle  des  Gardes  qui  fefvent  aïK 
près  de  la  Reine  ,  eft  la  dernière  piéca 
de  fon  appât eemenr*  £lle  eâ  pavée  6c 
xevètue  de  marbre  en  compartimens^, 

Au  milieu  du  plafond  >  parou  Ju-* 
piter  fur  un  char  attelé  de  deux  ai— 
gies.  Quatre  jeunes  enfans  qui  vo- 
fent  autour  de  lui  ,  expriment  les. 
iateljyLt;âS.  de  Jupiter  ^.  dont  la, 
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m,^'       nette  eft  défiguce  par  une  belle 
femme.  ^ 

-  Les  quatre  autres  tableaux  de  ce . 
plafond  lont  allégoriques  a  quelques*, 
âârions  de  îuftice  &  de  piété  de  Louis 

XIV. 

Le  premier  repréfente  l'Empereur 
Sévère ,  qui ,  durant  une  famine,  fait 
diilribuer  du  blé  au  peuple  de  Rome^ 
•  Dans  le  fécond  ,  Ptoiémée  Piiila- 
delphe  donne  la  liberté  aux  efclave^ 
Juifs  répandus  dans  fes  Etats. 

Le  troifîéme  eft  Tra|an ,  qui  reçoit, 
les  requêtes  &  lesplaçets  de  fes  peu-- 
ples.  Ces  trois  morceaux  font  gravéi 
par  Dupuis. 

On  voit  dans  le  dernier ,  Solon  qui 
prouve  aux  Athéniens  l'équité  de  fes 
Loix.  Ducbange  la  gravé. 

Le  peintre  a  feint  fur  la  corniche 
de  cette  falle  une  efpece  de  galerie 
remplie  de  figures.  Dans  les  encoi- 
gnures s  élèvent  quatre  obélifques 
chargés  de  palmes ,  &  ornés  de  ftar* 
tues  feintes  en  bronze.  .  : 

Sur  la  cheminée  eft  un  Sacrifice  of* 
fert  à  Jupiter  par  des  Vierges  fur  1© 
mont  Ida  j  &  vi^à-vis  eft  la  Naiffance 
de  ce  Dieu.  Toutes  ces  peintures  font 
(de  JN^g^l  Coypch 
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*  De  r^ppartement  de  la  Reîne  on 
palTe  dans  celui  du  Roi  ^  par  le  palier 
du  grand  efcalier. 

'  Sur  la  cheminée  de  la  falle  des 
Gardes  ,  Parrocel  U  pere  a  peint  un 
combat ,  dans  lequel  des  Gardes  du 
Roi  terraifent  quelques  Cavaliers 
avec  des  lances* 

Dix  batailles  ,  peintes  par  le  me-* 
me  5  ornent  les  lambris  de  la  falle 
fuivante  »  où  le  Roi  mange  à  fon 
grand  couvert. 

Le  tableau  de  la  cheminée  eft  de 
Piètre  de  Cortone ,  &c  repréfente  la. 
bataille  d'Arbelles.  Il  y  en  a.  une  ef-' 
^ampe  gravée  par  Piètre  Aquila. 
'  On  remarque  dans  la  grande  anti- 
chambre du  Roi  ,  nommée  l^œil  de 
bœuf,'  une  frife  rampante  ,  enrichie 
de  fculptures  qui  renferment  un  œil 
de  bœuf,  deftiné  a  donner  plus  de  jour 
dans  cette  pièce. 

Sur  les  portes ,  aux  côtés  de  la  che- 
minée, font  deux  tableaux  du  Baffan; 
favoir ,  la  con(lruâ:ion  de  TArche ,  ôC 
I^oé  qui  y  fait  entrer  les  animaux. 

On  voit  une  Fuite  en  E§yf te,  de 
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-  Gentilefchi  j  fur  la  corniche  qui  e!l. 

*    "    au-dellus  de  la  cheminée» 

Trois  tableaux  de  Paul  Vérone  fi 
décorent  cette  pièce  \  favoir  ,  £ftlter ^ 
Jftethfabée  &  Judith. 

Deux  autres  morceaux  du  mêm^ 
peintre  font  pUcés  fur  les  portes  qut 
communiquent  à  la  falle  du  grand 
couvert.  Ils  repréfentent  TÂdoration 
des  Bergers ,  &  N.  S.  mis  au  tombeau* 
La  pièce  d'après  efl  la  chambre  de 
parade  de  Sa  Majeftè.  Les  tableaux 
qu'on  y  voit  ^  font  David ,  du  Domir- 
mquin  ,  gravé  par  GiUe  Roïiflelet^ 
&  Saint  Tean  dans  l'île  de  Pathmos  , 
par  Raphaïl ,  que  Nicolas  Lanneffinî 
a  gravé. 

Oaremarque  dans  la  falle  du  Oon^ 
feil  un  beaû  bulle  de  Scipion  TAfri- 
cain  \  il  eft  de  bronze  antique  5  &  a 
des  yeux  d'argent  ;  Coujiou  le  jeune  y 
a  mis  une  draperie  de  marbre- d^uae 
grande  délicatelTe. 

La  chambre  du  Roi  offre  deux  por- 
traits de  la  main  de  V andyck  ;  celui 
du  Marquis  d'Ay  tonne  ,  gravé  par 
Vofterman  ^  Se  celui'  dé  ce  fameux 
peintre.  Elle  eft  fui  vie  d'un  cabinet 
ovale  dont  les  lambris  ibnt  dorés.  On 
.vient  d'y  placer  unenouvellç  pendur 
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le  y  qui  a  fepc  pieds  de  hauteur.  £ile  VBJLSAUkc-s^i 
marque  par  une  équation  fîmplè  & 
ingénieufe  le  tems  moyen  &  le  tems 
vrai«  *£lie  indique  auffi  le  nom  ,  le 
quantième  du  mois  ,  ainlî  que  le  jour 
Ae  là  femaine.  Le  pendule  bac  les  fç-^ 
condes  ^  &  eH;  toujours  de  la  même 
longueur  ,  par  le  moyen  d'une  corn- 
penfation  renfermée  dans-  la  lentille. 
Une  aiguille  que  porte  le  pendule  , 
fait  de  plus  apperçe voir  Teffèr  du  froid 
&  4^  chaud  fur  ies  . métaux.  Cette 
pièce  èft  terminée  par  une  fphere  ren- 
"fermée  dans  un  globe  de  glace.  Les 

flanectes  y  font  leur  révolution.  M. 
^alTemei?;  ^  Ingénieur  du  Roi ,  eft 
'  auteur  de  cette  méch^oique. 
*  Ce  cabinet  eft  fuivi  de  plufîeurs 
petites  pièces  boifées ,  dont  une  rea- 
ferme  les  pierres  gravées.  Cette  fci- 
perbe  colledion  ,  que  François  1  a 
commencé  à  former  ,  préfente  des 
exemples  de  la  maniejte  de  graver  des 
Egyptiens  Se  des  Etrufques  Le 


*  *  ^  Le^  plus  beaux  morcéàux  de  cette  col- 
leâion  ônt  ^cé  gravés  d'après  Usi  delGns  de 

Bouctiardon^  par  les  foins  de  M.  Mariette, 
qui  y  a  joint  des  cxplicaûoas  &  des  remax* 
^ttcs  ttés-curioufes. 
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te  Grecque  avec  la  Romaine  j  &  à  lîa 
vue  des  ouvrages  des  Artiftes  du>  der- 
nier iîécie ,  apprendre  à  en  coiuioîtr'e 
le  jcaraûère.  La  fameufe  Cornaliae 
repréfentant  une  vendange  ,  6c,  con- 
cilie fous  le  nom  de  Cachet  dç  Mi- 
chel-Ange ,  èft  un  morceau  imique  » 
le  plus  curieux  du  cabinet  du  RoL 

Les  Petits  Appautemens 

'    Sont  démeublés ,  &  ne  fervent  j>lu$ 

"que  d'offices ,  ou  de  cuilines  particu- 
lières pour  lé  Roi.  11  n'en  reftè  que  ta 

'Galerie  :  les  tableaux  placés  dans  les 
tlruirîeaux  ,  difrent  ai$erehtes  chaf- 
fes ,  en  ufage  dans  les  pays  étrangers. 

'  L'un  eft  une  chaiTe  aux  taureaux ,  4^ 
Parrocel  ;  un  autre,  aux  léopards, 
par  Lançret-i  le  troifiéme  ,*une,chafle 
aux  lions ,  par  de  Troy  ;  le  quatrième, 
à  l'ours  ,  par  Carie  Vanioo  ;  le  cin- 
quième eft  une  chaflTe  à  l'autruche, , 
par  le  même  y  le  iixiéme  aux  tigrés*", 
par-  M» -.SM^Aer.-GeUe  attx^éli^haiis 

.^fi  âiQ  Parrocel i  SfC  cs^]^Ax^ 
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A  P  P  A  R  T  E  M  E  N  T 

P£$  PaiMCES. 

On  y  voit  deux  delTus  de  porté 
peints  par  Parroccl  ;  Tiïiï  repréfentp 
un  confeil  de  Guerre  ,  tenu  à  cheval 
&  en  pleine  campagne  \  Tautre  un 
camp,  fur  le  devant  duquel  font  dés 
Houfards  &  des  foldats  du  Régiment 
du  Roi. 

L'appartement  ^de  M.  le  Comte 

d'Artois  eft  décoré  d'un  delTus  de 
porte  ,  de  Carie  P^anloo  y  dont  le  fur 
jet  eft  Pfyclié  &  TAmour. 

Le        t  I  t    p  a  r  c  , 

Qui  renferme  les  jardins  eft  con- 
tenu dans  un  autre  d'une  étendue  fur* 
prenante» 

Le  Château  deVerfailles,  du  côte 
des  parterres ,  of&e  aux  yeux  une  fa^ 
'  çade  qui  n'a  point  fa  pareille  dans  le 
Monde  ,  pour  Tctendue  &  la  magni- 
ficence quoiqu'un  peu  monotone. 
/.  H.  Manfan  Ta  décorée  de  toutes 
les  richeffes  de  rArchiteétiTre  &  de 
la  Sculpture.  £lie  eft  compofée  de 
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trois  erands  corps  de  bârimens  :  ce* 

lui  du  muieu  avance  de  plus  flQ  qua- 
.  tante  toifes  dans  les  jardins  ^  &  en  a 
pour  le  moins  cinquante  de  face.  Les 
deux  autres ,  appelles  les  ailes  5  ont 

chacun  près  de  quatre-vingts  toifes. 
Toutes  les  clefs  des  arcades  font  or* 
liées  de  tètes  d'hommes  ou  de  fem- 
mes. J  &c  celles  des  fenêtres  du  pre- 
mier étage  y  font  embellies  de  dé- 
pouilles  de  lions ,  Se  d'autres  orne- 
mens  de  Sculpture. 

Le  corps  de  bâtiment  du  milieu  9 
aui  eft  en  quelques  forte  la  principale 
lace  du  château ,  regarde  le  parterre 
d^eau  9  &  a  trois  avant*corps  décorés 
de  colonnes  Ioniques  qui  portent  dou- 
ze figures  repréfentant  les  mois  de 
Tannée.  Le  même  ordre  en  pilaftres 
régne  derrière  les  colonnes  y  6c  entre 
chaque  croifée. 

L'aile  de  l'appartement  des  bains  a 
pareillement  trois  avant-corps  ôrnés 
de  ftatues,  ainfi  que  celle  qui  renfer- 

^  me  Tappartement  de  M.  le  Duc  d'Or- 

•  Jeans. 

L'aik  des  Princes  >  &  celle  qui  eft 

An  cote  de  la  Chapelle  ,  offrent  quan- 
tité de  ilatues ,  repréfentant  des  Di« 
vinités ,  des  Vertus ,  &  des  Arts, 

Au** 
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Au-delTus  du  premier  étage  de  cet-  ' 
te  magnifique  façade  ^  rigne  un  Atci- 
couronné  d'une  baluftrade  à  llta- 
lienne.  Cette  baluftrade  efb  interrom» 
pue  de  tems  en  tems  par  des  piédei^ 
taux ,  qui  portent  des  trophées  à 
plomb  des  pilaltres  accouplés  ,  des 
angles  Se  des  avant-corps  ;  on  a  pofé 
des  vafes  feulement  au-delTus  des  pi- 
lailres  (Impies  »  placés  entre  les  tru«»  . 
meaux* 

On  voit  fur  le  grand  perron  quatre 
ftatues  de  bronze  adoU^es  à  la  face 
du  Château  ^  favoir  ,  Silène ,  And^ 
nous  »  Apollon.  &  Bacchus  ;  elles  ont 
été  fondues  par  les  KfilUrs  ,  d'après 
rAntique» 

Aux  angles  de  ce  perron,  font  deux 
beaux  vafes  dé  maxbre  ^  ornés  chacun 
d'un  bas -relief.  Celui  de  la  droite  ^ 
Iculptc  p2it  Coy:[€vox  y  repréfence  la 
viâoire  que  les  Impériaux  durent  au 
fecours  que  S»  M.  envoya  en  Hon* 
gi  ie  en  1 664,  j  &  la  fouiniflîon  que  la 
f  rance  reçut  de  TEfpagne ,  au  fujec 
de  rinfulte  faite  à  Londres  à  foh  Am- 
balladeur.  Celui  de  la  gauche  offre 
les  conquêtes  que  le  Roi  fit  en  Flan^ 
,dre  pour  les  droits  de  la  Reine  ea 
l^(î7  j  ç*eft  l'ouvrage  de  Tuiy. 
L  Partie^  £ 
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Le  Parterre  p^É  a  v. 

Lès  jardins  ont  été  plantes  par  /e 
Nojirc ,  cet  heureux  génie  qu*on  peut 
regarder  comme  le  créateur  de  Vart 
du  jardinage.  Les  détails  en  fontaufli 
agréables  que  variés  ;  les  eaux  y  pro- 
duifent  des  effets  admirables ,  &  les 
chefs  *  d'œuvre  de  fculpture  y  fons 
multipliés. 

Ce  parterre  eft  formé  de  deux  pié« 
ces  d*eau  ,  bordées  de  tablettes  de 
marbre  blanc  y  qui  ont  dans  leur  mi-- 
lieu  ime  gerbe  de  30  pieds ,  entourée 
de  jets  dardans  y  qu'on  Diomme  |a 
couronne.  Ces  pièces  font  ornées  dans 
leur  pourtour  de  feize  figures  de  ^eu-« 
ves  &  de  rivières  »  modelées  par  d'hg« 
biles  fculpteurs ,  &  fondues  par  les 
Kellcrs.  Il  y  a  de  plus  huit  noup- 
pes  du  même  métal ,  re^féientanc 
des  Nymphes  »  des  Géiiies  &  dçs 

Amours, 

Aux  deux  angles  de  cette  grande 
terraiTe  ,  on  apperçoit  deux  baffins 
carrés  ,  eno;agés  dans  les  paliilades. 
'L*un  éft  la  fontaine  de  Diane ,  &  l'au- 
tre celle  du  Point  du  jpur.  D'uiji  bailia 
élevé  il  fort  une  gerbe  de  %  5  pieds  ^ 
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font  des  grouppes  d'animaux  de  bron* 

ze  y  qui  jettent  de  Teau. 

.   A  k  fontaine  de  Diane  »  «u  efl:  i 

droite  ,  il  y  a  un  liou  terranant  un 

loup  9  &  un  lion  qui  combat  un  fan« 

glier  :  le  premier  eft  de  FancUvc  ^Sc 

ie  fécond  de  Raon. 

'    Les  figures  de  la  fontaine  du  Point 

du  jour,  font  un  tigre  qui  terrade  un 

ours  y  tt  un  limier  qui  terraiïe  uncer£ 

*Ces  deux  jgrouppes  ont  éce. modelés 


Basseh  bbLatoh?.' 

LebaffindeLatone.elè  dans  une  de- 
mi-lune :  on  y  defceud  par  un  magni- 
fique efi:aliec ,  &  pair  deux  rampes  de 

gazon,  ornées  de  quatorze  vafes  de 
marbre  d'après  l'Antique» 

Du  milieu  de  ce  baflîn  s'élève  le 
grouppe  de  Latone ,  qu'on  voit  avec 
Apollon  Se  Diane  fes  enfans  ,  dans 
«raccicude  de  fe  plaindre  à  Jupiter  des 
:  payfans  de  Lycie.  Elle  eft  placée  fut 
plufieurs  gradins  de  marbre  rouée ,  Se 
*ces  payfans  font  métamorphofés  en 


qui  xetombe  en  nappe  dam  un  baflin 
plus  bas  ^  &  fur  Tappui  de  marbre  » 
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srz —  baffift  fortent  deftx  serbes  de  tireizs 
pieds  de  haut  ,  &  loixante-quaror* 
ze  jets  y  Idr  plupart  cfrpifés  :  lui  les 
bords  il  y  a-  quantité  de  erenouillec 
qui  jettent  de  Teau.  Ces  fi|pres  (ont 
de  Marfy ,  &  oflt  €t€  gravées  par  G. 
EdelmcK. 

Au-de(Ibus  du  baffin  deLatone  elfe 
un  parterre  de  gazon  comparti ,  xjui 
renferme  deux  baffins ,  d*où  fort  une 
.  gerbe.  On  Içs  appelle  le$  bailins  de& 
laards. 

Avant  que  de  s  engager  plus  avant 
dans  le  Parc ,  il  faut  revenir  à  1^  fontai* 
lie  duPoin^t  du  jour ,  pour  examiner  les 
figuces  de  marbre  placées  depuis  ceç 
endroit  juf qu'au  grand  canal.  En  coiji? 
HÎençant  â  gauche  ^  on  trouve  ; 

L'Eau  5  par  le  Gros. 

Le  Printems ,  par  Magmcr. 

Le  Point  du  jour  ,  par  Marfy f  " 

Le  Poëme  Lyrique  >  par  Tuhy. 

Le  Feu  ,  par  Dojjier.  Ces  cinq  H-r 
£nres  ontétc  i^Ài^ùn  les  de<ïuis  de 
le  firun*'  '  * 

Tiridate  Roi  d'Arménie ,  par  An- 
dré ^  d*après  l'Antique ,  ainfi  que  les 
-iept  ftatues  qui  fuivent. 
'  Vénuç  aux  belie$  feffes  ^  pac:  Clp- 
rion. 
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Silène  ,  tenant  Bacchus  eatcijies  ,^ 
bras.,  par  Mas^icre. 

Ântmoiis  ,  pisir  &h7«^4 
-  Mercure  ^  par  Meloi 

Uraiiie  ,  par  Carltit:  \\ 

Apollon  Py  thien ,  par  Ma\clin4* 

Le  Glj^diatear  mourant  »  pajciA^ 
fàer.      .  '{ 

Ciiiq  Termés ,  qui  repréfênceiic  t 

Cirçé  5  par  Ma^nien 

Haton  y  tenant  le  médaillon  ^^SHt  . 
C|:ate  Ton  maître  ,  par  Rayai,  r 
-  Mercure  5  par    anclevcé  \'  < 

Pandore ,  par  le  Gros  ^  d*aprcs 
deÛln  de  Mignard« 

Le  fleuve  Achéloiis^  par  Ma^iere^ 

Un  grouppe  de  Caftor  &  PoliuX , 
to^ié  par  Cùy:(evox  ^  d'après  im  mar^ 
jbjc  Romain  antique!       ,  ^         '  \ 
.  Un  vafe  orné  de  fleurs  ,  par  Hcr^ 

pin. 

.  Les  figures  des  deux  cotés  de  la 
grande  allée ,  font  : 

Milon  Crotoniate ,  dévoré  par  un 
lion. 

Perfée  qui  délivre  Andromède* 

•Ces  deux  grouppes  font  des  chefsr 
d*œnvre  de  Puget. 

Un  Vafe  orné  de  fleurs  de  lys ,  par 
ficrpiru  -> 

Il) 
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-^~~7    •  Un  atitre  de  même  delfin  ,  par 

La  Fidélité .  par  /e  JP^rif  • 
La  Fourberie,  par  le  Comte ^  d'après 
ie  deflïn  de  Mignard. 

Vénus  for  tant  du  bain ,  par  le  G ros  , 
d'après*  le  forfe  qui  eft  à  Riche- 
lieu. 

Jupiter  tonnaftt  »  figure  antique. 
Un  Vafe  orné  de  cornes  d'aboi^ 
'dance  y  par  KayoL 

Un  autre  pareil,  par  Barroîs, 
Un  Vafe  entouré  de  pampres  de 
lierre ,  par  Meh. 

Son  pendant ,  par  Urouilly. 
Un  Faune  portant  un  chevremi  y 
diaprés  l'Antique  ,  par  Flamen. 

L'Empereur  Commode  habiHé  en 
Kercuia ,  aum  d'après  T  Antique,  par 

^Jouvenet. 

Didon ,  par  Poultier. 
Là  Vémis.de  Médicis^d'après  l'An^ 
tique  ,  par  Frtmery. 
'    Un  Vafe  orné  de  tournefols ,  pat 

Slodt^  le  pere. 

•*  Un  autre  femblable  >  par  Legercu 

•  Un  Vafe  de  marbre  ,  par  Joly* 
Son  pendant ,  par  Arcis. 
CyparifTe  carefTant  un  cerf  prive 
qu'elle  «inioit ,  par  tlamcn. 


r 


uiyiuzcd  by  Google 


Une  Amazone,  d'après  l'Antique, 
par  Buircttc. 

Arcemife ,  commencée  par  le  Fé^ 

yrc  5  &  finie  par  d^s  Jardins.  » 
Aclùile  reconnu  par  UlyiTe, 

Un  Vafe  orne  de  branches  de  lau{- 
xier  &  de  chêne ,  par  Hardy.  » 
Son  pendant.,  par  le  même.  ^ 

Ba.ss^kpApoi-IiOk»  » 

Entre  1^  gran4e  41ée  ^  &  le.baflîn 
d'Apollon ,  eft  une  demi-lun^  où  l'on 

voie  à  droite  :  ' 

Ariftée  qui  lie  Proche ,  par  ^hât^ 
Icpere.  / 
Syrinx ,  par  Ma\icre.^  ^ 
Jupiter  ,  par  Clcrlon. 

^   Jonoii  du  mèmfih 

Vertumne  ,  par  le  Kongrt.,  ^ 

Un  Sénateur  Romain  >  Antique. 

A  gauche  on  remarque  le  grouppe 
d'ino  &  Méiicerte ,  par  GrunifAi 

Pan ,  par  Manière. 

Le  Printems ,  par  Arcis. . 

fiacchus,  par  Raon.  ^  . 

Pomone ,  par  le  Hongre. 

Brutus ,  Antique. 

Le  baifin  d'Apollon  eft  un  carré 

^  E  iv 
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long  5  arrondi  dans  fes  faces.  Ce  Dieiï 
fiK$AiM$.  jfQf  des  çaux ,  eft  aflisfur  fonchar 
tiré  par  quatre  chevaux ,  conrJnits  par 
des  Tritons ,  &  fuivisde  daupiùos  & 
de  baleinés.  Tuby  kfzit  ce  groùppe 
diaprés  les  deflins  d^  le  Brun.  La  ger- 
i>e  dn -milieu  eft  ntonftrueufe  »  &  a 
cinquante  -  fept  pieds  de  haut  ries 
deux  autres  en  ont  quarante'-fepf.  . 

Entre  ce  bafîin     le  canal ,  on  voit 
doùze  ftatues  »  fix^  dé  chaque  coté  » 
dont  il  y  en  a  onze  d'antiques* 
Celles  de  ta  droite  font  :  / 
•  Augufte.      *  • 
Orphée  ,  par  FrançavUh. 
Apollon.  •  ^ 

L'Abondance» 
Antinoiis."  ' 

Titus,  •  "*  ,  •  ^'  ^ 

Les  figures  de  l'autre  Mi'  de  la 

demi-lune^  font  x      ^     *      ,  * 
Un  Sénateur* 
Agrippine. 
Jiteoâ.  * 
La  VidoirÇf  • 
Titus. 

Heicule#'  '  ' 


Digitized  by  Google 


DIS  BNViaoNs  i>fi  Paris.  X05  ^^^^^ 
»  * 

LegrakpCanau 

» 

Le  grand  Canal  a  trente-deux  toi- 
les de  large  ,  fur  huit  cens  de  long. 
Il  eft  travedé  par  un  autre  canal  ^ 
dont  lefr  extrémités  font  heureufe- 
ment  terminées  par  Trianon  Se  \^ 
Ménagerie  ^  &  qui  a  plus  de  cinq 
cens  toifes  dans  fa  longueur  ,  in- 
terrompue par  trois  ;  pièces  d'eau^  : 
Tune  eft  à  la  tête  ,  une  autre  eft  au 
milieu ,  là.  troifiéme  qu'on  voit  à  l'e^* 
trémité  eft  beaucoup  plus  grande  qup 

les  autres. 

Rentrons  dans  la  grande  allée 
pour  voir  les  Bofquets.  Le  premier  à 
droite  ,  en  remontant  vers  le  Char 
teau^  eû;  ' 

-    h/kCot^oun  ÉLU  X 

Trente-deux  colonnes  de  marbre  p 
d'Ordre  Ionique,  répondant  à  autant 
de  pilaftres,  forment  cette  colonnade^ 
couronnée  d'une  corniche  architra^ 
vée.  Elle  fert  d'impofte  aux  archivol- 
tes des  ascades  >  dont  les  bas-reliefs  «6r 
préfentenc  des  Génies  qui  tiennent 

lies  attribues  de  l'Amour  >  des  Jçw^ 

E  ir 
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&  des  Plaifîrs*  Des  têtes  de  Nymphes, 
*  de  Naïades  &  de  Sy Ivains ,  ornent  les  - 
clavaux  des  arcs  Une  corniche  fur- 
montée  d'un  petit  A  ttique  décoré  de 
vafes  ,  fait  ramortiffement  de  ce  bel 
ouvrage.  Ma:(iere  j  GranUr  j  Coy^e^ 
vox ,  le  Hongre  y  Scie  Comte  ^  en  ont 
fait  les  fculptures. 

Toute  cette  Ârchiteûure ,  dont  le 
plan  ingénieux  a  été  imaginé  par  /•  if» 
\Manfart  y  a  pour  foubaflement  uh 
chenau  de  marbre  ,  dans  lequel  tren- 
tenon  champignons  \  placés  entre  1^ 
colonnes  ^  font  nappe.  '  • 

D'une  allée  qui  régne  an  pour tojuf 

de  la  colonnade  ,  on  defcend  dans  une 
efpéce  d'arene  ^  au  milieu  de  laquelle 
on  voit  TEniévement  deProferpine, 
fculpté  par  Girardon^  d'après  ledeflîn 
de  le  Bran.  Une  partie  de  cette  fable 
eft  en  bas-relief  fur  le  piédeftal  qui 
porte  ce  beau  grouppe  ^  qu'a  gravé 
G.  Audran« 

JLa  Salle  des  Markomiers.- 

V 

'  Les  paliffades  de  cette  falle  font 
ornées  de  treillages ,  de  huit  buftes> 
&  de  deux  ftatues  antiques. 

-  Les  builes  £ont  y  Âiexaodre  9  Cléo* 


e ,  Çé/ar ,  Numa,  Maro-Auréle ,  ^.^^..^^ 


h.  Vériis ,  Hercule  ,  &  Dcjanire. 
Les  figures  xepïéfeAcenc  Antinous 
Méléagre. 
.  Aux  extrémités  d&  cette  falle  font 
âeux  baffins  ronds,  du  millea  deiquel; 
51  s'en  élevé  un  autre  de  marbre  blanc, 
jqui  porte- une  figure  antique ,  &yoir , 
Ùne  I^uTe  ôc  une  Dame  Romaine.  - 

J0A   FoKTAIN£   Pfi  BaCCHUS» 

t)ans  la  çroifée  des  principales  al-^ 
iées  des  bofquets  ,  font  quatre  foa- 
raines  qui  repréfenteat  les  Saifons* 
Celle  de  T Aucoinne  eft  ici  délknée 
par  Bacchus  entouré  de  petits  Sary-  - 
res  des  attributs  qui  lui  convien- 
nent. Le  Brun  a  donné  le  de0ia  d«( 
ces  £gures  ^  &  Marfy  Vz  exécute* 

L*  l  L  E    R  O  Y  A  L 

Ainfî  nommée  d'une  petite  île  qui 
étoit  autrefois  au  milieu  de  la  gran4e 
pièce  d'eau,  eft  furmontée  d*uneautr© 
lus  petite.  Il  en  fort  feptgroir;^s  gèr- 
es ,  dont  la  plus  haute  monte  i  qiub; 
jante-fept  pieds.  ,  ' 

*  Les  charmilles  de  ce  grand  bofqMl^ 

E  VJ 
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font  taillées  en  arcades*  Soii  principal 

•  ornement  confifteenpluiieursftatues^j 
dont  il  y  en  a^  quelques-unes  d'and« 
ques. 

On  voit  d^abcMrd  un  yafe  entouré 

d'une  branche  de  houx>  ôc  de  tour-»^ 
tiefols ,  par  le  Fevre.  • 
•  Julia  Méfa ,  fœur  de  JuliaDomna^ 
femme  de  TEmpereur  Sévère. 

Vénus  qui  fort  du  bain. 

Jupiter  Stator,  '  * 

Julia  Domna  femme  d^  l'Enipe»' 
leur  Sévère.  Ces  quatre  figures  ionr 

antiques.  '  -  ^ 

'  •  Un  Vafe  pareil  à  celui  de  Tentrée  9 
Éût  par  Legeret. 

*  Aux  angles  de  la  grande  pièce  d 'eau, 
Xont  deux  figures  copiées  d'après  TAn^ 
tique  ^  Hercule  qui  fe  repofe  ,  par 
Cornu  9  &  Flore  »  par  Raon. 

L  a  G  j  k  a  h  ]>  o  l  £• 

11  faut  repaiièf  devaiiît  la  iontzine 
de  Bacchus ,  pour  voir  ce  bofquet 
oraé  d^un  baifin  y  &  d'une  gerbe.  La 
girandole  y  dont  il  ne  lui  refte  que  lé 
nom  y  étoitautrelbis formée  par  quanr 
tité  de  jets  placées  autour  du  baifin  , 
qui  fe  réiuuffoient  au  centte  ^  d  oà 
(qx%  la  gerbe. 
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On  y  i;emârque  un  Hiver  ,  fait  paï  ^^^mj^i 
Theodon  ,  Priape ,  Pomone  ,  Flore ,  . 
Hercule ,  Morphée  &  autres  Tennes 
exécutés  par  diâférens  Sculpceiirs^ 
d'aprè$.  les  defSos  du  Pouffîn»  .h 

De  ce  bofqaet  on  peut  aller  au  la** 
byrinthe  :  en  txaverfanc  l'allée  qui  les 
fépare ,  on  voit 

La  Fontaikb  db  SaturhEit 

.  Ce  Dieu  environné  de  petits  en- 
isktis  y  eft  au  milieu  d'un  grand  baf-^ 
im>  &  femble  tirer  d'un  fac  une 
pierre  pour  la  dévc»er.  Cette  fontai^ 
ne  qui  défigne  l'Hiver^  a  été  faita 
par  Girardon  ,  d  après  le  delfin  de  le 
firun. 

:  L  B  L  a:b.y  R  i  K  T  H  £/ 

A  rentrée  principale  de  ce  bof^ 
quer    qui  en  a  trois  y  on  apper^oic 
une  Aatue  d'Efope  ^  par  le  Gros , 
celle  de  T Amour  tenant  un  pelocoa 
de  fil  y  par  Tuby. 

Chaque  carrefour  a  fa  fontaine  ^ 
avec  un  baffin  rocaillé  ,  orné  de  di-^ 
vers  animaux  qui  reprcfentent  une 

]^e.d'£Cbpe^  dont  rexp4cadoa  eft 


•  « 
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^^^^'g^^  contenue  en  quatre  vers  faits  p^Ben- 
ferade.  Ces  fontaines  au  nombre  de 
trente-neuf,  ont  été  gravées  par  le 
Cierc  y  avec  les  deux  ngùres  qui  dé^ 
corent  l'emrée.  du  Labyrinthe* 


I. 


1 1 


Le  Duc  et  les  Oxs£Avx» 

»  ■ 

Le  Duc  s  ctant  attiré  l'indignation 
tdes  Oifeaux  par  fon  chant  lugubre  6c 
fon  vilain  plumage  ,  eft  ici  au  milieu 
d!un  baiîin  de  rocaille.  Un  grand 
nombre  d  oifeaux  jettent  fur  lui  d^ 
Vem  en  abondance* 

IL 

Lis  Coqs. SX  la  Psrdjiix» 

La  P.rcîrîx  placée  fur  un  petit  ro- 
cher jette  de  Teau  en  l'air  ;  &  à  fes 
cotés  deux  Coqs  verfenc  aullî  de  Teail 
dLiMS  le  baâÎA» 

111.  , 
Le  Coq  et  le  Renaaoi» 

n .  JU  Coq  iiu  un  pilUjSi:  tocailU  il» 
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fuite  le  Renard  en  lui  jettant  de  y^j^^j^ 
l'eau.  Celui-ci  cherche  à  fe  venger 
de  la  même  manière ,  mais  Teaa  ne 
peuc  aller  jufijuVu  Coq. 

IV- 

^  LsCoQETtË  Diamant. 

Un  Coq  appuyant  une  de  fes  par- 
tes fur  la  terme  d'un  diamant  lance 
de  Teau  en  l'air. 


V. 


Chat  pbmdv  it  xi»  KatÎ, 

Un  Chat  penda  i  un  amordflèment 
de  rocaille  jette  de  l'eau  aux  Rats  qui  • 
le  mùoillent  à  leur  tour. 

r--  ■  ■  V  L        ■  ■  ' 

LbS  AlCLBS  BT  1.1  RlMARD. 

^^^^ 

*  Kufieurs  Aiglons  font  autour  d^un 
baffin  ,  &  un  Renard  eft  au  pied  te* 
aant  un  fiambeau#    '  . 


« 
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ifUSAIUlt.  VII 

Lbs  Paoks  bt  ie  Geai. 

Huit  Paons  far  les  côtés  d'un  baf^ 
fin  >  ainfi  qu'un  neuvième  placé  fur 
WKt  efpéce  de  rocher  ^  jettent  de  Tcau 
iur  le  Geai  qui  eÂ  au  milieu. 

LcCoQ  ET  LJE  Co  (l'Vl  N  D 

L*ttn  &  Tautte  font  au  milieu  d'^un 
balfii^  5  &  y  forment  deux  gjtos  |et» 

IX. 

L 1  P  A  Q  M  ET  L  ▲  Pie,  , , 

Vne  Pie  environnée  d'Oifeaux^ 

Le  Serpent  et  la  Lime. 

f-  ■         .  ^ 
On  voit  tin  Dragon  qui  fêmble 
mordre  une  enclume  ;  il  vomit  deâos 
un  torrent  d'eau» 
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Lb  Sin<5£  bt  Ses  PiTirsr 

*  Une  coquille  de  bronze  eft  foute- 
ffiuepar  trois  Singes  ^  iin  quatrième  aa 
milieu  étreint  un  de  fes  petits^  qui 
je|:ti^  en  Tair  un  trait  d'eau» 

XII. 

Le  C  oh  bat  0XS  ÀKiMtAtrjc;* 

« 

Cette  pièce  eft  la  plus  belle  du  La-' 
.  byrinthe.  Dans  la  voûte  d'un  grïind 
cabinet  de  treilfage  ,  orné  d'Archi- 
teâure  >  patoifïènt  des  oifeaiix  dç 
route  efpcce  ;  ils  jettent  de  Vem  fur 
un  rocher  de  socaille  qui  s'éieve  du 
milieu  d*un  ballîn  ,  au  fommet  du- 

Î|ttel  eft  une  Chauve-fouris.  Autour 
ont  quantité  de  Quadrupèdes  qcd 
jettent  de  l'eau  contre  les  Oifeauxi 
De  chaque  coté  de  la  principale  por- 
te de  ce  cabinet  font  placés  deux  Sin- 
ges montés  fur  deux  Chèvres ,  &  qui 
Jettent  de  l'eau  par  un  cornet  percé 
de  plufiears  trous* 
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X^£  R£KAKD£X  L  A  G  K  V  U 

m 

Le  Renard  paroi t  manger  fur  un 
plat  :  k  Grue  «près  de  lui  lance  ua 
|pt  en  Tair»  .  » 

•  l 

XI  V- 

» 

La  Grue  a  fon  bec  dans  une  bou- 
teille 5  &  le  Renard  près  d'elle  jette 
de  Teau. 

A  < 

XV, 

La  Poule.  et  lEs  Poussins^ 

Deux  Poules  jettent  de  Teau  con^ 
gre  un  Milan  >  pour  garantir  leurs 
pouffins  qui  fom  dans  une  cage  £>{<^ 
luée  par  des  ûlecs  d'eau*  ) 

♦ 

XVI.       .  . 

3[.B  PaoNET  tE  RoSSIGNOt. 

Un  Paon  perché  fui  un  petit  ro- 
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cher  vomit  de  Teau  dans  un  baflîn  , 
tandis  que  des  Ro/fignols  en  jettent  v^'^'îî^ 
çn  Tair. 

XVII. 

Perroquet  bt  xi  Sings» 

Deux  Perroquets  Jettent  de  l'eau 
dans  An  badin  :  un  Singe  aflis  fur 
iin  tronc  d'arbre^  &  embarraffé  dans 
line  chemife^  levé  la  tète  &  fait  un 
jet  d'eau. 

X  V  1  1  L 
LbSikgsJvgb* 

Un  Singe  eft  af&s  dans  un  fanttuU 

de  rocaiiie  entre  deux  autres  Sin- 
ges ,  dont  l'un  fert  d'Huil&er  &  Tau-  • 
tre  de  Greffier.  Des  Loups  &  des 
Renards  font  les  plaideur St  Tous  ce^ 
animaux  jettent  de  Teau. 

XIX. 


Le  Rat,  la  Grekovilie^ 

'IT  LE  MlL*AN. 

« 

Un  Rat  de  U9e  Grenouille  «lies 
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eilfemble  dû  milieu  d'un  bafliu  jet* 

à  fondre  fur  eux ,  leur  en  jette  zuffu 

X  X, 

LiEVKE  £T  LA  ToRTtJE^ 

Le  Lièvre  &  la  Tortue  jprès  d'uA 
tocher  de  rocailies  d  où  il  fort  uft 
Errent  ,  lancent  tous  deuX  de  TeaA 
en  l'air.  ♦  ^ 

^Kl  X.  I*. 

LeLovpitlaGrtjEv 

# 

Dan»  un  petit  baflîn  ronif  une 
Grue  a  fon  t>ec  dans  la  gueule  d  un 

Loup  qui  jette  de  Teaa  abondât^- 
ment« 

X  X  1  L 

Xe  MitAN.ET  lES  Oiseaux, 

Le  Milan  eft  dans  un  baflin  ovale, 
au  milieu  de  pluiieurs  petits  oifeaux 
qui  forment  une  efpéce  de  gerbe. 

XXIIL 

Ls  SiNGE  Roi. 

Un  Singe  affis  au  milieu  d'un  ca^ 


biaec  de  verdure  fe  ïoJàO  d'iwexou-  *^!!255Plr 
renne  qu'il  tient  fur  fa  tête  ;  il  çj(]t  v^iuailui^ 
«nvironaé  d'animaux  9  parmi  lefquel^ 
iflp  j^enard  parQit  ^e  Qioquer  de  jiuî# 

X  X  I  V-  . 

D*un  puits  de  rocaille  il  fort  um 
nappe  d'eau.  Un  Bouc  moi^trant  f^ 
tête  fembie  fe  plaindre  d'un  Renard 
,qui  eft  lioi:$  dû  puips  ^  ^ui  vomîll 
4e  feau  fur  lili, 

X  X  y. 

Dés  Rats  /tieaoent  confeil  autour 
4'un  baflin.  Au  milieu  eft  un 
beaucoup  pluç  gros  cmi  tieijt  un  gre? 
ioR.  Tou$  jettew  de  l'ea^, 

XXVI, 

■ 

Ij£S  ,G|lEMOUIXJ*£$  £X  J^fXT£ILf/* 

I^lufieixt$  Grenouilles  montées  fur 
«se  petite  pputre  jçttent  de  l'eau» 
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Sur  le  derrière  une  Cicogne  cienc 
une  Grenouille  dans  fon  bec. 

4 

X  X  V  I  1. 

# 

Le  Sxkgb  et  ie  Chat. 

Sur  une  coquille  eft  un  braiîer 

d'où  fort  un  jet  d*eau.  Un  Singe 

Î^rend  la  patte  du  Chat  pour  cirer 
es  marrons  du  feu. 
* 

XXVIII. 
Le  Rbkard  et  les  Raisins; 

■ 

Des  Renards  témoignent  par  leur 
pofture  Tenvie  qu'ils  ont  de  manger 
des  râiiins  d'une  treille  qui  entoure 
une  grotte  tullique.  Us  jettent  de 
Teau. 

XXIX. 

♦ 

L'Aigle,  le  Lapin,  et  l'Escarbot. 

Un  Aigle  fur  un  petit  rocher 
vomit  de  Teau.  Le  Lapin  Se  VEC- 
carbpt  font  en  bas  6c  font  de  m(«« 
me. 
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.Le  Loup  et  le  Pokc-£pic« 

Dans  des  niches  font  plufîeurs 
Porc-épics  :  aiix  deux  cotes  des  Loup$ 
vomiflenr  de  Teau. 

XXXI. 

■ 

Le  Serpent  a  -plusieurs  tétes^ 

Att  milieu  d'un  baffin  e&  un  Ser^ 
peut  à  pluiieuxs  tètes  3  dont  chacune 
Fait  un  jet  d'eau.  Le  Serpent  à  plu-* 
£eurs  queues  eft  plus  élevé  ôc  ne  fait 
^u*ttn  gros  jet* 

X  X  X  I  L 

La  Souris,  le  Chat^  et  le 

PETIT  Ce  Q. 

Tous  les  trois  font  dans  un  baillii 
Ôc  forment  autant  dç  jets  d'eau. 

XXXI  I  L 

A 

Le  Milan  et  les  Colombes; 
Le  Milan  Se  les  Colombes  ^a'il 
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tient  fous  fes  ferres  font  une  efpécô 
fi^AiLU$*  de  ge^ bp.  Pluiieurs  aatres  Colombes 
placées  autour  de  la  corniche  d'un 
^biuet  de  treillage ,  jettent  de  Feau 

dans  le  bailu|.  Un^Epervier  paçoît 

XXXIV. 

* 

'Le  DAUPUIif  £T  L£  Simg£» 

Vtx  Daupbin  au  milieu  d'un  baf* 
fin  carré  porte  lui  Singe  ^  formé  un 
letdeaw^ 

XXXV. 

♦ 

LeRenar.d  Corbeau. 
s 

Un  Corbeau  perché  fur  des  bran- 
ches jette  de  leau  à  uti Renard  qui 
lui  a  efcroqué  fon  fromage.  Ce  Re^ 
xxuà  vomit  auili  de  Teau» . 

XXXVJL 

LeCigneetlaGrub*  ' 

t 

Ces  deux  a^iiimaux  font  deux  trcs- 

XXXVII. 
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t 

.   X  X  X  V  I  I.  v««**«< 

Le  Loup  et  la  Tête» 

Dans  un  baflîn  rond  un  Loup  tient 

iwe  tète  i  &  laace  un  jet  d'eaiu 

•  ». 

X  X  X  V  1 1 1. 

m 

Le  Serpent  et  le  HimssoK* 

Un  HcrilTon  placé  à  Tentrée  d'une 
caverne  ,  jette  de  Teau  par  tous  fes 
piquans.  Un  Serpent  qui  eft  au  mi- 
lieu du  baâîn  forme  le  jet  d'eau. 

XXXIX. 

Lbs  Cannes  et  le  Baubet* 

* 

Au  milieu  d'un  baffîn  de  treiiia- 
^  V  on  voit  pluiieurs  cannes  qui  en 
fuyant  jettent  de  l'eau  en  l'air.  Elles 
font  pourfuivies  par  mi  Barbet  qui 
«aboie  après  elles. 

L  4  S  A  L  L  E  D  U  B  A  L. 

Le  milieu  eft  uAe  efpéçe  d'arcne  . 
/.  Partie  '  F 
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^^'1"'^'^^  qui  a  fervi  à  dan  fer  ,  lorfque  Louis 
irtMAïuss.)  XIV  y  a  donné  des  fêtes.  D'un  côté , 
un  beau  buffet  rocaille ,  forme  plu- 
fieurs  nappes  &  |ets  d'eau  ,  fournis 
par  trois  gros  bouillons.  Il  eft  embelli 
de  vafes  de  métal  >  ornés  dje  tètes  de 
Baccliautes ,  &  de  mufles  de  lions, 
fculptés  par  Nouveau  &  Maffou.  De 
Tautre  coté  ,  eft  un  amphlthcâtre  de 
gazon ,  foutenu  par  quatre  rampes 
de  marbre  ,  au  haut  defquelles' on  a 
placé  des  vafes ,  donc  les  bas-reliefs 
font  de  le  Hongre.  II  y  a  de  plus  des 
.torchères  ,  pour  mettre  des  giraiir 
<loles ,  dont  Tefet  mêlé  avec  celui 
des  eaux ,  ne  pouvoit  être  que  fore 
agréable. 

Au  haut  de  cet  amphithéâtre  >  on 
Voit  dans  une  niche  un  grouppe  de 
^narbre ,  repréfentantP^/^iri/^i  Curfor 
interrogé  par  famere.  11  a  été  fculpté 
par  Cûr/ier^  d'après  r  An  tique. 
'  Pour  examiner  les  bofquets  de  l'au- 
tre côté  ,  il  faut  fe  placer  à  la  demi- 
iune  4u  ballin  d'Apollon ,  au  bout  de 
la  grande  allée.  En  remontant  ve» 
le  Château  y  on  trouve  à  gauche  ' 

Lb  Bosqubt  d'Encblaob. 

On  voit  au  milieu  d'ua  bafiin  icic- 


Digitized  by  Goo<7' 


i 


DES   ENVIRONS   DE  PaRIS.  II3 

culaire  renfermé  dans  un  boulingrin 
odtçgone  ,  ce  Géant  ,  qu'Horace 
appelle  JaciUator  audax  ,  accablé 
fous  les  montagnes  qu'il  avoir  entaf» 
£ées  pour  efcalader  le  CieL  11  ne  pa- 
roît  que  les  extrémités  de  fes  bras 
&  de  lies  jambes  j  fon  vifage  eft  tour- 
né vers  le  Ciel  ,  &  il  fort  de  fa  bou- 
che un  jet  de  foixante-dix- huit  pieds 
de  haut.  Cette  ftame  de  yingt-qua- 
tre  pieds  de  proportion  a  été  faire 
par  Marfjn  Plu(ieurs  jets  forcent  de$ 
rochers  qui  l'accompagnent. 

j  * 

Les  D62i1£s« 

.* 

Deux  petits  cabinets  placés  aux 
extrémités  de  ce  bofquet  y  lont  fait 
nommer  le  bofquet  des  Dômes.  Cha* 
que  cabinet  eft  de  marbre  blanc  ^ 
a  huit  colonnes  Ioniques.  Leur  face 
principale  eft  couronnée  d'un  fron-7^ 
ton  9  orné  de  l'Ecu  des  armes  de 
France  ,  qui  pofe  fur  des  trophées 
d'armes  de  bronze  doré.  Dans  les 
^coignures  des  petits  pans ,  &  entre 
les  pilaftres  »  on  a  fculpçé  en  plomb 
des  trophées  ,  qm  repréfentent  les 
armes  de  divecfes  Nations ,  &:  le  tout 
eû  furmonté.par  deux  grouppes  d'en- 
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fans.  De  pareils  trophées  décorent 

les  angles  du  cabincr  en  dedans. 

Les  faces  de  ce  bofquec  font  ornées  - 
de  huit  ftatiies  de  marbre  ,  favoir  , 
en  commençant  à  gauche  en  en- 
trant : 

Une  Nymphe  de  la  fuite  de  Dia- 
ne ,  qui  carefTe  fa  levrette ,  par  Flor- 
mcn. 

fïote  9  pu  Magnien 

Amphitrite  >  d'après  le  modèle 
des  Anguiersm 

Arion  jouant  de  la  lyre  ,  par  Raon* 

Ino ,  par  BjLyoU  ' 

Le  Point  du  jour  ,  par  U  Gros. 

Gakthée ,  par  Tuby. 

Le  Berger  Acis  ,  du  même» 
-  Au  milieu  de  ce  bofquet  eft  un  baf- 
fin  à  pans  arrondis  dans  les  angles  y 
dont  le  jet  monte  à  foixante-dix  pieds 
de  haut.  Il  reçoit  encore  Teau  tles  nap- 
pes ,  fournies  par  des  bouillons  for  tant 
de  la  baluftrade  de  marbre  qui  Ten* 
vironne. 

La  terrafle  dont  il  eft  entouré ,  eft 
décorée  pareillement  d'une  baluftra- 
de  de  marbre  élevée  fur  plufieurs  gra- 
xlins  j  fes  focles  &  fes  pilaftres  font 
cjiargés  de  bas  -  reliefs  repréfenranc 
les  armes  employées  par  les  différent 
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tes  nitions  de  l'Europe  ;  ouvrages  y^^^ 

de  Girardon ,  de  Ma^cline  &  de  (îm- 

rin. 

La  Fontaine  de  Flore, 

; 

Ou  du  Printems  ,  a  cté  faite  par 
Tuhy  j  d'après  le  deflin  de  le  Brun. 
Cette  Déefle  y  eft  à  demi-couchce  , 
Se  entourée  de  jets  qui  forment  une 
gerbe. 

Le  Bosquet  de  l^Obélisqçb*  . 

Le  mîliea  eft  occupé  jpar  un  baffin 
long  &  odogone  :  il  eft  élevé  fur  cinq 
marches  de  gazon;  &  aux  quatre  ram- 
pes des  faces ,  il  a  quatre  chutes  d*eau 
qui  retombent  dans  le  foifc  régnant 
au  pourtour.  Deux  cens  trente-hn  jets 
réunis  forment  un  Obélifque  ,  qui  a 
cinquante-deux  pieds  de  haut  de  qui 
diminue  de  groffeur  jufqu  a  £a  pointe, 
étant  fourni  par  des  réfervoirs  placés 
à  trois  différentes  hauçeurs. 

Bosquet  de  l'Etoile. 

Ce  bofquet  eft  orné  Je  dix  figures  :  " 
celles  dont  les  fujets  font  connus  » 
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repréfentent  Ganiméde  ,  copié  d'à- 
près  1  Antiqne ,  par  Joly. 
La  Vénus  de  Mcdicis. 
La  Comédie. 
La  Mufe  Uranie*  * 
Une  Bacchante. 
Artémife.  * 

Livie  femme  d'Augufte. 
.  Toutes  ces  figures  font  antiques^ 

Pour  aller  au  bofquet  Dauphin  ^ 
on  traverfe  une  allée ,  ou  font  deux 

baflîns ,  celui  de  Flore  qu'on  a  déjà 
va>  jSc 

La  Fontaine  de  CÉKis* 

te 

Cérès  ,  ou  TEté  ,  eft  aflîfo  fur  des 
gerbes  de  blé,  tenant  fa  faucille  ;  lés 
enfans  qui  Tenvironnenc  >  badinent 
Avec  des  fleurs  qui  croifFent  dans  les 
blés.  Cette  fontaine  a  été  exécutée 
par  Regnaudin  ^  d'après  les  deilîns  de 
Je  Brun. 

Le  Bosquet  Dauphin. 

Ce  Bofquet  eft  ainfî  appellé ,  d'un 
Dauphin  qui  étoit  placé  au  milieu  de 
fon  baiSn. 

Les  Termes  qu  on  y  voit ,  ont  étc 
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faits  à  Rome  ,  d'après  les  déifias  du 
Poullin  y  lavoir  : 
Ifis. 

flore ,  antique*  ' 
fiacchus ,  ântique. 
Un  Satyre. 
:  L'Eté ,  par  Théodon^ 
L'Abondance. 
Un  Satyre* 
Un  Faune. 

£n  for  tant  de  ce  bofquet  ,  on  fe 

retrouve  dans  la  demi-lune  de  Lato- 
ne.  Voici  les  figures  placées  du  cècé 
droit  en  defcendant  du  Château. 

Un  Vafe  orné  de  fleurs ,  par  Hcrpifu 
.  Un  grouppe  repréfentant  Arrie  & 
Pécus  5  copié  d'après  l'Antique  >  par 
VEfpingola* 

On  trouve  enfuite  cinq  Termes  ; 

Hercule ,  par  U  ComtCm 
'  Une  Baccnante  ,  par  de  Dieu»^ 

Un  Faune ,  par  How^eau. 

Diogéne  ,  par  VEfpagnandd. 

Cérès ,  par  Pôulticr. 

Vénus  à  la  coquille ,  ainfî  nommée 
parce  qu'elle  en  tient  une  »  par  Coy^ 
'[cvox.  Cette  ftarue  vient  d'après  l'An- 
tique 9  ain£l  que  les  huit  fuivantes. 

Ganiméde  &  Jupiter  métamorpho- 
sé ^n  ^igle  j  par  JLaviron. 

F  iv 
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La  Mufe  Uranie ,  par  Fremery. 


Vu^Auxu.  L^Empereur  Comniode  en  Hercu- 
le ,  par  Nicolas  Couflou. 

Fauftine  ,  reprcfentee  ea  Cérès  , 
par  Regnaudin^ 

Bacchiis  y  par  Granier. 

Vn  faune  )auaoc  de  la  fiure  ^  par 
Burtrdle. 

Tigrane  Roi  d'Ârméuîe ,  par  VEf- 
pagnandeL 

Aiitiiiaus  ,  par  la  Croix. 

Le  Mélancotiqae ,  pat  la  Perdrix^ 

L*Air  ,  par  le  Hongre. 

Le  Soir  fous  la  .figure  de  Diane  ^ 
par  des  Jardins.. 

Le  Midi  figuré  par  Vénus,  Cette 
ftatue  eft  de  Marfy. 

L'Europe ,  par  Ma\elinc. 
i  .r..     .L'Afrique  ,  par  Cornu. 

La  Nuit>  par  ilad/z. 
*    La  Terre  défignée  par  une  femme 
couronnée  de  ileurs  ,  pajr  Alaffou. 

Le'Poëme  pafto'ral  ,  fous  la  figure 
dUme  bergère.,  par  Graniçr^  . 
_  On  voic  eôfuice  cinq  Termes  : 

Ajjolloaiais  Précepteur  de  Marc-^ 
Au^ele  9  par  MeleF. 


I 

EurtrelU.. 
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L'Oraceur  Lyiias  ,  par  de  JDUu* 

Sur  la  gauche  ,  on  trouve  un  bo£^ 
quet  j^us  recommandablô '  pour  U 
beauté  de  fes  Sculptures  ,  que  pour 
lefiet  de  fes  eaux.  On  l'appelle 

Les  Bains  d'Apollok^  ' 

On  y  voit  trois  beaux  grouppes  de 
marbre  couverts  par  autant  de -baldat- 
quins  de  plomb  doré  ,  d'où  pend  une 
campane*  Perrault  en  donna  les  def^ 
fins  que  le  Brun  fit  enfuite  en  grand  i 
fans  prefque  y  rien  changer*  * 

Le  grouppe  dn  milieu  compofé  dé 
fept  figures ,  fait  voir  Apollon  chez 
Thétis  y  affis  &  êmrirofmé  de  -  (vu 
Nymphes  qui  s'empreffent  de  le  feri 
vie.  Des  crois  qui  font  fiir  le»  àwêfM  \ 
deux  s'apprêtent  à  lui  laver  les  pieds, 
&  à  les  effuyer.  La  troifiéme  tient 
d'une  main  un  balïîn  ,  &  de  l'autre 
verfe  des  eaux  de  fenteur  fur  les 
mains  d'Apollon.  Ces  quatre  figures 
font  de  Girardon,  Des  trois^Ny m phe$ 
placées  derrière  le  Dieu  ,  celle  du 
milieu  prend  foin  de  fes  cheveux  »  8c 
les  deux  autres  tiennent  des  vafeî 
r^nplîs  d'elTences.  Elles  font  fcutp^ 
tées  par  Regnaudin^  Ce  chef-<i'œttTCe 
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^de  Girarclon  a  été  bien  rendu  par 
rrançois  LdehncK* 

Le  grouppe  qui  eit  à  gauche  ,  en 
regardant  ÂpoUon  y  eft  compofë'  de 
d^UX  de  fes  chevaux  que  des  Tritons 
abreuivent.  Il  eil  de  Gu&rin, 

CeUii  de  la  droite  fait  pat  Gafpard 
Mcirfy  eft  bien  fupéneur  à  l^autre  > 
'f^  repréfente  aufli  deux  chevaux  d'A- 
pollon abreuves  par  des  Tritons.  Un 
ac  ces  çhevaux  ieite  les  oreilles ,  & 
mord  la  croupe  de  l'autre  qui  fe  ca- 
l>re.  Un  Triton  pour  les  retenir ,  lève 
un  bras  i^erveux  :  ce  font  ces  chevaux 
qu'a  chantés.  Ovide  :  ' 

Corrif  ucre  viam,  pedibcrfqucpçr  aëra  motif 
Obftamesfimlantnebalas  ^  pennif<}ue  levati 
Practeceuat  orco&îfdem  de  parcibus  £usds» 

(Met.  lib.  z.  ) 

PSTIT  BOSQVBT» 

de  bôfquet  eft  contigii  avec  les 

bains  d'-Aj^ollon.  Les  dèux  figures 
qu'on  y  vjit ,  repréfearenc  le  Roi  & 
la  Reine jpbifts  les  emblèmes  de  Ju- 
piter &  |e  Junon.  La  première  eftv 
de  Coujlqii  l'aîné ,  &  la  féconde  de 
"    Cau/iou  U  jf>w* 
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.Le  Théâtre  d'Eau,  vewa.i.«*.' 

Qui  étoit  un  des  plus  beaux  bof^ 
qiiets  de  Verfailles  ,  &  l'ouvrage  de 
F'igarani ,  eft  préfentemenc  ruiné. 
Ses  effets  d'eau  changeoienc  iix  fois , 
&  of&oient  autant  de  décorations  dif* 
fcrentes.  '  ^ 

Les  figures  qui  ornent  £es  allées  t 
font  : 

Marfyas  qui  montre  à  Olympe  9 

fon  élève  ,  à  jouer  du  fifflet  â  îept 
tuyaux  y  copié  d'après  l'Ântique  par 
Coy.  ^ 

Jupiter  y  Terme  antique  ,  reftauré 
par  Drouilly. 

.   Un  bufte  de  Junon ,  auflî  antique* 

Bacchus  ,  par-  Coujicu  U  jeune. 

A  rentrée  de  ce  bofquet ,  eft  un 
petit  baifin  de  plomb  j  d'où  s'élève 
une  gerbe.  On  le  nomme  le  baflîn 
des  eiifansi  ^  parce  que  pluûeurs  eo- 
faus  y  font  re^réfentés  nageans. 

Le  Bassin  de  Neptune* 

Cette  pièce  qui  termine  le  Parc  de 
.  ce  coté-la  ,  eft  bordée  en  partie  par  ' 
«ne  terralfe ,  &  par  une  tablette  of-: 

Fvj 
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née  de  foixame^quinze  cierges  ou  grif- 
*  les  d'eau  ,  de  foixante  pieds  de  haut 
qui  retombent  par  des  mafques ,  après^ 

ttre  fortispour  la  plupart  de  vafes  de' 
plomb  bronzé ,  enrichis  d^'ornemensf.. 

Dans  la  face  de  cette  terraffe  fonf 
frois  mafGfs  >  qui  portent  des  group- 
pes  en-  plofnb  ,  formant  des'  bufFetsr 
nourris  d'une  prodigieufe  quantité- 
d'eau. 

Celui  du  milieu ,  efl:  Neptune  &: 
Amphitrite,  accompagnés  de  plu- 
iîeurs  Tritohs  &  monftres  marins  y, 
paj  Adàm  Vainc. 

A  fa  gauche  eft  FOcé^m  appuyé' 
^ur  un  mottiire  marin ,  pav  jM«  Le^^ 
moync, 

•  A  fa  droite  ,  ôn  voit  un  Triton 
que  foutient  un  énorme  poiflbn  pofé 
liir  une  coquille ,  par  Bouckardon. 

Aux  extrémités  de  la  tablette',  font 
deux  Amôurs'  qui  domptent  des  Dra-*^ 
gonf ,  de  W  gtteufe  défquîels  il  fort 
une  lance  d'eau.  Ces  uioiceaiix  fénè^ 
dus  à  Bouchardon. 

Trois  figures  de  marbré  font  pia-^ 
céesdans.la  demi-lune  ,  qui  eft  au-* 
deli  de  cette  pièce  d'eau  r 

Bérénice  d'après  TAntiquè ,  pieit 
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La  Renommée  qui  écrit  l'Hiftoire  vt^sAx*!^ 
de  Louis  le  Grand.  Cè  grouppe  a  été 
fait  par  ^Guidi  y  £\kt  les  ^ellins  de  le 
Brun.  '  "  '>.'.•': 

^  «  f auftine  d'aprèsi'Andi:]^e9par  Frc-- 

Dans  la  demi-lune  qui  fait  face  â 
la  pièce  de  Neptune  y  eft. 

La  Fontaikb  Dkag^ôk.. 


*    Le  niili^  du  bââitiptéfemeusrdrd'^ 

^goii,  croiLfort  un  jet  de  quarre-vingr 
douze  pieds  de  iiaut  c'eft  le  picis^ 
élevé  de  tous  ceux  de  Verfailles»  Il 
-ell  envircmné  de  dauphins  &  d^  cj^ 
gnes  5  montes  par  des  Amours.  Les 
(ttn$  femblent  tirer  fur  le  dnigon^  les 
•âHtres  en  avoir  peur.  Ces  figures  qui 
Bancenr  des  jets  dardans  y  font  de^ 
Gafpard  Marfy.  ' 

Avant  que  de  monter  par  l'allée 
Nd'iââu  à  k  fontaine  de  la  Pyramide, 
til  faut  entrer  dans  les  deux èofquétsî 
;dés  '€ètés«  Celui  de  k.  droite  s'ap- 
^pelle'  \    '  : 

-   Les  trois  Fontaines» 

>  •  » 

Il     iinfî  liommé  â  caufe  de  trois 
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baflins  difporés  fur  des  terrafTes  de 
'  difFérens  niveaux ,  Se  dont  les  eaux 
font  variées  en  jetscroifçs,  en  nap^ 
pes  &  en  gerbes.  C'eft  un  des  plus 
beaux  bofquets.  de  Verfaiiles  pour 
Teffec  des  eaux. 

L'Arc  p£  Triomph.e 

£it  de  X  autre  coté  de  1  allée  d  eaur  ' 
En  entrant  dans  ce  bofquet ,  fe  pré- 
fente  une  très  belle  fontâine.  La  Fran- 
ce y  eft  aifife  far  fon  char ,  au  milieu 
de  deux  âgures ,  dont  Tune  qui  eil 
appuyée  fur  un  lion  »  dé%iie  TEfp^ 
gpe  y  l'autre  eit  aâafe  fur  un  aigle ^  ôc 
repréfente  TEmpire*  Sur  lederniet  d^ 
gré  qui  foùtient  le  char  de  la  France, 
.eft  un  dragon  à  croîs  têtes  pfès  d'ex* 
pirer  ,  fymbole  de  la  dcfunion  de  la 
triple  alliance.  Ces  âgjures  font  1  our* 
vrage  de^  Tuby  &  de  Coy^evox. 

En  montant  vers  l'Arc  de  Triom- 
.phe: ,  on  voit  à  droite  la  fontaine  de 
la  ViâoïKQ ,  itulptée  par  Majfcline,; 
&  à  gauche  celle  de  la  Gloire  de  k 
France ,  par  Coy\cvox.  Ces  fontaines 
dont  l'ordontiânce  eft  la  même  ^  ont 
été  imaginées  par  le  Brun. 

<  .  L'Arc  d^Tûompheplftcédaiisi'eJi- 
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droit  le  plus  élevé  de  ce  bofquet  eft 
compoféde  trois  arcades  de  fer  doré, 
dojntles  trumeaux  font  décores  de  pi- 
laftres  d'Ordre  Dorique.  Ces  pilaftres 
i  jour  fom  remplis  par  l'eau  qui  forme 
des  glaces  dans  fa  chure*  Sur  ie  fron*^ 
ton  il  y  a  fept  chandeliers ,  dont  Teau 
fait  des  nappes  fur  les  cotés.  Dans  le* 
milieu  font  pluiieurs  gradins  nourris 
par  des  bouillons. 

Quatre  obélifques  de  fer  doré  y 
triangulaires  &  percés  à  jour  forment 
darïs  les  angles,  des  miroirs  d'eau  , 
entre  lefqueis  on  voir  de  petites  py- 
ramides; Toutes  ces  eaux  retombent 
enfuite  au  milieu  de  l'allée  ,  par 
deux  goulettes  qu'interrompent  de 
petites  cafcades. 

L'A  L  X.  £  fi  p'^Ë  A  y. . 

Cette  allée  dont  Perrault  aù,n  les? 
deffins ,  eft  partagée  par  deux  bandes 
de  ga7X)n,  fur  chacune  desquelles  on 
voit  fept  grouppes  de  trois  enfans  de 
fonte.  Il  y  en  a  encore  huit  dans  la 
demi-lune  où  eft  la  fontaine  du  dra<«  - 
gon  5  ce  qui  fait  en  tout  vingt-deux^ 
Ghaque  grouppe  porte  un  petit  baf- 
ûxï^  d'où  s  élève  un  bûuiUoisK  qui 
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combe  dans  un  aucre  baiiin  de  mar- 
bre ,  ou  font  potes  les  pieds  des  ea-* 
fans. 

Aux  angles  de  l'allée  d'eau  font 
deux  figures  y  l'une  eft  le  Colérique  ^ 
qui  a  un  lion  pour  fymbole  ,  par 
How^eau  ;  Taurre  y  eil  le  Sanguin  y 
avec  un  bouc  >  par  Jouvenet. 

On  voit  enfuite  un  grand  carré 
'  d'eau ,  dans  lequel  tombe  une  belle 
nappe  ,  qui  couvre  un  bas  -  relief  de 
bronze  lepréfentant  les  Nymphes  de* 
Diane  qui  fè  baignent  :  il  eft  du  def*. 
.  fin  de  Perrault  j  &  placé  aii  milieu 
de  quatre  mafques  qui  jettent  de« 
l'eau  i  le  tout  a  été  exécuté  par  Gi- 
rardon. 

Les  autres  faces  de  ce  carré  font  or- 
nées de  bas-reliefs ,  où  Ton  voit  des 
Fleuves ,  des  Nymphes  >  &  des  En- 
fans  3  fculptés  par  le  Hongre  &  le 
Gros. 

I. A  ^  FOKTAZKE  DE  tA  PvHAMIDE;  > 

Âu-deflus  de  la  nappe  des  bains  de 
.  Diane ,  on  apperçoit  la  fontaine  de  la- 
Pyramide^  dont  |e  parlerai ,  après  * 
avoir  indiqué  les  huit  figures  placée* 
le  long  des  paliâkdes. . 
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Les  quatre  de  la  droite  font: 
L'Hiyei- ,  par  Girardon.  ViwAauf. 
L'Eté  5  par  Hutinot*  - 
L'Amérique ,  par  Guerin* 
L'AutOAnne  ,  par  Regnaudin. 
Celles  de  la  gauciie  repréfentent  ; 
Le  Poëme  Satyrique  >  par  Buyficu 
L'Afîe ,  par  Roger. 
Le  Tempérament  flegmatique^  par 

VEfpagnandcL 

Le  Poën^  Héroïque ,  par  Drouilly. 

La  fontaine  de  la  Pyramide  ,  ou- 
vrage de  Girardon  ,  eft  compofée 
quatre  baflîns  élevés  les  uns  fur  le$ 
autres  a  &  portés  par  des  écreviffes  , 
des  dauphin^  &  de  |eunes  Tritons.  Le 

f>lus.  bas  eû  foutenu  par  quatre  confo- 
es  en  forme  de  pieds  de  lion,  &  par 
autant  de  Tritons ,  qui  femblent  nager 
dans  le  grand  bafiin.  Un  bouillon  de 
quatre  pouces  de  diamètre,  forranr 
d'un  vaie ,  fait  jouer  toutes  ces  nap7 
pes  5  qui  s'clargilTent  à  mefure  qu'el- 
les deicendent ,  &  font  de  plus  nour^ 
xies  par  d'autres  eaux  qui  y  viemiient 
à  gueule  bée. 

Près  de  cette  fontaine  ,  font  deux 
vafes  de  marbre ,  faits  à  Rome  par 
les  Penfîotmaires  du  Roi.  L*un  re-- 
préfejGite  UA  Mariage  antique  ^  âr 
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l'autre  uiie  Bacchaiiale. 

Le  Parterre  v\J  Norô 


Eft  orné  de  deuxballîns ,  qa^on  nôm* 
mô  les  balîîiîs  des  couronnes ,  parce 
que  des  Tritofts  &  des  Sy renés  y  fou-' 
tiennent  des  couronnes  de  laufier ,  du 
miliêtt  defqueiies  9  élèvent  phifieurs^ 
jets.  Ces  Sculptures  font  de  le  Hongre.^ 

Âux  angles  de  Tefcalierde  maii>re 
qui  defceni  dans  ce  parterre ,  il  y  a 
deux  ftatues  de  marbre  ^  toutes  deux 
d'après  l'Antique. 

La  première  eft  Vénus  pudique* 
Ccy:[evox  l*a  copiée  en  16^6  d'après 
loriginal  de  Phydias>  qui  eft  à  la  Vi- 
gne Borghèfe, 

La  féconde  eft  nommée  TEfpion 
ou  le  Rémouleur ,  &  repréfente  un 
homme  qui  aiguife  un  couteau  de  fa* 
,  crifîce*  £lle  eft  de  FoggînL 

La  tablette  du  par  terre  d'eau,  toute 
de  marbre  blanc  >  eft  chargée  de  va- 
fes  de  bronze  ôc  de  marbre  d'Egypte. 

Li  Parterre  des  Fleurs. 

On  traverfe  le  parterre  d'eau jpour 
voir  fur  la  gauche  celui  des  fleurs.  Sur 
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Fangle  de  la  baluftrade  ,  qui  rcgne  le 
le  lonç  de  ce  dernier ,  près  de  laFon-  v«»A«tiiw 
taine  du  Point  du  jour  ,  eft  une  Cleo- 
pâtre  5  faite  par     andcvc  j  d'après 
TAntique. 

Le  principal  perron  par  lequel  oïl 
defcend  au  parterre  des  fleurs,  eft  or- 
né de  deux  Sphinx  de  marbre  que 
monte  im  enfant  de  bronze  ,  par  Lc^ 

ranbcrt. 

Sur  lesr  quatre  autres  perrons ,  & 
fur  la  tablette  fe  voient  dix  vafes  , 
dont  huit  font  de  marbre  ,  faits  par 
Bcrtin  j  Tuby  &  Hulot  y  &  deux  de 
bronze ,  exécutés  d'après  les  deifins 
de  Ballin. 

Ce  parterre  a  deux  baiHns  entourés 
dVne  tabtetf e  de  marbre  y  &  chacun 
eft  fourni  par  une  gerbe. 

L' O  n    N  G  £  a  I  B« 

On  y  defcend  par  deux  rampes  des 

{Jus  magnifiques.  Ses  deux  principa- 
es  entrées  font  ornées  de  deux  maf^ 
*  fifs,  décorés  chacun  de  deux  colonnes 
d*Ordre  Tofcan  ,  qui  portent  un 
grouppe  de  pierre.  Du  côté  de  la 
Ménagerie  on  voit  Vénus,  Adonis  ^ 
Zéphire  &  Flore  ,  par  le  Comte  ; 
liu  coté  de  VèrfaiUes  l'Aurore  ,  Çé- 
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^^sssai^  phale ,  Vertumne  &  Pomone ,  par  te 

L'efpace  qui  eft  entre  ces  portes  & 
les  rampes ,  eft  fermé  par  des  grilles 
qu'entretiennent  des  piliers  qui  por-p 
tent  des  paniers  pleins  de  fleurs» 
fculptés  par  Pineau. 

Le  parterre  eft  orné  d'un  grand 
bailin  avec  une  gerbe  de  quarante 
pieds  de  haut  ,  &:  de  deux  vafes 
Je  marbre  entourés  de  pampres  y 
Tun  fait  par  Buiretu ,  &  Tautre  par 
Raon. 

Autour  de  ce  parterre  on  range 
des  lauriers  ,  des  myrches  &  des 
orangers  les  plus  beaux  qui  foient  au 
monde  \  leur  nombre  eft  d'environ 
iîx  cens.  Celui  appelle  le  grand  Bour^ 
bon  a  cinq  tiges ,  &  doit  ctre  âgé  dd 
trois  cens  ans  ou  environ* 

La  ferre  de  l'Orangerie  ofFre  une 
décoration  d'une  mâle  limpUcité,  qui 
ne  la  rend  pas  moins  recommandable 
que  fa  difpofition  ,  fon  étendue  &:  fa 
conftru&ion.  On  prétend  que  l'idée 
en  eft  due  à  U  Nojlre  ,  que  Louis 
XIV  preflTa  d  y  travailler ,  n'étane 
pas  entièrement  fatisfait  des  projets 
de  fes  Architeâtes ,  &  que  J.  H.  Mati^r 
fart  qui  fut  chargé  de  l'exécution  » 
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tt'a  fait  que  perfeâîonnër  le  deiSn  de 
le  Noftre.  ^  vimaiwu» 

Quoi  qu  il  en  foit,  cette  belle  ferre 
coniiile  en  une  galerie  ,  éclairée  par 
douze  fenêtres  cintrées  ,  &  placées 
-dans  Tenfoncemenc  des  arcades. Deux 
autres  galeries  rampantes  &  en  re^ 

tour  ,  communiquent  à  celle  du  fond 
par  deux  tours  rondes.  Elles  font  dé* 
corées  en  dehors  de  trois  avant-corps 
de  colonnes  Tofcanes  accouplées. 

Une  niche  qui  eft  au  milieu  de  la 
galerie  principale ,  renferme  une  fi- 
gure de  marbre ,  (sLÏte  par  des  Jardins» 
Elle  reprcfente  Louis  XiV  vêtu  à  la 
Romaine  y  avec  un  manteau  Royal , 
tenant  un  bâton  de  commandement , 
&:  ayant  un  cafque  à  fes  pieds. 
»  Dans  un  veftibule  de  la  galerie  à 
droite ,  eft  une  ftatue  de  pierre  de 
touche  ,  qu*on  dit  être  une  Divinité 
Egyptienne* 

JLAPiâci  DES  Suisses. 

« 

Cette  pièce  ainfl  nommée  >  parce 

Î lu  elle  a  été  conftruice  par  les  Suif- 
es ,  forme  un  grand  miroir  cintré , 
.  £c  contient  trois  cens  cinquante  toifes 
iie  long  fuc  cent  vingt  de  large» 
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^jo^it^    A.  fon  extrémité  eft  une  ftatue  Eque- 

ftre  ,  que  le  Bernin  avoit  faite  ,  pour 
.  repjéfenter  Louis  XIV  arrivé  au  faîte 
de  la  Gloire.  Cette  figure  n'ayant  pas 
été  trouvée  reÛemblante ,  on  eti  a 
changé  les  traits  >  &  l'on  a  fubûitué 
des  flammes  à  la  mofttagae  qui  la  fou* 
tient ,  de  forte  que  cette  figure  repré- 
fente  aujourd'liui  Marcus  Curtius  « 
qui  fe  dévoue  pour  fa  patrie. 

L  JE  P  p  T  A  6  £  r; 

Le  potager  eft  a  càté  de  la  pièce  des 

Suites.  Il  a  cinquante  arpens  d'éten- 
due y  &c  qSl  diftribué  en.  une  tren- 
jtaine  de  petits  jardins  féparés  par  des 
murs,  &  à  Texpolîtion  du  foleii  la 
plus  convenable  à  Tefpéce  d'arbxes 
qu'ils  renferment 

LA  VILLE  DJE  VERSAILLES- 

r 

De  la  place  d'armes  vous  defcendez 
vers  le  grand  Commun ,  oc  vers  THo- 
tel  de  la  Sur-Intendance  qui  fect  de 
magazin  aux  tableaux  du  Roi.  On 
prouvera  la  lifte  des  principaux  de 
ces  tableaux  dans  r  Abrégé  de  la  Fie 
des  plus  fameux  Peintres  ^  ce  qui  me 


Digrtized  by  Google 


DB&  EKViaOMS  D?  PaRIS.     <4J.  ^^^^ 

difpenfe  d'entrejc  à  jcet  égard  dans  au-  "7^"*^ 
cuq  détail.  Je  me  contenterai  de  dire 
gn  moc  d'un  tableau  placé  fur  un  pied 
tournant  pour  ètjre  vu  plus  commo- 
dément. 11  eft  peint  fur  les  deux  £^ 
ces  d'ime  ardaife  »  ^  cepréfente  dç 
.  deupc  nianieres  diiicre.ntes ,  le  com- 
bat de  David  contre  C^oliath  ^  on  Ta 
attribue  à  Michel-Ange^  mais  il  eft 
confiant  qu'il  eft  de  Jûimicld^  V oLpcr-- 
5  comme  nous  l'apprend  Vafari,  qui 
en  a  donné  la  defcription  :  on  con- 
noît  les  eftampes  que  Benoît  Audr^ 
a  gravées  d'après  ce  tableau» 

Li|S  R£€OLL£TS^ 

On  voit  daiis  leur  JEglife  deux  our 
vpages  de  Jouvenet  :  le  Centenier  » 
&  la  Réfurreétion  du  fils  de  la  veuve 
de  Naïm  y  gravée  par  du  Change. 

Sur  l'Autel  d'une  des  CliapeTles  , 
Michel  CorncilU  a  peint  S.  Louis  ,  of<^ 
frant  à  Dieu  Téponge  &  les  clous  de 
la  Pallion. 

S  ▲  I  2e(  T  Louis. 

.  Cette  nouvelle  Eglife  élpvée  fur 
leis  deilîns  de  M«  Manfart  »  eft  la  P^^^ 
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roifTe  de  ce  quarder  de  la  Ville  » 

quon  nomme  le  vieux  Verlailies, 

Les  Chapelles  font  décorées  de  ta^ 
bleaux  peints  par  cîifférens  Membres 
de  l'Âcadémie.  On  trouve  d'abord  en 
entrant  dans  TEglife  ,  à  droite  : 

Le  Baptènr  e  de  Notre  -  Seigneur  , 
par  M,  Amédét  Vanloo. 

Saint  Roch  qui  vifite  les  Hôpi- 
taux ,  &  guérit  les  malades  en  les 
touchant ,  par  M.  Francifque  Millet. 

Dans  la  Chapelle  latérale  »  la 
Nativité  de  Notre  -  Seigneur ,  par 
Rejiout. 

J.  C.  qui  appelle  à  lui  les  petits 
enfans  y  &  les  bénie ,  de  U  Sueur. 

Saint  Louis  en  prières  ,  avec  ime 
belle  Gloire  d'Anges ,  par  le  Moine. 

L'Autel  de  la  chapelle  de  la  Vier- 
ge eft  orné  d'un  tableau  de  dix-fepc 
pieds  de  haut ,  peint  par  Collin  de 

trmont  :  c'eft  la  Préfentation  de  la 
Sainte  Vierge  au  Temple. 

On  remarque  dans  les  Chapelles 
fuivantes  >  le  fonge  de  S.  Jofeph  ^  par 

M.  Jcaurat. 

Le  Sacré  Cœur  de  Jéfus  ,  du 
même. 

S.  Vincent  de  Paul  prcchant  »  par 
M.  Halle.  ^  i 

S. 
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S.  Piètre  déiiyiré  dp  la  pcifon ,  par 

Sainte  Geneviève  recevant  line 
médaille  des  mains  de  S.  Germain  ^ 
par  M.  Fien» 

Dans  la  Chapelle  latérale  une  defV 
(cente  de  Croix  ,  par  M.  Pierre.  * 

S*.  Chriftpphe  porraqc  rjEnfant  Jé^ 
fus  5  de  M.  Fica. 

Il  doit  y  avoir  à  l'entrée  de  TEgli» 
fe  deux  bénitiers  fouienusjpar  un  Ktif 
ge ,  dont  Mf  ^ajou  a  fa;t  les  Mo- 
dèles. 

Dans  la  Sacriftie  on  voit  S.  Gré« 

golre  5  Pape  ,  de  M.  F^ien  ^  Se  deux 
tableaux  de  Deshaysy  favoir ,  la  Con- 
verfîon  de  S.' Paul ,  &  S*  Jérôme  ccri^ 
vant  fur  la  mort. 

Les  Lazariftes  ont  encore  trois. ta^ 
bleaux  qui  ne  /ont  point  placés  y  fa-» 
voir  9  une  faiute  Famille  de  Ca7[es  ^ 
ime  Madeleine  de  Galloçhe  %  &  un  - 
S.  Pierre  peinf  paj:  R^Jigm  ^  que  Tar^j^ 
<iieu  a  giravé.  ' 

Elevé  fous  la  conduite  de  M.  jEcrr-* 
tAier,  eft  d'une  Architecture  fort fîmf- 
]pie  >  &  compofé  d'un  cor|ïs  4.e  bâji^^ 
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mène  6c  de  deux  ailes  :  on  y  montd 
par  deux  elcaliers  éclaires  par  de  pe-» 
cites  lanteraes  en  forme  de  dômes. 

La  porte  eft  ornée  de  deux  pilaftres 
chargés  de  trophées  ;  ils  accompa- 
gnent les  armes  de  S.  M.  entourées  de 
rayons  &  foutenues  par  un  lion ,  un 
aigle  &  différens  attributs  de  la  guer- 
re. En  face  eft  un  médaillon  du  Roi , 
exécuté  en  bronze  d'après  le  modèle 
de  M*  Roettiers  U  fils  ;  il  décore  une 
efpéce  de  niche  avec  une  infcription 
portant  rétabliffemenc  ie  cet  HoteL 
On  voit  dans  le  falon  dix  tableaux 
des  Conquêtes  du'Roi ,  favoir ,  la 
Bataille  de  Fontenoy ,  celle  de  Law* 
feld ,  le  Siège  de  Tournay ,  de  Fri- 
bourg ,  de  Menin  ,  d'Ypres  ,  d'An- 
vers ,  la  Surprife  de  Gand ,  T Affaire 
de  Mefle  ,  &  la  Bataille  de  Rocou» 
Ces  tableaux  font  de  la  compofition 
de  M.  Lenfant  ^  8c  exécutés  par  lut 
,&  par  M.  Coiecu. 

Sur  la  cheminée  on  a  placé  le  por^ 
trait  du  Roi  à  Cheval ,  peine  par  M, 
Colette  :  la  tète  eft  de  M.  Miche f 

Les  autres  appartemens  font  deflL* 

nés  à  rintendant  de  la  guerre ,  au  chef 

^es  Ingénieur  Géographes  >  &  zxjs^ 


Digitized 


<liftcrens  bureaux  relatifs  aux  affaires 

de  la  guerre.  Les  delTus  des  portes  &  yiwAiiuri 

<les  cheminées  repréfentent  aes  fujets 

•de  la  guerre  de  Flandre ,  dus  à  MM^ 

Lenfant  &c  Co:^ctte. 

L'HoTïL  des  <jardes  du  Corps  , 
qui  avoit  été  commencé  fur  les  nef-, 
uns  de  Blondcjty  a  été  achevé  par  M» 
Gallaru  Infpeiteur  du  Château  de 
Verfailles.  Dans  la  Chapelle  eft  un 
très-beau  tableau  de  M.  Dumont  le 
Romaiip  :  il  repréfence  Saint  Louis 
adorant  la  vraie  Croix. 

L'EotMsc  s>£  Notre-Dame 

Eft  de  l'autre  c6té  du  Château  qu'on 

appelle  le  nouveau  Verfailles.  Le  por- 
tail de  cette  Eglife  bâtie  par  J.  H. 
Manfart ,  eft  décoré  d'un  Ordre  Do- 
rique qui  porte  quatre  colonnes  loni- 
ques  couronnées  d'un  fronton.  Les 
deux  campaniles  placés  aux  angles  » 
ent  ce  dernier  Ordre,  &  font  moins 
élevés  que  le  Dome  ,  qui  répojid  au 
milieu  de  la  croifée;  L'intérieur  de 
l'Eglife  préfente  un  Ordre  Dorique 
denticulaire. 

A  la  Chapelle  de  S.  Nicolas  qui  .eft  . 
^  droite  ,  Jouvcnu  a  peint  ce  Saiuc 
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^  à  qui  on  prcfente  des  livres  :  fur  le 

coirre  de  1  Autel  on  voit  une  tempête 
dont  il  eft  accueilli ,  ôc  fa  pompe  fu^ 
nébre, 

^        Les  deux  tableaux  des  Autels  de  la 

croifée  ont  été  faits  par  Antoine  Coy^ 
pely  à  l'âge  de  dix*huit  ans.  Dans  Tun 
Saiiir  Louis  efl;  reprcfenté  au  lit  de  la 
mort  y  &  fur  le  devant  d'AuteU  fonc 
deux  batailles  où  ce  Saint  Roi  fe 
trouva.  Dans  Tautre  on  voit  le  mar- 
tyre^ de  S.  Julien  ,  accompagné  dè 
deux  peûits  fujets  de  fa  vie. 

Le  maître  Autel  orné  de  quatre 
colonnes  Corintiiiennes  de  marbre  de 
Rance ,  offre  unie  AlTopiption ,  |>ein^ 
paf  Michel  Corneille. 

A  la  Chapelle  du  S*  Sacrement  ^  \ 
on  remarque  une  Cène  ,  de  Boti 
Boullongnc, 

Dans  une  autre  près  du  chœur  , 
Rejlout  a  peint  S,  Vincent  de  Paul 
prêchant  devant  M,  de  Gondi  Arche-  ' 
vêque  de  Paris  ,  èc  pluiieuï^  perfon-j  ' 
nés  de  fa  fuite. 

De  l'autre  coté  eft  le  Mariage  de 
Sainte  Catherine ,  avec  un  beau  fbndt 
d'Archite(3;ure  i  excellent  ouvrage  de  ' 
Bon  Boullongnc.  Sur  le  coâte  de  TAut* 

pL^  |e  même  a  repréfencé  k  ma;*; 
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tyre  de  la  Sainte  ,  &  la  Vierge  qiii 
lui  apparoit. 

Près  de  cette  Paroiffe  eft  un  grand 

édifice ,  que  le  Roi  a  fait  conftruire 
pour  loger  les  PP.  de  S.  Lai^àre.  Il  eft 
du  deflin  de    H.  Maufart. 

LA  MÉNAGERIE. 

Ce  petit  Château  bati  par  /*  H. 
Manfart  ^  eft  ifolc  ,  &  confifte  en^^^^^^^;^ 
deux  appartemens ,  &  un  falon  oc- 
togone rempli  de  tableaux  d'ani- 
maux ,  au-deflbus  duquel  il  y  a  une 
grotte. 

L*appartement  qui  eft  à  main  gau- 
che ,  eft  compofé  de  cinq  pièces  ^ 
dont  les  plafonds  préfentent  des  ara- 
befques  peintes  fur  des  fonds  d'or  & 
dont  les  fables  de  la  Fontaine  ont 
fourni  les  fuje ts.  Ces  riches  ornemens  , 
ont  été  exécutés  avec  beaucoup  d'é- 
légance &  de  goût  5  par  les  Audran^ 

Sur  la  cheminée  de  la  première 
pièce  y  eft  Diane  &:  Acléon ,  par  F 
nanfaU 

On  voit  fur  les  portes  quatre  ta-* 
bleaux  de  Defpones  j  qui  font  des 
chartes  au  cerf ^  au  daim ,  au  chevreuil 
ôc  au  fangiier. 

Giij 
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^  Dans  lafeconde  pièce  on  remarqué 

J«AMfNA»f  71  r  '  ^ 

-l^s  tableaux  luivans  : 

La  NaiiTance  de  Vénus  >  par  BouU 
longne  Vatné. 

Cette  DéefTe  dans  nue  conque  por- 
tée par  trois  Tritons ,    Antoine  Çoy^ 

Vénus  à  fa  toilette  >  par  Boulions 

gne  Vainé* 

Cette  Déeâe  qui  donne  des  arrne^ 
a  Ence ,  du  même» 

Vénus  &  Vulcain^  ^zr  Soullongne 

U  jeune^ 

La  troiiiéme  pièce  eft  ornée  de 
deux" jolis  petits  tableaux,  dont  on 
ignore  également  le  peintre  &  le  ivir 

Les  autres  moiceaux  fout  MineivQ 
&  Arachné  ,  par  Alexandre^ 

La  difpute  de  Neptuue  &  de  Pal- 
las  y  par  Pocrfon^ 

Minerve  qui  confidere  Touvrage 
.    ^'Ârachné  ,  par  Alc^çandte* 

'  Sur  la  cheminée  de  la  dernière 
pièce  où  il  y  a  une  alcove  ,  pn  voit 
un  cerf  pourfuivi  par  des  chiens  ,  do^ 

JDefportes. 

Deux  tableaux  l*accompagne tit.  L'un 
.  .      peint  par  Simpol ,  eft  le  Juge  &  lest 

Plaideurs.  L'autre  reptéfente  k  fos^ 
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tune  &  le  Jeune  Homme ,  par  Chrif- 

tophc^ 

L'appartement  de  la  droite  eft  dans 

le  même  goût  ,  &  compofé  du  mê- 
me nombre  de  pièces. 
,   Dans  la  première  ,  il  y  a  fix  pay fa- 
ges  )  peints  par  Spheymanj  CoJJïauj 

&  Allcgrairu 

La  ieconde  eii:  décorée  de  dix  ta* 

bleaux ,  dont  un  eft  de  Gallochc.  Il 
y  a  peint  £née  chez  Didon ,  au  mo-< 
ment  que  cette  Reine  carefTe  TA- 
mour  tous  la  £gure  d'Âfcagne.  Les 
neuf  autres  repréfentent  des  jeux 
jd'enfans  ,  &  ont  été  faits  par  Sim- 
fol^  Bertin  j  Ckrijiophe  j  Halle  ^  de 
Dieu  j  &  Poerfon. 

Dans  la  quatrième  pièce  on  voit 
Arion,  par  Silvejire j  &c  Orphée, 
£ar  ColombeL 

Ce  pavilloneft  entouré  de  plufieiirs 
cours  grillées  >  deftinées  aux  animaux 
de  toute  efpéce  que  la  Ménagerie  ren- 
ferme. On  diroit  que  l'Afrique  a  payé 
un  tribut  de  ceux  qu'elle  produit ,  8c 
que  les  autres  Parties  du  monde  ont 
nit  hommage  au  Roi  de  ce  qu'elles 
ont  de  plus  rare  &c  de  plus  ixagulier 
en  animaux  &  en  oifcaux. 

Q  H 
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  Plufieurs  âllées  conduifent  de  la: 

5.  ctfb»  Ménagerie  à  la  Maifon  Royale  de 
Saint  Cyr  ,  dont  Louis  Grand  eft 
le  Fondateur ,  &  Madame  de  Maia- 
tenon  llnUitutrice. 

Deux  cent  cinquante  Demoifelles  , 
dont  la  fortune  ne  répond  point  à  la 
naiflance ,  y  fout  élevées  gratuite^ 
ment  depuis  l'âge  de  fept  ans  jufqu'â 
vingt* 

Madame  Deshoulieres ,  dansrune 

Epi  cre  5  a  Madam<^  de  Maintenon  , 
célèbre  par  ces  beaux  vers ,  ce  ma-: 

nument  de  grandeur  &  de  pieté. 

Tfis  foins  ofnt  prévenu  les  triftes  âveof 
tures  , 

Oii  Textréme  befoia  jette  ks  jeunes 
cœurs. 

Ah  l  <]^uc  CCS  foins  pieux  chez  les  race» 
futures  . 

T'attireront  d'admirateurs  1 
Contre  la  eruauté  des  fieres  deftinées 

Ils  donnent  ^  ces  foins  généreux  i 
Va  azyle  facré ,  yafte ,  durable ,  hcu^ 
reux  '  .  ^  . 

Â  dllIuAics  infortuaiées» 
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-  Ce fuperbe  édifice  dont /.  H.  Man^  "  " 
Jan  eut  la  conduite  ^  rut  commence 
au  mois  de  Mai  1(^85  ,  &  achevé 
Tannée  fuivaute.  11  eft  très-vafte , 
&  confîfte  en  grands  corridors ,  réfec- 
toires  ^  &  autres  pièces  nécelTaires  à 
une  nombreufe  communauté.  ^ 

On  voit  dans  TEglife  deux  ta-  ^ 
bleaux  peints  par  Mignard  j  favoir  ^ 
un  très-beau  Crucifix  ,  &  un  Chrift 
au  milieu  des  foldats  y  le  martyre 
de  Saint  Cyr  &  de  Sainte  Julitte  ^ 
par  M,  Durameau ,  &  Saint  Fran-  ^ 
çois  de  Sales  mourant ,  dans  l'inftant 
où  il  reçoit  l'Extrème-Onâion  »  *da 
mùne. 

T  R  ï  A  N  O  N. 

'  Ce  Palais  altffi  galant  que  magni-  >■  \ 
fique  5  fait  honneur  au  génie  de  J.  Jï.  ^  1. x  a  n  o  m» 

Manfaft^  Deux  aîles  terminées  par 
deux  pavillons  ,  font  unies  par  un 
beau  périftile  formé  de  colonnes 
d'Ordre  Ionique  ,^qui  a  été  élevé  par 
dt  Cotte^  Tôure  cette  Architeâure , 
'  ainfî  que  cfelle  des  deux  aîles ,  eft  de 
^vmàrbre  de  Languedoc ,  à  la  réferve 
des'  colonnes  du  périftile  du  coté  de 
^la  coiu  j-qui  font  de  marbre  verd  de 

Gv 
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Sur  i  emablemem  de  ce  Palais  qui 
n'a  qu'im  étage  >  eft  une  balttftrade 
cfeargée  de  vafes  ^  &  à  Tapiomb  des 
colonnes:  du  périftile  il  y  a  de  petits^ 
Amours  armés  de  dards  6c  de  âccbes> 
qai  citaÂTenc  des  animaux. 
,    Sur  la  droite  on  entre  dans  un  faion 
de  fonne  ronde  oè  eft  la  Chapetb  9  Se 
de  là  dans  rappartemenr  du  Roi ,  qui 
n'a  pour  ornement  que  quelques  ta- 
bleaux de  fleurs  ôc  de  fruits  ,  peints 
par  Bapt^ie  &  Fantenay, 

*Le  même  falon  communique  ânne 
fuite  de  pièces,  dans  la  première  def-* 
quelles  font  deux  ovales  de  Blan^ 
ik^rd^j  favoii^,  deux  Danfesde  Nym- 
phes* 

Sur  la  cheminée  de  la  féconde  piè- 
ce Boullongne  Vaine  a  peint  Véims  ^ 
fa  toilette ,  &  Mercure  qui  loi  mon- 
-tre  une  pomme  d^or. 

On  voit  au-delTits  des  portes  Vé- 
nus fie  Adonis  ,  &  cette  Déeife  avec 
.  l'Hymen  &  les  Amours,  par  Bout- 
longne  le  jeune* 

Sur  deux  autres  porWs  il  y  a  deux 
tableaux  de  Boullongne  faîne.  Dans 


an  du  plus .  beau  &  du  >  pluf 
calibre  qu'il  y  ait. 


le  prelnier ,  eft  TArt  figuré  par  tof, 
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Amour  qui  travaille  de  Sculpture  ; 
&  daiis  le  fécond  y  e(l  une  femme  à 
€pji  quatre  autres  font  des  préfens  : 
image  »  à  ce  qnon  prétend  ,  de  la 
Kamre* 

^  En  face  de  la  cheminée  eft  le  por- 
•trait  du  Coftite  de  Touloufe ,  fous  la 
^gure  deTAmour  endormi  ,  par  P^^r- 
r€  Mignard. 

Les  deux  autres  tableaux  font  le 
Jugement  de  Midas ,  par  Michel  Cor* 
ncille  y  &:  le  Dieu  Mars. 

Dans  la  troiliéme  pièce  K^rdicr  a 
.peint  fur  les  portes  ,  Mercure  qui 
coupe  la  tcte  à  Ârgus  »  &  Junon  me«» 
naçant  lo  en  préfence  de  Jupiter. 

Les  deux  autres  deiTus  deporrefonc 
Diane  &  Endimion  ,  avec  Mercure 
qui  endort  Argus ,  par  Houaffc. 
^  Sur  la  cheminée  »  Mor  phée  s'éveille 
a  l'approche  d'Iris ,  du  même  Peintre* 

On  voit  encore  dans  cetce  pièce 
Hercule  avec  Junon  ,  ce  Dieu  lacri- 
iBant  à  Jupiter  après  f  es  vidx>ires  9  par 
No  'él  Coypelj  &  unePallas. 

Au-delfus  des  portes  de  la  quatriè- 
me pièce  ,  on  remarque  Diane  avec 
fes  Nymphes ,  Cly  tie  &  le  Soleil  » 
par  la  Fojfe  y  qui  a  peint  fur  la  cbe^ 
4mnçe  Apollon  U  Thétis.  « 


t$6     Voyagé  Pittorks^P»  ' 

_  Entre  les  croifées  il  y  a  une  LatcK 

ae ,  de  Marou 

Dam  le  faloa  qui  fuir ,  quatre  ta- 
bleaux de  Martin  cep^éfentent  diver^ 
fes  vues  de  Verfailles  :  on  y  voit  aufltt 
deux  petits  ovales  où  font  des  ^n-^ 
fans ,  par  Jouvenet ,  Vertnmne  &  Po*- 
raone,  par  Btnin^  &  Zéphiie  & 
flore» 

De  ce  falon  on  entre  dans  un  au- 
tre décoré  Ae  quelques  vues,  de  Ver- 
failles ,  par  Martin  j  &  de  trois  ou- 
vrages de  Houaffe ,  Alphée  &  Aré- 
thxife  ,  Cyane  mécainorphofée  ea 
fontaine ,  Se  Narciile.^ 

Ces  deux  falons  font  à  Tenfilade  de 
la  gaierie«  Les  tableaux  qu'on  j  voie 
-font  de  Catdlc  j  à  l'exception  d'un  ou 
deux  que  Martin  a  faits.  Ce  font  les 
plus  belles  vues  des  jardins  de  Ver- 
.  fajilles  &c  de  Trianon»  accompagnées 
fur  le  devant  de  fujets  de  mctatuor- 
pbofes. 

Au  bourde  cette  galerie  eft  le  fa- 
lon du  billard.  Il  y  a  au  milieu  un  jeu 
âe  portiques  >  &  dans  les  faces  trois 
vues  de  Verfailles,  peintes  par  AiU-^ 
grain:  ^ 

En  retour  eft  une  fuite  de  pièces 
nommées  Trianon  fur  hotà  y  parte 


y 
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iq^u  elles  dominent  fur  un  petit  bois  *^^^^q^^ 
appellé  le  bois  des  fources  :  des  rigo- 
les d'eau  qui  le  découpent  y  avec  de^ 
jets  &  des  nappes  qui  fe  fuccedent  s 
y  entretiennent  une  aimable  fraî- 
cheur. Ces  pièces  font  préfentement 
réparées  en  pluiîeurs  petits  apparte- 
mens  y  qu'occupent  les  Seigneurs  du* 
tant  le  féjour  du  Roi. 
-  De  l'autre  coté  du  périftile  »  on 
peut  voir  l'appartement  de  feu  Moii- 
ifeigneur» 

Dans  la  première  pièce  eft  TEvan^ 
Çélifte  Saine  Luc  ,  par  Pierre  Mi^ 
gnard^ 

Sur  la  cheminée  de  la  féconde  pièce 
eft  faint  Matthieu  ^  dii  même  ;  &  en 
face  ,  Saint  Marc  ,  par  la  FoJJc.  Sur 
TAutel  de  la  Chapelle ,  eft  un  grand 
tableau  de  T Affomption  de  la  Vier- 
ge 5  par  Mignard. 

•  Les  tableaux  de  la  chambre  de  feu 
Monféigneur ,  font  Saint  Jean  TEvan- 
gélifte  ,  par  Brun  j  gravé  par  de 
Poilly ,  quatre  Payfages  de  Claude  le 
Lorrain  ;  favoir  ,  un  port  de  Mer  , 
une  marine  ,  David  facrc  Roi  >  &  le 
débarquement  de  Cléop^tre  ,  qtri 
vient  joindre  Marc-Antoiné.  Il  y  a 
de  plus  quatre  petits  xondis  y  ^ésà& 
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IffuàMffii.  Ï^^qu-Is  Fonunay  a  peint  des  'ffeurf 
&  des  fruits* 

*  En  defcenJam  du  pcriftile  dans 
les  jardins  »  on  Cfouve  d  abord  un 
-parterre  de  fleurs  orné  de  deux  baf- 
J^ns  9  au  milieu  defqdels  Girardon  a 
fculpré  de  petits  grouppes  d'enfans. 
Dans  un  fécond  parterre  décoré 
.  quatre  vaCes  de  niairbre  ^  eft  un 
baiSn  oéèogone  ,  avec  un  enfant  en- 
touré de  raifins*  Le  |et  qui  s-éieve 
a  60  pieds  ell  le  plus  beau  aes  jets' de 
Xhanon. 

Sur  le  cftté  droit  de  ces  parterres  , 
le  terrein  qui  eft  en  rampe  offire  des^ 
plate-bandes  de  fleurs  qui ,  du  tems 
de  Louis  XiV  ,  changeoîent  tous  les 
quinze  fours.  Au  milieu  de  cette 
rampe  eft  un  fer  à  cheval  avec  un 
grand  baifin  &  trois  gerbes* 

La  pièce  du  Dragon  termine  le 
coup  d  œil  du  Château.  Elle  eft  com- 
pofée  d'un  bafSnfoutenu  en  terraife, 
&  faifam  nappe  ,  avec  deux  dragons 
^ui  jettent  de  Teau  dans  une  pièce 
*  irréguliere  ornée  de  deux  gerbes. 
En  tournant  à  droite  vers  le  jardin 
des  marroniers  ,  on  trouve  uei  carré 
d'eau  qui  fait  le  point  de  vue  de  la 
^aleue ,  &  près  de  là  l'AlAée  d^  k 
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Cafçade  >  atnfi  nommée ,  parce  qu'u-  ^^^^ 
.  lie  de  iesr  extrémités  eft  terminée  par 
un  Buffet  ©'Architecture  incrufté 
4e  différeixs  mrarbres  ,  &  orné  de  fi-» 

fûtes  en  plomb  d'un  Fleuve  &  d'uner 
faïade  »  qui  hàt  fémnt  de  €oaron* 
nement*  Ces  figures  portent  fur  des 
-  €i»oulemeœ  d'où  il  combe- crois  €htt<* 
tes  d'eau  elles  font  accompagnées^ 
de  deux  lionis. ,  qui  jettent  pareille* 
ment  de  l'eau  dans  un  premier  balïîn 
faifant  nappe  dans  un  fécond*  Aux 
extrémités  de  celui-ci  ,  on  a  placé 
deux  champignons  avec  des  figures 
poar  en  foutenir  les  coupes.  \in  troi-* 
£cme  bailin  ayant  quatre  bouillons 
reçoit  cette' eao  y  qui  par  u»  buffet  à 
deux  étages  retombe  dans  un  baflin 
cintré  au  niveau  de  l'allée.  Deux  au- 
tres buffets  &c  des  mafques  diftribués 
dans  les  emre-pilaftres  »  contribuent 

au  bel  effet  de  cerre  cafcade. 

Le  jardin  des  marroniess  eft  un 
grand  parterre  à  comparrimens  de 
gazon  ,  orné  de  figures  ^  de  baffins  ^ 
dont  le  principal  (orme  im carré  long  , 
qui  a  dans  fes  angles  quatre  vafes  de 
^marbre  de  Paros.  On  voit  dans  ce 
parterre  un  beau  grouppe  en  marbre 
*de  Laocoon  ,  fculptc  par  Tuby  >  d*ar 
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ï^»^  P'^./^^"^^^^-  Tout  le.  monde  en 
lait  1  hiftoire ,  &  connoît  ces  vers  du 
Poète  de  Mancoue. 

^erpens  amplexus  aterqae 
Implicat  y       miferos  morfa  depaTcitur 

Corripiunt,  fpirilijue  lig^nt  ingcntibus,  &C 
jam 

Jis  médium  amplexi  »  bis  collo  fquamea 

circum  ^ 
Terga  daci ,  fuperaiic  capicc  ,  6c  ceivicibus 
altis. 

,  Que  l'expreflion  de  ce  tableau  efi 
inférieuire  à  celle  de  ce  grouppe  ,  un 
des  plus  parfaits  morceaux  de  Sculp-. 
ture  Grecque  que  nous  ayons  î 

Vers  la  gauche ,  on  monte  {\it  un 
petit  théâtre  décoré  d*un  baflin  avec 
deux  enfans  de  niécal  ^  ouvrage  de 
Tuiry, 

,  Au  fortir  du  jardin  des  marro- 
niers,  il  y  a  une  douzaine  de  falles 
dans  Aes  bofque  ts  ,  parmi  lefquelles 
on  diftingue  celle  des  Antiques, 
dont  les  buftes  pofés  fur  des  fcabel- 
Ions ,  décorent  les  trumeaux  d'une 
çharmille  ouverte  en  arcades*  Les 
autres  falles  ont  des  arbres  ifolés  & 


Digitized  by  Google 


Hes  tapis  de  gazon  y  quelques  -  lines 
renferment  des  figures  de  marbre  an- 
tiques. Les  bois  font  beaux  y  Se  ma- 
gnifiquement percés  en  allées  dou- 
bles, avec  des  demi-lunes.  C'eft  ainli 
qu'entre  les  mains  de  ie  Nojire  y  les 
jardins  de  Trianon  fe  font  aggrandis  , 
&  ont  infeniiblemeut  formé  un  Parc 

confîJérable. 

Il  manqueront  quelque  chofe  à  la 
defcriprion  de  ce  Château  ,  fi  Von  ne 
parloitdu  Nouveau  Jardin  du  Roi* 
Un  compartiment  de  bofquets  y  avec 
des  treillages  k  hauteur  d'appui  &  des 
pièces  coupées  de  parterre  à  T  Angloi- 
îe  ,  entoure  un  petit  Palais  écliancré 
dans  toutes  fes  races.  On  y  trouve  un 
falon  boifé  &  pavé  de  compartimens 
de  marbre ,  iuivi  d'un  x:abinet  de 
converfacion.  Deux  baffins  avec  des 
grouppes.  d'enfans  dorés  ornent  ces 
'  compartimens  foutenus  d'une  double 
galerie  de  portiques ,  que  renferment 
de  très-beaux  treillages  portant  des 
CQ|}^illes.  Au  milieu  de  cette  gale- 
rie ,  entre  les  arcades  de  laquelle  il 
y  a  des  Orangers,  eft  une  falle^  à 
manger  recouverte  de  treillages  qui 
la  dérobent  entièrement  aux  yeux# 

Qïx  voit  en  face  deux  petits  partes^ 


|>ku)foii.       >  ^^^^      bailins  payes  de  caillotâC 
compartis  de  diyejrTes  couleurs. 

Le  pavillon  a  vue  fur  un  parterre 
à  r Anglddfe  yorné  d'une  corbeille  de 
fleurs  ,  &  fur  quatre  carrés  de  pota-* 
gers  qui  ont  un  giand  baffin  ,  &  qui  - 

lont  termines  par  un  portique  de 
treillage  >  Se  accompagnés  de  vo^ 

lieres. 

En  face  de  ce  pavillon  il  s*en  élevé 
tm  neuf  qui  occupe  un  carré  d'envi-» 
jton  douze  coifeâ  fcn:  chaque  face  , 
compofé  d^un  re2-de-ctiaimée  6c  de 
deux  étages  compris  da^s  un  Ordre 
Corinthien  furmonté  d' une  baluftra- 
de.  Chaque  face  a  cinq  croifées.  Celle 
du  c6té  du  jardin  eft  ornée  d'un  avant^ 
corps  formé  de  quatre  colonnes  ifo-« 
lées»  Les  deux  faces ,  tant  fur  le  jar^ 
dîn  fleurlfte  que  fur  la  cour  font  dé-* 
Corées  de  pilaitres.  Le  premier  étage 
élevé  d*un  perron ,  renferme  l'appar- 
tement du  Roi  y  le  fécond  eft  pour 
les  Seigneurs.  On  voit  au  re»-4e- 
chauifée  un  falon  carré  ,  orné^de 
fçulptures ,  6c  une  falle  à  manger  oât 
doit  être  une  table  mouvante ,  pa-* 
jçeille  à  celle  de  Choify, 

La  cour  décrit  un  carré  long ,  dont 

les  angles  forment  une  partie  circuiaiis 
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lté  s  les  cotés  de  Tentrée  viennent  ie 

*  joindre  à  deux  guérites  fervaiit  d*ac-»  '^^^^ 
compagnement  à  k  grille  ,  en  face 
de  laquelle  eft  une  allée  ^ui  fe  réu-' 
liit  à  la  grande  avenue  de  Trianon^ 
Ce  bâtiment  a  été  conftrult  d'après  les 
delîîns  de  M.  Gabriel.  Les  ornemens^ 
de  Sculpture  du  pliis  grand  fini  &  de 
la  plus  oelle  exécution ,  font  de  la 
main  de  M.  Guibert  ^  bâahl-frete  de 

•M.  Vernet. 

Ce  nouveau  pavillon  tieift  au  jar^ 
din  Botanifte  y  qui  renferme  un  grand 
nombre  de  plantes  étrangères  >  telletf 
•que  l'Auanas  ,  le  CafFé  ,  le  Cierge, 
r  Aloès ,  le  Geramtun  »  le  figuier  de9^ 
Indes  5  V Afclépias  venant  de  Syrie  , 
X Opuntia  major  appellé  Raquette ,  à 
caufe  de  fes  feuilles  larges  de  quator* 
2e  pouces*  Ces  plantes,  font  rangées 
fîir  de$gfadins  >  a  Texception  de  ceU 
les  qui  demandent  à  être  en  pleine 
terre ,  &  qui  font  enterrées  dans  da 
tan. 

Un  fécond  jardin  (pli  a  »  ainfi  que 

le  premieç ,  des  ferres  vitrées  pour 
les  primeurs ,  eft  fiiivi  d^un  ffeurifte  ^ 

dont  les  murs  font  couverts  de  Fila^ 
fia  »  de  Builïbns  ardens  ,  de  Jafmins-^- 
|onquilleSj  &  de  Silicjuailjuni  ou 
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Gaînier,  Les  plate-bandes  font  hot* 
dées  de  petit»  Orangers  mis  dans 
des  féaux  garnis  de  rer  &  enfoncés 
en  terre  »  ce  qui  feroit  croire  qu'ils 
font  plantes  en  pleine  terre. 

Je  ne  dirai  point  qu'il  y  a  dé  plus  un 
colombier ,  un  nouveau  potager  ,  & 
un  autre  jardin  où  Ion  a  placé  des  fer- 
res vitrées ,  pour  faire  venir  des  fruits 
.prématurée  ôc  des  plantes  curieufes» 

M.ARLY. 

Par  une  magnifique  avenue  on  ar- 
rive à  ce  Château ,  dont  le  Parc  tient 
à  celui  de  Verfailles.  La  grille  Royale 
ferme  une  cour  ronde  ,  fur  les  cotés 
de  laquelle  font  les  Ecuries.  Une  lon- 
gue avenue  qui  defcend  dans  Tavant- 
cour  5  eft  terminée  par  deux  pavillons* 
L'un  fert  de  falledes  Gardes,  Tautre 
de  Chapelle  y  dont  la  décoration  n'of« 
fre  rien  que  de  fimple.  On  y  a  fait 
depuis  quelques  années  pour  la  Reine, 
une  tribune  toute  dorce  ^  &  d'unç 
jolie  invention. 

Le  Cliâteaii  confifte  en  un  gros  pa- 
villon carré  &  ifolé  avec  douze  au-* 
très  plus  petits  ,  dont  /e  Brun  a  don- 

lç«  de/lînst  11  eft  décoré  en  dehoc» 
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pilaftres  Corinthiens ,  de  troplices 
tç  de  devifes  »  le  tout  peine  à  frefque* 
Roujfeau  avoir  commencé  ces  peintu- 
res y  iQi:fc]ae  la  révocation  de  i'Edic 
de  Nantes  lobligea  de  fe  retirer  dans 
les  pays  étrangers.  M^ufni,cr  foq  dis- 
ciple acheva  cet  ouvrage ,  &  peignit 
eiîfuite  les  douze  pavillons  fur  les 
crayons  de  le  Brun.  Sébaftien  le  Clerc 
en  a  gravé  uiae  partie ,  &  Chaftilloa 
Tautre. 

Chaque  face  du  Château  prcfente 
un  avant-corps  feint  »  couronné  paç 
•  un  fronton  ,  dont  la  fculptuçe  eft  dç 
Jçuvenet  ^  de  Ma\elinc^ 

JLes  perrons  à  pans  y  places  dans  les 
angles  &ç  aux  faces  >  font  ornés  dç 
feize  grouppes  d*enfans ,  &  de  huiç 
Sphinx  bronzés ,  e^çécutés  par  Coujioi^ 

^  VEfpingola^  Ces  perrons  condui-^ 

fent  à  quatre  veftibules  ,  qui  fervenfc 
d'entrée  aux  quatre  appattemens  4ut 
rez-de-chaulTée.  Ils  font  décorés  cha- 
cun de  denx  grands  tableaux  de  F an^. 
dcr-Mculen  ou  de  fes  difciples ,  re- 
préfentant  des  villes  que  Louis  XlV 
a  jprifes  ,  &  des  Sièges  qu*il  a  faiw* 
Par  le  veftibule  qui  fe  préfente  ea 
face  de  l'avenue ,  on  entre  fur  la 

gauç^e  d^f^  U  çhambfç  4ç  f^uç  M%4 
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dame  la  Dauphine  ;  M.  Pierre  a  peint, 
pour  le  cabinet  de  cette  Princefle ,  Ja- 
piteravec  lo  ,  Verriimne  &  Pomone. 

L'appartement  de  JM-  le  Dauphin 
eft  orne  de  quatre  tableaux  ,  faits 
par  Sàemartj  reptéfentant  les  Saifons. 

La  chambre  à  couchée  de  la  Reine 
renferme  trois  morceaux  de  Fandcr^ 
Meulcn  ^  &:  deux  tableaux  de  fleurs  t 
peints  par  Fontenay. 

La  ch^bire  du  Roi  eft  décorée  de 
^eux  fujets  de  Thiftoire  de  Vénus , 
>ar  yLBoucher,  Elle  eft  fuivie  de  la  fal- 
e  du  Confeil  &  de  celle  du  Déboté, 
Ces  quatre  appartemens  .ont  leur 
communication  par  les  veftibules 
^dont  j 'ai  parlé ,  &  qui  fervent  d'en-* 
crée  au  GRANoSAtoN ,  dontlaforme 
^ftodo^one»  avec  quatre  cheminées  * 
pratiquées  dans  les  pans.  Il  eft  orné  . 
de  pilaftres  Ioniques,  furmontés  d*un  , 
Attique  où  fe  voient  des  Caryatides 
jqui  repréfentent  les  Saifons.  Quatre 
XAToifées  dans  cet  Attique  »  au  bas: 
defcjuelles  font  des  balcons  dorés,. 
cclaHrent  ce  beau  Salon  >  ainjS ,  que 
^quatre  fenêtres  ovales  entourées  de  . 
guirlandes  que  portent  des  Amours^ 
Ces  Sculptures  font  de  Vançlçye  ^ 
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Au-delTus  des  cheminées,  dans  les 
petits  pans  de  l' Attiquç  y  on  voit  les 
SaifoiîS;.  Le  Printems  déilg^c  par  Zé^ 
phire  &  Flore  ,  eft  à' Antoine  Coy-^ 
pclp  L'Hiver  eft  repréfentc  fous  \^ 
fipiXQ  d'un  vieillard ,  par  Jouventu 
L'Eté  figuré  par  Ccrès ,  eft  de  Boul^ 
langnc  h  jcunç*  jBacckus  &  Âiiai^e  » 
peints  la  FoJJe  ^  fo^t  Temblênie 
de  rAutonii^e. 

Les  petits  appartemens  mcnkgGS 
entrefols  conliftei>c  en  quatre  piég- 
ées. Pans  la  preniiére  eft  le  Tour  du 
^Roi  j  la  féconde  ^  tapifTée  de  papiers 
qui  imitent  parfaiteinetit  ceux  de  U 
Chine  ,  fert  de  falle  à  manger,  Le^ 
deux  autres  font  un  Oratoire  ôc  uq 

Cabinet. 

Mefdames  de  France  ont  leur  ap^ 

partement  au  premier  ^tage.  Celui  de 
Madame  Adélaïde  a  quatre  delTus  de 
porte  5  de  M-  Natoire  ,  un  Repos  de 
Diaije  5  3acchus  &  Ariane  ,  Apoi-? 
Ion  avec  les  Mufes ,  &  Vénus  qui 
fe  pigméflie  fur  les  oijdes ,  où  Nep- 
tune vient  la  recevoir. 

Le  grand  pavillon  eft  accompagné 
«te  quatre  falles  de  charmille ,  dont 
les  carrés  font  coupés  par  deflTus.  On 

ypit    v^^XL  \m  figure  dç  muhi% 
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^  ^  entourée  d'une  baiuftrade  de  fer; 
*  *  Dans  les  deux  falles  qui  font  â  gau- 
che en  montant  ,  font  les  ftatues 
d'Apollon  &  de  Daplmé»,  La  pre- 
mière eft  de  Couftou  le  jwnf  »  ^  la 
féconde  de  fon  freire  aîné. 

£n  face  du  Château  fe  piréfentç 
«ne  grande  efplanade  appellce  TAm^ 
phi  théâtre ,  fur  la  rampQ  de  laquelle 
font  pofés  quatorze  yafes ,  fculptés 
per  Btrtin  j  de  JDpeu  ,  Slodt^  6ç  Cçuf^ 
tou.  Cette  rampe  eft  toute  revêtue 
de  pamieaux  de  marbre  con)parti$  de 
idiftérentçs  couleurs  ,  &  ornée  aux 
angles  d'un  grand  efcalier  qui  Tiar' 
terromp  »  de  «leux  Chaffeurs  dont 
l 'un  tue  un  fangl ier  &  l'autre  un  cerf  \ 
font  de  CoufloH  Çafné. 

L^^  Pliez  P£S  V£NT$ 

•Paffe  pour  la  plus  belle  fontaine 
de  Marly.  Sa  tête  eft  décorée  d'un 
V  grouppe  de  marbre  ,  repréfentant  la 
|onétion  des  deux  Mers.  L'Océan  eft 
/délîgné  par  un  vieillard  ^  &  la  Médi-' 
terranée  par  une  femme  accompagnée 
d'un  enfant ,  iymbole  d'une  rivière, 
jL'Océan  s'appuie  fur  une  urne  placée 
Jui  ^  U  Mcditçr;:aiX(;ç ,  qyi  f  ypi? 

.  fe 
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fefon  bras  fur  le  iien,  pour  clclîgner 
W  canal  de  Languedoc.  Ce  beau 
jgrouppe  eft  du  à  CoOfîou  le  jeune. , 

Deux  morceaux  de  Coy^^fvoic  pla- 
cés plus  bas  l'accompagneiir.  Uurieft 
Neptune  irrité  par  la  prcfence  d'ua 
monftre  marin  qui  cpouvante  le  che- 
Val  que  monte  ce  Dieu«  L'autre  eft 
Artipliitrite. 

»,  Tous  ces  grouppes  ornent  le  pre- 
tnier  ba/lin  de  la  fontaine  des  Vents, 
d'où  s'élèvent  deux  gerbes  ^  le^r  eau 
réunie  avec  celle  qui  fort  de  Turne 
des  deux  fleuves ,  fournit  quatre  nap- 
pes. Les  inurs  du  dernier  baûin  font 
revêtus  de  pilaftres  de  marbre ,  entre 
lefquels  il  y  a  des  tires  de  Vents  dont 
les  jets  fe  combattent ,  &  imitent  la 
neige  en  écumant.  Quatre  buffets 
'd'eau  5  fou  tenus  par  des  Tritons  ^ 
font  un  des  ornemens  de  ce  balîiiî. 

Ce  beau  morceau  eft  au  bas  de 
TendroitouétoitlaCafcade  nommée 
la  Rivière  ^  compofée  de  foixante- 
crois  degrés  de  marbre,  quiformoienc 
des  nappes d^une  fingnlierebeauté.On 
y  a  fubftitué  un  grand  tapis  de  ga- 
2on  terminé  par  un  badin  ,  où  trois 
mafcarons  de  marbre  jettent  une  pro- 
^g^ufe  quantité  d'eau».  11  eft  accoo^ 
/i  Partie^  Q 
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pagne  de  deux  grouppes  de  Coj:^^*» 
vox  ;  du  fleuve  de  la  Seine  ,  avec  uii 
enfant  qui  montre  les  armes  du  Roi  ^ 
&  de  la  Marne  fous  la  figure  d'une 
femme  entourée  de  trois  enians* 

On  trouve  dans  cet  endroit  une 
grande  portion  circulaire ,  ornée  de 
deux  vaies  Ôc  de  deux  figures  antîf 
ques  des  Sénateurs  Publicanus  &c  At^ 
tilius.  • 

Vous  revenez  enfuite  par  l'allée  dç 
la  rivière  au  gr?nd  pavillon.  Les  deux 
falles  vertes  de  la  gauche  en  defcen- 
dant ,  offrent  les  ftatues  d'Hyppomé- 
ne  (Se  d'Atalante  y  la  première  de 
Çoufiou  le  jeune  ^  &  la  i!econde  de  le 
JPauire. 

Derrière  les  pavillons  de  ce  même 
côte  ,  il  y  a  uîi  bofquet ,  fort  orne 
de  figures  prefque  toutes  antiques  \ 
l'appelle 

Lb  Bosquet  de  Marli;. 

Qn  trouve  d'abord  un  Centaure 
jdans  une  petite  falle  ,  enfuite  un 
grouppe  de  marbre  repréfentant  le 
.  Tems  qui  relevé  les  Arts ,  Vénus  aux 
'belles  felTes  d'après  l'Antique  »  pat 
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^Siir  la  gauche  vous  verrez  un  jeune  * 
Faune  y  ôc  dans  une  falle  au  -  deffus 
ideux  vafes  de  porphyre  ,  Scmélé  & 
jyiilqn,  deux  Termes  antiques,.  &c 
lin  grduppe'  dè  marbré  d'un  grand 
pri^  :  ce  groupperepréfence  deux  en- 
cans qui  jouent  avec  une  *  chèvre  5ç 
lui  font  manger  des  raiiins.  C'eft 
$dra:(ih  qui  Ta  fculpté.        *  * 

En  face  il  y  a  un  jeuQe  Faune  ^  4c 
le  Pautre^ 

La  partie  de  ce  bofquet  dans  la-^ 
^que^ie  eft  pratiqué  MA  mail  tournant^ 
^appelle  .  . 

'    Le  Bosquet  î>es  Senatbùrs^ 

Il  eftorné  de  quatres  figurés  anti- 
''ques  de  Sénateurs ,  &  ^  d*ùn  grand 
l>aîlîh  environné  d'ùné  baluf^rade  de 
fer    *^ont  la  gerbe  qui  eft  la  plus 
liaute  dç  Marl^  y  monte  à  90  pieds. 

On  voit  au  bout  une  .Minerve  S>c 

•  >*       _     ■  »    •  » 

^îin  Apollon ,  Antiques.  ' 

Dans  une  petite  falle  ati-deiïiispn 
5fetnarque  quatre  petit(^  figures  ,  Eu- 
,rydice  ,  par  Bertin  j  Amphitrite., 
Apollon  &  Méiéagre*  Ces  deux  fer- 
meras font  antiques. 

^,  En  tpurijauf  fi^ria  droite  ,  vous 

*        ^         H  1  j 
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appercevez  un  Cicéron  &  un  Çaton  J 
^*  tous  deux  Antiques  ,  Méléagre,  Vé^ 
nus  ^  Cupidon. 

En  face  de  ce  dernier  morceau  eft 
une  ftatuQ  de  Diane»  pofce  fur  un 
piédeftal  rocaillé  au  milieu  d'un  baf- 
ûn  de  plomb.  Un  arbre  artirtemenjt 
taillé  lui  fert  de  parafoi  ,  &  Teau 
fort  de  delTous  la  plinthe  poiir  former 
une  nàppe«  Cette  figure  eft  de  Fia^ 

U  ne  refte  plus  â  voir  de  ce  coté 

qu'un  cabinet  de  treillage,  où  eft  un 
Faune  »  Antique  »  &  aux  cotés  déult 
Bacchus  dont  Tun  tient  une  panthère. 

Sur  deux  grands  piédeftaux  placés 
aux  extrémités  de  la  terraffe  qui  ter- 
mine ces  magnifiques  jardins  ,  on 
a  pofé  en  174  5  V  deux  chevau^c  faits 
par  Coujiou  le  jeune  ;  ils  fe  cabrent 
&  font  domptés  par  des  Ecuyers  ;  f  uii 
François  ^  i  autre  Américain.  Qu'eft- 
ce  en  comparaifon  que  les  chevaux 
fi  vantes  placés  à  Rouie  à  Monte-Cé-^ 
vallo? 

L'abreuyoïr  eft  au  bas  de  la  tert^ 
fe  dans  la  campagne,  dopt'les  ti:ois 
bouillons  de  6  pouces -de  fortie  ,  Sc 
les  nappes  font  la  décharge  de  toutes 
Us  çawK  de  Marly ,  qui  par  trois  coar; 
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tduites  vont  fe  rendre  à  la  grqfle  ger-  J^^Ztïû' 
he  au  bout  de  Tavenue.  Un  tuyau  de  -  • 
fer  d  un  pied  de  diamètre  forme  la- 
jufagè  de  cette  gerbe. 

*  Lb  Bosquet  de  Lôvvecienne  >j 

r 

Qui  occujpé  toute  îa  partie  droit;el| "  ^ 
n  eft  pas  inférieur  en  beauté  à  celui  de 
la  gauche.  Les  premières  figures  qu'on 
-  y  appérçoit ,  font  Apollon ,  Antique, 
Narcitfe ,  Bacchus ,  &  un  Hercule  ,  m 
Antique.  Ces  ti*ois  dernières  déco^ 
rent  un  cabinet  de  treillage  pareil  à 
celui  qu'on  à  vu  de  Tautte  côté.  \ 

r 

La  s  a  lx  ë  des  Muses.  . 

On  y  voit  leurs  ftatites  antiques  ,  & 
celle  d*Âpollon.  Au-deffbus  il  y  a  une 
antre  fàtle  ornée  d'un  oaflin  ovale  j  en* 
touré  d'une  baluftrade  de  fer.  Au  mi- 
lieu font  quatre  I^aïades  bronzées  & 
fculptées  par  Hardy  &  TAi^/ry  ;  elles 
tiennent  une  corbeille  d'où  lort  une 
gerbe  de  80  pieds; 

Près  de  là  eil  une  Vénus ,  Antique* 

Les  Baihs  d'Agaippinx 

r 

Sont  ainfi  nommés  à  caufe  de  la 
■  H  iij 
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ftame  de  cette  PrincefTe  ,  qui  èft  am- 
fè  fur  un  iîége  pofé  dans  une  cuve  de 
fonte  ,*  &  qui  paroi  t  for  tir  du  baia» 
Cette  figure  antique  a  été  gravée  pat 
Mellan.  Au-deflus  il  y  a  trois  jbailins 
aVèc  des  gerbes dont  i'eau  fait  jouer 
deux  belles  nappes  ï^u  niveau  ,  de 
l*allée.  * .  *         .  ' 

Plus  bas  on  remarque  quatre  var» 
fcs ,  &  autant  de  ftatues ,  dont  trois 
font  antiques  y  Claudia^  Julia»  Fauf- 
tine  5  &c  Lucrèce  ,  moderne.  Elles 
font  pofées  fur  de$  bailins  en  chau- 
'deliers  faifant  nappe  ;  il  y  a  auflî  des 
tètes  de  dragons  placées  aux  coins  des 
picdouches ,  qui  jettent  de  l*eau  dans 
le  ballin  d'en  bas. 
* 

La  Cascade  Rustiqus 

Eft  toute  revêtue  de  marbre  bland 
Ses  nappes  font  fournies  par  un  grand 
baflîn  :  il  s'élève  du  milieu  une  cou- 
pe de  métal  doré  y  portée  par  trois 

I  ritons  y  ouvrage  de  Çoujtou  l  auie^. 

II  en  fort  un  bouillon  de  quatre  poir-- 
*ce^ ,  &  il  y  a  des  moutons  de  dif* 
tance  en  diftance>  dont  \  l'effet  e£l; 
^rprenant. 

Le$  tablettes  de  la  rampe  de  cette 
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cafcade  oârent  iix  ftacues  &  huit  va- 

ùs  de  bronze.  Ces  ftatues  font  : 
» 

Pan  ,  par  le  Lorrain* 
L'Air ,  par  Bertrand. 
Flore  >  par  . 
Pomone  ,  pzt^Sàrrois. 
L'Eau ,  par  Thierry. 
Ver tumnè  y  par  Slodt\. 
Apollon  &  Bacchus  ,  Antiques. 

Attenant  là  cafcade  ruftique  eft 

•  .  •*  . 

Formé  de  gradins  de  gazon  ^  au  ba^ 
idefquels  eft  un  piédouthe  de  marbré 
d  où  fort  un  jet  qui  fait  chandelier* 
Les  ornemens  de  ce  théâtre  font  tia 
ivlercure  ,  Paris  ,  un  Berger Anti- 
îjue ,  &  quatre  vafes.  ; 

n voie  dans  la  mêmefalleun  Bac- 
chus &c  un  Silène  )  Antiques  j  &  deux 
beaux  vafes  de  porphyre. 

Sur  la  droite  eft  une  Cérès  dans  une 
biche  de  charmille. 
^  En  difFérens  endroits  de  ce  bofquet 
bjii  eft  très-vafte ,  on  trouve  des  baf- 
fins ,  deux  figures  antiques  ,  Papi- 
tàm  Se  un  Sénateur ,  &  une  rotonde 
Soutenue  par  huit  colonnes  Ioniques. 
Tontmay  y  à  peint  des'guiriandes  de 

H  iv 
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■  fleurs  avec  la  délicateffe  &  la  fiaî- 
**•  cheur  qui  caradérifent  fes  ouvrages» 
Le  long  des  deux  grands  boiquets 
qu  on  vient  de  décrire,  régnent  dou- 
ze pavillons  unis  par  des  berceaux  de 
creiikge,  &  deftinés  aux  Seigneurs  de 
la  Cour.  Au-deflbus  font  trois  ailées 
Soutenues  par  des  talus  de  gazon  : 
Tune  eft  celle  des  portiques  ,  Tautre 
des  boules,,  &  la  troihéme  des  ifs^ 
Rien  n*eft  mieux  exécuté  que  Talke 
des  portiques  ,  dont  les  deux  rangs 
zotment  une  longue  galerie.  Les  ar- 
bres font  dans  des»  pbte-bande^  or- 
pées  de  différentes  fleurs  ;  &  de  leurs 
tiges  on  a  lailTé  cciiapper  un  petit 
vafe  qui  s  clevè  ejnrsç  chaque  arcade. 
L  allce  des  boules  eft  terminée  du 
côté  de  labreuYoirparunbaffin  aveç 
une  gerbe ,  &  du  coté  du  Château 
par  une  falle  verte. 

A  l'entrée  de  celle  de  la  droite  font 
deux  ftatues  antiques,  Fabius  &  îul- 
via.  On  voit  dans  cette  falle  ornée 
d'un  grand  balîin ,  un  grouppe  de  ^ 
liueurs  ,  copié  d  après  TAntique 
par  Magnicr  ^  Se  deux  vafes  de 
marbre.  Dans  les  deux  petits  cabinets 
font,  line  Vénus  daprè$  celle  de 
Médias  ,  par  Cox^w;^  ^  Papirius , 

m 
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le  jeuee  .  &  un  Sacriâcaceur  >  Ân- 
tique, 

'  L'autre  Talje  parallèle  à  celle-ci  eft 
ornée  de  même.  Ses  figures  font  un 
fanglier  d'aprcs  l'Antique  ,  par  Fog^ 
gini  y  Ciéopâtre  ,  Neptune  ,  &  Fla- 
minia.  Ces  deux  dernières  font  anti- 
ques ainfi  que  T Apollon  ôc  le  Paris. 
'  La  décoration  extérieure  des  deux 
falles  qu'on  vient  de  voir ,  eft  très-re- 
marquable y  c'eft  un  rang  de  colonnes 
Tofcanes  ifolées  ,  avec  leurs  bafes  , 
chapiteaux  8c  entabiemens  formés 
par  des  charmilles  &  des  ormes ,  que 
rArt  a  fu  rendre  dociles. 

Le  perron  qui  defcend  dans  ce 
premier  parterre ,  eft  accompagné  de 
deux  grouppes  de  berger^  &  de  ber- 
gères en  plomb,  exécutés  par  Coujtou 
faîné;  ainii  que  les  Spninx  &  les  . 
^i^2Xi^  placés  autour  du  Château* 

Plus  oas  eft  la  fontaine  des  quatre 
gerbes  ,  dont  les  baflins  font  rocail- 
lés.  Elle  eft  fuivie  de  la  grande  piéçe 
^d'eau  qui  a  une  gerbe  plus  grolTe  que 
les  autres.  >  &  de  5  5  pieds  de  haut. 

Les  glacis  de  gazon  qui  l'enrourent, 
font  9rnés  à  leur  ^tê te  de  huit  vafes 
de  bronze. 

•   Le  coup  d  cfiii  «ft  agréablement  ter* 
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^   miné  par  uiië  autre  pièce  d'eau  ,  ac- 

compagnée  de  deux  grouppes^  de 
Nympnes  en  marbre  ,  fculptés  par 
Flamctu  La  rampe  qui  renvironne  > 
eft  interrompue  dans  le  milieu  par 
une  cafcade  cantonnée  de  deux  baf- 
'  iins  oâogones  \  &  aux  extrémités 
'font  deux  efcaliers  avec  (quatre  yafes, 
faits  par  Ma^^cline. 

Ces  beaux  jardins  qui  offrent  deè 
modèles  de  tout  ce  que  TArt  du  jar^ 
dinage  peut  imaginer  de  plus  galant  ^ 
ont  été  plantés  par  *  Durufé^ 

Les  jardins  hauts  coniîftent  en  plo^ 
lîeurs  beljes  allées ,  qui  conduifent  à 
un  belveder  orné  de  deux  groiippes 
de  bronze.  Hercule  qui  tue  THydre, 
&  Diane  jettée  en  fonte  par  les  Kei-- 
1ers  d'après  l'Antique  placé  dans  la 
galerie  de  Verfailles.  D'un  côté  on 

feut  aller  au  champ  de  Mars  5  &  de 
autre  aux  trois  graixds  réfervoirs  ^ 
doat  rétendue  eft  4*environ  vingt 
.arpens.  L'eau  y  eft  amenée  par  un 

•    ■  f 

^  HoU/mde  »^  Concierge  de  Marly  dti 
ïems  de  Lou(s^  XIV  a  détrompé  à  cet  égard 

un  Amateur  ^  qui  croyoit  d*aprcs  plufieur& 
tAurcurs  ,  que  ces  jardins  avoiént  c(e  ^aat6l 

fut  ks  ^jCiUi^  de  J*  H»  MaoTaiu/ 
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bel  aqueduc  de  3  3  o  toifes  de  long  > 
pkté  fur  trente-fix  àtcûdes  y  8c  ter- 
miné par  deux  cours  ou  châceaux 
d'eau.  La  machine  hydraulique  qui 
l  y  élevé  y  a  été  inventée  par  de  F"Ulc  ; 
fadefcription  fê  trouvé  danspluiietirt 
livres. 

R  U  Ë  L. 

Le  Château  qui  appartient  à  Ma- 
dame la  Duchefle  d'Aiguillon  Douai- 
rière »  a  été  rebâti  depuis  pluiieurs 
années  y  8c  eft  élevé  fur  tme  terrafTe 
foutenue  par  des  talus  de  gazon  avec 
des  efcaliers  dans  Les  milieux  &  dans 
les  angles  :  telle  eft  à  peu  près ,  mais 
avec  plus  de  richeUe  »  la  difpofîtioti 
extérieure  du  Château  de  Mariy.  Les 
bois  de  haute  futaie  ont  été  àbbattus  ^ 
on  y  a  fuhftitué  des  falles  ,  cabinets  > 
&c  quinconces  aflTez  bien  entendus^ 
Une  des  plus  belles  chofes  du  Patc  ^ 
eit  un  grand  rcfervoir  £tué  au  hauc 
d^une  rampe  de  ga2K>n  »  où  était  ah^' 
dénuement  une  cafcade.^  Il  fait  jouer 
âne' gerbe  dans  la  pièce  d'eau  la  plus 
voifîne  du  château  ,  une  des  trois  qui 
fbient'  reftées  de  l'ancienne  diftribu- 
tion  des  jardins.  Les  beautés  de  ce 
H^tt  qu'avoir  créées  k  Cardinàl  de 


à 
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Richâlieu ,  telles  que  les  gtott;es  y  U 
cafeade  ôc  la  perfpeâive,  ont  dif- 
paru« 

M.  le  Marquis  de  Prie  >  polTéde 
dans  VilLiiie  une  maifon  très-or- 
née*  On  la  nomme  Bois-preav.  Le 
premier  ob|er  qui  mérite  attention  » 
eit  un  buâet  d'eau  placé  dans  le  jar- 
din y  prè»  du  bâtitïient ,  lequel  fonr- 
nit  au  Village  une  fontaine  crès  com^ 
mode» 

Le  parterre  à  t'Angloife ,  furmon- 
té  de  deux  corbeilles  ornées  de  figii^ 
ras ,  &  terminé  par  un  grand  balîln  y 
fépare  les  potagers  des  bofquecs.  Trois 
allées  avec  des  maffifs  &c  des  arbres 
caillés  en  arcades ,  mènent  fur  la  gau- 
che â  un  baldaquin  dont  la  forme  eft 
auili  délicate  qu'ingénieufe  ;  il  eft  dif- 
Cribué  en  trois  dômes  ,  ibus  chacun, 
defq^els  on  a  placé  un  grouppe  en 
pierre^  de  figures  Chinoifes,  &  il 
eft  couronné  par  des  vafes  6c  des  cor- . 
beilles. 

Plus  loin  ,  vous  ap|>ercevez  une 
pièce  d'eau  d'environ  deux  arpens  y, 
entourée  de  charmilles  qui  renfer- 
ment un  bois.  On  y  trouve  un  baf--* 
fin  au  centre  d'un^  étoile  y  &  au-^ 


âeHus  un  buffet  formé  par  un  dau- 
phin grouppé  de  deux  enfans. 

Dans  le  liauc  du  jardin ,  en  fe  rap^ 
prochànt  de  la  maifon  ,  paroit  un 
Trianon  ;  une  de  fes  faces  donne  fut 
un  théâtre  de  verdure  9  orné  de 
gures  y  6c  l'autre  découvre  une  fon- 
taine qui  s'élève  du  milieu  d'un  par-' 
terre  en  corbeilles  fou  tenu  par  des 
calus^  de  gazon.  Des  rampes  douces  y 
accompagnées  d^arbrifTeàux  de  fleurs» 
&c  d'arbres  fruitiers»  9  fe  termineni; 
agréablement  à  un  canal. 

La  Volière  orne  la  partie  droite 
de  ce  Partaa:e«  Au-'deflous  eft  une 
falle  de  Comédie  >  &  un  ovale  d'eau 
fourni  par  deux  jets.  L'Orangeriê  eft 
proche  de  la  maifon. 

l  e  gfaiïd  portail  de  la  Paroïsse 
de  Ruel  eii  formé  de  deux  Ordres 
d'Architeéhire,  le  Dorique  &  l'ioni- 
que.  Un  fronton  couronne  ce  diernier, 
éc  des  vafes  font  placés  à  la  hauteur 
dupremier.  Ce  portail  deâinépar/^ 
Mercier  ^  reifemble  beaucoup  à  celui 
de  la  Sorbojone  >  qui  eft  du  même? 
Architeâe* 


i8i     Voyage  PiTTORisQu*  * 

>      ^  _  ... 

C  L  A  G  N  Y. 

:  Cette  maifon  Royale  eft  le  pce--» 

mier  ouvrage  confidérable  de  Jule-^ 
Jiardouin  Manfart  y  &  celui  où  il  a 
.  doirné  de  plus  grandes  preuves  de  la 
beauté  de  fon  génie.  Une  admirable 
préciiîon  régne  dans  les  différentes 
pardes.de  fa  décoratioa,  tant  exté- 
rieure qu'intérieure.  La  conftruâîoii 
&  la  diftribution  n'en  font  pas  moins 
remarquables.  On  auroit  de  la  peine 
à  trouver  plus  parfaitement  réunies 
dans  un  édifice  ces  trois  parties  qui 
font  le  caradbère  de  rArcKitedure 
civile.  Il  eft  ficué  proche  de  Verfail- 
les  j  près  d'un  petit  bois  de  haute 
futaie  ,  qui  invira  Louis  XIV  à  faire 
conâxuire  pour  Madame  de  Montef- 
pan ,  ce  fuperbe^  édifice  commencé 
en  16-76  ,  &  achevé  en  i58o.  11  hy 
a  encore  rien  de  décidé  par  rapport 
i  fa  deftination.  Le  Roi  y  a  donné 
des  logemens  à  difFcrcns  particuliers* 
,  En  face  d*une  belle  cour  fe  préfen^ 
te  un  corps  de  bâtiment  ,  au  milieu* 
duquel  eft  un  pavillon  un  peu.  faiK 
lant>  compofé-de  trois  arcaHes  a  cha- 
que étage  ^  foucenues  de  coioxmes  qui 
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"portent  un  fronton.  Il  a  deux  ailes  , 

"décorées  de  trois  avant- corps  ornés 
pilaâre^  qui  fupportent  des  fronf> 
tons  avec  des  Sculptures.  Les  orne- 
'mens  de  leurs  croilées  font  des  ban-* 
deaux  accompagnés  de  corniçlies  & 
de  confoies.  Ces  ailes  en  ont  deux 
autres  en  retour  t^uî  n*ont  point  d'é- 
tage »  mais  plufieurs  arcades  >  dans 
ies  trumeaux  defquelles  on  a  placé 
des  buftes.  Toute  la  décoration  exté- 
rieure confifte  en  un  Ordre  Dorique 
qui  porte  un  Attique ,  avec  des  com- 
bles à  la  Manfarde  ,  à  la  réferve  dtt 
grand pavilloncouvert  d'undome.  La 

difpoiition  de  ce  plan ,  &  les  belles 

formes  de  fes  clcvarions  n*échappe-- 
ront  point  aux  amateurs  de  i'Ârchi- 
'teéture. 

*  La  Chapelle  lîtuée  à  l'extrémité  de 
t?aîf e  droite ,  eft  de  forme  rcmde  ^  & 
iornée  d'un  Ordre  Corinthien. 

Trois  arcades  font  l'entrée  du  graind 
falon  du  milieu  ,  qui  fert  de  pafTage 
au  jardin  :  des  pilallres  Corinthiens 
Turmon  tés  d'un  A  tri  que  ea  règlent 
l'ArchiteiSturei  On  eftime  beaucoup 
'  Ta  proportion  des  deux  niches  qui 
ïont  fous  le  dôme  :  uneeft  gravée  dans 

TÀrchite^lure  de  Daviler  (  Ti  Iv  fk 
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^  157.)  &  propofce  comme  imexceL-^ 
'  leftt  modèle-  m  ce  genre.  La  voûte 
portée  par  quatre  trompes  oùXonf 
Jiuit  figures  d'£fclave$# 

La  grande  galerie  placée  fur  lagaûr 
che^^  eft  décorée  d'un  Ordre  Corin-- 
thien  dont  rentablement  eft  ençiçhji 
de  Sculptures^  On  y  diftingue  las 
Elémens  3  les  Saifons  ,  les  quatre  ^ 
Parties  du  monde  ^  &  différentes  Di- 
vinités. Les  falons  des  extrémités 
©Ôrent  des  Nymphes  en  bas-relief , 
qui  portent  des  corbeilles  de  fruits  &  • 
^e  fleurs. 

Dans  laMénagerie  Sonnardz  peint 
à  rhuile  une  belle  perfpeikive ,  repré-  . 
i^ntant  un  veftibule  ouvert ,  à,  travers 
duquel  on  voit  la  continuation  du 
jardin  &  d'un  bois  de  haute ,  futaie. 
Il  eft  terminé  dans  le  lointain  par  un 
beau  pays  de  chafle  9  où  l'on  remar- 
que le  Prince  de  Dombes  chailant  aiji 
cerf*.  Sur  le  devant  du  veftibule  le 
Peintre  a  placé  le  Diea  Pan  6c  k 
DéefTe  Flore.  ' 

Les  jardins  ont.  été  plantés  par  le 

Nq/lre.  On  y  vit  pour  lapremierefois 
das  portiques^  dçs  treillages  ^  des  ber-  ^ 
ceaux  &  des  cabinets.  Des  HoUan- 
dois  habiles  dans  ces  fortes  douvrarî 
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ge^,  &  mandés  par  le  Roi ,  y  furent 
employés.  Du  grand  falon  vous  de£-^ 
cendez  dans  un  parterre  de  broderie , 
d'où  1  on  découvroit  autrefois  un 
étang  qui  avoit  une  île  dans  fon  mi« 
lieu*  Il  a  été  comblé  par  rapporr  au 
mauvais  air  qu'il  caufoit  dans  Vec* 
failles.  A  droite  &  a  gauche  font  des 
bofquets  eu  labyrinthe ,  &  aurdeffus^ 
de  iix  bois  de  haute  futaie. 

Plus  près  du  Château  il  y  a  deux 
parterres ,  l'un  de  gazon  avec  un  baC* 
lîn  ,  l'autre  de  fleurs.  Au-deflusde  ce 
dernier  eft  çeltii  de  rOrangerie^  ter- 
miné par  un  cabinet  de  treillage,  dé- 
coré de  fort  belles  colonnes.  La  ferce 
de  rOrangerie  n'eft  pas  éloignée  ^ 
Aon^plus  que  l'appartement  des  bainsg^ 
&  une  galerie  de  5  toifes  de  lougj|> 
pavée-  de  marbre  ^  qu'on  avoir  d'a^ 
bord  deûinée  à  renfermer  les  Oraiv^» 
gefs  durant  l'hiver. 

Le  Parc  qui  eft  en  dehors ,  eft  peç* 
cé  de  belles  routes  pour  la  chalTe. 

L'accès  de  ce  Château  ayant  été 
long-tems  interdit ,  j'ai  été  réduit  i 
en  faire  la  defcription  d'après'  le»  ' 

flans  \  ce  qui  fait  qu'elle  n'eft  peut- 
tre.pas  fort  exaâe.  J'aurois  fane 
douce  mieux  fait  de  rapporter  d'à;; 
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'ÙLiCe  bord  Fagréable  iàéé  qu'en  donné 
*  Madame  de  Sevigné  dans  fa  lettre 

du  7  Août  1^75-  (  T.  IL  p.  598.  ) 
Voici  ce  que  cette  illuftre  Dakne 
écrivoit  à  fa  fille.  »  Nous  fumes  a 
«  Clagny  :  que  vous  dirai-je  ?  C*eft 
»  le  palais  d'Armide.  Le  bâtiment 
s'élève  à  vue  d'œil.  Les  jardins 
«  font  faits.  Vous  connoiflfez  la  ma- 
t>  niere.  de  le  Noftre.  il  a  laiflc  un 
^  petit  bois  fombre  qui  fait  fore 
s>  bien.  11  y  a  un  bois  entier  d'^Oran- 
^  gers  dans  de  grandes  caiffes  ;  on 
»  s'y  promène  ;  ce  font  des  allées 
»  où  Ton  eft  à  l'ombre  ;  &  pour  ca- 
^  cher  les  caiffes  ,  il  y  a  des  deux 
9»  cotés  despaliifades  à  hauteur  d'ap* 
*»>  pui  5  toutes  fleuries  de  tubéreufes  ,  * 
•«»'de  rofes  ,  de  jafmins  5  d'œillets  ; 
•fp  e'eft  aflur^ment  la  plus  belle ,  la 
t>  plus  furprenante  &  la  plus  enchan- 
M  tée  nouveauté  qui  fe  puifife  imagi» 
»  ner  :  on  aime  fort  ce  bois. 

J  O  U  Y, 


*  Près  de  l'aquéduc  de  Bue ,  &c  a  une 
li^uç      Verlailles  ,  appartient  à  M. 
le  Marquis  de  fieuvron.  Sur  la  droîtô 
'iju  Cbâtew  confttuit  à  Htalienne  i 


Digrtized  by  Google 


X)n  defcend  par  un  grand  efcalier  en 
Ter  à  cheval  dans  le  pàïterre  de  TO- 
rangerie,  orné  d'un  coté  d'une  pièce 
d*eau  cintrée  en  miroir,  &  de  l'aii- 
jre  d'une  très-'grande  pièce  d'eau  d 
^oreilles*  placée  en  face  de  la  ferré« 
C*eft  autour  de  celle-ci  qu'on  rahgfe 
Us  Oijangers ,  qui  ne  le  cèdent  qu  à 
ceux  de  Verfailies  &  des  Mailons 
Royales.  ,  ^ 

L'enfemble  de  ce  morceau  efl  ma- 
gnifique. Il  eft  terminé  par  une  futaie 
dans  laquelle  on  remarque  une  fon- 
•taine  d'un  très-élégant  deilin  j  il  eft 
'de  BlondeL  Cette  fontaine  rocaillée 
^a  pour  amorcifTement  un  baldaquin 
placé  au  niveau  d'une  allée  du  Parc. 
L'eau  ferpence  au  milieu  d'un  gazon 
'qui  oecu|>e  le  centre  de  la  falle  >  dont 
'les  carres  de  bois  font  coupés  pat-* 
'deâus ,  à  l'exception  de  quelques  ar-^ 
'briflTeaux  ,  auxquels  on  permet  de 
's'échapper  pour  former  des  boules. 

Au-deflus  de  la  futaie  on  voit  deux 
'étangs  de  dix  arp^ns ,  fournis  par  l'é- 
'tâng  dé  Pouça.  Les  potagers  font  i 
"coté.  Toutes  les  eaux  fe  rendent  par 
un  canal  en  chbte  pratiqué  derrière 
*une  palifTade ,  dans  une  des  pièces 

^d'<;aH  de  i'Orançerie  <jui  fait  fw  4 


1  o  V  s» 


L.iyiuzcd  by  Google 


un  bois  très-bien  deflîné.  Au  bout  $C 
fur  la  hauteur  eft  un  belvader  en  sa* 
tonde ,  d  oà  Ton  découvre  lejpeu  de 
vue  dont  on  peut  jouir  d'un  Cnâteau 
iîtué  dans  un  fond  êc  environné  de 
.coteaux.  On  y  compte  400  afpens 
de  Parc,  -  , 

^  PONTCHARtRAlN^ 

^^EfH^^T  EH:  un  Château  à  quatre  Ueûes  de 
}#iiTtfiiA^*  Verfailles ,  bâti  par  le  Chancelier  de 
*  .  ce  nom.  Il  ell  entouré  de  folTés  pleiiis 
d'eaîU',  &  âanqué  de  deme  aiiês  avec 
quatre  pavillons  aux  encoignures.  La 
feçade  fur  le  jardin  a  un  pavillon  en 
dome,  avec  un  fronton  &  un  campa* 
nile  qui  renferme  l'horloge^r 

Dans  un  cabinet  font  coiifervés 
deux  ouvrages  de  Bouchardon  j  qui 
.  méritent  d'être  vus  5  Tun  eft  le  mé- 
daillon en  bronze  du  Roi  d'après  le 
modèle  de  ce  Sculpteûf ,  l'autre  eft 
le  portrait  de  feu  M.  le  Dauphin. 

Sur  la  gauche  on  ap|ierçoît  un  ca«» 
nal  6c  deux  jolies  falles  ornées  de 
deux  vaies  de  marbre.  L'aile  du  Çhi^ 
teau  de  ce  même  coté  eft  bordée 
d'un  petit  jardin  que  termine  une  ga-*. 
Jlerie  ^  Se  un  falon  décoré  de  qui,t(ci. 
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clieminées  angulaires  ^  ilatis  le  gouc 
de  celui  de  Marly. 

Le  parterre  accompagne  de  vafes 
fur  la  terraife  du  Châreaa ,  a  la  for- 
me d^un  bouliagyiii ,  &  aboutit  i  une 
fuperbe  pièce  d'eau  de  douze  arpens 
qui  fait  unç  poêle*  Ce  parterre  formç 
fen  rerourl^ant  UQe  vafte  pièce  carrée 
quq  l'eau  fuit ,  en  décrivant  de  mcme 
plufieurs  angles  &  portions  circulai*» 
tes.  Un  cordon  de  pierre  de  taillp 
rev^t  la  pièce  d'eau  ornée  de  diftan<* 
ce  en  diftance  de  focle?  portan»"  des 
vafes  de  fer  peints  en  bl*nc,  A  Tex- 
crèmltè  le  teirrein  s'èleye  en  amphi* 
^éatre  ^  teirminé  par  une  patte  d  oie 
ic  accompagné  de  quinconces. 

Vous  defcendez  fur  la  droite  de 
cet;te  grande  pièçe  d*eau  ^.dan;  une 
ailée  de  charmille ,  dont  le  n^lieu  eit 
Qççupè  par  un  petit  canal  que  fourni; 
un  malcaron.  Son  eau  nourrit  un 
baffin  roi^d  de  40  à  50  toifes  de  dia« 
métré  ,  entouré  de  quilles  d'ifs  ÔC 
d'arbres  taillé^  en  banquette.  Vénus 

•en  bronze  ,  de  grandeur  naturelle  ^ 
portée  fur  fa  coquille  ,  femble  fof  tii: 

^  du  milieu  des  eaux.  Au-delRis  eft  uii 
yertugadin  dont  les  allées  aboutiffenc 

'^aBlit6^eîoil^oaaplacé  ita^toi^, 


pe  de  marbre  fculpté  qn  ifo,  par 
ï^uiH. .  Francavdie.  Il  repxéfente  la  France  ce- 
nant  imfable  &  un  compas  :  Tems 
la&ucient  &  Tenléve  aux  efforts  d« 
fes  enoemis  ;  au  bas  paroit  ùii  mon-: 
ftre  dont  ime.griiFe  eft  appuyée  fuç 
une  tère.de  mprt,  &  donc  !  autre  ciré 

la  draperie  de  la  France.  Sous  les 

pieds  du  Tems  un  Satyre  eft  reu; 
verfé. 

,  *  On  defcend  9^  une  allée  de  cette 

ictoile  a  un  beau  vertugadm ,  qui  con- 
jduit  fur  la  terrafTe  du  Château.  Il  ne 
faut  pas  oublier  de  dire  que  ce  Parc 
jpien  planté  a  près  de  deux  cens  arr 
pens  ,  &  qu'il  appartient  à  M*  1^ 
Comte  de.  Maurepas  i  Miwi^e 

':  .  SAINT  HUBERT.': 

i 

'^mmm^mmm    Le  Château  élevé  d'après  les  def- 
5.  HuisM.^*^  de  M  Gabriei  y  eft  placé  fur  le 
Jbord     l'étang  de  Poura.  11  cpui^f^e 
/^n  unjpaviUon  ifblé ,  dont  le' rez-de- 
chaufUe  forme  rappart;em^nr  du  Rqi. 
Xe^ii^lon  a  ét;é  décoré  pM-ClericU  Qulc 
^piififtres  Corinthiens  fur  lefquels  ré- 
ègne ua  entablement  Con:ipoute  ,  for.-* 
ÙL  decçration  intirieme^  Èixtic 


î)i3  .;ENyijioKs^'-ti^  Paris.  19; 

ces  pilaftres^  il  y  a  quatre  arcades  ^^^^ 
percées  à  jour  3  daus  Tune  defquelles  *  ' 
.  ^ft  la  grande  porte  d'entrée.  L'enta- 
blement eft  furmonté  d'une  calotte 
iornée  de  confoles  Se  de  huit  pan- 
neaux qui  repréfentent  des  trophées 
de  chaue  y  le  milieu  de  la  voûte  for- 
me un  percé.  Il  régne  beaucoup  d'ac- 
cord dans  raffbrtiment  des  difFé- 
rehs  marbras  faâices  dont  ce  falon 
eft  revêtu.  Les  guirlandes ,  les  têtes 
de  cerFs  &  de  fangliers  ,  les  chiens  , 
;les  bas-reliefs  &  le  couronnement  de 
Ja  porte ,  qui  eft  un  bufte  de  Oi^e 
accompagné  de  deux  enfans  ,  font  cfe 
fti^c  blanc.  M.  A.  Slodf[  a  fait  un  des 
bas- reliefs  ainfi  que  la  Diane  ,  les 
enfans  &ç  les.  trophées  du  plafond.  : 
les  trois  autres  font  de  MM.  Pigal- 
Je,j  Falconct  j  &  Couftou.  Les  chiens 
qu'on  voit  dans  la  frife  »  ont  éjié 
fculptés  par  Wtrbrcck. 

La  CàiapeUe-  occupe  une  partie 
d'une  aile.  Son  Autel,  ^ft  décore  d'upx 
'  tableau  de.S«  Hubert  peint  pat  Carie 

.  s aInt  germain,.  . 
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*  ^  quatre  lieues  de  Paris,  eft  élevé 

lur  une  montagne ,  au  pied  de  la«* 
'quelle  coule  la  rivière  de  Seine.  Cet- 
^  te  iituation  &  la  falubrité  de  l'air  le 
"rendent  nn  des  plus  agréables  féjours 
de  la  f  rance.  11  fe  diftingue  en  Châ- 
'  teau  vieux ,  &  en  Château  neuf. 

Le  Château  vieux  bâti  par  Lôuîs 
VI  comme  une  forterefle ,  ayant  été 
ruiné  par  les  Anglois  ,  demeura  en 
cet  état  jufqu -au  régne  de  Charles  V 
'qui  le  fît  rétablir  fuc  fes  anciens  fori- 
démens  :  il  a  été  enfuite  augmenté 
d'un  étage  par  François  I.  Le  haut  eft 
entièrement  couvert  de  dalles  de  pier* 

*  re  5  &  forme  une  terralfe  d'où  Ton 
jpuit  d'une  très-belle  vue^  Louis  XI II 
fît  pluiieursembeUifTeménsiceCh^ 

"  teau  5  &  fous  le  régne  de  Louis  XlV, 
'  X  fl.  Manfkrt  éleva  les  cinq  gros  pa- 
villons qui  en  flanquent  les  encoi- 
^nutes. 

3La  façe  fur  les  jardins  eft  la  plus 
grande  des  cinq  faces  de  ce  Château. 
Elle  renferme  Tapparrement  du  Roi , 
dégagé  en  dehors  par  un  balcon  de 
fer  qpi  régne  a  l'entour.  Cet  appar- 

*  tement  eft  démeublé ,  ôc  n'offre  rien 
"   '          de  remarquable  depuis  ^que  Sa  Ma^ 

jeiii  Ae  fait  plus  de  iéjour  à  Saint  Ger- 

maiiu 
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iiiaîû.  Du  côté  du  couchant  eft  Ia^^^[~[ 
faite  fervaiit  aux  bals  ^  comédies  & 
KypétA^  elle  pa({è  arec  raîfoti  pour 
tine  des  plus  fpacieufes  du  Royaume. 

Vers  le  midi  *eâ:  une  belle  Çha<^ 
^çelle  dédiée  à  S,  Jean-Baprifte.  Le  • 
tableau  d^ Autel  qui  reprélentelaCê^ 
ne ,  eft  un  excellent  morceau  du 
Foujfuu  Deux  ouvrages  de  Rofelli 
4'âccotopagnent  :  l*un  eft  David  qui 
tient  la  tête  de  Goliath  ;  &c  l'au- 
tre Judith  tenant  celle  d'Holo- 
pheme.  On  voit  au-deflfus  la  Sainte 
Trinité  peinte  par  F^ouet ,  &  accom-* 
pagnée  de  deux  Anges  de  ftuc ,  grands 
<omme  nature  ,  placés  à  la  hauteur 
-du  premier  Ordre  ,  &:  tenant  les  ar- 
ènes de  France  :  ils  font  dus  à  Saror- 
:(in.  Le  jubé  eft  fpacieux ,  &  renfer- 
me un  beau  buffet  d'Orgues. 

On  conferve  dans  la  Sacriftie  deux 
moyens  tableaux  ,  l'un  d  une  Meré 
'de  pitié  qui  tient  'le  corps  de  N.  Sé 
"lautre  d'une  Vierge  domttat Â man- 
ger à  l'Enfant  Jéfus. 

Le  Château  neuf  commencé  fous 
Henri  IV  par  Marchand ,  n'eft  éloi- 
gné du  vieux  que  de  deux  cens  toifes. 
Sa  façade  d'Oxdre  ruftique  eft  décd- 
rée  de  colonnes  Tofcanes ,  dottt  le 
/.  Partie.  1 
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S  CER,MAm.^^^  revêtu  de  boflagesaiternaciisj 
elles  forment  un  periftile ,  furmonté 
d'une  terralTe  entourée  d'une  ^baluf- 
txade  :  de;  piédeftaux  qui  l'interrom^ 

f)ent  de  diftance  en  diftance ,  portent 
a  devif^  de  jlenri  IV  ^  aveç  C9S 

mots  ,  duo  protcgit  unus. 

plan  de  la  cour  eO:  trè$*ing^^ 
nieux  :  des  pilaftres  Tofcans  en  rè- 
glent rArcKite/£ture,  Aux  deux  cotés 
de  la  falle  deSiGfides  fpnt  les  grands 
appartemens  ;  à  droite  eft  celui  de  la 
Reine  Marie  de  Médicis  terminé  par 
une  galexie  ,  &  à  gauchç  eft  celui  du 
Roi.  Au  plafond  de  la  chambre  à 
j:ouclier  il  y  a  quatre  tableaux  dp 
f^ouct  i  favoir  »  une  Vidoire  afiife 

fur  un  faifceau  d'armes  ,  une  autre 
.^rmée  d'uiip  palme  ,  la  JR^enottimée 
tenant  une  couronne  de  laurier  , 
Vénus  elfayauc  un  dard.  Sur  les  co- 
tes de  ce$  appartemens  font  les  bai^ 
£e-cours  poux  les  oifices^^  logeme;is 
^  des  0£#er$.  On  y  'Voyoit  des  vor 
lieres  remplies  de  toutes  fortes  d*oi- 
féaux  rares  ;  il  n'y  a  plus  que  des 
^paons. 

En  fdrtant  de  la  grande  falie  à 

rorienr ,  on  fe  trouve  fur  une  ter- 
raife  de  l^jaçièftïç  fiiQfid^e  que  le  Pi^^ 
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lais  ,  6c  terminée  par  deux  galeries 
qui  conduifenc  à  des  pavillons.  On  ^ 
defcend  de  cette  terraiTe  par  deux 
rampes  s  donc  le  milieu  eH:  occupé 
par  un  morceau  d'Âcchiteâure  d'Or« 
dre  Ionique  »  &  d'un  très-bon  goût* 

Deux  autres  rampes  vous  condui- 
fent  à  la  féconde  terrafle.  Le  mur  qui 
la  foucieut  eft  percé  d'arcades  ,  dont 
le  delToas  fait  une  galerie  couverte. 
Le  milieu  efl  d'Ordre  Dorique  & 
d'ime  belle  proportion-  Tous  les  murs 
des  rampes  fout  ornés  de  chaînes  de 
refend ,  avec  des  panneaux  de  bri- 
que en  comparcimens.  Sous  cette  ter- 
rafle croient  les  grottes  de  Neptune 
£c  de  la  Nymphe  jouant  des  orgues  » 
par  le  moyen  des  eaux. 

On  defcend  de  cette  deuxième  ter- 
ralTe  fur  une  troifiéme.  On  y  voyoit 
les  grottes  d'Orphée  ,  de  Perfée  ,  & 
ceuldite  des  flambeaux,  çarce  quel- 
le  ne  pouvoitêtre  vue  qu'aux  lumiè- 
res. Danscette  dernière  croit  un  grand 
théâpre ,  avec  différentes  décorations 
plus  agréables  les  unes  que  les  autres. 
Toutes  ces  grottes  croient  incniftées 
de  coquillages  &  de  pierres  précieu* 
fes  y  6c  ornées  de  figures  de  marbre, 
de  luftres  de  de  girandoles.  L'eau  feur 

lij  ' 
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•  le  feifoit  mouvoir  des  refforts  fecre» 
•qui  donnoienc  du  mo^ivemenc  aux 
figures ,  &  lettir^faifdient  «udref  des 
fous  enchanteurs*  Henri  IV  &  Marie 
d:e  Médicls  n'éparghetenr  rien  pout 
la  perfedion  de  ces  ouvrages.  Ils  fi- 
rent venir  de  FtMëjncè  le  célèbre  ^ 
Francine  j  habile  dans  les  méchani- 
qaes  &  dans  rhy^traulique»  Ces  ma*' 
gnifiques  giortes  ont  fubfifté  jufque 
vers  Tan  1643  ,  tems  delà  mmorité 
de  Louis  XIV,  LesdifFérens  croflbleîj 
<|ui  i  agiteront  »  firent  négliger  Peur 
tretîen  des  tdrrafles  y  fous  la  chute 
<lelqueiies  les  machines  ont  été  abî^ 
fnées. 

Le  mur  qui  fou  tient  cette  troifiérae 
terra^Te  >  eft  percé  d'arcfldes  qui  for- 
•ment  une  galerie  ,  dont  ie  milieu  pré- 
fente  un  Ordt'e  Tofcai^  Aiafi  ce^ 
Ordre  fert  de  bafe  aux  deux  autres  , 
•qui  forment  eafembie  le  plus  bel  am-^ 
phithéâtre  qui  foit  dans  TUnivers^ 
Joignez  à  cela  que  la  Seine  foule  fes 
:eaux  â  fes  pieds  ^  comme  pour  reri- 
4ixQ  hommage  à  tant  de  beautés.  U 
^  a  de  plt»  deux  t^rr^Ces  'de  phin 
•jpied ,  voûtées  &  terminées  par  deuîc 
fKlvillons  cexté^.JuleS'-HàrdouinMaw^ 
fan  a  iUevc  ia  ^lus  gra^^de  |>9rtie 
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de  cette  façade  fous  Louis  XIV,  -"t^— c— 7 

Sur  les  cotés  du.  Château  neuf  il 
âvoic  deuit  Jardins  auxquels.  les  galei- 

ries  communiquoienf*;-4  droite  çft  le 
Boiilhigrin  ,  ainfi  nommé  par  Hewleih 
te  d'Angleterre  ^  première  femme  dft 
Moiifieur  fceredj?  Louis  XIV.  Oa 
ouvert  ^lus  qu'il  n'étoit  alpçs  x  pouç 
découvrir  M^rly  qui  n^çfsiftoit  poinc: 
encore.  La  terraiTe  régnant  dans  toa-^ 
te  ta  longueur,  e(l  unjside.fes  princip^. 
tes  beautés,  &  la  vue  qu'on  y  découn 
vre  en  rend  la  promçQ^de  des 

agréables.  L'autre  jardin  du  côte  di| 
Parc  y  nommé  Jac<^n  de  Madame 
Dauphin^  ,  p^rce  qu'elle  s'y  pronpie- 
noit  forç  .fouvent ,  eft  fouçenu  d'unet 
temfle  pgreillç  à  ce:lle  du  beulingrin-. 
A  côté  de  ce  jajdin  ,  a  la  g^ucke  4^ 
ÇMceaii  il  y  ^  une  Qrangede« 

U  ne  refte  pl.us  a  voir  que  la  gran^ 
de  terraiTeV  ^ih  eft  en  même  temj^ 
un  nxp/iument  &  de  ïa  maenifîcençg. 
de  Louiç  XIV  Se  dç  l'habileté  dç  /« 
Kojire^  Elle  a  i  loo  tpÂfes  de  long  fur. 
I  de  large  y  (bti  itmx  eft  folidemeac 
bâti  5  avec  uu  beau  baftion  qui  la  ter-. 

Parç  aux  Uevcesi»  U  y  a  y^s 
fon  milieu  une  demi  -  lune  pUutée. 
d^ormes  iSc  dë  cliarmUles. 

I  iij 
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ê.Gi^HAin.  ^  f  f  P^"^       >  conrigii  aux  jardins 
&  a  la  grande  terraffe ,  contient  41 
arpens  ,  8c  eft  percé  de  routes. 

La  forêt  de  Saint  Germain ,  une 
des  plus  belles  du  Royaume,  a  5714 
drpens  ,  fuivanc  Tarpentage  fait  en 
%6U.  On  1  a  nommée  la  forêt  de 
iaye  â  caufe  de  la  quantité  de  fan- 
gliers  qui  Thabitoient.  Comme  fon 
terrein  elè  fablonneiix  ,  on  peut  y 
chafler  en  tout  tems  j  ce  qui  fait  que 
le  Roi  y  prend  le  divertifTement  de  la 
chade  dans  les  plus  mauvaifes  faifons. 
11  y  a  vingt-cinq  portes  aux  paflfages 
des  grands  cheminé. 

Le  Château  du  Val  eft  un  petit 
bâtiment  fîtué  à  une  des  extrémités 
du  petit  Parc  ,  au  bout  de  la  grande 
rerrafle.  Ce  rfétôit  autrefôis  qu'un 
iîmple  pavillon  où  les  Rois  faifoient 
quelquefois  des  retours  de  chaflfe; 
mais  Louis  XIV  Ta  fait  rebâtir  d'un 
autre  goût  par  /.  B.  Manfart.  Au  mi- 
lieu du  baLiment  eft  un  gi^and  falon 
carré  &  voûté  en  dôme  :  ce  falon  fé- 
pare  deux  appartemens  bas,  fort  com-. 
modes  j)our  toutes  les  faifons  ;  des 
poêles  étant  placés  dans  rcpaifTeiir 
des  murs  qui  échauffent  plulieurs 
chambres  â  la  fois.  ^ 
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LeMonaftere  des  Loges  eft  aufli 
'  éilclavé  dans  la  forêt.  Il  eft  au  bout 
de  la  grande  toute  en  face  du  Clia- 
teatt  vieux ,  dont  il  tetnfine  le  point 
de  vue.  La  Reine  Anne  d'Autriche 
y  fit  faire  un  petit  pavillon  où  elle 
alloit  fort  fouvear ,  lorfqu  elle  étoic 
â  .  Saint  Germain. 

L'HoTEL  D£  NOAILIÉS»  ap 

partenant  à  M.  le  Duc  d'Ayen  ,  me- 
nte la  vifice  du  Voyageur.  Le  bâti- 
ment élevé  par  /.  H.  Manfart  fe  pré- 
fente à  gauche  en  entrant ,  avec  un 
veftibule  fermé  de  colonnes  Dori- 
ques. On  voir  au  rez-de-chauffée  une 
galerie  ornée  de  *t[r(atorze  tableaux 
de  moyenne  grandeur  ,  peints  par 
Parrocel  d'Avignon  ,  &  repréfentanr 
Thiftoire  de  Tobie. 

L  Elle  commence  par  une  peinmre 
touchante  de  la  captivité  des  Ifraé- 
lites  après  qu'ils  eurent  été  vaincus, 
par  Salmanazar.  Le  vieux  Tobie  fui- 
vi  de  fon  époufe  montée  fur  un  cha- 
meau ,  &  tenant  fon  fils  entre  fes 
bras ,  y  parolt  frappé  de  la  plus  vive 
aftliâion. 

I L  II  répand  fes  biens  dans  le  fein 
de  fes  infortimés  compatriotes ,  qu'il* 

1  iv 
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va  chercher  fur  des  rochers  ,  &  dzm 
i.GijuAAtii*  retraites  prefque  inacceffibles-,  où 
ils  étoient  obligés  de  fe  cacher  pour 
fe  dérober  à  la  veiigeaiKe  de  Senaa^ 
cli^rib* 

III.  Tobie  eft  enfin  profcrit  à  fonr 
letour  &  obligé  de  fuir  ,  mais  c'^eik 
pour  exercer  les  feuls  â6tes  d'humani- 
té qui  font  encore  en  fa  puiilânce.  On 
le  voie  defcendu  fous  une  voûte  pro- 
fonde éclairée  par  une  kmpe  y  6c  oc« 
cupé  à  enfevelir  les  vidimes  de  la  ^a* 
reur  du  Monarque  Âflyrien» 

IV.  Ce  vénérable  vieillard  devient 
aveugle*  Son  époufe  parok  l'accables: 
des  plus  injuftes  reproches. 

V.  Son  extrême  indigence  l'oblige 
à  faire  partir  fon  fils  pour  aller  cher- 
cher dix  talens  qu'il  avoit  prêtés  i 
Gabélus,  Le  jeune  Tobie  fort  de  U 
maifon  paternelle  ,  accompaené  de 
TÂnge  Raphaël.  Sa  mere  le  mit  de$ 
yeux. 

V  I.  Le  jeune  voyageur' ayant 
voulu  fe  baigner  fur  les  bords  du. 
fleuve  du  Tygre  >  fut  effrayé  à  la 
vue  d'un  poi(Ibn  monftrueux.  Son 
fage  conduâeur  le  raffure ,  &  ïenr-- 
courage  à  tirer  ce  poiflbn  hors  du 
fieuve. 
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Vlh  Aiiv(é^tzRA^ol,  ami  de 
fon  pere  ,  la  vue  de  Sara  fa  fille  cap* 
cive  ion  cœuf  ^  il  la  demande  ea  ma* 
riage.  La  jeune  Sara  frappée  éa  mzU 
heur  arrivé  aux  fept  premiers,  maris 
qu  elle  îiYoit  perdus ,  dfent  à  Té- 
çuK  ^  ^  ,f  fM^pii;  encpïe  couverte  jdii 
yoUede  viduitc.  Raguei  foftQpMUk 
£^  en  font  r^coAi^metit  »  leqjr 
picié  fe  manife^e^ 

VIII.  Sara  &  fon  nouvel  époux 
içfic  à  genpu^  aike^tlr  d'un  brafier  ar- 
dent j  au  ils  ont  jetté  le  foie  du  mom 
ftre  trouvé,  dans  le  Xygre^  Oû*  voit 

au  travers  de  la  fumce  TAnî^e  Ra- 
pha^ly  qui  lorce  ie  Péiixon  à  quitter 
pour  jamais  cette  chambre  nuptiale. 
^  Kaguel  9  à  .la  £iYetîr  d'une  lu« 
miere  ,  ?faif  creufer  une.  fofTe  pour 
f|}€çrr$r  fon  gendre.  Daas  l'éloigné- 
m^Bt  une  jeune  filie  titint  ime  hm^ 
»  &  s'avance  dQuqemenc  versie  lit 
4tk  JUMtv^a^x  mariés  ,  poar  épiet  & 
Tohip  eft  eacore  vivant. 
,nXf  Ujmim^iAÀè  quitte  la  m»» 
de  fpa  beau-pere.  ^Bafe  difpofa 
ifj«  fuîvrè»  Les  éqiiipagef  qui  doi» 
yent  U  précéda ,  par^sdfleht  dcja  ea 
marche ,  &  occupent  ttné  hm^oe  âl* 

1  V 
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Gsuf  AïK     ^  ^'      retour  dans  la  maison  pa- 

*  ternelle  avec  fon  fidèle  condudeur  , 
il  rend  la  vue  à  fon  pere  y  en  lui  ap- 
pliquant fur  les  yeux  une  partie  du 
fiel  du  poiflbn. 

XII.  Le  vieux  Tobie  reçoit  chez 
lui  fa  belie*âlle  »  quelques  jours  aprèi 
l'arrivée  de  fon  cpoux.  Les  bagages 
oui  la  fuivoient  entrent  dans  la  mai- 
ion  ;  on  y  diftingue  les  apprêts  d'un 
fuperbe  feftin. 

jillL  L'Ange  Raphaël ,  fur  le  point 
de  difparoître  ,  fe  fait  connoître  à 
toute  la  famille  de  Tobie« 

XIV.  Le  vieux  Tobie  près  de  mou- 
rir fait  un  dernier  effort  pour  fe  lever 
fur  fon  féant.  On  voit  autour  de  lui 
fa  famille  éplorée.  ^La  mère  eft  entié<« 
lement  couve^rte  de  fon  voile.  ' 

Les  deux  delfus  de  pôrce  offrent 
des  figures  allégoriques  aux  deux  ver- 
tus éminentes  qui  ont  le  plus  caraâ:é-« 
rifé  la  famille  de  Tobie.  D'un  côté 
eft  la  Religion  Judaïque  perfonnifiée.^ 
avec  rous  les  fymboles  qui  fervent 
communément  à  la  défigner  :  de  Tau^ 
tce  côté  on  voit  une  belle  Femme 
environnée  de  jeunes  enfans  ,  <pû 
xepréfente  la  Charité* 

Les  Jardin»  font  grands  &  plantés 
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avec  goût.  Il  y  en  a  un  pour  les  plan- 
tes médicinales ,  avec  une  ferre  chau« 
de  )  &  un  âearifte  orné  de  deux  théar 
très  que  termine  la  ferre  des  Oran- 
gers. 

CROISSI-L  A-GARENNE. 


Le  principal  Autel  de  la  ParoiflTe 
eA:  décoté  d'un  beau  tableau  de  F ouu:  ^j^^y^M» 
c'eft  un  Chrift  en  Croix  ,  accompa- 
gné de  la  Vierge  ^  de  Saint  Jean  & 
de  la  Madeleine» 

M  A  1  S  O  N  S. 


M.  de  Voltaire  feint  agréabdement 
dans  fon  rt?/w/?/<:  du  Gout^  que  lort^*"***- 
ou  il  y  arriva  »  le  Dieu  s^amufoit  à  \ 

faire  élever  en  relief  le  modèle  d*un  » 
Palais  parfait  ^  fuivaiit  T Architeâure 
extérieure  du  Château  de  Malfons.  11  ^ 
a  été  bâti  par  FratiçoLS  Manfan  pour 
René  de  Longueil ,  Préfident  du  Par-  • 
iement,  &  Sur- Intendant  des  Finaiib-  * 
ces;  &  il  appartient  préfentement  à 
M.  de  Soyecourt ,  qui  eÛ;  de  la  mç- 
me  famille. 

On  arrive  à  ce  Château ,  fitué^à 
une  lieue  en-deça  de  Saint  Germain  ^  - 

Jl  y;  /  '!) 
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par  crois  avenae»  diijpofées  encroîr^  ^ 

*  &  ayant  chacune  deux  pavillons  fé^ 
parés  par  un  folTé  &  décorés  d' Archi- 
ceâare.  La  principale ,  percée  de  rou?-^ 
tes  dans  la  forèc  de  Saint  Germain 
À  pour  perfpedèive  deux  gros  pavil^ 
Ions  ornés  de  corps  de  re^nd  ^  &  de 
colonnes  Dorii^es  portant  des  group- 

fes  d^enfans.  Ces  pavillons  ferment 
?s  deux  avaiit-<:our$»         .  ^  - 
Sur  la  gauche  de  la  féconde  s'éleve* 
im^fiiperbe  bâiîmettt:  deftinê  atixEcb^ 
ries.  Elles  ont  onze  croifées  de  face 
£c  font  décorées  de  pilaftres  Dori-* 
ques,  &  terminées  par  deux  pavillons; 
à  jpans  y  avec  des  portes  grillées  or* 
'  nées  :àe  rtophées  8c  de  conïbles*  Ee 
inilieu  fojrme  un  avant-^corps  de  ilx. 
ci^onms:  qui  poneikt  autant  de  vu(es  y 
&  oft-furmonté  d'un  A  tùque  avec  un 
JamenKin'  oû'^  ëft  d'horloge»  Dans  le 
céiitre  de  cèt  avant-corps  ^  <pjatre  pi- 
laAnref  Composées  font  tuie  ipotonde 
couronnée  d'un  fronton ,  &  afccompa- 
gnée  dliiie  coqmile  Se  de  tiophées  : 
ok  a  fculpté  des  chiens  fur  le  retable 
de'ia  priikipàlexrtoifée»  Ui^  trophée 
foutenu  par  des  lions,  8c  trois  che-  - 
vaux  à  mi  corps  fervent  d'amortiÛe** 
meut  à  la  fenêtre  du, milieu  durez:-*.; 
ile:?chaii^ré^ 


•  Le  piaa  de  ce  batimeftitefttrès-H:ii-  '^^SSSS^ 

rieux.  On  trouve  au  centre  un  grand 
manège  coaverc»  accompagné  aéçu-^ 
ries  de  chaque  côté.  Au  -  clefFus  du 
manège  eft  une  galeiie  ^  &:  au  booc 
deux  petites  écuries.  Deux  autres  ter-, 
minenc  dans  le  fond  cecce  galerie  », 
avec  des  paflages  qui  vont  i  une  grot- 
te fervant  d'abreuvoir».  Le  logement 
des  paifreniers  eft  autour  de  ces  bâ- 
timens  >  &  il  y  a  de  piu$  trois  cours 
avec  des  dégagemei».  ^ 
Vis  ^vis  de  ces  écuries  on  devoir 
Gonftriiire  un  pareil  bâtiment  9.  dont, 
il  n'y  a  d'élevé  que  le  portique  du 
milieu. 

Du  côté  de  la  cour  ,  la  façade  dn 
Château  conftruit  dai»s  le  goût  antrt 
que ,  a  pour  décoration  deux  Ordres* 
d'Architeâure  :  le  premier  qui  régne 
tout  au  pour^Ur  eft  Dorique ,  le  fe-* 
coud  eft  Ionique  antique  >  orné  de  ' 
quatre  vafes  Se  fufmomé  d'un  Atti« 
que*  Les  deux  pavillons  carrés  qui 
en  eccupeat  les  extrémités ,  forment 
des  corps  avaiicés  ,  au  devant  del^ 
qiiels  s  eteyent  à  la  hauteur  de  Teiir^ 
tablemeht  Dorique  deux  autres  corps  ' 
de  bâtiment  fervant  de  terrais,  La 
joileiTe  des  propprtipAS  de  cette  Ar:^ 
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~    ~  chicfeâure  n*eft  pas  moins  à  obfei^ 

ver  que  le  choix  des  omemens/ 
Sur  les  côtés  de  la  coar  on  a  planté 
deux  quinconces  ,  avec  itn  baflîn  au 
jnilieu.  Celui  de  la  gauche  eft  tes- 
miné  par  un  joli  bâtiment  qui  fert 
d'Orangerie.  11  ne  faut  pas  oublier 
de  remarquer  que  le  Château  eft  en- 
touré de  foilés  fecs  >  bordés  d'une 
belle  balttfttade. 

*  Le  veftibule  eft  décoré  de  colonnes 
êc  de  pilaftres  d'Ordre  Dorique  :  ces- 
colonnes  font  d'une  feule  pièce  >  & 
ont  des  cannelures  féparées  par  des  - 
lifteaux  dans  le  goût  de  celles  dtt 
Château  des  Tuileries  du  coté  du  jar*^' 
din.  Sur  la  corniche  font  des  figures 
d*aigles  »  aux  encoignures  t  &  quatre 
lunettes  ornées  de  bas- reliefs.  On  ad- 
mire les  deux  grilles  de  ce  veftibule 
travaillées  en  fer  poli  j  celle  de  la 
cour  a  cinq  panneaux  remplis  par  ua 
pilaftre  à  double  baluftre  ^  entouré* 
d'un  ornement  en  encrelas  &C  à  jour* 
Le  dormant  préfente  un  Satyre  coul^ 
ronné  par  deux  enfans  ôc  terminé  en 
rinceaux  &  fleurons.  Le  milieu  de  la 
grille  fur  le  jardin  eft  occupé  par  un 
cartouche  ovale  5  c^ne  remplit  un  car' 
ducee  entouré  dcpi$  dç  blé  Se  de. 
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feuilles  de  chêne.  Ce  cartouche  eft 
environné  de  quatre  panneaux  de^*'**^"*^ 
mceaux  8c  d*an  guillochts  avec  des* 
mafques  »  qui  tourne  tout  autour.  La 
première  grille  ijui  eft  1  ouvrage  ti'fan 
Serrurier  François  y  paroît  fupérieure' 
à  la  féconde  faite  par  tui  Allemand. 
Elles  font  d*une  li  grande  beauté  , 
qu'on  tes  a  enfermées  dans  des  volets* 
de  bois* 

Â  gauche  du  veftibule  on  trouve 

lantichambre &  le  falon  tendu  d'une 
rapifferie  d  après  Jordaans. 

L'Efcàlier  placé  fur  la  droite  eft  de 
forme  ronde  ,  &  conftruit  de  pierres 
de  Liais.  Quoiqu^il  fbir  trèf-éclairé , 
il  tire  encore  du  jour  d'un  lanternon*' 
A  la  hâutecir  du  premier  étage ,  cet 
eicalier  eft  omé  de  pilaftres  lonicjues^' 
entre  lefquels  font  de  larges  corniches 
portant  des  grouppes  d'enfans  :  ils  re- 
préfentent ,  l'un  les  trms  Arts  de  la 
Peinrare ,  de  la  Sculpture ,  &  de  TAr- 
chiteéhire,  lautre  unconcerc)  le  troir^ 
liéme  l'Hymen  Se  FAmour ,  &  le  qua- 
trième TArt  Militaire.  Au-delTus  de 
quatre  portes  ,  tant  feintés  que  véri- 
i^les  9  jfont  fculptées  des  médaillons  * 
èntourés  de  tiilek. 
-  A  droite  elt  Tappartement  de  It 
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ll4MOMf»  lours  cramoilî  avec  des  galons  d'or.-, 
La  tapifTerie  a  été  £aite  fvur  le»  4ei&QSi 
d'Albert-Diirar, 

L'^j^actemeut  du  Roi  eft  vis-à-viSr- 
On  trouve  d'abord  la  fal-le  des  G^<^: 
des  ,  cclakce  par  ilx  eroifées ,  &  t@n-*; 
due  d'une  tapiflerb  donnée  à  NL  dp. 
Maifons ,  lorfqu'il  éroit  Chancelier, 
de  la  Reine-Mere.  A  l'entrée  dô  c0ttâr^ 
iialle  une  tribune  faite  en  tiq^u- 
pe  »  &  en.  fac:e  une  grande  arcade 
avec  une  baluftrade  qui  fertr.e  la  par-) 
tie  qù  e&  la  cheminée.  Les  deÀus 
des  portes  &  des  fenêtres  offrent  des^ 
figures  Se  des  âeurs  peintes  en  ça-3 
maïeu.  . 

La  chambre  du  iloi  a  4^  nn^ubl^ 
de  velours  violer  galonnés  d^on  £1^ 
communique  i  une  autre  ch^nnhiia^ 
Qrnée  de  Caryatides  dans  un  Atricpe^ 
renfoncé  au  plafand.  A  coté  eil  U)ir 
joli  cabinet  rond ,  parqueté  ôc 
briffé  de  pièces  de  bois  de  rappqpr, 
très-bien  travaillées.  Le.poartour  4^ 
murs  efl  embelli  de  pilaftres  Ionique^ 
enpce-mêlés  de  glaces  le  pi^l^i^^^ 
forme  un  dôme.  .         -  ; 

Du  coté  du  Parc  ,  qu W  dit  avoiA 
«mille  à  doiueceas  ^rr^ens^  l^f^^O^^u 
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Château  ne  différa  de  celle  qui  regar- 
de  la  cour  9  ,<juen  ce  que  le  milieu 
forme  un  double  avant-corps ,  Se  que 
par  les  croifées  des  deux  pavillons 
on  pafiê  fur  une  terrailè  foutenue  de 
Guêtre  colonnes  Doriques.  On  obf- 
iervera  que  Te  toit  du  Château  eft 
couronné  d'une  terralTe  bordée  d'un 
balcon  de  fer. 

Le  long  du  bâtiment  régne  une  ma- 
gnifique terrailè  >  d  où  Ton.  dâfcend 
.ans  un  parterre  terminé  par  la  riviè- 
re de  Seine.  Au  pied  de  la  terraiïe 
à  gauche  ,  entre  les  rampes  de  Tei^ 
cauer  qui  a  la  forme  d'un  fer  à  che? 
yal  y  efi;  une  petite  cafcade  confiftaur 
i^n  cinq  mafcajrons  qui  forment  au^ 
tant  de  nappes.  De  ce  même  coté  on 
a  planté  quelques  iailes  ocnées  de;  £h 
gares  de  marbre* 

DAMPIERRÊ  ! 

t 

Situé  dans  on  vallon ,  appartient  ^^^^^ 

à  M.  le  Duc  de  Chevreufe.  En  face 
de  la  porte  d  entrée  y  eft  une  colline 
fur  laquelle  on  a  pratiqué  une  gran- 
de coquille  de  gazon  avec  des  allées 
d^ornies  fur  les  cotés.  Deux  cours  pré* 
^denc  ie  ^Qiâteau  ^  la  première  dk 
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réparée  de  la  féconde  par  une  hala^ 
ftrade  :  cette  dernière  qui  conduit  i 
gauche  dans  les  potagers ,  6c  à  droite 
dans  leÉ  bafTe-cours ,  eft  bordée  de 
deux  aîles  de  bâtiment  détachées 
dû  corps  du  Château  &  foutenuei 
de  neuf  arcades  en  galeries  décou^ 
vertes.  Elles  font  Touvrage  de  J.  HL 

Manfart. 

Le  Château  bâti  par  le  Cardinal 
de  Lorraine  a  des  tours  rondes  au* 
angles  de  fes  pavillons  >  &  eft  entou- 

d  eau  vive  à  fteur  de  tferre» 
Son  toit  eft  en  Manfarde  toutes  les 
feiièrres  font  entourées  d'un  batideaut 
de  brique ,  &  celles  du  rez-de-chaujP 
fée  eût  pour  appui  des  baluftrades  dé 
pierrer 

L'aile  gauche  a  vue  fur  une  pièce 
d'eau  de  dix  huit  arpens.  Au  bout  de 
cette  pièce  qui  fait  un  coude ,  on  a 
pratiqué  une  île  flanquée  de  quatre 

Setits  pavillons  en  baftions  ^  dont 
eut  fervent  de  cabinets  de  conver- 
fation ,  un  autre  de  cuifine  ,  &  le 
quatrième  de  lieux  à  T  Ahgloife.  Ce- 
lui du  milieu  qui  eft  le  plus  grand , 
renferme  un  falon  à  pans  9  dans  les 
angles  extérieurs  duquel  quatre  maf-ï 

ques  forment  des  nappes  combaiiif 
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dans  de  petits  ballins  de  plomb.  Ces 
cinq  pavillons  font  terminés  à  Tlta- 
liennejpardes  baiuft£ades  furmontces 
de  vafes  &  de  grouppes  d'enfans.  Ils 
forment  un  petit  palais  enciianté>  où 
Ton  arrive  efi  bati^au. 

En  forçant  d'un  lieu  aufli  agréable  f 
cnfe  promené  dans  une  pièce  longue/ 
foutenue  d'allées  doubles ,  gazonnées 
&  parallèles  qui  partent  du  Château  t 
elle  eft  remplie  de  qiiatre  grands  tapîs^- 
de  gazon  ornés  de  plufieurs  falles  $ 
dans  Tune  defquelles  eft  un  petit  ré-* 
fcrvoir  pour  les  fontaines  de  l'île. 

Vers  te  Château  &  k  long  de  h 
pièce  d'éau ,  fur  la  droite ,  régne  un 
petit c^hàl pour  les  traites,  avec.cine 
nappe  à  la  tête.  Âu-deflus  la  montai 
gne  eft  coupée  de  plufieurs  allées  ver-* 
tes  &  de  falles.  A  Tune  de  ces  falles, 
aboUtilTent  dix  allées  »  dont  une  def- 
cend  vers  un  canal  faifant  Téquerre, 
&  tournant  autour  de  deux  bofquets 
qui  terminent  le  petit  Parc.  Le  pre-^' 
mier  eft  orné  d'un  baftîn  en  forme 
de  trèfle ,  &  entouré  d'allées  doubles 
&  de  banquettes  de  charmille  :  les 
catrés  font  remplis  par  deux  falles  Se 
deux  petits  labyrinthes  extrêmement., 
jolis;  JLe  fécond'  eft  aine  tle  y 
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•  •  •  •  Od  l'Ait  humble  3c  Coumxs  , 


Odciii.  h.u     LailTe  cncor  Hgn^tsr  la  Naïuxe. 

'    Cette  île  ornée  èc  quitte  piece^ 
pAMVfiuB,     gazon  découpées  en  co<|W:lle  ,  SCi 
d'une  gerbe  au  mUien  >  von»  rappr o^^ 
che  du  Château. 

Le  parterre  à  TAngloife  ^  préfexK 
te  d'abord  quatre  balîîns  avec  Ieurs^_ 
jets  ;  &  enfui  te  une  piéçe  lougue  ^ 
décorée  i  fa  tête  d'une  nappe  de  54 
pieds  de  hsgs  i  elle  eû  acconip^gnée, 
d'un  Fleuve  &  d^une  Naïade  portés^ 
fur  des  focks  ^  dan^  les  panneaux  d^ef-^ 
quels  font  deux  mafcarons  qui  >ety. 

teut  une  gcaud^q^^^^^.^i'^^^*^ 
£gures  grcuppée^  ^eic  d&s  eéBxis,^: 

font  rpuyiage  de  Schcçmack^Ks*  Une, 

rampe  de  gaz;oA  vou$  éteve  fur  une: 

.  terra^Te,  terminée  ea  amphithéâtre,,. 

entourée  d'ormes  eu  boule  >  avec, 

leurs  caifTes  de  charmille.  Le  centre^, 
de  cettet  rampe  eit  occupé  par  trois, 
baiîîas  5  dont  l'eau  réunie  avec  celle- 
de  la  nappe  &  des  mafqoes  ,  forma, 
une  autre  nappe  ï  oreillons  à  la  tête 
du  canal  eu  equerre  dont  j'ai  déjà, 
parlé. 

Le  grand  de  le  pf^tit  ]^arç  compr^^: 
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ment  cinq  cens  arpens  ,  entoures  de 
*^niurs  qui  les  Réparent  l'un  del  aucire* 
Le  petit  a  etïfkon*  1 50  arpe&s» 

H  A  M  B  O  U  1  L  L  E  T 

-  Situé  dans  le  Uurepois,<eft  un  gtos 
^Château  appartenant  à  M,  le  Duc  de 
Penthiévre«  Sur  k  droite  régne  vax 

bâtiment  neuf  qui  renferme  la  Capi- 
tainerie y  les  cuisines  9  Us  offices  êc 

^es  écuries.  La  principale  peut  con* 

tenir  cent  ciievaux  «  &:  eft  ornée  de 

*      '  •         •  , 

"to^  têtes  de  cerfs  coloriées  par  JDef^ 
portes  5  dont  les  bois  font  naturels* 
Au'^deîrus  de  ce  bâtiment  il  y  a  cin- 
quante qijiatre  appartemens  de  Mai* 
'très  >  commodes  que  bienraett-* 
•blés. 

Le  Châteasu  antique  &  conftifiife 

^e  lyriques  eft  dans  nn  fond^  envi-, 
ronné  d'eau  &  de  bois»  ce  qui  en 
rend  la  iîtuation  rrifte-  L'apparte- 
ment du  Roi  fe  fait  remarquer,  par 
fa  grandeur  &  la  magnificence  de 
fes  meubles.  Lafalle  des  Gardes  ren- 
ferme les  portraits  de  Louis  XIV  > 
iiC  de  la  famille  Royale.  Un  autre 
ornement  de  cette  faUe  eft  une  gran- 
de carte  peinte  fur  ioile  4u  Duché 


4     VoYAÇE  Pittoresque 

Eamboux..  <ie  Rambouillet  ,  qui  occupe  un  ef^ 
ihT.     pace  de  2.7  pieds  de  long.  Ce  m'or* 
ceau  a  coûté  dix  mille  ^cus» 

Du  coté  des  jardins  y  une  pièce 
d'eau  de  180  toiles  fait  face  auChâ- 
^  '  teau  :  elle  communique  avec  un  ca« 

nal  léguant  tout  le  loug  du  jardin  , 
Se  qui  a  près  de  ^  80  coifes  de  long  ^ 
iut  zo  de  large  ,  fans  compter  le  re* 
.tour  qu'il  fait  du  coté  de  l'abreu-* 
•voir  &  de  la  futaie.  On  vient  de  le 
revêtk  de  pierre  ainii  que  la  pièce 
jd'eaa. 

Le  jardin  ne  s'étend  que  fur  les 
cotés  du -Château.  Â  droite  c'eftun 
quinconce  de  tilleuls  ,  &  à  gauche 
.  wi  parterre  de  fleurs  avec  une  pièce 
'  ►d'eau*  Une  aiit^e  de  90  toifes  de  long^ 

fur  45  de  large  ,  fépare  ce  parterire 
-/du  graqd  chemin  de  Chartres. 
Le  Parc  renferme  2400  arpens ,  6c 

Ja  foret  près  de  30000  ,  dans  laquelle 

.ibut  tracées  plus  de  3  09  lieues  de  j:ou« 
xes  ppur  la  cn^lTe, 

A  NET. 

^"Sa^^s    Ce  Château  fitùé  dans  le  pays 
A  M  s  T.  Chartrain  à  feize  lieues  de  Paris ,  eft 
à  M*  le  Comte  d'Eu.  De  Larme  le 
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çonftrLiifit  par  ordre  de  Henri  II  ^  ^  ^  ^ 
pour  Diane  de  Ppi  tiers  ,  Duchefle  , 
de  Valencinois.  h'^nojat ,  dit  ua 
P.oët9  ingénieux  ^ 

^ .  >.  •  En.Qidonna  la  fupcrbc  ftruaurc.  ^  gjj 

Par  Tes  adroicjcs  nifiins  avec  an  enlaces 
Les  chiffres  de  Diane  y  font  encor  ixacil^ 

Son  entrée  confiée  en  un  porti- 
que de  quatje  colonnes  Doriques» 
dont  l'archivolte  oraé^  4^  ftfkpxis  de 
bronze  interrpmpus  par  de^  ^agrafes 
en  msifbxQ  aoir ,  eft  pccupie  pajr  une 
figure  ein  bronze  de  Diane  ^  couché^ 
&  envirpunce  de  chiens  &  de  fan- 
gliers.  Cp^ppr tique  eft  incjufté  en 
plufîeurs  endroit^  panneaux  j^é 
marbre.  $ojn  ^ttiquç  porte  -uiijs  .bar 
luftrade  arrondie  autour  d'-une  ter- 
ralle ,  d  où  s^éleve  un  petit  corps  d' Ar- 
phitedbure  (butenant  un  cerf  &  qua*^ 
gce  chiens  de  bronze  qui  japent  à 
chaque  heure  ,  ayant  que  le  cerf  la 
i^appe  ayec  le  pied  dj^it  de  devant* 

iLa  çpujr  eft  d'nne  beUe  ^^deur. 
JLe  bâtiment  du  fond  a  un  corps  avan- 
cé »  formé  de  trois  .Ordre$  4^  colon^ 
nés  Doriques ,  Ioniques  Se  Corin- 


L.iyiuzcd  by  Google 


ii6    'Voyage  PiTTORESi^uB 

y  ■■  'j  >/  quatre  Vertus  en  médaillons  ^  fur- 
A  n  E  T.  montées  des  armes  de  Henri  11  & 
de  Diane  de  Poitiers ,  dont  le  croif*- 
,  fant  |)aroît  fur  les  cheminées  &  fur 
la  plupart  des  fenêtres.  Il  régne  fur 
toute  la  longueur  de  ce  corps  de  lo- 
gis une  galerie  couverte ,  foutenue 
par  des  colonnes  Tofcanes. 
.  La  Chapelle  placée  fur  la  droite 
eft  annoncée  par  un  veftibule.  Sa  for- 
me imite  celle  d'une  rotonde  ^  dont 
la  coupole  furchargée  d*un  campa^ 
nile  5  eft  compartie  en  panneaux  de 
relief,  avec  des  tofes  peintes.  Les 
pilaftres  ont  des  chapiteaux  à  feuilles 
a*eaa  ,  &  les  entre-pilaftres  font  oc^ 
cnpés  par  des  niches  où  font  placés 
les  douze  Âpôtres.  Huit  Ânges  en 
tas-relief  ,  tenant  des  trompettes  , 
rempliifent  les  pendentifs. 

Les  peintures  des  vîtres  de  cetté 
Chapelle  font  au  rang  des  chofes  qui 
méritent  le  plus  la  curiofité  des 
Etrangers.  Celle  qui  eft  au-deiliis  de 
TAutel  repréfente  N.  S.  apprenant  i 
prier  à  fes  Apôtres.  Le  Peintre  nyit 
employé  que  deux  cotdeùrs ,  le  blanc 
ôc  le  xioir  y  ce  qui  fait  que  ces  pein- 
tures ,  outre  le  bon  goût  du  deifîn  » 
ont  un  mérite  particiuier  ^  en  ce  que 

la 
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la  lumière  n'en  reçoit  prefque  point 
d'altération. 

Le  grand  efcalier  qui  eft  moderne  , 
fait  face  à  la  Chapelle.  Des  pikftres 
Ioniques  portés  fur  des  corps  de  re- 
fend forment  fa  décoration  extérieur* 
re.  L'intérieure  eft  une  Architedure 
Corinthienne  ornée  de  baites  de  mar- 
bre. 

L'appartement  du  Roi  occupe  la 
droite.  On  a  placé  fur  la  cheminée 
de  la  falle  des  Gardes  y  dont  la  ^ran« 
deur  égale  la  beauté  ,  le  portrait  dtt 
Duc  de  Vendôme*  à  cheval ,  &  fur 
les  murs  Ces  batailles  au  nombre  de 
quatre  ^  favoir  le  Siège  de  Barce* 
lonne  »  celui  de  firihuega  »  la  ba^ 
taille  de  CalTaJi  ^  &  celle  de  Villa 
Viciofa. 

Le  plafond  eft  com parti  de  dIx-Kuit 
petits  panneaux  dorés  fur  un  fond 
blanc ,  où  fe  voient  les  chiffres  &  de- 
vifes  de  Henri  II  &  de,  Diane  de 
Poitiers.  Suit  un  cabinet  carré  dont 
le  plafond  eft  du  même  gout  y  il  comf* 
munique  d'un  coté  à  la  chambre  è 
coucher  >  &  de  l'autre  au  cabinet  ap« 
pellé  des  Singes  y  à  caufe  de  fa'  tapif» 
urie  faite  à  la  Savonerie ,  où  des  Çitù^ 
gés  font  repré£bntés  occupés  aux  di£i 
/.  Partie.  K 

♦ 


zx8     Voyage  PiTTomsQUi  ' 

férens  exercices  des  quatre  Saifons.  ' 

Le  rez-de-chauffée  a  peu  d'exhauf» 
femerit.  Un  falon  de  marbre  qui  em- 
braiTe  deux  étapes  en  occupe  le  mi^ 
lieu  y  il  efl  orne  de  trophées  &  d'en- 
faus  dores ,  ôc  revêtu  de  marbre  de 
Languedoc  jufqu'à  la  hauteur  de  fa 
corniche.  A  gauche  fe  préfente  le 
billard ,  &  le  cabinet  des  Mufes  peim 
tes  en  or  fur  les  lambris.  11  eft  fuivi 
d*un  grand  cabinet  dont  le  plafond  do* 
ré  expofe  auxyeux  (quatre  petites  chaf^ 
fes.  Sur  la  cheminée  on  voit  une  pe*?- 
tire  figure  équettre  en  argent  de 
Diane  de  Poitiers.  Â  droite  eft  le 
falon  oraé  de  treize  trumeaux  de  gla^ 
ce  d'une  feule  pièce  dans  des  bordu'^ 
res  de  marbre.  Au  plafond  fe  voient 
de  petites  âgures  d'animaux.  »  d'oi^ 
f^aux  y  &  d'Amours  >  peintes  pztAu* 

>  La  face  du  Château  du  coté  des 

jardins  a  deux  pavillons ,  des  tourel^ 
les  dans  les  angles ,  &  des  buftes  de 
marbre  dansies  trumeaux.  D*une  pre* 
niere  terraflè  vous  en  découvrez  une 
féconde ,  c^ui  defcend  dans  un  par^ 
terre  borde  de  deux  doubles  allées 
de'marroniers  ,  avec  des  tapis  de  gar 

«on  qui  recoumeac  en.  cquerf  e  »  U 
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forment  dans  le  milieu  une  pièce  ron-  ^'^""^ 
àfu  Au-delTus  fe  préfente  un  camil  à  ^  "  ■ 

relTauts  qui  revient  vers  le  Château 
pr  deux  magnifiques  canaux  »  entre 
lefquels  &  les  deux  terraflTes  on  trou- 
ve deux  parterres  àJ'AnglaUe.  Suc 
celle  de  la  gauche  on  apperçoit  un 
pottiqjze  d'Archiceûure  ruilique»  dé^ 
crivaut  une  portion  circulaire  qui  ren- 
ferme la  fontaine  de  Diane.  Cette 
Déefiè  eft  en  marbre  ,  &  CQUchéé 
fur  un  piéd^al  £qn  élevé^  au  n^iilieu 
d'un  ba/En  âpocri  par  une  gerbe* 

On  découvre  de  deHus  cêcte  tsxr 
raife  ,  au  miUea  d'une  vafte  prairie  » 
un  très-beau  canal  fourni  par  la  ri- 
vière d'£ure ,  qui  retombe  par  une 
chute  de  trois  pieds  de  hau?  fur  vingt 
toifes  de  Ipng  î  &  un  autce  plus  pe-^ 

tit  que  forme  la  même  rivière ,  donc 
la  ch4te  n'eft  que  le  tiers  d^  l'autreé 
La  partie  gauche  du  Parc  eft  plan- 
tée en  bois  de  haute  futaie  »  percé  de 
grandes  ailées  en  étoiles  6c  en  pattes 
d  pie  >  &  bordé  d'un  petit  canal  qui 
porte  au  grand  une  partie  des  eaux 
dç  la  rivière.  Dans  une  langue  de  terre 
au-deÇus  on  a  pratîqué  une  île  appela 
Ice  Vile  d'Amour  j  que  forme  une  en- 
filade de  huit  petites  £dles  d'un  ctès^ 

K  ij 


Digitized  by  Google 


~  élégant  deflîn-  Au  fortir  de  cette  île 
vous  aiiez  à  un  Couvent  de  Corde- 
liers  j  êc  traverfant  le  pont ,  vous 
vous  rendez  dans  trois  bofquets  for^ 
agréables  ,  plantés  eu  labyrinthes , 
«veo  une  ^llee  double  c^ui  termine  le 
Parc. 

Efk  dehors ,  fur  la  droite  du  Châ^p 

teau  &:  par  delà  refplanade  ,  eft  un 
bofquec  de  neuf  arpens  »  orné  d  un 
boulingrin  ,  d'une  étoile  &  de  plu- 
fleurs  ialles  de  marroniers.  Le  pota- 
ger a  fepc  àrpens  y  &  il  eft  terminé 

Irar  une  falle  de  Comédie  »  Se  par 
es  écuries  ^i  forment  deux  grands 
«corps  de  logis  >  avec  trois  paviilonsp 

Il  ne  refte  plus  à  voir  .  qu'une 
Cn^nïitM  qui<  eft  une  annexe  de  la 
ParoiiTe  d'Anet ,  &  qu'on  appercoiç 
à  gauche  en  arrivant  au  Ckâteaa. 
Le  tombeau  de  Diane  de  Poitiers  , 
mortes  1^66 y  âgée  de  66  ans,  eft 
placé  au  milieu  du  Choeur  de  cette 
Cha|ielle.  Un  focle  de  marbre  noir  » 
Ibutient  quatre  Sphinx  de  marbre 
blanc  y  qui  portent  un  farcophage  fur 
lequel  la  IJuchefiê  de  «V^entinoiseft 
âgenoux ,  les  mains  jointes  ;  fon  livre 

4  oear«s  eft  fpfé  m  pn  piié*Die««» 
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Dis  tNviaoNs  DE  Paris.  ^Jti 
MAGNANVILLE- 

Ce  Château  ^  un  des  plus  beaux  & 
4e$  mieux  cUftribués  qui  ayelit  été  ^^^^^^ 
condruics  de  nos  jours  ^  eA  fitué  faç 
une  mojicagne  i  onte  liéues  de  Paf  k  f 
fur  la  route  de  cette  Capitale  à  RoueUé 
Il  a  ia  forme  d  un  carré  long  »  flan* 
que  de  pavillons  ,  &  élevé  de  deux 
étages  avec  uii  Accjque*,  Sa  fâça- 
de  fur  la  cour  a  dix -neuf  crolfces  ^ 
&  eft  décorée  de  corps  &  avant-corps  > 
celui  du  milieu  offre  un  grand  Ordre- 
d'Archite<^hu:e  Ionique  -  faifane  les 
4eux  étages ,  terminé  par  un  fronton 
&  une  calotte  avec  une  terrafle  au-de£t 
fus.  Du  eété  du  f affdin  la  façade  plus 
lîmple  n'eft  ornée  que  de  pilaftres  ^ 
d'un  Artique.&  de  vafes.  i  eut  Té- 
difice  eft  conftruiten  belles  pierres  de 
f  aille>  &  d'un  appareil  recherché»  fur-* 
tout  dans  les  efçaliers  &  dans  les  voû- 
tes plates  Ôc  i  compartimens» 

L  intérieur  du  Château  renferme 
dans^fon  rez-de*chauilce  quatre  grands 
âppartemens  de  maître.  La  décora- 
tion du  falon  boifé  conûlle  en  huit 
trophées  relatifs  aux  Arts  &  à  T Agri- 
culture 9  fie  enqiiatre  delfus  de  porte. 

Ttr  •  •  • 
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 •  peints  par  Oudry.  D*un  coté  ell  la 

laile  à  manger  qne  MM.  Brunetti  ont 
décorée  d'ornemens  &  d'Arc hiteûu- 
. ,  re*  De lautre  eft  le  falon  de  Mufl^ 
»  que  où  M.  Boucher  a  peint  les  qua- 
tre Saifons*  On  voit  des  ouvrages  de 
M.  Challc  dans  un  cabinet  d'aiTem-t 
blée  qui  fuie. 

Vingt-deux  appartemens  complets 
font  la  diftribution  du  premier  &  du 
fécond  étage.  La  Chapelle  placée  de 
la  manière  la  plus  commode  eft  ornée 
d'un  Ordre  Dorique  en  pilaftres.  Ce 
Château  conftruit  en  1753  ,  fur  les 
deflîns  de  M.  Franque  pour  M.  Sar 
valete  ,  Garde  du  Tréfor  Royal  ,  a 
été  vendu  â  M.  de  Boullongne ,  Trc* 
forier  Général  de  TExciaordinaire 
des  Guerre^. 

A  l'extrémité  d'un  vafte  parterre 
èn  découvre  une  grande  pièce  d'eau  9 
terminée  par  une  terralFe  ornée  de 
grouppes  &  de  figures.  La  rivière  de 
Seine  fe  prcfenre  en  face  ,  &  fur  les 
cotés  Roifny  &  .la  ville  de  Mantes. 
Parc  qui  peut  contenir  detix  cens  ar- 
.  pens,  compas  les  potagers  &  avenucsjt 
eft  planté  en  quinconces ,  en  bofquets 
&  enallées,auxqLieiles  debeauxpoints 
de  vue  ferveur  de  perfpôârive. 
iF'ui  de  la  première  Farde. 
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SECONDE  PARTIE» 

Ov%  voir  les  belles  mai*» 

fons  fi  tuées  au  Midi  de  la 
ville  de  Paris  »  il  faut  for*^ 
tir  par  la  Porte  Saint  Jac-^ 
ques.  Le  premier  endroit  qui  puiiTe 

arrêter  le  Voyageur ,  efl  . 

B  I  C  Ê  T  R  E.  ' 

tm 

Le  puits  de  ce  Château  peut  htrë  

placé  parmi Ig^  beaux  morceaux  d'Ar-^  j^icEx&i. 

K  ir 
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•  chire£ture ,  quoique  ces  ouvrages  qhî 
'  ne  dépendent  ordinairement  que  de 


pieds  de  diamètre  dans  œuvre ,  fut 
vingt-huit  toiies  &  demie  de  pro- 
fondeur. On  a^iacé  k  machine  qui 
eleve  Teau  ,  dans  un  manège  »  au 
snîliea  duquel  eft  un  grand  arbre 
debout.  Sur  un  tambour  pratiqué  au 
haut  de  cet  arbre  »  tournent  deux 
cables  ,  dont  l'un  file  &  Pautre  dé» 
file  y  &  qui  paiTent  fur  deux  poulies 
placées  au  haut  du  puitSr  Au  bouc 
de  ces  cables  font  deux  féaux  per- 
cés dans  le  fond ,  qui  fe  remplirent 

£ar  des  foupapes.  Lorf qu'ils  lent  au 
ant  du  puits ,  des  crochets  de  fer  les 
accrochent  »  &  les  font  pencher  en 
montant ,  pour  qu'ils  fe  vmdent  dans 
un  réfervoir  contenant  quatre  mille 
muids  d'eau.  Ce  réfervoir  qui  a  5 
pieds  en  carré  fur  huit  pieds  de  hzvL^ 
leur  d'eau  ^  eft  voûté  de  pierres  de  ' 
taille  ,  fourenii  fur  quatre  piliers,  & 
revêtu  de  tables  de  plomb  laminé* 
©es  tuyaux  portent  enfui  te  l'eau  dans 
les  endroits  de  la  maifon  où  elle  efl^ 
aéceflaire.  C'eft  Boffrand  qui  a  fait 
conftruire  ce  bel  ouvrage» 


la  maçonnerie  y  ne  méritent  pas  beau* 
coup  d'attention.  Ce  puits  a  feize 
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A  R  C  XJ  £  I  L* 

L- Âquéduc  d'Arcueil  égale  en  beau- 
tés les  ouvrages  des  Romains  ,  qui 
nous  teftenc  en  ce  genre.  JDc  Brojjfc 
lé  conftruifit  au  commencement  du 
fiécle  dernier ,  par  les  ordres  de  Ma- 
rie de  Médicis.  Cet  Aquéduc  qui  pro- 
cure au  quartier  de  Paris  le  plus  élevé 
une  eau  très-falubre ,  a  loo  toifes.de 
long  fur  II  de  haut  dans  fa  plus  gran- 
de élévatLon«  On  y  compte  vingt  ar-* 
cades ,  avec  une  corniche  ornée  de  mo- 
dillons ,  qui  porte  un  Attique.  Près 
delà  fe  voient  les  vçftiges  d*un  ancien 
Aquéduc  élevé ,  dit-on  ,  fous  le  régne 
de  TEmpereur  Julien. 

Je  ne  puis  me  défendre  de  citer  ici 
les  beaux  vers  du  P.  Rapin  fur  Tou* 
vxage  de  la  Reine  de  Médicia* 

Admiraadi  opetis  moles  prsceUa  ^  fupec^ 
.  bos, 

Pariete  perpecuo^  fublixne  alTurglc  in  » 
eus» 

Sufpenfli^ue  Eaimc  ^  grandi  fub  fornlcc^ 

fluâttlS  9 

Qui  curfu  lace  cxcifos  labuntur  codem 
9cr  mont€$  i  acper  fubftniâas  aggere  val* 
les, 

Kv 
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Nam  paries  <juadio  j  iiiigïi:  divortia  Taxo  : 

Per*qaeiii ,  magiunuii  curfom  FrâsnaTÎt 

aquaruxn  ' 
B^egina ,  Se  totam  fontes  divific  in  urbeni» 

Horc,  Lib,  j. 

SCEAUX 

Eft  Touvrage  du  grand  Colbert , 
qui  chargea  le  Brun  de  tous  les  em- 
belliflTemens  de  ce  lieu  ,  ôc  le  Nojïrc 
de  la  conduite  des  jardins.  Le  Duc 
&  enfuire  la  DucheflTe  du  Maine  jr 
pnt  fait  des  changemens  &  des  aug- 
mentations fî  confîdérables  ,  qu'ils 
ont  rendu.  Sceaux  un  féjour  de  déli- 
ces. Il  appartient  préfentement  à 
le  Comte  d'Eu. 

Ce  Château  n'eft  éloigné  de  Paris 
que  de  deux  lieues.  On  y  arrive  par 
tme  avenue  à  quatre  rangs  d*arbres  > 
qui  rend  au  grand  chemin  d'Orléans. 
Èlle  eft  fuivie  d'une  demi-lune  fépa- 
rée  par  un  fofTé  fec  de  la  cour  du 
Château  confiftant  en  fept  pavillons  , 
avec  des  galeries  qui  communiquent 
4e  l'un  à  l'autre.  On  remarque  fur 
lè  fronton  une  Minerve  fculptéepar 
Cirardon  :  elle  eft  aflife  fort  haut  & 
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â  moitié  debout  »  enibrte  que  de  quel- 
que cote  qu'on  la  coafidére  ,  elle  pa- 
roi t  coûte  entière. 
-  La  Chapelle  placée  à  rextremitc  de 
l^'aîle  gauche ,  aans  un  pavillon  carré 
en  dehors  &  circulaire  en  dedans ,  efl: 
du  deflîn  de  Perrault.  Ses  pilaftres 
^l'Ordre  Corinthien  portent  un  pla- 
fond cintre  en  forme  de  coupe ,  peint 
à  frefque  par  le  Brun  :  le  fujet  eft 
l'Ancienne  Loi  accomplie  par  la  Nou-^ 
velie.  On  y  voit  Dieu  le  Pere  dan» 
fsL  Gloire  ,  qui  paroit  proférer  ces 
paroles  :  Cefi  ici  mon  Fils  bienHÛméf 
écoute-s^le.  Plufieurs  Anges  font  dif- 
tribués  autour  du  plaÊ^nd  :  les  uns 
joueiît  des inftrumens,  les  autres  tieii- 
nenc  un  eiicenfbir  ,  le  Chaiideliery 
PArche  d'Alliance  ,  un  Bouclier,  une 
GafToiecte  ,  un  Papier  de  mufique^ 
Ceux-ci  s'embraiïent  en  figue  d*u^ 
iiion  y  ceux-là  fonc  en  extafe»  Sur  une 
baluftrade  feinte  qui  régne  autour  de^ 
ce  plafond  paroiflent  divers  attribut* 
de  r Ancienne  Loi«  Oécard  Audran  ar 
gravé  ce  beau  morceau  en  cinqpiécesi 
A  la  place  du  tableau  d' Autel»  Ttn^ 
by  a  fculpté  d'après  les  crayons  de  le 
Brun  deux  grandes  figures  de  marbre» 
bjancfur  unfond  noir,  repréfentant  la 

K  VJ 
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Sauveur  baptifé  par  S.  Jean.  Le  Saint^ 
jgfpi^jj.  paroi t  defcendre  fur  lui  dans 
ce  moment. 

Aux  cètés  de  l' Aatèl  »  Marjy  a  re- 
préfentc  dans  deux  bas-reHefs  de  maf- 
Dre»  des  Anges  quifbnt  forcir  desLim« 
bes  les  Patriarches  &  les  Juftes  de 
r  Ancien  Teftament.  Piushautonvoic 
rHiftoirc  de  Saint  Jean  ,  peinte  par/< 
Brun  dans  quatre  ronds  en  camaïeu } 
au-defTous  on  a  exécuté  fur  fesdeiCns 
deux  bas-reliefs  de  plomb  doré  >  re* 
préfentant  le  Saint  prêchant  ic  bap- 
dfant  dans  le  défère. 

L'appartement  du  rez^le-chaufifée 
fur  le  petit  jardin  de  fleurs  étoit  ce- 
lai de  la  Prmce£[e  ;  on  y  trouve  plii- 
iîeurs  pièces  très-ornées  de  Sculpcu<- 
jres  êc  de  porcelaines  des  plus  curien^ 
fes.  Les  parquets  d'un  bois  odorifé- 
rant ,  (ont  remarquables  par  la  di^ 
Yerfité  de  leurs  couleurs  &  de  leurs 
compartimens  variés  dans  chaque 
pièce.  Le  petit  appartement  au  haut 
du  Château, fort  recherché  dans  tous 
fes  ajuftemem ,  étoit  une  retraite  dé* 
licieufe  pour  la  PrinceiTe. 

Le$;ardins  ne  font  pas  moins  agréa* 
bles  par  leur  iîtuation  que  par  les  di- 

Texfes  beautés  ^  TArt  y  a  créées» 
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Ondclcend  daboid  par  deux  terraf-  ^^^^^^ 
fes  dans  on  parterre  à  rAngloife* 
orné  de  deux  grands  bailîns  :  il  eft 
£iivi  d'on  autre  parterre  émaiUé  de 
fieurs ,  qui  a  pareillement  fon  baf* 
Bmïj  Se  qui  conduit  i  une  belle  6r 
gare  en  bronze  du  Gladiateur  anti-' 
que.  Sur  la  droite  vous  trouvez  une 
demi-lune  avec  des  allées  tournant' 
tes  9  près  de  laquelle  font  deux  ré- 
fervoirs ,  &  le  petit  Château  des  Prin- 
ces 9  où  Ton  a  fait  des  jardins  fermés 
avec  deux  fontaines  focaillées  en  caf^ 
cades. 

En  revenant  dans  le  Parc  ,  00  a^ 

r^rçoit  une  Diane  en  bronze ,  donnée 
M.  Sefvien  par  Chriftine  Remède 
Suéde  :  elle  eft  au  milieu  d'une  de- 
fiii4une  d'ew  qui  feu  de  réfervoir» 
Près  delà  font  deux  vaftes  bois  i  Tun 
appellé  le  bois  de  Pomone ,  eft  or- 
né d'un  grand  baflin  &  de  figures 
de  marbre  j  Taucre  ,  outre  un  baf- 
fin  parallèle  à  celui  du  premier ,  of- 
fre à  fes  extrémités  deux  bofquets 
le  premier  fsM  en  lozange  ,  eft  déco- 
xé  de  deux  rochers fuans 3  le  fécond, 
dit  la  Salle  des  Tilleuls ,  préfente  un 
combat  de  deux  Gladiateurs  eu  mar- 


£iitfe  ces  bois  &  le  Château 
un  endroit  remarquable  qu*on  nom^-^ 
me  les  goulettes  ou  le  caprice.  Pra- 
tiquées entre  deux  allées  doubles  de 
marroniers  >  elles  coniiilent  dans  un 
baîfllin  avec  une  gerbe  qui  par  difié-^ 
rentes  rigoles  ménagées  dans  le  ga- 
scon »  tombe  par  des  nappes  contigus  ' 
dans  une  plus  longue  rigole  où  il  y  a 
lîx  jets. 

•  Àu-delTus  eft  le  potager  qui  con- 
ident  neu^atpens.  Le  pavillon  de  l'An- 
Êote  placé  an  milieu ,  a  un  plafond 
peint  à  l'huile  par  le  Brun  ,  ôc  re-^ 
préfentafit  cette  DéefTe  avec  fa  fuite 
bnllante  ,  qui  abandonne  Céphaie 
our  commencer  à  éclairer  l'Univers^ 
lie  tient  la  route  du  Zodiaque  ,  & 
regarde  le  Point  du  |our  qui  la  pré- 
cède. Son  char  eft:  attelé  de  deux 
eouriîers  pleins  de  feu;  T Amour 

rient  les  renés  de  l'un  ,  l'autre  eft 
conduit  pat  deux  Amours  y  dont  un 
élevé  une  couronne  au-defTus  de  fa 
tête  ,  l'autre  tire  à  lui  une  guirlande 
que  tient  Flore  avec  un  jieune  hom-. 
me ,  fyniboie  duPrintems.  Une gran-* 
4e  guirlande  portée  par  pluneurs- 
Amours  prend  naiiTance  de  la  Terre  ,^ 
retombe  fiu:  le  pied  d'un  taureatt  ^i 
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figne  du  mois  d'Avril.  Au-deiTus  une 
Suivante  de  l*Aurore  répand  la  rofée. 
La  Terre  perionmhée  par  une  femme 
appuyée  lur  une  urne  ,  fait  rayer  le 
lait  de  fon  fein,  en  même  tems  qu'el- 
le fe  débarrade  de  fon  manteau ,  d'oti 
quantité  d'oifeaux  fe  répandent  dans 
les  airs.  Plus  haut  on  remarque  la  Vi^ 
gilance ,  dont  le  coq  eft  le  fymbolel 
Dans  Téloignement  le  char  du  Soleil 
commence  à  paroître.  Une  femmt 
plus  avancée  &  couchée  fur  des  ger- 
bes de  blé  3  caraclérife  l'Ere,  Vis-à- 
.  vis  la  Terre  on  voit  l'Automne  y  Bac-^ 
chus  &  Silène.  Derrière  ce  Dieu  un 
jeune  homme  tire  de  rarcpour  mar^ 
quer  que  les  grandes  chaffes  fe  font 
en  aurcmne.  A  droite  &  à  gauche 
fdntCaftor  &  Pollux.  An-deifus  dé 
la  porte  d  entrée  fe  voit  la  Nuit  foui 
la  figure  d'une  femme  déployant  un 
iideàu ,  d'où  fortent  des  ci  féaux  no- 
âurnes.  Autour  d'elle  des  fpeâres  & 
des  fantômes  expriment  la  diver^ 
hxé^Sc  l'ambiguïté  des  fonges.  LéS 
Heures  de  la  nuit  répandent  leurs 
payots ,  tandis  que  la  Lune  fe  préci-^ 
pire  au  lever  au  Soleil.  Au  milieu 
<le  ce  plafond  paroi t  la  Balance  ,  iî4 
gue  de  l'équinoxe  d'Automne.  11  é 


été  gtavé  par  G.  Audran. 

Les  plafonds  des  deul  petits  caSi^ 
nets  font  peints  par  Delobel  j  qui  a 
repréfenté  dans  1  un ,  Zëphire  6f  Flo- 
re >  &  dans  i  autxe  y  Vertumne  &  Po* 
mone. 

Il  refte  encore  a  examiner  la  par-* 
tie  gauche  des  jardins.  Pr^  des  ap» 
partemenseft  un  petit  parterre  bor- 
dé d'un  foSè  avec  de$  jets  ^  &  oirti  ! 
d'une  fontaine  qui  tombe  en  nappe,, 
dont  la  coupe  eft  de  marbre»  Vou$ 
paflfez  delà  dans  un  parterre  long , 
au  milieu  duquel  fe  trouvent  deux 
pièces  de  gazon  Se  un  baffin  cintré 
avec  fon  jet,  Piufieurs  figures  de  mar« 
bre  y  des  oaftes  placés  le  long  des  ber« 
ceaux  couverts  de  jafmins  &  de  chè- 
vre-feuilles qui  Tentourent,  rendent 
ce  Heu  des  plus  cians  Se  des  plus  dé- 


On  peut  voir  enfuîte  la  ferre  de 
rOxangerie  ,  qui  fert  de  galerie  du- 
rant rété-  Sa  face  eft  ornée  d'une  fi- 
gure d'Hercule  en  marbre  y  Se  d'un 
laldîn  oâogone  y  autour  duquel  on 
range  les  Orangers. 

La  Salle  des  marroniers  qui  n'eil 
pas  éloignée^  n'a  pour  ornement  qu'un 
|>aflîn  ^  du  milieu  duquel  s'élève  um 
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telle  gerbe.  On  trouve  dans  le  bof- 
quec  fuivant  une  demi-lune  ,  avec 
une  patte  d'oie  de  quatre  ailées  ,  6c 
trois  fontaines  en  chandeliers.  Deux 
figures  en  gaines  font  adofTées  à  la 
paliflàde  de  Tailée  du  milieu  »  qui 
conduit  à  la  galerie  d'eau.  M ais^  a;vaiit 
.  que  de  vificer  ce  bel  endroit ,  il  faut 
voir  la  fontaine  du  rocker  ;  c'eft  une 
efpece  de  rocaille ,  dont  Teau  forme 
trois  nappes  qui  font  reçues  dans  un 
baflîn.  Le  milieu  eft  comparri  en  piè- 
ces de  gazon  entourées  de  plate-ban» 
des  de  fleurs-,  &  en  différentes  falles 
formées  par  des  treillages  à  hauteur 
d*appui» 

La  galerie  d^eau  »  ou  la  falle  des 
Antique»,  préfente  deux  rang»  de 
buftes  placés  dans  des  niches  fur  des 
fcabellons.  Encre  ces^  buftes ,  des  jets  , 
au  nombre  de  neuf  de  chaque  coté  g 
s'élèvent  à  la  hauteur  des  treillages 
qui  font  derrière.  Dans  le  milieu  de 
la  galerie  eft  une  falle  carrée ,  aux 
encoignures  de  laquelle  font  quatre 
champignons ,  dont  Teau  fe  réunit 
avec  celle  des  Jets  qui  s  élancent  des 
figoles* 

'  On  trouve  enfuite  un  boiquet  or-  * 
né  d'un  baiiia  à  pans^  que  TaUée  di^ 
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milieu  fépare  en  deux  parties.  On 
1  appelle  la  fontaine  d'£ole  &c  de  Scyi* 
k ,  parce  que  leurs  figures  en  plomb 
y  font  placées]  ettant  des  gerbes  d'eau. 
Des  tètes  de  chiens  &  de  vents  oe* 
cupent  les  angles  de  ces  deux  baffins  « 
&  fournilTent  des  iames^  d*eau«  Cette 
heureufe  idée  elt  due  au  génie  de  le 
Brun. 

L'allée  de  ce  dernier  bofquet  a  pour 
perfpedive  le  fameux  Hercule  Gau- 
lois y  où  la  foupleflfe  de  la  peau  eft  d 
ixiocUeufement  exprimée  ^  il  paroît  à 
demi-couché ,  fe  repofant  fur  fa  maf- 
fue ,  Ôc  s'appuyant  fur  un  bouclier* 
Puget  Y  a  mis  trois  branches  de  lys  , 
par  allufîon  aux  armes  de  France^ 
Cette  belle  figure  qui  a  fept  à  huit 
l^ieds  de  proportion ,  n'a  été  placée 
ici  qu'après  avoir  été  ioi^-tems  dans 
Tavant-cour  du  Château. 

11  y  a  encore  de  ce  même  c6ré  uit 
rcfervoir,  quelques-autres  plcc.es  avec 
des  fontaines  »  &  un  labyrinthe  cou^ 
pé  en  mille  fentiers  obfcurs  ^  &  en 
mille  routes  ambiguës  où  il  eft  très-^ 
fecile  de  s'égarer.  Tel  étoit  ce  fa^ 
meux  labyrinthe  de  Crète ,  que  Vir-i 
gile  a  peint  fi  ingénieufement  dans 
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Tirictibus  tcïtiim  cœcîs  îtcr ,  ancipitcmque  g  ^ 
Mille  vils  habuiiTe  dolum ,  «^uâ  figna  (cy 
gucadi 

^allcrcc  indeprenrus  ^  &  irremeabilis  erj:ar« . 


*   La  grahds  Cascade  eft  fourme 

par  la  gerbe  d'un  balïîn  fupérieur  , 
iSc  pat  ckux  champignons  y  donc  1  eai) 
fort  des  urnes  de  deux  fleuves  pla-* 
CCS  [dans  les  rocailles  d'une  terralTe  , 
fur  les  côtés  d  un  grand  efcalier.  Un 
de  ces  fleuves  grouppés  avec  un  en- 
fant ,  eft  de  la  main  de  Coy:[evox. 
.  Neuf  cierges  fournirent  les  nappes 
«T  les?  mafques  qui  roftibent  dans  le 
baflîn  de  la  féconde  chute  entre  les 
efcaliers.  L'eau  traverfe  cnfuite  une 
àlléç  j)Our  former  cinq  buffets  fournis 

?ar  lèsneuf  jets  de  la  rigole  au-deffus. 
Trois  mafcarons  font  jouer  dix-fept 
nappes  confécutiyes  &  à  chaque 
thute  il  y  a  un  bouillon  &c  deux  rangs 
de  chandeliers  de  chaque  coté  ^  juf* 
qu'au  dernier  baflin-où  Ton  voit  une 
double  nappe  avec  quatre  jets  plus 
élèves.  On  a  accompagné  de  pièces, 
de  gazon  &  de  fable  rouge  les  con- 
tours de  ces  baflîns  y  6c  on  ks  a  reK» 
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fermés  dans  un  treillage  à  hauteuf 
d'appui.  Toutes  leurs  eawt  fe  rendent 
dans  une  pièce  oftogone  de  dix  at- 
pens ,  dont  le  jet  a  foixailte-dix  pied» 
de  haut.  Cette  pièce  l'eroutrie  par'uft 
canal  dans  un  plûs  grand  de  5  00  toi« 
fes  de  long  fur  Z5  de  large,  entou- 
ré d'un  double  lang  d'arbfes  a^ua* 
tiques. 

La  Ménagerie  iituée  en  dehors  du 
^arc  le  long  du  grand  cheminée  Ver^ 
failles  y  eft  le  dernier  endroit  rémar- 
qpiable  de  Sceaux^  Votïs  ttouvez  d  a^ 
bord  un  parterre.,  terminé  d'un  coté 
par  une  baifè-couf  &  un  petit  potager  1 
&  de  TaUtre  par  deux  carrés  d'eau  p 
fur  lefqu^ls  omr  voit  en  tout  tems  un 
grand  nombre  d'oies  ôc  de  canards» 
Vous  montez  enfuite  dans  une  grande 
pièce  longue  compartie  en  gazon  fie 
en  âeurs  >  &  entourée  d'allées  en  ter^ 
ralTes  qui  découvrent  une  riante  cam« 
pagne. 

Au  milieu  de  k  Ménagerie!  s'éleV« 
fur  des  gradins  de  gazon  un  joli  pa? 
villon  de  forme  ronde  avee  des  pans , 
accompagné  de  deux  veftibules.  Les 
dedans  de  ce  pavillon  font  fimptes  & 
de  bon  goût  y  c'eft  la  GuefpUrc  qui  en 
a  été  i'Architeâe* 
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B  E  R  N  Y 

Eft  la  maifoii  de  piaifance  des  A1> 
hés  de  Saint  Germaia  des  Prés.  La 
façade  préfente  dans  fon  milieu  iia 
corps  avancé  ,  plus  élevé  que  le  reftç 
de  rédiéce,  un  des  premiers  ouvrages 
de  François  Manfart.  Quatre  pavil- 
lons occupent  les  cotés  du  Château , 
en  face  duquel  eft  u^i  panai  fourni  par 
la  petite  rivière  de  fiiévre  ^  tom^ 
be  en  cafcade  fous  le  balcon  d'un  des 
deux  pavillons  qui  le  terminent.  Ce 
canal  borde  les  Dois  ,  &  fert  de  clo* 
ture  au  Parc  de  ce  .C0i;(s-i^  Sur  la 
droite  de  la  cour  s'élève  un  portique 
d^Architeéture fervent  d'entréegaijt 
jardin  ,  &  décoré  de  huit  fronton? 
ornés  de  buftes  de  marbre  :  dans  les 
niches  font  Çmh  fi^^ures  diaprés  1*âa« 
tique. 

Le  jardin  n^efl:  pas  d*une  grande 
étendue.  On  trouve  d'abord  un  bois 
coupé  de  quantité  d'allées  formant 

des  filles j  des  étoiles,  &  dçs  carrer 
fours  fort  agréables  4  on  y  a  réu^i 

Î^lufîeuirs  fo.rtes  de  jeux  ,  tels  que 
'£fcarpolette  ,  la  Bague  &c  l'Arc. 

bout  de  çe  bpis  ^  le  prcfente  ua 
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très-grand  baflin  rond  y  avec  un  cham* 
pignon  au  milieu  j  &  le  refte  du  ter« 
rem  eft  occupé  par  un  Joli  labyrinthe* 
£n  face  du  Château  font  quatre  pe-- 
loufes  de  gazon  ornées  de  vafes  ;  &c 
dans  leur  centre  il  y  a  une  pièce 
d*eau  à  oreilles ,  cintrée  par  les  deux 
bouts. 

Le  potager  eft  d  une  grandeur  con- 
fidérable  ^  avec  un  bamn  au  milieu, 
&  une  allée  d  arbres  en  boule  qui 
traverfe  celle  du  parterre  contre  le 
Château. 

Les  quinconces  d'ormes  plantés  def 
deux  cocésdu  grand  chemin^  forment 
un  très-bel  ai^ed ,  Ôc  une  agréable 
entrée  a  ce  Château. 

Du  tems  du  Cardinal  de  Furftem^ 
befg ,  Abbé  de  Saine  Germain  ^  Berny 
étoit  orné  de  fontaines  &  de  pièces 
d*eâu  qui  ont  étc  depuis  fupprimées. 
On  diilmguoit  entre  autres  une  île 
entourée  d  onze  jets ,  &  fituée  dans 
unboulingrinàrextrcmitéd'ungrand 
miroir  d'eau.  Le  théâtre  de  fleurs  ran- 
gées fur  deux  rangs  de  gradins  à  trois 
étages  y  étoit  viiîté  des  Curieux  ^  tant 
pour  fa  beauté  ,  que  pour  fa  décora^ 

cion  qui  changeoit  tous  les  mois. 
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Appartenant  à  M.  le  Prince  de 

Condé  ,  eft  une  de  ces  inaifoiis  qui '^*^*®*****^ 
ornent  les  dehors  de  la  Capitale  :  éle* 
yce  fur  les  deffins  de  <fUlin  ;  fon 
plan  eft  fort  régulier  ,  &  des  folTés 
pleins  d'eau  vive  Tenvironnent.  On 
ne  peut  rien  voir  de  meilleur  goût 
4}ae  les  appartemens  du  jpremier  éta* 
ge  &c  du  rez-de-diauflTee  ,  où  font 
iix  chafTes  ,  peintes  par  Defportes  y 
donc  les  deux  plus  grandes  ont  été 
gravées  par  JouUain*  Les  bains  ,  la 
Ménagerie  &c  TOrangaiie  occupent 
la  droite» 

Les  parterres  ornes  d'un  grand  baf- 
iîn  fe  terminent  à  plufieurs  allées ,  qui 
•  conduifent  à  une  belle  pièce  d*eaa 
cintrée  &c  d'un  arpent  &  demi  ^  elle 
eft  entourée  de  rampes  foutenues  d*un 
talus  9  avec  une  figure  dans  le  point 
de  vue. 

Sur  la  droite  des  parterres  on  a 
pratiqué  plufieurs  cabinets  de  char«* 

mille ,  dans  l'un  defquels  eft  une  Dia- 
aé  5  du  fameux  Caujlou*  Plus  loin 

une  falle  ovale  entourée  d'arbres  ifo- 

lés  %  forme  une  étoile*  Vous  paife* 
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enfuite  dans  une  autre  étoile  avec 
une  falle  ronde  &c  un  bois  à  coté  » 
où  fe  trouve  une  fontaine  dont  le 
bailin  eft  de  marbre  ;  la  jparcie  fupc<- 
rieure  du  jardin  eft  boifce  &  coupée 
€n  croix  de  S.  André ,  en  Pactes 
(d  oie  y  Se  en  étoiles.  On  a  formé 
dans  le  bout  du  Parc  un  grand  bof-' 
quet ,  orné  d'une  faUeoûogone ,  avec 
quatre  cabinets  Se  une  allée  tour* 
nante» 

C  H  I  L  L  Y 


Eft  un  beau  Château  ^  â  quelque 
Chillt.  diftance  de  Long- Jumeau ,  bâri  par 
Mctc^cau  j  pour  le  Maréchal  d  éifiât , 
alors  Sur4ncendant  des  Finances.  Il 
eft  préfentemenc  à  M.  le  Duc  de 
Mazarin.  Piufienrs  avenues  annon- 
cent  ce  grand  idi£ce  précédé  de  deux 
avant-cours ,  dont  la  féconde  eft  fer* 
mée  par  des  fofles  avec  des  baluftra-* 
des  oe  piene. 

Du  côté  de  la  cour  le  bâtiment 
préfente  un  corf^  de  logis  avec  deux 
pavillons  en  retour  &  deux  aîles  fur 
un  plaja  plus  reculé.  Au  tez-de-chau£- 
fée  ,  rOrdre  Dorique  régne  en  pi- 
kftres  accouplés  >  &  en  colonnes  feu-* 

lemena 
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lement  dans  l'avant-corps  du  milieu  c«ri"* 
ôc  dans  ceux  des  ailes*  Elles  font  cerr 
ihinées  chacune  par  un  pavillon  en  for- 
me de  dome  furmomé  d'un  lanter-' 
non.  Par  une  bizarrerie  dont  on  voit 
peu  d'exemples ,  la  frife  n  a  des  tri^ 
glifes  qu'au-deflus  des  trumeaux  i 
vaplomb  des  pilaftres ,  &  eft:  Ufle 
dans  tout  le  refte ,  à  la  différence 
de  celle  du  coté  du  jardin  qui  n  eft 
unie  qu'au-deflus  des  trumeaux  des 
croifées.  Au  premier  étage  ,  l'Ordre 
Ionique  antique  «ft  exécuté  en  pilaf- 
très  grouppés* 

La  façade  fur  le  jardin  »  très-infé< 
rieure  à  celle  de  la  cour  ,  confîfte 
dans  un  cotps  de  lo^is  avec  deux  pa« 
villons  faillans  ,  &  a  trois  étages  qui 
l'excédent  en  hauteur.  Au  milieu  qua- 
tre colonnes  Doriques  font  avant* 
corps  ,  8ç  font  fur  montées  d'autant 
de  [^laftres  d'Ordre  Ionique  antique 
avec  un  Attique.  ' 

Dans  la  Chapelle  placée  atr  rez-de* 
chauffée ,  Pler/*i^r  arepréfenté  Thiftoi- 
ire  de  Saint  Ao^ne  en  dix  tahleaui^ , 
<l*après  les  deflîns  de  Voutu  Celui  de 
r Autel  of&e  ce  Saint  qui  voit  èÀ 
-fonge  la  Sainte  Vierge  &  l'Enfant 

Jefus.     plus  grand  eft  la  Teacatioii 
IL  Farde.  L 
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de  Saii^t  Antoine ,  mais  il  a  été  re^ 

Ç^u.ihX-  ^.Q^^|^^^^  y  ^  ^'mq  morceaux  de  F^ouejt 

le$  compairtim^s  du  plafond  t 

celui  da  milieu  eft  l'Apothéofe  du 
Saint  9  êc  les  quatre  autres  font  d^& 
ovales  remplis  par  dçs  Anges  d'une 
grande  beauté.  ]..es  petits  j^nfans  dç 
ftuc  <jpxi  accompagnent  ces  ovales  , 
fo]^ent  des  grouj^es  d'une  extrême 
délicatelTe*  On  y  reconnaît  aifémen^ 
\Q  jair^  de  Sara^m. 

Les  appajrtemens  font  fort  ornés» 
On  voit  au  premier  étage  une  gale- 
rie peinte  par  F oiitt  ^  ^aldé  de  Pert 
rier ,  qui  a  long-tems  étudié  &  tra* 
yaillé  fous  lui  dans  ce  Château.  Le 
plafond  eft  à  comparriméns  de  ftuc, 
avec  de  g^ofles  bordures  autour  de$ 
itableaux  peints  à  firefque.  L*Aflfem- 
blée  des  Pieux  t&.  au  milieu,  &c  aux 
extrémités  le  lever  du  Soleii  &  celui 
dç  la, Lune.  Le  refte  eft  rempli  paj 
quatorze  fujetsdela  Fable.  Lesœurs 
ibnt  ornés  dfe  ;Gîif  jrfttid^  &  de  giioup 
pps)d'eii^^|iâ  9  fïW.  4es«  pas^eaux  çar^ 

f^Pf  <mh^  ^ûm-i  Vkmh ,  ^  nom.- 
îye  4evr>n?e  M  «h^qâfe.  k»ftté ,  &  \m 

iur  la  cheininéôé  On  y  reuiarque  Diar 

fl^e  &  f  )idi(nioiia  Neptune  &  Amphi- 

kÙ^^  ^ihiiignMs^  Europe  >  Vm.  ^ 
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%riius.  Les  omemcns  de  Sculpture ,  * 

&C      Caryatides  qui  rcglent  TArchi- 

ceâiiice  de  cecce  galerie  »  font  de  Sa^ 

raisin.        .  * 

l  A  rentrée  .du  parterre  fe  voient 
^eux  arbres  fort  /«evés  ,  Taillés  en  ^ 
pain  de  fucre  >  fous  lefquels  une  nom- 
breufe  compagnie  peut  fe  mettre  i* 
l'ombre,  La  terrafle  fur  la  gauche  du 
Château  eil:  Êsrt  belle ,  &  l'œil  y  jouit 
des  plus  agréables  points  de  vue.  Le  ^ 
-village  4e  Iloc^-Juc  Eieau  y  £Mrrae  m  « 
tableau  très-varié  ,       le  canal  qui 
borde  le  jardin  enrichit  infiniment  ce 

coup  d'œil. 

-  On  trouve  i  droite  plufieurs  bo£-. 
quets ,  parmi  lefquels  fe  diftingue  un 
labyrinthe  ,  petit  à  la  vérité  >  mais 
Goupé  de  phmeurs  ikUes  bien  de(&*' 
nées  ,  avec  des  arbres  ifolés  c|ui  les 
entourent.  Le  pots^er  &  les  vergers 
méritent  auffi  d'être  vus  pour  leur 
àttretien»  &:  le  bonjour  aveclecpiel 
ils  font  exécutés. 

'  Li  Prieuré  de  Saint  Eloy  ; 
près,  du  Château  de  ChiUy^  appar- 
tient aux  Génovefains.  Le  principal 
Aucei  de  r£gli£s  a  pour  ornement 
mi  Chrift  en. marbre  blanc  y  xl'un 

L»  • 


144     .Voyage  Pittohesqui 

feul  morceau  avec  la  croix.  11  a  fit 
à  r^pc  pieds  de  haut,  eft  d'une  fort 
belle  propoi'tion ,  &  eû:  placé  fur  une 
table  de  marbre  noir  qui  lui  ferr  4e 
fond.  Cet  ouvrage  eftimable  a  été 
fmlpiié  ]^zx  Magnicr. 

■ 

LE  PLESSIS-SAINT-PAIR 

.  £û:  à  une  lieue  environ  par  deAk 
P  ^J^bIII'  Lon^-Jumeau.  On  le  nomme  com- 
munement  la  Crou^^  i>.  Jacque$  »  a 
caufe  d'une  grande  croix  de  pierre 
élevée  fur  le  bord  du  chemin  près  de 
ce  Château.  U  eft  précédé  d'une  belle 
avenue  plantée  en  patte  d*oie  »  &  en« 
vironné  de  foifés  remplis  d^eau  6c 
très-poilTonneux.  Sa  conftruâion  en 
briques  &  en  grès  mérite  d  être  re- 
marquée. 

Lâchapelb  occupe  le  |iavillon  qui 
eft  à  main  gauche  du  Château  en  en-r 
orant  pai*  la  cour.  Bcrtin  fut  chargé 
en  1 7 1 8  de  fa  décoration  :  il  prit  pour 
fujet  du  tableau  d'Autel  l'Adoration 
des  Mages»  Le  plafond  qui  eft  voûté 
o^re  aux  yeux  une  Gloire  célefte« 
Dtfférens  grouppes  placés  fur  les  co^ 
tés  repréfentent  Maife  ,  Aaron ,  Jo-^ 

iîié     des.  Patriarches,  de  T Ancien 
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Teftamenc ,  tels  que  Noé ,  Abraham ,  p^^TTi^ 
llaac.  Des  infcriptioils  Latines  font  ^AiKt-uisu 
coimoitre  qu'ils  font  dans  l'attente 
du  Meflîe.  Dlvid  ,  Ifaïe  ,  Daniel  &: 
autres  Proph^tçs  form^ync  auilL  des  :      •  # 
grouppes  qui  tous  ne  font  qu*un  feul  * 
^  même  fujet  étroicemeni:  lié  avec 
celui  du  tableau  de  T  Autel.  Ces  deux 
.  morceaux  dont  la  confi^rvation  eit 
parfaite  font  des  plus  beisiux. 

On  voit  encore  dans  cette  chapeli^ 
quatre  \  tàbleauiE  du  même  Peintre  ; 
lavoir  9  la  Prédication  de  S.  Jean- 
.Baptifte  dans  ledéfert,  la  Bifucrec- 
tion  de  Lazare  ,  S,  François 
i  qui  Notre-Dame  de  la  Ponioi>- 
cule  apparoir ,  &  S.  Ignace  dans  la 
grotte  de  M^refisi,  écrivant  les  rè- 
gles de  fon  Ordre  fous  la  diAée  de  la 
.Sainte  Vierge.  ' 

L'Autel  eft  décoré  d'un  Cfarifl:  en 
bronze  ^  fait  par  Girardon  j  Se  élevé 
iur  ui^  calvaire  j  du  deflin  de  Cxcr- 

Ce  Château  appartint  i  M.  Lam^ 
'  bert  Tréfprier  de  Franpe  en  la  Gçnér 
ralité  de  Paris.  ;  la  grandeur  de  ton 
parc  le  rend  moins  remarquable  que 
£es  plants  &  fes  bois  d'une  vafte  éten<- 

L  iij 
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Su  genevieve-djês-bok: 


»     '  1  r 


Stc  GiNi- 

Ce  CKâreau  éloigné  d'une  lieue  de 
TiEvH-DFs.  Mont-LhéH  ,  eft  à  M.  Bertier  cTe 
Sattvigny -,  Intendant  de  la  Généralité 

•  LePàrc  eft  féparé  de  fà  cour  par 
une  grille,  dont  ks  j^liers  font  dé- 
corés de  deux  figures  en  bas-relief 
granrdes  comme  nature ,  repréfei^tanr 
<tes  Naïiaââ»  <juî  verfent  de  Teau  dé 
leurs  itriîés.  £lles  font  coëâces  t^e 
vofe^m^  éc  hvit  ^mmée  eït  très^ 
gracieiife*  Qn  y  retrouve  la  manière: 
de  Goiégeûn.--  '     .        .  -  • 

C H  EM  ï N  BE       V  IS  y: 
L'Auteur  de  la  HetuSààé  Mt  dirè. 

Chemin  bs  '      t        i,  ■       .  r  viie 

Juvisr.    au  grand  Colbert,  pat  un  efpnt  de  , 

Goût,        ^ai  conduifént  à-  la  Cafitalt  yjoht  des: 
promenades  déiicieufes  ,  OT^br^tgUès' 
grdnds^ aigres'    fejpace  da  placeurs 

milles  i.  &  ofnéti  nûmêdkfdttfàiflés  '& 
iik  jiaiùé^  f  •• -.2  «•  '  2"'  '      i.  J  -i 

•  Qui  ne  penfe  en  Uf^nt  cette  dôjf- 
TériprifMi ,  au  bciaa-  chemin'  que  le  Roi 
a  tait  faire  ea  1718  iftix  k  toute 'de 
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Fontainebleau  ;  ouvrage  conâdéra-  ^^^^^^  ^ 

•ble,  &  qui  a  coucé  des  fommes  im-  jwy»tw 

tineitfes  ?  Pour  bien  en  cancevoir  le 

•teavail ,  il  faudroit  avoir  vu  aup^at^- 

tant  la  fimatieu  du  lieu  :  ce  n  etoit 

qu  une  montagne  très-efcafpée ,  fbir 

laquelle  on  n'auroit  jamais  imaginé 

-qu'on  dût  faire  un  chemiw  attffi  aift^ 

.Les  obftacies  y  ont  été  forprenans^i 

-outre  la  graiide  quantifié  de  tene 

qu'on  a  remuée  &  tranfporcée  bieh 

•loin ,  on  a  trouvé  deflbas  dés  roches 

tonfidérables  qu'on  a  été  contrairit 

de  miner  duïairt  ftés  de  deux  ans. 

Au  pied  de  cette  montagne  coule  aire 

petite  rivière  *  i  ii  s'agiflwt  de  faire 

palTer  le  nouveau  chemin  fn  r  l'une  Se 

for  l'autre  j  &  c'eft  une  des  grandes 

éntreprifes  de  cet  ouvrage ,  puifqu'tt 

a  lallu  conftrmEe  un  pont  d'une  feule 

arche  ,  dont  la  hauteur  vînt  répon- 

-dre  att  milieu  de  li  defcente  du  che-- 
•  '  .  î  ' 

Deux  trophées  font  élevesu  laçioi- 
re  du  Roi  fat  un  piédeftal*rt  cé^ 
tés  du  pont.  D'une  part  eft  un  gtou^- 
pc  d'Amours  qi^  Ibùtiennem  oft  glo-- 


*  Là  Kivitre  d'Orge 

L  iv 
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Cmimin  bi  armes  de  France^  &  d^Vm^ 

JvTisT.  tre  ,  on  voit  le  Tems  qui  jporce  le 
médaillon  du  Roi  couronne  par  un 
Génie.  Au  bas  eft  la  figure  d'une  fem^ 
me  ,  qui  paroi  t  défigner  THéréâte  ou 
k  DÎKOfae*  Ces  deux  morceaux  de 
fculpture  fout  en  pierre  >  &  Tun  des 
deux  eft  de  Coujiou  ie  jcum.  Au  pied 
de  chaque  trophée  coulent  dans  des 
baffîns  deux  fontaines  ^  qui  furent  dé- 
couvertes au  milieu  des  rochers  dès 
le com^iencement de louvrage.  D'^ 
bord  on  ne  favoit  que  faire  de  cette 
eau  \  elle  incommodoic  même ,  parce 
qu'elle  fe  trouvoit  au  milieu  du  che- 
min ;  on  l'a  amenée  heureufemenc 
fur  le  pont  y  dont  elle  hxt  ua  des  plus 
beaux  ornemens»  m  \ 

m 

J  U  V  l  S  Y. 

jn^Mw —  ,  Le  Château  appartenant  à  M.  Pa^ 
I  u  y  I  s  T.  jot  eft  grand ,  mais  d'une  i&rme  an« 
cienne  :  le  falon  &  la  galerie  placés 
dans  les  ailes  »  font  décorés  de  bel- 
les jpeinrures.  Celles  du  falon  exé- 
cutées à  frefque  par  un  bon  Maître 
Italien  ,  repréfentent  les  Noces  de 
l'Amour  &  de  Pfyché.  La  galerie 
renferme  pluHeurs  tableaux  >  dont 
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c^i^iies-uns  oii'rent  aux  yeux  les 
"cQiiquêtes  dé  Louis  XIV  ,  copiées 
par  Martin  d'après  yander-Meuieo. 
Qn  remarque  entre  autres le  plan 
du  Cliareau  &  du  Parc  ,>  lequel  eft 
ibct  eftimé  -p^ttr  ies  'bdautés  de  dé*- 

La  :  cour  &ftné£i  d  un  coté  pàr  k 

rivière  d'Orge  eft  foivie  d'une  vafte 
prairie  bordée  de  deux  canaux  6c  ter- 
minée  par  une  avenue  d'un  quart  de 
Jieue,  qui  conduit  aux  bords  de  k 
Seine.  -         *  S 

>  '  C'eil  donner  ime  idée  avantagenfe 
^u  Parc  de  Juvify  ,  que  de  dire  qu'il 
a  été  planté  par  U  Nojlre  :  fon  éteur 
due  eft  d'environ  cent  arpens.  Sur  la 
hauteur  coule  un. .canal  de  150  tor- 
'  fes  de  long  fiir  douze  de  large  \  fou^^ 
tenu  par  un  ^  grand  fer  à  cheval  en 
-atnphithéÂtte  9  orné  d'une  biluftradé 
,de  pierre.  Trois  fources  viennent  s'y 
rendre  >  &  y  font  ornement.  Uurïe 
coule  au  milieu  d'une  pièce  verte  en 
.   talus  qui  régne  aù-deflusi  do  canal  &c 
dans  toute  la  longueur.  Les  deux  au^ 
très  font  à' fes  extrémités  fous^uii  ber^ 
•ceau  de  verdiirè.  Oh  les^  voit  fortir 
de  terre  en  bouillonnant  y  &c  fe  ret»- 
:dre  au  caftai  pac  UQe  rigole  de  piètre» 


.  Iirri  JT.  •  Aa  pied  du  fer  à  chû^tégne  nm 
xnaemnqu«  allée  miiieif  ite  laquel- 
le lont  pluûeurs  grouppes  de  pierre^ 
Un  de  ces  grouppe^  a  tôujonts  été* 
réuigme  du  SphiiKC-  pour  ceux  qui 
<>tac  eiTayé'  d'en'  deviner  le  ilf^et.  Il 
repréfente  deux  hommes  :  Tun  porfe 
"ùn^fquelecœ  fi^  fes^iépaulesr  ,.  &  Tau- 
tre  tient  un- marteau  ;  près  de  ce  der- 
nier on.Tok  une  enclume  Se  un  fôiif* 

Deux  bafSfl^  avec^dès"  Jets  fort 
élevés  font  placés  dans  le  bas  dit 
Parc»  Il  eft  fermé  par  la  fiviere  d'Or- 
ge qui  fiûc  canal  dans  tooce'  ùl  Ioik 
gueur. 

De  l'iatitre  càté  on  "mit  dans-  la 
prairie  ,  en  ùuie  du  fei;  à  cheval ,  un 
l)ai£n*en^fbrme'  de  mitoir<yuican^ 
aniinique  avec  la  liviere.  Du  mj- 
lien^s^éleve-  un:  de  la  ptiis  gran- 
ide  beauté  9  fourni  par  le  canal  du 

•SSSSSSf  .    £ft  à  huit  Hemes  de  Pâdsi.  Om  y 
VttLi&ov»  Aritvev  amficqurstux  €3Mtemx  ^feon 

•gables  ^  par  une  longue  avenue  qui 

•piéTieiit  toujours:  aviantageilcsitenc 


Digitized  by  Google 


lè  Voyageur*  Le  Parc  qu'on  prétend 
avoit  ime  deihi'Iieae  d'étcfluddet,  fcoh  '^^"-^^^'^ 
me  trois  teccaiTes..  Celle  du  milieu  cjk 
occupée  par  un  parterfe  avec  m 
grand  bamn  ,  &  le  termine  en  une 
defni«-lune  orace  .de  quatre  figucég 
en  bronze  5  d*aprè^rAntique,  favoir^ 
Hercule-Commode^  Apollon  ^  Dia^ 
ne  &  Antinoiis.  La  féconde  placée 
fur  la  droite  5  jpréfente  des  compara 
timebs  de  gazotr^  anrec  de  petites 
gures  de  «marbre  dans  les  cemres«i 
un  faaffiti  £2  uiië  pièce  d'eau  cimree  $ 
formée  paria  rivière  d'EfTonne  ^  qui 
fait  de  ^us  uif  canal  Se  forihe  le  PaK 
de  ce  coté-là.  On  a  planté  fiu:  le$ 
côté^  deux  quinconcéS  y  Se  des  onni» 
taillés  en  boule.  La  troiiîéme  tenafTe 
eft  anF^deflusda.Ci]âtéatt  &c  du  parf 
terre^  Une  belle  allée  vous  conduit  à 
une  demi  -  lune  où.  eft  élevée  una 
colonne  antilque ,  de^  marbre  'bkm 
veiné ,  dont  les  valûtes  du  cbapiteatl 
font  fbrmées  par  quatre  coraé$  dé 
bélier.  Cette  colonne  porte  ]xne^ 
te  de  bromse  d^un  lumÎDme  tenatit  iik 

ceite.  -  ' 

-  En  revenant  vers  le  Gishcûûif  oh 
peut  entrer  dans  un  joli  labyrinthe 
qu'^mbdlliâeAt  ploûèuis  buâes  df 

Lvj 
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marbre  :  on  voit  près  de  là  une  fîgti^ 
œ  en  bronze  du  Gladiateur  »  Ânti<* 
que  y  placée  au  milieu  d'un  grand  ta^ 
pis  de  gazon. 

Le  Châtéait  a  trois  étages  y  aret 
des  frontons  &  des  corps  de  refend  : 
ion  extérieur  n'a  rien  de  remarqua- 
ble pour  rArchiteâ:ure  y  mais  les, 
dedans  font  vaftes  Se  fort  bien  meu*' 
blés. 

La  Chapelle  placée  à  l'extrémité 

de  la  cour  fur  la  droite  ,  offre  un 
nès-grand  tableau  d'une  Defceme  de 
Croix  3  peinte  par  Rubens  j  dont  l'o-» 
riçinal  eft  à  Anvers.  Celui-  ci  eft  une 
copie  ^  qu'on  dit  retouchée  de  la  main 
de  ce  fameux  Peintre* 
^  De  la  Chapelle  on  pade  dans  un6, 
petite  galerie ,  remarquable  par  un 
modèle  en  bronze  de  la  figure  £que>* 
ftre  de  Louis  XIV  que  Couftou  l'aî^ 
né  a  faite  à  Lyon.  Le^alon  vient  en^ 
Atite ,  fuivi  d'une  pièce  où  Ton  voit 
ie^  plan  de  Villeroy  parfaitement 
exécuté  par  Punion  &  le  rapport  de 
diâ^cren^  marbres.  Ce  plan  eft  po£é 
fur  un  pied  dore  ,  &  forme  une  gran- 
de table  entre  les  croifées.  Vous  en-» 
trêz  de  lâ  dam  l'appartement  du  Roi  > 
précédé  d'une  ^le  des  Gardes  >  oj;n^ 


Digitized 


U&  «NYIHOÎTS.        Pa&IS.  15rJ 

ides  portraits  en  pied  au  nombre 4e  v,»««*^ 
dix ,  de  la  mailon  de  Villeroy. 

L'appartement  de  la  Reine  eft  au 
premier  étage  y  avec  une  pièce  feni* 
olable ,  dccorée  des  portraits  de  La. 
Êimiile  Rojale. 

M.  le  Duc  de  Villeroy  n'habite 
point  fon  Château  ,  qu'il  réferve» 
pour  des  Seigneurs ,  &  autres  pes- 
Tonnes  de  diilinâ:ion.  Il  s'eâ  ménagié 
tm  appartement  dans  une  petite  aue 
de  la  féconde  cour»  lequel  a  vue  fur 
i'Orangerie# 

Le  réfervoir  qu  on  peut  con&païer 
À  la  Lavanderie  d«  l'Ecole  Royale 
Militaire  ,  eft  fort  vafte  &  formé  de 
pierres  de  taille.  Autour  defon  bailln 
de  forme  carrée ,  régne  une  banquet- 
te fur  laquelle  deux  perfonnes  peu- 
vent fe  promener  de  iront.  Sa  voûte 
eft  partagée  en  plufîeur$  parties  y  par 
des  piliers  qm  naillent  dn  fond  du  * 
.réfervoir  ,  &  forment  des  arcades 
«en  plein  cintre. 

La  voûte  qui  couvre  la  glacière  9 
.loin  de  déparer  le  Parc  9  y  a|oate 
un  ornement  :  elle  foutient  mi  bof- 
quet  qui  s'élève  en  belveder  »  dans 
le  goût  du  limaçon  exécuté  au  Jai- 

jdui  dji  BkOU  Soos  cette  yoûte  dans 
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Vji^é  ^'^^^^^^^^^  glacière  ;  eft  une  ga>- 
*        ^'  lerie  garnie  d'une  baluftcade  dd  &r  ^ 

deftinée  à  la  promenade  de  ceux  qui; 

>'amufent  à  taire  recentif  daibn  dé 

leur  voix  l'écho  que  rend  cerce  voû- 

ce.  On  y  a  même  exécuté  des  con^ 
€erts«  . 

C'cfft  vraifemblabiement  ce  bof- 
quet  qui  a  fourni  l*idée  de  celui  ' 
'^U  on  a  élevé  au-deflus  des  glacières 
'du  jardin  de  M.  le  Maf échal  de  Ri^ 
chelieu  à  Argenvilliers ,  plaine  d'Ar- 

Î^enteuil.  U  enchérit  beaucoup  for  ce^ 
ui  de  Villerôy  par  la  décoration  du 
Temple  de  iém:tm  qtd  14  courr 
xonne*  - 


B  E  A  U  R  E  P  A  1  R 

 .     N'!eft  qtk^à  taie  detoi-Ueue  de  Vil'-^ 

BEAUKfi.  leroy  i  cette  maifon^  appartenant  à 

Moiïtanatf eft  renommée 
pour  fes  jardins  plantés  par  le  Nojiu^ 
La  place  qui  fait  fate  au  Cbâteati 
<lan$  la  campagne  ,  efè  remplie  par 
deux  gf^ands  qbincotees'  de  tilleuls» 
On  vient  de  rebâtir*  ce  Château, 
environné  de  foÉTés  fecsi  L'Oïiingerie 
9c  le  potager  font  à  droite.  Pluheurs 
pièces  plantées  e»  çpàxkù&Oit  y9t  utr 
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gcaild  bcKdmgnA  dduUe  accompagné 
de  bofquets ,  fe  voyoient  fur  k  gat^- 
che.  Plus  loin  étoit  un  ixiis  percé  eft 
double  étoile  ,  qui  a  fait  place  à  de 
nouveaux  deilins.  La  face  du  CMceafi 
cft  0cciipée  par  m  trè!{4ûiig  pai^eer  re  ^ 
zetminé  pat  ime  grande  pièce  d'eau  ^ 
i&r  une  t»ttâ£k  qui  a  vuie  fu£  la  caai>- 
pagne. 

C  O  U  R  RANGE. 


3e  A  U  ftEV 


•  La  blancheur  &  le  courant  des 
«aux-  de  ce  beau  iiei» ,  Tont  fait  aoM-  Cov^Mncni 
mer  Courrance.  Leur  clarté  eft  telle , 

2u  elles  lai^lèœ  voirdiftindremeataH 
>nd  de  leur  canal  de  rrès^bellé^  trui- 
tes* Une  avenue  double  conduit  dans 
fine  avam^Mtor ,  ibiivtetoe  de  '  demu^ 
canaux  qui  ont  à  leur  tête  des  Dan- 
pfaimr|ef ta»  Hèàttcoflpr  à'esiùl  Au  cô- 
té droit  fe  trouvent  les  potagers ,  & 
ait>*devanireâ  nhe  prairie  dont  les  ca^ 
naux  forment  une  île. 

*  Ce  Gi^em  qui  appartient  a  Ma^^ 
dame  de  Novion  ^  eft  envitbnné  de 
foifés  fournis  par^  deux  torrens*.  Il  4 
à  fa  droite'  une  p^ce  d'eau  prefque 
carrée  5  entourée  de  quatorze  Dau^ 
phim  >  qui  /ettêAt  chacun  autanc 
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d'eau  qu'il  en  faudrait  pour  faire 
tourner  un  moulin.  Ces  eaux  pla?- 
tes  viennent  de  la  rivière  d'£cole  i 
qui  paiTe  dans  le  Parc  le  long  des 
murs. 

Les  bofquets  au-defTus  de  cet» 

grande  pièce  d'eau  ,  font  ornés  d'un 
4»ial  en  poêle  ,  &  de  çinq  bajSim 
avec  leurs  jets ,  dont  un  eft  appelle 
la  Couronne  ,  à  caufe  de  cinq  jets 
qui  partent  du  centre.  Vous  apper- 
cevez  enfuite  une  faile  avec  un  vafte 
'  bafim  oâogone  »  où  eft  une  gerbe  for-^ 

mée  de  fept  jets.  Plus  loin  fe  décou^ 
vre  un  canal  de  2  5  o  coifes  de  long  5 
fourni  par  la  rivière  xl^cole.  Un 

Îrrand  bafiin  rond  termine  de  ce  coté 
e  Parc  ,  qui  a  deux  cens  cinquante 
arpens ,  &  eft  prefque  c^ut  planté  eai 
bois. 

Vous  revenez  au  Château  pat  une 
allée  bordée  d'une  prairie  &  de  deux 
canaux  ^  dont  celui  de  la  gauche  i^e-* 
tourne  en  équerre  ^ipuis  retombe  par 
quatre  chutes  d'eau  y  £c  vous  .trou* 
yez  en  face  du  Château  une  grandb 

Jûéce  de  gazctn,  ornée  dans  fon  mi^ 
ieu  d'un  beau  miroir  d'eau*  (on- 
■  càine  de  la  Perruque  paroi t  fur  la 

jdroite  >  au  milieu  aun  bofquet  isott^ 
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pé  en  Croix  de  Saint  André  j  &  au-def-  c^yp^^^cit 

lus  eft  le  Balîîn  des  Sources  y  où  l'eau 
arrive  par  plufieurs  aug^  de  pierre 
fournies  par  des  fources  près  de  TE- 
glife*  Toutes  ces  eaux  jouent  nuit  & 
joiif ,  fans  réfervoir  ni  robinet.  C'eft 
la  Nature  même  dépouillée  de  tout 
.  Art  )  il  ne  manc^^ue  a  ce  jardin  qu  un 
pi^adevue. 

FLEURY  D'ARGOUGES 

Diftant  de  Paris  de  douze  lîeues, 
eft  à  M.  d'Argouges  Confeiiler  d'£-  fleuht  i 
tat  :  le  Château  vafte  &  de  conftruc- ^•^''•'^ 
tion  ancienne  >  flanqué  de  deux  tours^ 
ett  moderne  dans  fa  diftribution  in- 
térieure. On  y  arrive  par  une  dou- 
ble avenue  d'ormes  de  plus  d*miquart 

.  de  lieue  de  long  »  terminée  par  une 
demi-lune  qui  embraffe  trois  pavil- 

^  Ions  :  celui  du  milieu  fert  d  entrée  1 
une  avant-cour  d'une  rare  beauté  y  Se 
fermée  par  deux  ailes  de  bâtimens.  Au 
bout  de  cette  avant-cour  eft  la  cour 
du  Château  entourée  ,  aîn(î  que  le 

'  Château»  defofTés  remplis  d'eau  vive* 
On  entre  dans  cette  féconde  cour 
par  une  porte  de  grelTerie.^  taillée 
en  forçae  de  rocaille ,  Se  foutenue 
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â«  chàcfue  coté  par  des  arcades  aiiP 

^ÀKcovttKsr  ^^^^  d^fquelles  font  deux  pavillons. 

Celui  de  la  droite  eft  appuyé  à^un  bâ«^ 
fknent  en  aile  ^^dans  toute  la  longueur 
duquel  règne  lûie  fort  belle^  galerie 
avec  un  plafond  orne  d'anciennes 
peinture^.  Le  pavillotf  à  |;auche  eft 
îiiivi  d'un  mur  a  hauteur  d  appui  fai-- 
fant  face  à  Taîle  droite.  Au  milieu 
fe  trouve  un  pont-levis-  qui  àonn^' 
entrée  dans  te  Parc  fur  un  parterre 
k  TAngloife  >  terminé  par  une  pièce' 
d*eau. 

Du  principal  cofps  de  logis  placé* 
au  fond  de  la  cour,  on  communia 
'  que  dans  le  Parc  par  un>  autre  pont« 
ïevis.  Une  terrafle  ornée  de  deux  pié> 
ces  de  broderie  fe  pïéfente  d'abord 
&  eft  iuivie  d'un  parterre  en  gazon  , 
au  milieu  duquel  efl:  une  granaè  pié-* 
ce  d'eau  faite  en  miroir  ,  d'où  s'éle-' 
▼rtm  jet  d*iin  pouce  de  fortie.  Ge  par^ 
terre  eft  terminé  par  un  canal  darts- 
-  tequel  paffe  une  petite  rivière  qui  tra- 
•verfe  le  Parc. 

On  apperçoit  fur  la  gauche  un  beau 
^  canal  arrondi  par  les  extrémités ,  tsC 
tout  revêtu  de  grcs  ^  fa  tête  ornée 
avec  fimplicité  ptéfeitté  une  nappe 
d'eau'  entretenue  par  imer  fource. 
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abondante  ,  que  Teau  à  fa  fortie  s'é-  fj^^xfKr 
sXevQ  de  terre  en  bouillonnant  de  près  jfAMQvwi 
:d*nn  pied.  Ce  canal  qni  a  plus  de 
400  toifesa  fervi  de  modèle  i  Henri 
(1 V  poof  celai  de  Fontaiiieblean  »  &  it 
-étoit ,  av^ant  ce  dernier ,  le  pluslong 
canal!  ^qpanexiftâr. 

Le  Parc  contient  prés  de  deux  cens^ 
^rpens  ^  il  confiée  ^  pour  la  olus  gran^ 
4e  partie ,  en  bois  de  haute  futaie  bien? 
percés.  Le  refte  eft  en  prairies  &c  enr 
iterres  mafquëes  par  des  cfiarmilles.- 
dC'ieâ;  la  que  M.  le  Lieutenant  Civil 
*allott  fe  dcbffer  des  travaux  infépar- 
xables  de  l'importante  place  qu'il  ^ 
occupée  û  dignenoienc  dans  la  Ma^£^ 
tarare» 

•  VAUX-LE-PRASLIIf, 

•  Cette  maifoa  pour  la  perfeâion  de 


laquelle  M.  Fouquet  n'épargna  tien'^  X^^^^^!: 

fut  commencée  en  1^53  fur  les  def-- 
.fins  ài^MtVttm  *  Le  Macécfaal  de 


•  t 


.  I  ^  Sclifforr  cnr  a  feif  iine.trè^^ldiigiiû  d^l^- 
€ripth>n  fous  le  nom  de  Valtetre  dans  fa  Clé- 
lic3  Tom.  X.  p.  lo^i,  &  futy.  Tout  le  mon- 
de connoic  les  Fragmens  du  Songe  de  Vaux; 
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Villatsqui  l'acquit  au  commeticemmr 
Waâu^  ce  liecle  ^  ht  changer  ion  anaea 
nom  de  Y  an-ie^VkomKe  en  celui  de 
.  Vaux-le- Villars.  Elle  appartient  pré- 
femement  M.  le  Doc  de  Praflia.^ 
'Miniftre  &  Seccctairc  d'Etat ,  en  fa-- 
veur  duquel  le  Roi  a  biei»  Y«alu  ïè^ 
riger  en  Duché. 

L'Ojcangerie  placée  fur  la  eauche  ^ 
forme  un  bâtiment  très-confiaérable  , 
ainiî  que  les  remifes  6c  les  écuries 
qu'on  voit  fur  la^lroite.  La  grille  qui 
fépare  ces  bâtimens ,  eft  enrichie  de 
htiic  %ures  de  Terjpes ,  ôc  fknquëe 
de  deux  portes  roftiques  qui  portent 
chacune  un  fronton. 

Deux  portiques  à  trois  arcades  fur- 
montées  de  vales  ,  terminent  fur  les 
côtés  l'avant-cour  du  Château  ,  &  fe 
lient  avec  les  baluftrades  des  folles 
remplis  d*une  très-belle  eau  :  des  figu- 
res de  Naïades  Se  d'enfans  pofées  fut 
des  focles ,  ornent  cette  baluftrade. 
*  Le  veûibule  eft  carré  ,  formé 

de  colonnes  Doriques  ifolées  y  avec 
deux  figures  de  marbre ,  d'après  VAnr 
tique,  il  introduit  dans  le  grand  fa'^ 
Ion  oyale  ,  décoré  d  arcades  &  dçpi- 
laftres  d'Ordre  Corinthien.  Six  die 
çes  arcades  font  remplies  par  ,auta;ri( 
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<îe  ftatues  de  marbre  ,  grandes  com- 
me nature ,  faites  d'après  T Antique  »  ^^nnii^ 
&  au-de/Tus  de  la  corniche  entre  les 
fenêtres  font  des  Caryatides  qui  fe 
lient  par  des  guirlandes. 

La  falle  àman^er  eft  précédée  d'un, 
buffet  dbnt  la  voûte  eft  peinte  en  ber^ 
çeaxL  avec  des  feuillages.  Le  plafond  de 
cette  falle  eft  comparti  en  ^  tableaux 
tant  carrés  quodogones,  peints  ea 
camaïeu.  Dafts  celui  du  milieu  fe  voit 
Mercure  avec  l'Abondance.  Sur  la 
cheminée  eft  placé  un  grand  portrait 
de  Louis  XIII.  Les  delfus  de  porte 
£ont  fix  fujets  tirés  de  la  fable  j  &  on 
a  exécuté  fur  les  lambris  des  grotefr 

2ues  &  des  arabefques.  Le  tableau 
u  buffet  peint  par  M.  Cai[€tie  ^  re« 
préfent;e  une  halte  de  chaiTe.  On  pré- 
tend que  du  plafond  de  cette  falle 
les  tables  deicendoient  magnifique^ 
iEnent  fervies  ;  &  on  ajoute  qu  il  sé^, 
le  voit  auparavant  un  brouillard  qui 
«judétohoit  la  vue  aux  convives.  Qupi^ 
ou'il  en  foit ,  perfonne  n'ignore  les 
»té&  paou>eu£e$  6c  galantes  que  M* 
ïouquet  donna  à  la  Cour  ,  fêtes  cé- 
lébrées en  pxofe  &  en  vers  la  f  on^^ 
caine  &  autres  beaux  efprits^ 

:  Dexptre  iaUe  Qn,sntx»  um 
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■V'A«-««  P^^^^  ^  plafond  de  laquelle  font 
sliN.  quatre  lunettes ,  où  fout  repréfentés  ^ 
Mercure  ,  Mars ,  Bacchus  &:  Jupiter  : 
des  figures  en  ftuc ,  grandes  comme 
oiature  ,  placées^  aux  angles  ,  foutien-4^ 
aient  le  .rond  du  milieu  où  eit  un  ciel 
•ouvert. 

L'appartement  de  Madame  la  Du-^ 
cheile  de  Prallin  occupe  en  entier  le 
4i6té  droit  du  grand  faion.  On  voir^ 
idans  l'antichambre  deux  batailles  de 
deux  copies  de  la  Pfychc  de  Raphaël^. 
Au  plafond  le  Brun  a  peint  Hercule* 
fur  fon  char  ,  couronné  par  la  Vic- 
toire ,  &  précédé  de  la  Valeur  ôc  de 
îa  Renommée.  Dans  une  partie  de 
xiel  éclairée  paroît  Jupiter  avec  les 
autres  Dieux  qui  s'emprefant  dfad^> 
mettre  ce  héros  au  fein  de  la  gloire^- 
i^es  compartiment  font  formés!  par 
^des  fleurs  ;  &  dans  les  angles  on  voit, 
quatre  camaïeux  i  fond  û'or ,  repré»' 
fentaac  quelques  travaux  d'HerculeJ 
11  y  adle  plus  huit  ilorbeilies  dà  âéusi 
4ians  des  percés ,  aveq  des  ehfans.  ' î '  v 
'  '  "Le  plafond  du  £don  eSt  omé  diiiii 
très-beau  tableau  allcgorique  de*/^. 
Brun ,  où  (e  voient  la  î^idéli^îé  y  le  Sk* 
crêt ,  la  Force  &  la  Prudence  groupe 
^ées  ej^emble^^'ibu^enues  par^ttue 
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Eenommée^  Dans  le  fond  Apollon  ^^^^^^ 
^renverfe  à  ^oups  de  flèches  TEnvie  y  i?jLA»j.ui^  , 
£c  d'autres  monftres  qui  fe  perdeac 
<dans  rcpailTcLu:  des  nuées. 

Le  plafond  du  4:abinet  repi^cfente 
une  femme  qui  dort ,  la  tète  appuyée 
fur  fo»  bxas:i  elle  laifle  tomber  des 
pavots  :  les  fonges  agréables  &  fu^ 
Aeftes  i  ejpivirouneut*  Ce  tableau  q&. 
de  la  maia  dp  Iji  Brutu 

tQu'dle  cft  belle  à  iics  ypux^c^tç  Nuit  çiui 

jSans  dottiïp  de  i' Amour  (bn  AOtf  «ft  «nn»^. 

mic. 

Et  ce  frais  i^ofljppiotfur  Ipn  tda  fans  pa^ 
tpil 

jMturque  on  fard  appliqué  ^ar  fes  naains  dtfc 

La  fpacainc*  , 

♦  * 

Xa  frlfe  eft  ornée  d'aiabefques  ^ 
parmi  lefqueiles  oa  remaiique  un  écu- 
ceuil  à  qui  une  couleuvre  donne  la 
ichafle.  Tout  le  monde  faiç  que  1  écu- 
reuil forme  les  armes  de  fouquet  ,  , 
^  la  coi^leuvre  ;celles  des  Colbert. 
Ces  peintures  ayant  été  faites  plii^ 
.^eurs  aiu^tées  avant,  la  chute  d*un  de 
4f^s.Wm.ç$ji;%t&^r^^^^  d». 
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vxvr-tt.  ^  comment  le  Peincre  a-c-il  pu 

JàAstmr  1^  annoncer  ? 

La  face  du  Château  fur  le  jardin 
eft  compofée  de  deux  pavillons  ornés 
dt  pilaftres  Ioniques  ,  qui  fupporceac 
rencabiemenc  fur  lequel  font  des  var 
fes  :  deux  petits  avant-corps  qui  les 
accompagnent ,  fonc  furmontés  d'une 
baluftrade  régnant  pareillement  fur 
le  dome  terminé  par  un  campanile. 
Le  milieu  de  cette  façade  eft  décoré 
de  quatre  colonnes  Doriques  à  bof- 
fage.  Au-deffus  font  autant  de  pilaf^ 
très  Ioniques ,  avec  un  fronton  ;  Se 
fur  rentablement  Dorique  on  a  place 
quatre  figures  de  pierre.  Le  bandeau 
des  croifées  du  rez-de-cliauffée  eft  fur- 
monté  de  Génies  tenant  des  coiuroit- 
nés  ,  &  de  lions  qui  fupportent  des 
chiffres  &  des  armes.  Celles  des  an* 
ciens  maîtres  de  ce  Château ,  fou- 
tenues  par  un  Génie  >  s'apperçoivent 
dans  le  fronton. 

Les  jardins  de  Vaux  ont  été  le 
premier  ouvrage  confidérable  de  ic 
Nojire  s  &:pzt  lequel  il  a  commencé 
à  fe  faire  connoître.  Il  ç'avoit  alors 
que  trente-neuf  ans. 

Le  parterre  a  un  baffin  avec  plu-- 
jets>  &  des  enfans  formant  des 

bouillons 


lieurs 
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lK)uiUoas  dans  de  petits  baflins  qui  ^^^^ 
occHpet^t  les  angles.  On  voit  au  boi^t  PuAstaii 
une  pièce  d'eau  carrée  y  du  milieu  de 
laquelle  s*éleve  un  rocher ,  ou  eft  pla- 
cée une  figure  en  plomb  de  Neptune 
armé  dé  fon  trident.  11  y  a  un  canal 
de  chaque  cpté  /des  ailes  de  laxampe 
de  lefcalier, 

Suç  U  gauche  de  celle  qui  defcend 
âu  grand  canal ,  eft  une  voûte  d'où  fort 
une  prodigieuie  quantité  d'eau  >  qui 
après  avoif^ roulé  fur  des  marches  de 
pierre  ,  tombe  en  chute  par  un  petit 
canal  dans  le  grand ,  qui  a  500  toife^ 
de  long. 

On  rétablit  la  cafcade  dont  la  dif^ 
poiitioin  aiuionce  que  les  e£fets  ea 
doivent  être  très-variés. 

La  grotte  en  eft  féparce  par  le  can- 
nai ,  qui  dans  cet  endroit  s'élargit  eor 
ibrmaat  une  pièce  d'eau.  C  eft  un  des 

Îdus  beaux  endroits  de  cette  maifon  : 
e  génie  de  le  Brun  s'y  recouuoît  fa- 
cilement. Cette  grotte  qui  termine  le 
jardin  5  s'élève  en  amphubéàtre ,  ou 
eft  un  baflin  avec  une  gerbe.  Huit^ 
Termes  en  bofTage  xuftique  décorejit 
la  face.de  ce  morceau  d'Architeâurer 
iorné  de  fept  i^iches  rocaillces  ,  avec 
i^çs  animaux  qui  jettent  de  r^^u ,  ^ 
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de  grandes  figures  de  fleuves ,  placées 
.f^LM^,  dansk  rampe  de  la  terrallè-  Le  bat- 
fin  qui  occupe  toute  la  face  d^  cette 
cafcade  ,  préfente  une  grille  de  dix 
jets.  ' 

On  remarque  encore  trois  foutai^ 
nés  à  l'Italienne  dans  le  parterre  de 
0eurs  à  gauche  du  Château  ;  celle  de 
la  Couronne  fe  voit  dans  un  boulin* 
grin  à  droite.  Au-deiTus  de  cette  Fon^ 
taine  ctoit  la  petite  cal'cade  qui  eft 
toute  ruinée» 

P  £  T  I  J-B  O  U  R  G 

^  Eft  litué  entre  la.  route  de  Fontai- 

ï  o  u  )u6.  nebleau  &  la  rivière  de  Seine.  Il  étô^it 
dans  le  plus  grand  défaitre  »  lorfqu'il 
a  été  acquis  en  1754  par  Madame  la 
Préfidente  Chauvelin,  de  la  fuccef* 
fion  du  Duc  d'Antin.  Un  Château 
démoli  ^  des  bâtimens  détruits  ,  ou 
près  déVrouler  ,  un  parc  fervant  à  la 
pâture  des  troupeaux ,  des  avenues 
arrachées  ,  des  allées  converties  en 
chemins  publics  »  &  des  parterres  en 
prairies  j  en  un  mot  tous  ces  lieux 
autre&is  âoriilkns ,  devenus  hideux 
^  impraticables  ,  ofFroieut  à  M.  Cke-^ 

youf  des  ob&açie$  très-diâicilesà 
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pontet.  Cet  habile  Artifte  a  fu  dé- 
mêler les  richeflès  de  l'Ârt  enfouies 
dans  les  ruines  du  tems  &  de  Toubli. 
Par  fes  foins  Petit-Bourg  eft  r^deve* 
*u  un  féjoor  fort  agréable* 

-On  «rive  ou  Château  par  une 
avenue  plantée  de  quatre  rangs  d'^r-- 
Jbres  formant  la  trompe  :  de  chaque 
coté  font  de  vaftes  pièces  de  terre 
labourables  avec  des  allées  dans  leur 
f>ourtour  ,  nommées  champs  £lifées. 

L'avant- cour  eft  fermée  par  une 
grille  ,  aux  exrrcmicés  de  laquelle 
^ 'élèvent  des  pavillons  accompagnés 
de  deux  corps  de  logis.  Son  entrée 
commence  par  une  partie  droite  que 
termine  une  forme  circulaire  foute- 
nue  de  deux  allées  en  terraile. 

Les  jardins  fruitiers  &  potagers  ^ 
qui  renferment  le  réfervoir  des  eaux, 
iont  placés  à  coté  de  cette  avant- 
cour. 

La  cour  du  Château  eft  fermée, 
par  des  foftcs  fecs  dont  les  murs  font 
décorés  d'une  baluftrade  en  pierre* 
Les  côtés  préfentent  deux  grands  par- 
terres divifés  chacun  en  quatre  par- 
ties avec  un  baifin  dans  le  milieu ,  Ôc 
des  allées  à  quatre  rangs  d'arbres  qu^ 
Ibimem  un  cbître. 
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te 

 Le  Château  eft  élevé  fur  les  foiï- 

i^o^u  1^6.  dations  de  l*ancien.  L'Architeéte  a  ti-  • 
ré  habilement  partie  de  fes  débris  » 
fans  employer  de  matériaux  étran- 
gers ,  &  les  a  fait  même  contribuer 
à  fon  embelliflement.  11  nen  a  pas 
moins  allie  la  décoration  la  plus  gra^ 
cieufe  à  la  diftribution  la  plus  com- 
mode. Sa  façade  occupe  toute  la  lar- 
geur de  la  cour  ,  &  eft  terminée  par 
deux  pavillons.  £lle  offre  dans  ion 
milieu  un  grahd  avant-corps  qui  ex- 
cède en  hauteur  le  corps  du  bâti- 
ment :  il  eft  orné  d'un  Ordre  loni-  • 
que  en  pilaftres  au  premier  étage  ,  Se 
couronné  d'un  fronton.  La  façade  fur 
les  parterres  ne  diifére  de  celle-ci  y 
que  par  des  frontons  triangulaires 
qui  couronnent  les  pavillons  »  &  un 
circulaire  placé  fur  Tavant-corps  du 
milieu.  L'Amitié  qu  on  y  voit  en  bas- 
relief  eft  l'emblème  du  goût  de  Ma- 
dame Chauvelin  pour  Petit-Bourg. 

Au  fortir  du  falon  fe  préfente  une 
grande  terralTe  avec  un  efcalier  dou- 
ble qui  conduit  dans  une  allée  paral- 
lèle à  la  face  du  Château. 

En  defcendant  vers  la  rivière  »  on 
âipperçoit  cinq  grandes  peloufes  toutes 

ieparées  par  des  allées  foutenues  de 
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glacis  de  eazon.  Dans  la  parcie  du  ^ 
niilieu  5  avec  celles  qui  lont  près  des  b  o  u  te 
bois»  font  de  vaâ:es  capis  verds  en^ 
tourés  d'arbres  en  boule;  Les  deux 
aucres  préfeutent  des  parterres  à  l' An- 
gloife  ornés-  de  plate-bandes  garnies 
de  Ûeurs  &  d  arbuftes  ,  &  terminées 
en  enroulement.  Le  grand  tapis  du 
qdlieu  a  été  fort  adroitement  abaifTc  ^ 
au-defibus  des  pièces  voifines  pour 
procurer  au  Château  l'afped;  d'un 
vafte  baflin  qu'une  hauteur  égale 
aux  parties  coiiatéiaies  lui  eue  dé- 
robe. 

,  A  ce  tapis  en  fuccéde  un  autre , 

accompagné  d'allées  &  de  glacis  de 
gazoa  en  volute.  Le  bas  eft  terminé 

i)ar  un  talus  régnant  dans  toiue  Li 
argeur  du  parterre  avec  une  trom- 
pe en  queue  de  paon  dans  le  milieu 
qui  defcend  dans  une  belle  allée  pro 
longée  d'une  extrémité  du  Parc  à 
Tautre. 

En  face  de  cette  allée  fe  préfentent 
deux  terralTes  bordées  par  la  rivière. 
Elles  font  interrompues  par  un  baf-^ 
fin  entouré  d^une  allée  circulaire  y  &c 
elles  abouciffenr  à  deux  pavillons  pla- 
ces  â  leurs  extrémités. 
'    Les  bois  fur  la  droite  du  (Château 
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font  percés  de  plufîeurs  allées  formant 
étoile  dans  leurs  points  de  rencontre. 
£lles  conduifent  dans  deux  grandes 
pièces  dont  lune  eft  oâogone ,  Se 
l'autre  a  la  figure  d'un  trapèfe ,  dé- 
corées de  deux  ran^s  d'arbres  avec  vù\ 
tapis  de  gazon  au  milieu. 

Sur  la  gauche  les  allées  du  bois 
ouvertes  en  diagonales  prcfententpaf 
la  diversité  de  leuf  direâton  des  pat^ 
tes  d'oie  avec  des  étoiles  &  des  bof^ 
quets. 

Les  bois  plantés  à  la  fuite  du  cloî« 
tre  offrent  d*un  coté  une  belle  parti» 
cintrée  avec  une  allée  dans  le  milieu  ^ 
qui  conduit  à  une  faile  décorée  do 
cabinets  dans  fes  ang;les«  Au  milieu 
d'un  de  fes  côtés  s'élève  un  belve<s 
der  fort  agréable  pour  fes  beau* 
points  de  vue.  Cette  allée  eflr  coupée 
par  plufieurs  autres  qui  aboutiifeiat  à 
une  grande  partie  formant  une  eU 
lipfe,  appjllée  bois  de  Madame  y  au 
centre  de  laquelle  fe  rendent  diver^ 
fes  allées  en  forme  d'étoile. 

De  Tautre  côté  on  entre  dans  le 
bois  que  ditférens  bofquets  &  cabi-» 
nets  termment  fort  heureufement. 
Toute  cette  diftribution  eft  due  aux 
talens^e  M*  Chcyout  :  il  a  fait  re-^ 
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Daîtreles  anciens  veftiges  du  Parc  &r 
leur  a  donné  plus  d  agrimenc  ,  par 
quantité  d'allccs  ôc  de  cabinets  qn  d 
y  a  pratiqués. 

FONTAINEBLEAU- 

On  peut  regarder  Erançok  I  com-  "rssssss 

ni  e  le  créateur  des  beau  tes  de  ce  Châ-  FoMTAmt-.' 
teau,  puifqu'il  le  rebâtit  entière- 
ment ,  &  ne  laifTa  à  fes  fuccefTeurs 
que  le  foin  de  Tembellir.  Ce  Mo-î 
^  mrque  ,  pour  le  décorer  ,  fit  venir 
dltaiie  les  Artifles  le  plus  en  repu-* 
ration  j  ce  font  eux  qui  ont  ramené 
en  France  le  bon  goût  de  T Architec--» 
tare  ôc  de  la  Peinture.  Le  Primaticd 
fut  mis  à  leur  te  te,  &  tout  s  exécuta 
jfur  fes  deflîns. 

De  grandes  routes  pratiquées  dans 
Ja  forêt  de  Fontainebleau  y  condui-^ 
fent  à  ce  Palais  bâti  dans  une  vallée^ 
Son  plan  prefque  triangulaire  renfer- 
me comme  cinq  Châteaux  y  diftribués 
en  autant  de  cours  &  de  galeries  éle- 
vées fous  dififérens  Rois  y  fans  aucun 
Ordre  d'Architecture  fuivi.  • 

Du  côté  du  bourgs  une  vafte  pla- 
ce carrée  découvre  uijie  très -langue 
façade  >  du  milieu  de  laquelle  s'élQVA 
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entre  deiix  aîies  flanquées  de  quatre 
pavillons ,  un  portail  de  grelTerie  , 
du  deifin  de  Jaifiin.  Une  infcriprioiï 
fait  connoitrë  que  Henri  IV  élevât 
ce  portail,  qui  fert  d'entrée  auxcui- 
"jQnes  &  aux  offices ,  placées  dans  cet- 
te cour.  Au  fond  eft  une  fontaine  dite 
des  trois  Vifages ,  à  caufe  de  trois 
mafques  de  bra;ize  y  jettent  de 
Feau, 

De  la  cour  des  cuifînes  on  va  à 
h  Porte  Dauphine ,  décorée  du  côté 
de  la  chauiïee  de  colonnes  Tofcanes 
ruftlques  ,  &  de  deux  mafques  anti- 
ques ,  de  marbre  blanc.  Le  côte  de 
ta  cour  eft  formé  de  pilaftres  d'Or- 
dre Gothique ,  eimclûs  fur  leuis  mat 
fifs  de  deux  buftes  antiques  de  bron- 
.  ZQ.  Sut  cette  porte  s'élève  .un  dôme 
carré  &  à  jour  dans  fes  quatre  fa- 
ces :  il  eft  d'Ordre  Compofite  ,  en- 
richi de  part  ôc  d'autre  en  fon  fron*^ 
ton  de  Tecu  de  France  ,  &  des  chif- 
fres de  Henri  IV  &  de  Mairie  de 
Médicis. 

La  cour  ovale  eft  la  plus  ancienne 
de  ce  Château.  Les  édifices  qui  l'en* 
tourenc ,  fe  coihmumquent  par  un 
balcon  de  pierre  à  i;auipe  de  fer  ^ 

foutenu  par  quarante^-cinq  coloaaâs 
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d'Ordre  Compofite  >  on  y  monte  en 

dedans  par  deux  efcaliers  de  grès.  Le 
Stand  a  deux  rampes  &  eft  à  droite  ; 
Pautre  au  fond  de  la  cour  ,  eft  orné 
d'iine  vingtaine  de  figures  de  femmes 
nues ,  grandes  comme  nature ,  ^ 
accompagnées  d  enfans ,  d'animaux  > 
de  cartouches  &  de  feftons. 

A  gauche  oif  apperçoit  la  Chapelle 
de  Saint  Saturnin  ,  que  Louis  XIII 
fit  décorer  d'un  lamhris  peint  &  do- 
ré ,  en  aûion  de  grâces  de  la  naiflTan- 
ce  du  Dauphin.  Il  y  a  fur  TAutel 
une  copie  de'  la  Vifitation  ,  peinte 
par  le  Piombo  j  dont  l'Original  eft  à 
Verfailles» 

On  paflTe  fous  un  pavillon  pour 
arriver  dans  la  cour  de  la  Fontaine  , 
qui  eft  la  plus  agréable  de  toutes  par 
l'ordonnance  de  fes  trois  aîles  de  bâ- 
timens ,  &  paj  fes  be^ux  points  de 
vue  fur  le  jardig.  Cette  cour  a  pris 
fon  nom  d'une  fontaine  formée  par 
quatre  dauphins  de  bronze  ,  placés 
dans  les  angles  d'un  petit  baflîn  car- 
ré. CebaÛindu  milieu  duquel  s'élève 
une  ftatue  antique  de  Perfée  en  mar- 
bre, eft  accompagné  d'une  rerralle 

.  hors  d'oravre  >  ornée  de  baluftiades  > 

M  V 
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&  qui  foriîie  une  portion  circulaire 
au  deyant  du  grand  étang; 

Charles  IX  fit  bâtir  refcalier ,  &r 
peut-être  le  bâtiment  qui  eft  au  Nord 
de  cette  cour.  Sous  Louis  Xlll  a  été 
reconftruit  refcalier  hors  d*œuvre  à 
deux  rampes  ,  dont  Tune  conduit  i 
la  falle  des  Gardes ,  &  Tautre  à  celler 
de  la  Comédie.  Au  bas  de  ces  ram- 
pes, font  fur  despiédeftaux  de  piei> 
re  >  deux.  Sphinx  en  bronze  d'une 
grande  beauté.  On  voit  dans  des  ni- 
ches les.ftatues  antiques  de  Mars  ,  de 
Vénus- ^  de  Bacchus  ,  de  Mercure ,  de 
JMinerve.,  &  quelques  autres  bufte$> 
&  figures.  Sept  arcades  au  Nord  de 
cette  cour  fupporteni  une  terrafle 
enrichie  4e  Sculptures  des^chiffres  ôc 
devifes      Henri  IV. 

Lar  ccMf  dii.  Cheval  bfanc  qui  fc* 
préfente,  enfuite.  ^  eft  ainû  appellée  â. 
caufe  d'uii  modèle  d^i  chevalde  Marc- 
Auréle  qui  éioit  au  milieu^  Serlio  qui- 
éleva  les  bâtimens  de  ce  Châceaa 
fous  le  régne  de  François.  I ,  donna» 
tous:  fes  foins^  pour  que  cette  cour 
fervît  aux  courfes^.,  bagues  ,  tournois: 
&autresplaifirs,  fuivant  Tîntention 

.diai  B^qL  G'eû-là  fréfantement  qua 


logent  les  Miniftres.  L'aîie  droite 
^eftinée  aux  Seigrtenrs ,  eft  beaucoup 
plus  exhauffée  que  le  refte ,  &  n'eft 
bâtie  qu'à  moitié,  Louis  XV  t'a  éle- 
vée à  la  place  de  la  galerie  d'Ulyiie  » 
qui  tomboit  de  vétufté.^ 

Au  bord  desr  anciens  fbffés  de 
cette  cour ,  on  voit  près  de  TefcaiieiT 
les  ftacues  anxiques  de  Céphale  ôc 
de  Bacchus  y  ce  dernier  eft  fous  laî^ 
figure  d'ui^e  temoie^ui  a  u  a  léopard 
&  un  pannier  de  raifin  à  fes  pieds;* 
Les  piédeftaux  font  ornés  de  mafques^ 
qui  forment  des  fontaines. 

L'efcalies  du  fer  à  cheval  été 
conftruit  fous  Louis  XllL  Quatre  ar- 
cades voûtées  y  ornées  de  pilailres^ 
de  confoles ,  couronnées  de  boule* 
de  greilerie  ,  fupportent  deux  raiu*' 
pes  chargées  de  baluftrades  à  jour  ^ 
&  décorées  de  fceptres  èc  de  cadu- 
cées. Ces  rampes  vont  à  la  hauteur 
d'une  terraife  qui  communique  aux 
appartemens  :  on  attribue  ce  chef 
d  œuvre  a  le  Mercier.  Au  milieu  ^ 
trophées  fculptcsau-deffusdel^ 
«e  de$  appartemens  ^  fevpitu 

i^ufle  de  Louis  XIIL 
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^  • 

«  La  Chapelle  de  la  S^^.  Trinité  1 

Bâtie  par  François  I  fe  préfence  à 
roHTAiNE-  gauche.  Henri  le  Grand  la  fit  décforer 
par  Fr  émince  j  qui  continua  fous  Louis 
Xlll  les  peintures ,  tant  de  la  voûter 
que  des  murs.  Le^  premières  font 
diftribiices  en  un  compamment  de 
cinq  grands  csèbleaux,  de  vingt-deux 
ovalest ,  Se  de  fei:^e  craîtrés  y  dans  des: 
bordures  de  ftiio  enrichies  des  chif- 
fres de  Henri  i  V  /de  Marie  de  Médi- 
cis  ,  de  Louis  XIU  ,  d'Anne  d'Au- 
triche y  ôc  de  fleurons  dorés  :  le  tour 
cft  terminé  par  une  grande  corniche  ^ 
.  aux  extrémités  de  laquelle  font  ley 
armes  de  France  &  de  Navarre  fur 
deux  cartouches  qtre  fupporrent  des* 
Anges  plus  grands  que  nature^ 

La  tribune  dn  Roi ,  placée  au-de{^ 
fus  de  la  porte  en  face  de  i' Autel ^ 
eft  fdutenue  par  dix  colonnes  Co- 
riathiennes  cannelées^  &  dorées  fur 
les  moulures. 

Le  premier  tableau  de  la  voote 
repréfehre  Noé  qui  fait  entrer  dan« 
l'Arche  la  femme  &  fes  enfans ,  après 
y  avoir  enfermé  toutes  fortes  d'ani-- 
maux.  11  eft  à  l'huile  fur  plâtre ,  aiufi 
que  1^  a^nes» 

•4-  -  9 
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Au  deustiépe  eft  peinte  la  chute 
des  Anges. 

Dans  le  tfoi/îéme  oh  voit  le  Père 
Erernel  environné  des  PuifTaiices  Cé^ 
leftes.  PW  ba$  eft  un  Temple  orné 
de  colonnes ,  entre  lefquelles  font 
les  Vetrus  :  la  Miféricotde  y  iiïter-* 
cède  pour  le  Genre  humain» 

Dans  le  quatrième  ,  un  rayon  dô 
la  Divinité  luit  fur  TAnge  Gabriel  > 
qui  reçoit  l'ordre  d'annoncer  à  Ma^ 
rie  qu*elle  fera  la  Mere  du  V^the. 

Le  cartouche  au-deflus  de  TAu-' 
rel ,  qui  eft;  le  cinquième  tableau  , 
expofe  la  Création  de  rhamme  &  de 
la  femme. 

Les  Ëlëmens  accompagnent  cef 

cinq  grands  tableaux.  Sous  larcade' 
derrière  TAutel ,  dn  voit  TAnge  Ga- 
briel qui  defcend  annoncer  à  Marie* 
qu  elle  eft  choifie  poux  être  la  Merer 
du  V erbe. 

Autour  de  cette  Chapeffe  règne 
trn  lambris  compoféde  trente-fix  pi- 
faftres  Corinrhiens  dorés  fur  les  mou- 
lures 5  &  chargés  fur  les  frifes  &  cin- 
tres des  Noms  de  Jéfus  &  de  Marie  y 
de  tcres  de  Chérubins  ,  de  cliitFres 
de  Rois  &  de  Reines  ,  de  feftons  Se 
d'autres  aruemens»> 
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yo>ïTAiN  trumeaux  èc  croifées  font 

MLtAv.  "  dans  de  grands  ovales ,  difFérens  Roisi 
dlfraët  &:  de  Ju4a^  ôc  un  peu  au- 
deffbus  on  a  peint  en  camaïeu  dix 
Patriarches  >  &c  aucaut;  de  Prophètes. . 

Entre  ces  trumeaux  ,  quatre  ova-» 
les  qui  fuivent  les  angles  de  la  voûte  y 
repréfentent  la  Foi ,  TEfpérance,  la> 
Charité  &  la  Religion  y  &  les  Cix 
autres  font  la  JulHce  ,  la  Patience  ^ 
la  Prévoyance  ,  la  Diligence  la  Clé- 
mence &  la  Paix. 

Quatorze  tableaux  de  la  vie  de 
N.  S.  fe  voiena:  entr.e  le  Utnbûs.  &c 
i  entablement. 

Un  marbre  blanc  compofe  les  de- 
grés ,  le  co£ps  &c  le  retable  du  grand 
Autel.  Quatre  coloimes  arec  des^  pi-^ 
kftres  Corinthiens  y  dont  les  fodes^ 
&  les  chapiteaux  font  de  buonze  do^ 
ré  y  fouciemien.t  autartt  d'Anges  dei 
bcontze  de  grandeur  natùrelle.  Lesj 
ûatues^  eni  marbre  de  Samt  Charle*- 
magne  Se  de  Saint  Louis' ^  fculptées^ 
par  Pilon  ^  occupent  les*  entre-co-- 
tonnemens.  Le  tabernacle  a  la  for^ 
me  d'une  demi-coupole  pofce  fuir 
tuit  colomies  Corinthiennes  de  Jaf-; 
jne  Oriental.  Auxcotés  font  deux  Aur; 
^es     adacation^  Tous^  les  bconze^ 
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qnt  été  faits  par  Girardon  j  qui  a  te- 
préfencé  dans  les  bas-reliefs  les  Evan-  bliav» 
géliftes  ,  une  Defceme  de  croix ,  S# 
f  élix  de  Valois ,  &  Saint  Jean  de  " 
Matha ,  à  qui  le  Seigneur  ordonne  • 
d'établir  l'Ordre  de  la  Rédemption 
des  Captifs; 

Une  bordure  de  marbre  blanc  il»- 
€CuSié  de  eoaipartimens  de  diverse 
marbres,  emoure  une  Dëfceme  de 
Croix  ,  peinte  par  AiTibroifc  Dubois^ 

On- peut  dire  à  la  gloire  de  Bordo^ 
ni  j  qu'il  a  raffemblé  dans  la  déco- 
iration  de  cet  Autel ,  ce  que  TArchi*- 
tedure  a^  de.  plus,  noble  &  de  piu^ 
grand.. 

La  MulTqae  eft  pTacée  fur  deux  bat* 
eons  près  de  T  Autel  y  les-  inltrumens? 
d'un  côté,      les  voix  deTautre.^ 

Quelques  Chapelles  renfermenr 
des  tableaux.:. la  Madeleine  aux  pie4$^ 
de  N.  S»  par  Arfdfroijh  Dubois  ^  eft. 

^dansla  féconde  à  droite ,  près  de  TAu^ 
tel  &  Saine  Louis-  par  Poerfon  j, 
dans  la  troiûéme.  Le  Perugin  ap^int* 

'  une  Defcente  de  Croix  fùr  TAutet 
de  la  première  a  gauche  près  du^ 
clîœur  des  Religieux  ;  St  dans  la  fui- 
van  te  ,  la  Vierge  avec  le  Jéfus  &  ^ 
Jean  eâ  de  Michel  Càmcill€i. 
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Le  pavé  de  marbre  blanc ,  diftribué 
jjuAu.  ^ncompartimensdediverlescouleursy 
d'un  delfein  fort  léger,  eft  du  à  JSa/^ 
i/om  j  &  doit  ctre  mis  au  rang  des  prit>*; 
dpales  beautés  de  cette  Chapelle. 
En  montant  à  droite  par  Tefca-» 
.  lier  du  fer  à  cheval ,  on  entre  dans^ 
Un  veftibiile  5  qui  conduit  à  gauche 
à  la  tribune  du  Roi ,  ôc  à  droite  à 
rappairement  de  M-  le  Duc  d'Or-- 
iéans.  Ce  ve&ibule  précède 

' .  Elle  eft  fîtuée  entre  la  cour  de  1* 
fontaine  &  le  jardin  de  TOrangerie^ 
Un  plafond  de  bois  de  noyer  à  coin** 
partimens  ,  doré  fur  les  moulures  , 
répond  à  un  lambris  chargé  de  fa-» 
lamandres  ,  d'armes  de  France  »  de 
trophées  &  de  chiffres  de  François  I 
en  relief  fur  des  cartouches.  Ces  fculp- 
.  tures  ont  été  exécutées  par  Paul  Pon^ 
et  j  entre  les  tableaux  peints  à  freP*» 
que  par  Maître  Roux  &:  le  Primatice; 

f^lufieurs  morceaux  ^nt  été  faits  fur 
eurs  delîîns  par  Samfon  ,  Michel , 
Louis  du  Breuil ,  &  autres.  Une 
partie  des  peinrutes  de  cette  galerie 
a  été  gravée  avec  ibin  par  didSTérens 
MaîtreSé 
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ëtB  cNviitôKs  D«  Paris,  i^i 

Le  premiei:  tableau  à  droite  »  coin- 
nu  fous  le  nom  de  Tlgnorance  chaf-  ^j^^, 
£ée  ,  repréfettte  plufieurs  hommes 
Zc  femmes  les  yeux  bandés  ,  doue 
quelques-uns  font  endormis ,  les?  an- 
tres marchent  avec  des  bâtons  ver^ 
un  Temple ,  où  l'on  lit  OJiium  Jo^ 
vis  j,  que  François  I  couronné  de 
lauriers  ,  un  livre  fous  le  bras  ,  & 
une  cpce  a  la  maiia ,  veut  leur  faire 
oruvrir. 

'  Aux  cotes  font  deuxgraiïds  Satyres  ^ 
avec  quelques  petits  ejifans  ,  &  de^ 

teres  de  femmes  en  relief,  qui  pa- 

roiiTent  déiigner  les  fuites  de  rigno-^ 

lance. 

Dans  le  fecoïKi  tableau ,  François  I 

accompagne  de  Magiftrats ,  d'Offi- 
ciers &  de  Soldats  y  paroît  armé  »  &c 
tient  une  pomme  de  grenade  en  irgne^ 
d'ujiion. 

Cléobis  &  Bithon  fe  volent  dans 
le  troiiiéme. 

Les  fajers  des  bas-reliefs  font  une 
pefte  ,  Junon  fur  fon  char ,  &  la  Pié- 
té Romaine. 

Dans  le  quatrième  ,  qu'on  croit 
du  Primaticc  Jupiter  vi  fi  te  Dariaé; 
Deux  médaillons  placés  au-deifus  re- 
l^iéfentent  Apollon  3ç  Diane  furleurç 
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chàrs  ;  &  aux  côtés  font  trois  fem- 
mes en  Termes  qui  foudennent  de5' 
corbeilles  de  fruits.  < 

On  voit  dans  le  cinquième  Veottf 
$*arrachant  les  cheveux  à  la  vue  d'A- 
donis expirant  entre  les  bras  desGrar 
^es  &  des.Amofflrs. 

Les  bas- reliefs  expolênt  le  Triom- 
phe de  Venus ,  les  effets  de  l'Amour, 
&  les  jeux  Olympique. 

Le  fixicme  tableau  eft  Tarrivée? 
d'£fculape  à  Rome.  Les  ornement 
des  cadres  délignent T Age  viril  &  la^ 
VieiUeffe. 

Le  feptiéme  a  pour  fujet  le  Com- 
bat des  Lapi  tes  &  des  Centaitres* 
Des  Qn£zm  niicsfoutiennentauxdeu:! 
côtés  des  Termes  5  qui  portent  la 
devife  &  le  chiffre  de  François  L 
Au-defTous  y  font  exprimés  les  effets 
du  vin  &  de  la  colère. 

Le  huitième  tableaurepréfente  Ve- 
nus qui  châtie  TAmour  ,  pour  avoir: 
aime  Pfyché.  Aux  côtés  font  deux 
figures  gigantefques  d'hommes  &  de 
femmes ,  accompagnées  d'enfans  ;  un 
combat  fur  terre  &c  un  autre  fur  mer 
font  plus  bas. 

Dans  le  neuvième,  le  Centaure 
Chiron  apprend  à  Achille  les  exer- 
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elces  de  la  jeuneire.  Au-delTous  eft 
un  bas-relief  )  où  dans  une  arène 
des  Ijommes  combattent  coutte  des 
animaux. 

Le  dixième  expofe  le  Naufrage 
d'Ajax  3  fils  d'Oïlée.  Au^deiToos, 
Neptune  enlevé  Amymone. 

On  trouve  ici  un  petit  cabinet ,  où 
fô  voit  le  bafte  de  François  1  >  enrour* 
ré  d'un  cordon  de  Saint  Michel  , 
porté  par  des  têtes  de  Chérubins ,  ' 
qu'accompagnent  la  Victoire  &  la 
Renommée.  Vis-à-vis  de  iaciieminée 
de  ce  cabinet ,  Boullongne  le  j^une  ^ 
peint  Minerve  au  milieu  des  Scien^ 
ces  6c  des  Arts.  Ce  morceau  oval»^ 
eft  tenu  par  un  jeune  homme  &  une 
|eune  femme  ,  couchés  fur  des  gui£«i 
landes  de  fleurs* 

Le  onzième  tableau  repréfente 
TEmbrafement  de  Troie  j  &  au» 
côtés  font  deux  grandes  ftatues  dans 
des  niches ,  qui  portent  fur  des  Ter- 
mes. Plus  bas  eft  une  ruine. 

On  voit  dans  le  douzième  un 
Triomphe  ^  exprimé  par  un  Eléphant 
qui  a  une  cicogne  à  fespieds.On  croit 
que  c*eft  Tembleme  de  la  Journée  de 
Marignan  ,  qui  dura  deux  jours  &. 

dieux  nuits*  A  droite  ^  fut  un  foaià 
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d'or  y  eft  rEnlévement  d'Europe  ^  8c 
'  à  gauche  celui  d'Ampîiitrite.  Au- 
delTous  ,  Alexandre  coupe  le  nœud 
Gordien, 

Dans  le  treizième  ôt  dernier  ta-* 
bléau,  eft  l^Appar'eil  d'un  Sacrifice 
pour  la  confervation  de  Jfrançois  L 
Aux  côtés  5  font  de  petits  Temples , 
des  Sacrificateurs  prêts  à  immoler  un 
mouton  &  un  taureâu.  Som  ce  ta- 
bleau ,  des  Nymf^hes  danfent  au  fon 
du  cors. 

Au-dediis  de  la  porte  ,  Potrfon  a 
pfeifi^:  i'Hiftoire  qtii  oblige  le  Tems 
de  concourir  avec  elle ,  pour  con fer- 
ver  la  mémoire  des  aâions  de  Fran- 
çois L  Ce  tableau  en  camaïeu  eft  ac- 
compagné de  deux  médaillons ,  oii 
Ton  voit  un  emblème  des  difgrace^ 
de  ce  Prince ,  &  la  Fortune  qui  lui 
préfente  une  boilfon  pour  les  lui  faite 
Oublier. 

La  galerie  que  je.  viens  de  décrire^ 
précède 

L' ApP  ARTBMINT  XïV  Kol. 

L'antichambre  eft  ovale ,  &  ornée 
de  payfagês  de  Paul  Bril  j  placés 

au-deilbus  de  onze  tableaux  >  dan$ 
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lefquels  Dubois  a  repréfenté  Thif-  p^^^^^,^^ 
coite  de  Théagene  &  de  Chariclée.  ^  buaqI 

A  l'extrémité  du  plafond ,  eft  Louis 
XIII  lorfqu  il  étoit  Dauphin  de  Fratt* 
ce  ,  tenant  ui)  fceptie  &  une  bran- 
che de  laurien  Aux  cotés,  foncDia* 
»e  avec  Apollon ,  &  Hercule  &  Dc- 
janire. 

L'Hyménée  fait  le  fujet  de^  deux  * 
médaillons  qui  accompagnent ,  près 
de  la  cheminée  »  le  chiâre  de  Hen« 
ri  IV  couronné  par  des  Grâces  Se 
des  Amours ,  tandis  qqe  d^u^ 
nommées  publient  fa  gloire. 

Sur  la  cheminée  de  la  chambre  da 
Koi  9  eA  fe  portrait  de  ^ouis  XUI 

par  PA.  de  Çha^npagne. 

On  regarde  le  plafond  ée  cette 
chambre  ,  formé  de  deux  corps  de 
menuiferie  dorés  tp.  plein  >  comme 
un  fort  beau  morceau  en  ce  genre.  Le 
premier  corps  eft  à  plufieurs  icomparci- 
nieps,  qui  accompagnent  mie  mofaï*  ' , 
que  foutenue  par  nuit  Amours ,  &  du 
milieu  de  laquelle  faillit  une  couron-*- 
lie  ornée  de  guirlandes ,  que  les  arme» 
de  France  &ç  de  Navarre  terminent 
aux  quatre  angles  de  la  mofaïque.  Le 
fécond  cq^ps  y  au-delTus  de  Talcove  , 

poniifte  j^ïi^  une  laatçrAe  enrichie  d^ 


Digiii<_LU  Google 


xté     VoYA«  Pittoresque 

fleurs  de  lys,  &  eii  deux  cadres  rem- 
plis de  chiÉres  de  Louis  XIV  >  de  la 
main  de  juftice,  du  fceptre  &  d'au- 
tres ornemens  royaux ,  terminés  par 
un  fefton  régnant  en  forme  de  cor- 
niche. 

Ce  plafond  vient  d'être  redoré  de 
tdifférens  ors  fur  un  fond  blanc  j 
•  Ton  a  ajouté  de  nouveaux  ornemens 
à  la  cheminée  &  aux  amres  endroits 
<jui  en  étoient  fufceptibles.  Les  murs 
font  revécus  de  panneaux  de  menui-* 
ferie ,  dorés  de  différens  ors  &c  em- 
bellis de  trophées  Se  de  fleurs  d'un 
travail  extrcmement  recherché.  Le 
lit  *eft  d'une  étofle  fond  bleu ,  bro-* 
chce  en  or,  manufacture  de  Lyonj 
le  tout  rehaufle  d'une  riche  brode- 
rie en  relief.  Les  aigrettes  placées 
aux  quatre  coins  de  l'impériale  font 
portées  par  quatre  tropixces  d'armes , 
iurmontés  d*un  cafque  ,  dont  ellrs 
forment  le  panache  avec  beaucoup 
d'élégance. 

.  La  falle  du  Confeil  renferme  vingt 
tableaux  allégoriquec  »  de  forme 
ovale ,  peints  en  camaïeu  par  Curie 
yanloo  &  M»  Pierre. 
*  Le  premier  a  repréfençé  la  Véri- 
té^ l'Hiflioire^  Bellone^  U  Paa^  k 
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Renommée  ,  la  Valeur ,  TAir ,  k 
Terre  ,  le  Feu  &  TEau.  M,  Pierre  a  v-sau* 
"peint  la  Force,  la  Clémence  »  le 
Secret,  la  Fidélité  ,  "la  Juftice  ,  la 
Prudence ,  le  Printems  ^  l'Eté ,  TAu* 
romne  &  THiver. 

*  Les  fleurs  ont  été  exécutées  par  M* 
Pcyrotu. 

Au  . plafond  fe  voient  les  quatre 
Saifons  figurées  par  des  tïi£^j:ï&  i  un 
"plus  grand  tableau  qui  fait  le  milieu  > 
expofe  le  lever  du  Soleil  :  ces  cinq 
«morceaux  font  de  la  main  de  M* 
Moucher^ 

L^Appaiviemenï  de  la  Reine* 

On  voit  fur  la  cheminée  de  lafalle 

*  des  Gardes  qui  fervent  près  de  la  Rei- 
ne, Anne  d'Autriche  alTife,  tenant 

'un  caducée  :  Louis  XIV  &  Monfîeur 
frefe  dô  ce  grand  Roi  jouent  près 
4'ell^  Ce  tableau  a  été  peint  pat  Jean 
J}uboLs,  Leplafondeft  de  menuiferie  , 
à  petits  compartimens ,  doré  &  or-^ 

•"né  fur  les/onds,  d'attributs  de  guer-  . 
xe  ,  foutenus  par  une  frife  enrichie 

'-de  couronnes  de  France,  defceptres 

de  trophées  p  peints  eii  or  &  «a 
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Le  plafond  de  Tantichambre  où  fe 
^Au."  fait  le  concert ,  ne  diffère  de  celui 
de  la  falle  des  Gardes  ^  qu'en  ce  qu'il  * 
eft  azuré  fur  le  fond  ^  &  chargé  de 
rofes  &c  de  chiiïxes  de  Louis  XIU  £c 
d'Anne  d'Autriche. 

Depuis  qjuelijjiies  années ,  la  cham- 
bre de  la  Reine  a  été  décorée  dans  Ip 
goLit  moderne.  On  a  miç  une  gran- 
de glaice  fur  la  chaînée ,  qui  eft  de 
marbre  &  d'uQ  beau  deilin.  Le  pla*- 
fond  eft  tout  doré  :  dans  Iç  rond  da 
milieu  font  peines  eo  joj:  des  ^nfyï^  t 
qui  tiennent  une  couronne. 

La  galerie  de  la  Reine ,  dite  de 
Diane ,  eft  au  premier  étage  ,  8ç  % 
été  ainfi  appellée  ,  parce  que  plu* 
lieurs  morceaux  de  l'hiftoif  e  de  cette 
Déefle  y  ont  été  rep;:éfentés  par  /Jw- 
bois^  j  ou  fur^fes  deflîns  9  par 
Peintres  qu'il  conduifoit  avep  Jean 
de  Hoëy.  Le  peu  de  méri|e  de  ces 
peintures.^  joint  au  mauvais  état  où 
^Ues  fqnt  ^  me  dii^e^rjf^  d''en  faire  le 
4étail.'  ^ 

Vous  defceutdez  par  les  deux  ex-* 
trémités  de  cette  galerie  dans  ceUe 
«des  Cerfs ,  ainfi  nommée  à  caufe  de 
f  luiieurs  tctes  de  ç^thp  placée;  çntre 
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des  vues  de  quelques  Maifons  Roya- 
les &  forêts ,  peintes  par  du  BreuiL 

On  apperçoic  une  petite  croix ,  à 
trois  jpieds  de  Tangle  de  la  quatrième 
cfoifée ,  du  côté  de  la  cour  ovale  ; 
elle  rappelle  le  fouvenir  de  l'aflaflliiac 
de  Monaldefchi  »  Ecuyer  de  la  Reine 
Chriftine  de  Suéde ,  qui  oublia  pour 
lors  >  que  U  pîaïjir  de  la  vengeance 
n'jeji pas  fait  pour  Us  grands  cœurs.  * 

Lagsderie  des  Cerfs  régne  le  long 
du  jardin  de  l'Orangerie  y  nommé 
jardin  de  la  Reine.  Autour  d'un  par^ 
terre  émaillé  des  plus  belles  âeurs  » 
font  rangés  de  uès-beaux  Orangers» 
Au  milieu  eft  une  fontaine  du  def- 
iin'  de  Frandnc  j  décorée  de  la  fta^ 
tue  de  Diane  ^  accompagnée  de  qua- 
tre chiens  aux  angles  de  fon  piédef-* 
tal.  Elle  eft  élevée  fur  un  maflîf ,  or- 
né de  quatre  tètes  de  ceris  en  biron* 
ze,  qui  jettent  de  Teau  dans  un  baf- 
fin  renfoncé  ;  Vignole  a  fondu  cette 
figure  d'après  l'Antique  placée  dans 
la  galerie  de  Verfailles. 

Plulîeurs  ftatues  de  bronze  fondues 
par  Vignole  &  par  Francifqûe  Liboti 
d'après  des  Antiques  qui  font  a  Ro- 

=^  Penfécs  &  maxiiues  de  Chriilinc. 

//.  Partie,  N 
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m«,,  ornent  ce  jardin  j  favoir ,  Lao- 
^îjLwiT*'  ^^^^  Apollon,  Vénus,  le  Gladia- 
teur ,  Hercule-Con.mode ,  Mercure , 
&  les  figures  antiques  de  Bacchus  &  de 
Cçrès.  Seize  bu(Lesantiques  de  marbre 
blanc,pofcs  fur  des  confoles  le  long  des 
galeries  des  Chevreuils  &  des  Cerfs  ^ 
décorent  la  façade  de  ces  bâtimens. 

Du  jardin  de  la  Reine  on  entre 
dans  la  galerie  des  Chevreuils  ,  dont 
les  tètes  font  entre-mèlées  de  fepc 
tableaux ,  où  du  Breuil  a  peint  Hen- 
ri IV  &c  Louis  XIU  dans  fa  jeunef* 
fe  ,  accompagné  de  plufieurs  Sei- 
gneurs quiprennent  ledivertilTement 
de  la  chaffe.  Entre  ces  tableaux  ,  on 
voit  dans  des  portiques  feints  des 
miers  &  des  fleurs. 

L'APPARTEMENT 

O'B  M.  .LE  Duc  d'Orléans 

£fi;  un  des  pins  beaux  de  Fontaine- 
'  bleau.  Trois  pièces  en  enfilade  ter- 
minées par  un  grand  cabine  t ,  le  com- 
pofent.  La  première  eft  décorée  d'un 
plafond  peint  par  Errard,  C'eft  THif- 
coire  qui  écrit  les  adtions  de  Louis 
XIU  couronné  par  la  Vi^iroire ,  tan- 
dis que  la  Renommée  publie  ion  glo- 
rieux régne. 
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On  voit  au  plafond  de  la  féconde 
pièce  Diane  Se  Saturne ,  Jupiter  & 
Mercure  ,  Mars  &  Juuon ,  peints  par 
CocelU. 

Le  plafond  de  la  troilîéme  eft  re- 
marquable par  quantité  de  Peintures  > 
morefques  &  arabefques ,  de  k  mê- 
me main« 

On  a  placé  au-deflus  de  la  porte 
en  entrant  »  le  portrait  de  Marie-Thé- 
rèfe  d*Autricne  ,  peint  par  de  Sève 
rainé  ;  &  fur  celle  qui  conduit  an 
grand  cabinet ,  celui  d'Âxme  d'Au- 
criche  par  le  même. 

Le  lambris  du  grand  cabinet  pré- 
fente  dix  pay  fages  tuftoriés  »  &:  quatre 
ovales  plus  petits  ^  dus  à  Mauperchc. . 
Le  plarond  eft  orné  de  caniaïieux  re^ 
haujScs  d'or  >  peints  par  Cotelle.  Les 
cleux  du  milieii  oflfrent  dés  emblèmes 
de  la  Régence  d'Anne  d'Autriche^ 
Dans  les  angles  ce  font  des  fujets  de 
la  Fable  ;  favoir ,  Bellone  précédée 
de  la  Vengeance  ,  Vénus  fur  fou 
char  fuivie  des  Plaifirs  ,  Junon  re^ 
venant  de  la  caverne  d'Eole  »  avec 
des  Naïades  9  des  Tritons  &  des  Che^ 
vaux  fnarins* 

On  peut  enfuite  repayer  par  la 
cour  des  Fontaines  >  &  tnonter  à  U 

Nij 


15)         VrOYÀGB  PiTTOJUESQITE  — 

falle  de  la  Comédie.  Le  Roi  Ta  fait 

^UAU.*'  ^^^9^^^     ^^^i^  ^^g^  de  loges ,  de- 
grotefques  &:  d'autres  ornemensen' 
or  &  de  relief  ,  du  deÛia  .d*Au- 
dran» 

La  falle  du  bal  •  dite  des  Cent- 
&uflÉè$  )  a  été  peinte  par  Nicolo  j  d'à-* 
près  les  crayons  du  Primatîce. 
r  Dans  une  tribune  atl-dèÛus  de  la 

forte  on  voit  un  concert  de  M^liqu©.; 
e  plafond  eft  çompofé  de  vingt-iept* 
cadres  octogones  ^  fur  les  ^nd$  def- 
quels  font  des  rofes  £c  des  croifTans 
entrelacés.  Huit  grands  tableaux  oùi 
Ton  admire  de  très -belles  figurés, 
rempliilêntledeilus  des  trumeaux»  6C; 
ie  lient  par  des  cartouches  que  tien«. 
lient  des  enfans.  Us  font  pxefque  en-^. 
tieiremenc  effacés  ^  ainiî  que  ceux  *de^ 
^mbrafures;  des  croifées  quiiptoienç 
a  frefque/  Les  fujets  le  mieux  con^ 
fervés  font ,  lé  ParnaûTe  ,  &  une  Ré- 
création des  Dieux  »  où  danfent  Jut 
non ,  Miner  y  e  &  Vénu^* 

La  cheminée  eft  décorée  des  Or^ 
dres  Dorique  5f  loniqu^e  ,  que  por^ 
jent  deux  Satyres  de  bronze char- 
gés de  corbeilles  de  fruits.  DaQs  W 
milieu  de  l'Ordre  ionique ,  eft  un 
,cartQUche  des,  armes  dç  France*  Au^ 


Oigitized  by 


cotés  ,  on  remarque  Herciile  qui  eue  ^ 
le  fanglier  d'Erimanthe  ,  Se  rhifloire  f  Tliav. 
d\in  gentilhomme  qui  étant  condam* 
ne  à  mort,  propofa  de  tuer  un  loup 

*  cervier  ^  ce  qu'il  exécutau  Diane  eit«â 
gauche  au-defTdus  ,  &  à  droite  Her- 

*  cule  affîs  près  de  l'hydre  de  LerneiXIe 
•bel  ouvrage  deffilic  par  de  Lorme  j  ;i 
:  été  fait  par  Rondelet. 

'  Par  un  pauage  a  gauche  de  cette 
cheminée',  on  va  à  la  Chapelle  hau- 
te y  elle  eft  ovale ,  &  embellie  de 

'  douze  pilaftres  Doriqaes^'quifoiktien* 
nent  autant  de  colonnes  Compoiites , 

vdans  les  ehtre-colonnemens  defquel-* 
les  font  fix  tableaux  ^  favoir  ,  la  Na- 
tivité ,  par  Jean  Dubois  ;  le  Cruci- 
fiement 5  du  même  ;  la  Réfurredion , 

*pàr  Ambroife  Dubois  ;  la  DeTcente 

.du  Saint-Efprit ,  du  même  y  T  AflTomp- 

*  tiôn  y  par  de  Hoty  ;  &  TEglife  Miu* 
tante  ,  par  le  même. 

^  Dans  la  cour  de  la  Conciergerie  » 
dite  des  Princes ,  Louis  XIV  a  fait 
«élever  le  long  des  murs  des  galeries 
,des  Cerfs  &c  de  la  Reine ,  une  aile  de 
-bâtimens  à  la  Manfarde  y  avec  deux 
beaux  efcaliers  de  pierre  aux  excra- 
Hiités ,  conftroics  iur  les  deflîns  de 
Manfan. .  c  . ,  / 

^      K  iij 
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Ont  teiir  entrée  par  ht  coor  diés 
Fontaines.  L'étang  Cjpi  en  fait  un  des 
principaux  agrémens  ,  a  dam  fon  mi- 
lien  un  petit  pavillon  oâogone  déccy* 
lé  extérieurement  de  pikftres  Do« 
riques,  &  furmonté  d'une  terraiTe  en 
plate-forme.  Cet  étang  eft  £3urm 
en  partie  par  la  fontaine  Bkau  ,  qni 
tombe  fur  ta  droite  dans  un  baÛin 
xond^  où  Tondeikend  par  ubis  mar-* 
ches.  " 

Les  Ecuriesdse  la  Reine  font  au  Cou* 
chant ,  vers  le  Nord  de  ce  bafîîn. 

Le  chenil  neuf  eû  un  bâtiment  de 
pierre  ôc  de  brique ,  éievé  par  c/r- 
Say.  Les  Officiers^de  la  Vénerie  y  io« 
jent  dans  un  pavillon  en  Manfarde  , 
formé  par  quatre  ailes  qui  c^t  par  bas 
des  écuries  tournantes.  A  quelques 
.roifes  aunieilbus ,  vous  voyes  le  che^ 
nil  des  chiens  de  chafle. 

Entre  ce  bâtiment  &  le  vieux  che« 
nil ,  dit  aujourd'hui  la  petite  Ecurie» 
eft  une  place  qui  loi  fert  de  ma<- 
ncee. 

Le  vieux  chenil  fitué  au  Midi  >  en- 
tre l'étang  Ôc  la  forêt  »  coniifte  en 


Digiti^uu  by  Google 


quatre  ailes  Hanquées  de  deux  pavil- 
lons 5  &  ornées  à  la  Romaine  de  pi-  bleav. 
.  lallies  :  il  a  été  conftruit  par  ScrliOé 
Le  parterre  du  Tybre  eft  Touvra- 

Î;e  de  U  Ni^n  j  aîaii  que  le  canal  6c 
a  pièce  verte  fur  la  gauche.  Une  ter- 
ralfe  régne  tout  autour  ,  &  donue 
entrée  au  milieu  de  chaque  coté  à 
quatre  allées  qui  diikibuem  ce  par- 
terre en  autant  de  parties  ^  dont  le 
centre  eik  im  bailin  carré  9  de  trenre 
toifes.  Du  milieu  s'élève  fur  un  ro- 
cher un  gros  booilkm  nommé  Pot 
bouillant ,  qui  retombe  en  nappes  à 
quatre  étages  »  entre  chacun  aes  dix 
jets  difpofés  au  pourtour.        ^  . 

Plus  loin  dans  un  autre  baffin  d*en^ 
viron  quarante  toifes ,  eft  placée  la  fi- 
gure dn  Tybre  en  bronze  t  tenant  une 
corne  d'abondance  :  elle  a  été  fondue 
.  par  feignait  3  d'a{irès  T  Anâque«  Au 
bout  fe  trouve  un  foifé  d'eau  qui  for- 
me une  derai-ione  9  &  £éf$x»  le  jar- 
din de  la  campagne. 

On  defcend  â  gauche  par  deux  ram- 
.  pes  ornées  de  piédeftaux  chargés  de 
quatre  Sphinx  ,  fculptés  par  VEfp^^ 
gnaniel ;  Ôc  Ion  découvre  à  droite  la 
.  Héronière  ,  où  eft  pséfêniiement  la 
grande  Ecurie. 

N  ir 
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yoKTAïuïr  Deux  ailées  bordées  de  bofqu^s 
JJ.SAV»  découvrent  la  vue  du  canal  ,  qui  a 
5  S  5  croifes  de  long  fur  zo  de  large# 
Henri  IV  le  fit  creufer  fur  le  mo- 
dèle de  celui  de  Fleury  y  &  Louis 
XIII  lorna  de  deux  têtes  de  dauphins 
en  bronze.  A  la  tête  de  ce  canal  étoienc 
les  cafcades  ,  qui  tomboient  par  qua- 
tre chutes  entre  des  mches  dexocaiUe 
dans  une  pièce  d'eau  ornée  de  cierges 
formant  une  grille  ;  cet  ouvrage  fait 
fous  Louis  le  Grand  par  Francinc^  cH 
entièrement  ruiné* 

Sur  la  gauche  de  ce  canal  on  ap- 
perçoit  la  prairie*  dite  des  Fontaines. 
Louis  XIV  Ta  fait  orner  de  cinq  baf- 
ùns ,  avec  plufienrs  jets  peu  élevés  en 
forme  de  bouillons  ,  qui  femblent 
fortir  de  Tlierbe  de-,  cette  prairie.  11 
y  en  a  fept  dans  la  pièce  du  milieu 
^ui  eft  à  oreilles  »  deux  autres  dans 
chacun  des  ovales  dont  elle  eft  ac- 
compagnée &  un  feul  dans  les  baf« 
fins  ronds  des  extrémités.  Ces  eaux 
Ibnt  amenées  de  la  plaine,  de  Samois 
par  un  aqueduc ,  dans  un  réfervoir 
*  élevé  près  de  la  Porte  d'Avon. 

L'é  toile  qui  termine  le  Parc  >  eft  dijf- 
tribuéeenhuit  grandes  allées  d  oùron 
découvre  un  jet  de  i  S  pieds.de  haug^ 
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V £.a s  B  PB  Saxkx  Loujsl.  wA^i^ : 

»  • 

» 

« 

Le  grand  Autel  eft  enrichi  de  deux 

colonnes  Corinthiennes  ,  6c  d*un 

beau  tableau  de  f^arln  j  repréfenranr 

le  Paralytique  fur  le  bord  de  la  PiC- 

ciiie#.  '  l    '  '  '  , 

« 

SAINT-ANGE.. 

« 

,]  t  Le  Château  précède  d'une  avant-  — — 
cour&  de  grandes  courS  qu'annoncent  Saint-akcs^ 

{)lufieuxs  belles  avenues  >  efl:  à  trois 
ieues  de  Fontainebleau  :  il  fut  bâ- 
ti par  Henri  IV  pour  Gabrielle  d'£f^ 
trées. 

.   Sur  la  droite  fe  trouvent  les  baûe* 

cours  ,  remifes  &  logemèns  des  OSi- 
ciers.  Du>même  coté  s'élèvent  trois 
ferralTes  Tune  fur  l'autre  ,  bâcles  de 

grès  &.  bordées  de  baluftrades  de  pier- 
re. Chacune  de  ces  terrafTes  vient  ait 
niveau  des  difFérens  étages  du  Châ- 
teau 5  où  vous  montez  gar  un  eicalieç 
en  fer  à  cheval. 

Le  rez- de- chauffée  préïente  un 
veftibule  en  galeriô ,  or^c  dé  trophées 
idans  des  panneaux  en  pi  laftres  ,  ^ 
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de  ce  ces  ea  bronze  montées  fur  deç 
•  buftes  d*albâtre  pofés  fur  des  fcabel- 
Ions«  Il  introduit  à  gauche  dans  le 
faion  8c  dans  la  chambre  â  coucher 
de  M.  de  Caumai^tin  ,  Intendant  de 
Flandre ,  a  qui  appartient  ce  Châ- 
teau :  elle  dH  remarquable  par  fon 
plafond  en  compartimens  remplis  dè 
têtes  &C  de  Sphinx*  Sur  la  droite  font 
Tantichambre  ,  la  chambre  1  cou- 
cher ,  &  le  cabinet  d'été.  De  cette 
antichambre  ,  on  defcend  dans  la 
falle  a  mai^er  :elle  eft  voûtée  »  ornée 
de  belles  cuvettes  de  marbre  avec 
deux  fontaines ,  6c  revécue  à  hauteur 
d'appui  de  marbre  de  Languedoc,  La 
voûte  eâ:  compartie  de  rofes  »  &  de 
chiffres  peints  dans  des  carrés  ôc  des 
oâogones. 

L'efcalier  placé  fur  la  droite  con^ 
duir  au  premier  érage  à  une  falle  lon- 
gue ,  dans  U  menidferie  de  laquelle 
font  enchaifês  de  grands  portraits  de 
la  famille  Royale  :  on  y  voit  qua- 
torze buftes  en  marbre  y  rangés  tut 
des  fcabellons.  L'antichambre  i  gau- 
che renferme  de  petits  portraits  des 
Cardinaux  ,  Capitaines  ,  &  grands 

Hommes  qui  onr  fleuri  fous  Henfi 
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m ,  Henri  IV  ,  &  Louis  Xlll  .  s^,^,, 

dont  les  portraits  font  en  pied.  La 
chambre  des  Reines  eft  ornée  de 
ceux  de  Henri  IV  &  de  la  belle 
Gabrielle. 

On  prendra  fans  doute  plaifir  à 
comparer  le  portrait  de  cette  Duchef- 
fe  avec  celui  qu'en  a  fait  un  Pocce  cé- 
lèbre. 


.  *  •  •  Lamainde  la  Nature 

De  Tes  aimables  dons  la  combla  fans  mefure* 


Semblable  en  Ion  Priatems  à  la  rofê  oMireUetf 
Qui  renferme  eu  aaiilaac  fa  beauté  naturelle» 

Cache  aux  ycncs  amoureux  les  crcfors  de  fon 
fein  » 

Et  s  ouvre  aux  doux  rayons  d'un  jour  pur  &: 
ferein.  * 

Htnr.  ch.  IX. 

L'antichambre  fur  la  droite  renfer- 
me les  portraits  des  Hommes  illuf- 
très  qui  ont  vécu  fous  Louis  XII  , 
Henri  II  ,  François  II  ,  &  Charles 
IX.  La  chambre  du  Roi  vient  enfui- 
te ,  dont  la  tapifferiie  toute  brochée 
d'or  eft  très-Lincienne.  Dans  le  cabi- 
net font  quelques  vieux  tableaux 

N  vj 
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-    TafFreux  pottak  à*um  DucheATe  de 
Brabant. 

Au  fécond  étage ,  on  remarque 
la  galerie  des  Sav^ ,  décorée  de 
leurs  portraits.  Vous  entrez  de  plain 
pied  dans  le  Parc  qui  a  deux  cens 

,  arpens^ ,  dont  les  bois  font  ouveixts 
en.  étoiles,  bordées  de.  belles  palif-* 
fades.  Ce  qu  il  faut  le  plus  rem^- 
qner  dans  ces  jardins  ,  eft  Part  avec 
lequel  on^  a*  rendii  praticable  uae 

/montagne  fott  élevée  qui  borde  le 
Château,  pour  defcendre  dans  lepax- 
terre. par  trois  rampes  différentes, 

,  dont  les  allées  coupées  de  chevrons 
aboutiiTem:  à.  des.  paliers  ,t  Se,  à  deux 
efcaliers  dans.  le.  bas.. 

■ 

Le  parterre  eft  foutenu  d'Une  ter- 

laffe  qui  découvre  fept  pièces  de  ga* 
\on  comparties,  dont  deux  en  bon- 
lingj^in  >  &.  deux  entourées  de  til- 
ieuts  en  boule.  Au  milieu  coule  unr 
canal  fait  en.  croix ,  qui  vient  tom- 
ber dans  deux  pièces,  d'eau  pcefqjie 
cactées  ,  fiir  le  même,  alignement. 
Une  autre  de  fept  arpens ,  &  cin- 
trée dans  fon-  milieu,  retourne  par 
un  canal  faifanr  Téquerre  dans  les 
deux  cotés,  de  la  praiiiie..  Ce  com- 


Diyiiizeu  by  GoOgle 


tiSS  SNVXaOKS  DE  PARiSr  }0Î 

partiment  forme  un  vafte  parterre  s^mv-AiM^ 
iTeau  d'une  figure  très-fingmiere** 

Fm  de  ta  ficonde  Partie^' 


• 
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TROISIEME  PARTIE. 

A  Porte  Saint- Antoine  quî 
eft  au  Levant  de  la  Ville 
de  Paris  ,  conduit  d'abord 
au  Château  de 

VINCENNES- 

— — Son  avenue  qui  commence  au  Trô- 
yiMCExNis.  ne ,  eft  formée  par  quatre  rangs  d'or- 
mes plantés  dans  un  terrein  inégal  y 
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qii*oii  a  foutenu  ,  pour  le  'rendre  de  y 
niveau,  par  un  mur  de  cerrafTe  fore 

•  élevé. 

Le  Château  eft  Touvrage  de  plo* 
'fleurs  Rois  ,  à  commencer  par  Phi- 
lippe de  Valois.  Le  vieux  coniifte  en 
un  donjon ,  &c  en  neuf  tours  carrées  , 
entourées  de  foCés  fecs.  Louis  XUl 
fît  élever  ,  â  la  place  de  quelques  an- 
ciens  bâtimens ,  les  deux  grandes 
les  de  la  cour  Royale  ,  qui  forment 
le  Château  neuf  »  dont  les  faces  font 

*  ornées  d'un  Ordre  Dorique  en  pila- 
flres  qui  embraffe  deux  étages  9  avec 
un  Attique ,  &  des  vafes  fur  le  com- 
ble à  Taplomb  ties  pilaftres. 

En  1660  on  conftiuifit  la  grande 
porte  qui  fert  d'entrée  au  Parc  :  elle 
eft  bâtie  en  Arc  de  Triomphe»  Sa  fa- 
ce en  dedans  de  la  cour  préfente  an 
'  Ordre  Dorique  ,  formé  de  fîx  colon- 
nes engagées  >  ôc  orné  de  deux  hzsh, 
reîiefs  de  marbre.  Cet  excellent  mot* 
cean  d'Architedure  imaginé  par  U 
Veau  j  fuivant  un  nouveau  fyftême  , 
■  pour  accoupler  les  colonnes  de  TOr- 
dre  Dorique ,  s'unit  aux  deux  ailes 
par  deux  galeries  découvertes  ,  que 
foutiennent  des  arcades  ruftiques  » 
couronnées  de  balnftsades*  Jl  7  a  vis^ 
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â-vis  deux  galeries  pareilles  ^  a;*rec  uri 
^     avant-corps  d*Or<fre  Tofcan. 

L'aîle  droite  de  la  cour  Royale  efk 
double  ,  &  renferme  du  côté  du  jar- 
.  din  lappar cernent  du  Roi ,  &  fur  la 
,  cour  celui  de  Marie  -  TJaéxèfe  d'An- 
ttiche,.  . 

L'appartement  du  Roi ,  compofé 
de  cinq  pièces ,  a  été  peint  par  CA^z/tx- 
p^gne  j  aidé  de  fon  neveu^  Ce  Pein- 
tre prit  pour  fujet  la  paix  des  Pyré- 
nées ,  &  îe  mariage  de  Louis  XIV 
.  avec  Marie-TbiérâTe  d'Autriche  In- 
fante d'Efpagne.  La  falle  des  Gardes 
introdxiit  dans  la  falle  à  manger  >  o]> 
née  de  quatre  frifes  des  Batailles  d'A- 
lexandre, peimespar  le  Manchole^ 
Dans  la  cliambre  clii  Trône  ,  le  Roi 
paroît  fous  la  âgure  de  Jupiter  ^  or- 
donnant à  la  France  d'embrallbr  la 
Paix.  Tous  les  Arts  perfonnifiés  em- 
.  bellilTentcetteconipofition.  Plufieiu's 
.  de  leurs  attributs  fant  placés  dans  la 
frife  ,  &:  défignés  par  des  jfigares  de 
grandeur  naturelle  »  qui  tiennent  les 
.  chiffres  du  Roi  &  de  la  Reiiie^  Axi 
plafond  de  la  çhambre  da  li^  ^  difi 
.  voit  Jupiter  &c.  Junon  ^      dans  ui* 
petit  cabinet  ^.  des  enfans  qui  fuppot- 
_  tJÊSin;  Les.cliiffrQS.  dçieuis  Ma^eftés^  ^ 
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De  la  ialle  des  Gardes  on  entre 

*  dans  Tapparrement  de  la  Reine.  La 
première  pièce  >  nommée  la  falle  des 
Pages  5  eft  ornée  de  quatre  payfages 
&  d^une  mariné  i  de  Bonbon.  Daûs 
la  falle  des  Dames  de  la  Reine  y  le 
même  Peintre  a  feint  douze  petits 
payfages  ^  avec  des  marines. 

Le  plafond  de  la  faile  du  concert 
eft  magnifique.  Le  milieu  re préfente 
la  Reine  fous  la  figure  de  Vénus  qui 
donne  fes  ordres  à  Mercure ,  les  Grâ- 
ces la  fuivent  »  &  Iris  l'accompagnef  : 
au-deiTous  eft  le  grouppe  de  Zéphi- 
re  &c  de  flore.  Les  quatre  morceaux 
qui  Tenvironnent  5  ont  été  peints 
fur  des  pièces  de  tapiiTerie ,  qui  fem* 
blent  avoir  été  attachées  au  plafond* 
Leurs  fujets  font  l'Enlèvement  d'Eu- 
rope ,  Mars  &  Vénus ,  Apollon  Se 
Daphné ,  Hercule  Se  Ûmphale.  Aux 
cotés  de  ces  tableaux  ,  diverfes  figu- 
res jouent  des  inftrumens  ^  &  il  y 'a 
encore  quatre  camaïeux  aux  encoi- 
gnures. 

Dans  le  Salon  ,  on  voit  la  Reine 
foutenue  par  Mercure  qui  lui  montre 
Jupiter  y  un  Génie  ailé  femble  aller 
au-devant  d'elle ,  &  lui  tendre  Us 
l>ras  :  différentes  Divinités  A)iK  peio:- 


tes  dans  ce  plafond.  Les  chiftires  dn 
Roi  &c  de  la  Reine  occupent  les  enr 
coignures  :  des  figures  ailées  leur  fer- 
vent de  iîuport ,  d'autres  prennent 
des  fleurs  dans  des  cotliieiUes  peintes 
par  Bapti/ic. 

Au  pkfond  de  la  chambre  â  cou- 
cher font  Vénus  &  l'Amour  endor- 
mis. 

Le  petit  oratoire  de  la  Reine  ofFj;e 
la  vie  de  Sainte  Thérèfe  ^  que  de  Seve 
a  repréfentée  fur  les  lambris  »  dans  dçs 
cartouches  de  fleurs* 

Les  deux  galeries  découvertes  &c 
FArc  de  Triomphe  que  vour  avec 
con/îdéré  de  la  cour>  fervent  de  com 
municationi  lappât  ternciiî  Je  m  Rei- 

jte-n\ere»  Au  plafond  de  la  chambre 
à  coucher ,  font  les  Vertus  Théolo- 
gales 9  peintes  par  Dorigny ,  6c  huit 
petits  tableaux  de  Bor^on  fur  les  lam- 
bris. L  oratoire  de  la  Reine  eli  tout 
doré. 

Dans  le  cabinet  d  aifemblée  »  on 

voit  un  Prince  fourenu  par  des  Gé- 
nies 9  dont  le  plus  grand  s'avance  vçrs 

.  lui  pour  le  couronner.  Les  lambris 

préfentem  treize  morceaux  de  Bor- 

ion. 

Au  plafofid  de  la  falle  du  Coa* 
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feil  y  qui  eft  très-bien  doré  »  oxi  re- 
marque aux  encoignures  9  les  quatre 
Parties  du  Monde  avec  deux  petits 
tableaux  d*enfans  qui  tiennent  des 
fleurs  ^  &  au  milieu  la  Prudence  &  la 
Paix- 
Dans  la  falle  à  manger  »  paroîc 
le  Tems ,  qui  fbutient  un  |eune  Prinr* 
ce ,  &  le  remet  entre  les  mains  de 
rinnocence.  Des  enfnns  fculptés  ac« 
compagneQtce  tableau  î  &  quatre  bas- 
reliefs  achèvent  de  remplir  le  pla- 

m 

La  Sainte  Chapelib  bâtie  pat 
Montertau  ,  eft  d'un  aflez  beau  def- 
iîn  :  on  eftime  beaucoup  les  Peimu* 
res  de  les  vitres ,  faites  par  Jean  Cou^ 

fin.  il  y  a  repréfenté  des  fujets  de 
rApocalypfe,  &  au-deflbus  des  traits 

'  tires  de  la  vie  de  N.  S.  Plus  bas  font 
des  figures  de  nos  Rois  habillés  fui- 
vant  le  Coftume  &  à  genoux  fur  des 

Î»rié-Dieu.  Aux  deux  côtés  fe  voient 
eurs  Armoiries  &  des  tropbées  d'ar- 
mes. Le  tems ,  qui  ravage  tout,  a  de- 
trait  une  partie  des  vitrages  de  cet- 
te Chapelle  \  il  n'en  refte  plus  que 
fept. 


•4*  ;  f 
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Le  Bois  de  Vincenues  ayant  été 

•«  |f«rcf unis,  I  /  i  f 

arrache  en  1 7  j  i  ,  on  en  a  replante 
un  autre  »  avec  des  arbres  ifoLés  dans 

^  quelques  allées-  La  principale  qui  ira 
^  .  àS-Maiir^conduic  à  une  étoile  au  cen- 
tre de  laquelle  s'éleva  un  obélifqùe 

:  d'Ordre  ruftique ,  couronné  par  une 

*  aiguille  dorée. 

Les  Mr>riM£s  confervent  dans 
ieiir  Sacriitie  un  excellent  tableau  de 
Jean  Coujin  j  repréfentant  le  Juge- 
ment dernier.  La  quantité  de  âgurës 
qui  entrent  dans  fa  compofîtion  , 
prouve  le  génie  du  Peintre ,  fa  fcien- 
ce  dans  le  delîîn  &  dans  l'arc  des  ex- 
preflions.  C'eft  dommage  qu'il  fdit 
.  tetouché  en  beaucoup  d'endroits.  On 
'  eft  redevable  à  Pierre  de  Jode  de  IV 
voir  gravé  en  grandi* 

B  E  R  C  L 

Le  Château  de  Berci  a  crc  bâti 
»  ».  G  u  p^j.  Pran^ois  Maafart.  line,  belle 
avant-cour  qui  donne  fur  le  grand 
.  chemin  ^  précède  la  cour ,  fur  la  gau* 
.  che  de  laquelle  font  les  potagers.  La 
droite  eft  occupée  par  diâérens  hati- 
mens  fort  réguliers  &  de  bon  goùc. 
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destinés  à  des  remifes  y  écuries  y  Se 
kgeiîiens  d'Officiers*  Le  deriiiet  fe  *  •  *  ^ 
nomme  le  petit  Château:  on  y  voit , 
u|i  joli  appartement  de.baii;is* 

^  Du  <:6te  de  la  cour  ,1^  face  du  bâtif  • 
loent  décp t  une  forme  elliptique  dans 
fe$  extrémités  terminées  par  deux  pftf  ; 
vîUons  qui  n'ont  qu  un  peu  d^  faillie,  . 
Un  Ordre  Ionique  moderne  s'élève  , 
dans  le  milieu  à  la  haute  ur  du  premier 
étage.  Il  foutient  un  fronton  cirçu-^  * 
laite  ;  ceux  despavHlpns.  £oi)t  triafi* 
^ulaires. 

r*Le  veftibuie  préfente  une  agréable*, 
décoration  de  pilaftres  Ioniques  ma-  . 
dernes  ,  entre  lefquels  fonx  des  tro* . 
phées  de  Sculpture..  Trois  grands  ta* 
hleaux  de  Sayders  ornant  la  falle  à . 
xnanger  :  Tun  repréfente  une  chaflc. 
au  cerf  j  l!autre  une  chaffe  au  fan- 
glier.  Le  trpifiime  eft  un  :marché  aiix, 
jpoifTons ,  la  mer  fe  voit  dans  le  loinr^ 
tain.  Les  figures  de  ce  dernier  paroif^ . 
£exit  être  de  Jordaaiis.  , , 

*  Le  veftibuie  fur  le  jardin  renfermip> 
auatre  grands  .ubleaux..de  Carrejf  ^ 
wvoir.  .      .  , 

.  1.  La  Cérémonie  du  feu  facré  qup 
les  Schifmatîquës  Grées  font  d'un^î . 

manière  très-tumuitueufe  dans  i'Eglin 
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fe  d\i  Saîitr  Sépulcre  de  Jérufalem. 
Oa  j  voit  une  prodigieufe  quantité 
de  figures. 

IL  L'£ntrée  de  Charles-Fraiiçois 
Olier ,  Marquis  de  Notntel ,  Con- 
feiller  au  Parlement  ^  dans  la  Ville 
Sainte  :  il  fiit  nommé  Amb^ïadeur 
d.e  i^rance  à  la  Porte  Ottomane  aa 
commencement  de  l*annce  i6yo. 

IIL  Son  Audience  chez  le  Grand 
Vifir. 

IV.  La  Vue  de  Jérufalem.  Le  Mar« 

2uis  de  Nointel  paroi  t  fur  le  devaat 
e  ce  tableau  »  a  pied ,  accompagné 
des  perfonnes  de  fa  fuite,  &  con- 
verfant  avec  des  Turcs. 

La  falle  de  la  Comédie  eft  ornce 
de  quatre  tableaux  d'animaux ,  Êtits 
par  un  bon  Peintre. 

Le  inilieu  &  le^  pavillons  de  la  ik« 
çade  du  Château  fur  le  jardin  ,  font 
avant-corps ,  Se  font  décorés  de  pi« 
laftres  Ioniques  au  premier  étage  ,  & 
de  frontons  pareils  à  ceux  du  coté  de 
la  cour. 

*  Le  Parc  condent  environ  neuf  cens 

arpens  :  il  ed  terminé  pai:  une  longue 
terralTe  que  la  Seine  baigne  de  fes 
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Daas  la  maifon  des  Religieux  de 
la  Charité  ou  trouve  un  morceau  de 
Maçonnerie  de  la  plus  grande  liar--  ^ 
dieue.  Ce  font  quatre  Nefs  de  caves  . 
bâties  à  cent  pieds  Mrdefibns  du  fol 
du  jardin.  Âut^t  de  Lanternes  en 
forme  de  puits  les  éclairent,  &  en 
rendent  la  difpofition  très-faine.  CKa- 
ue  cave  a  64.  toifes  de  long ,  1 4  pieds 
e  large  &  i  a  de  hauteur.  Elles  peu* 
vent  contenir  x  500  muids  de  vin* 

BAGNOLET 


1 


N'eft  éloigné  de  Paris  que  de  deux 
lieues ,  Se  appartient  à  M.  le  Duc 
d'Orléans.  Son  Parc  peut  avoir  500 
arpens.  Une  avant-cour  de  forme  cir- 
culaire ,  Se  une  grande  cour  entourée 
de  barrières ,  précèdent  le  Château  , 
dont  les  deux  pavillons  fe  joignent 
par  lui  périfUle  formé  de  colonnes 
Ioniques  grouppées. 

Au  rez-^e-'chauiïee  on  trouve  la 
falle  des  Gardes ,  Se  à  gauche  la  fal- 
le  à  manger ,  boifée  ôc  fculptée  très- 
proprement  »  avec  des  oifeaux  Se  aa^ 
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très  peintures  dans  fon  plafond  :  Ci 
figure  eû:  ovale ,  &  deux  fontaines 
contribuent  à  fon  ornement.  Cette 
falle  a  vue  fur  un  petit  bofquer  for^ 
iné  de  tilleuls  paillés  en  boule  ;  une 
volière  ayçc  uiie  fontaine  en  occupe 
le  milieu. 

Vous  paCfez  de  la  faik  des  Gardes 
dans  Tantichambre  des  Pages  y  fuivie 
d'iin  cabinet  d'entrée  prefque  carré  ^ 
&  décoré ,  ainfi  que  celui  de  compa- 
gnie ,  de  vingt- cinq  tableaux  des. 
Amours  *  de  Daplinis  &:  de  Chloc ,  . 
peints  par  le  Duc  d'Orléans  Régent  » , 
lur  les  deffius  d'Antoine  Coypel  fon 
maître  »  &:  retouchés  par  ce  dernier. 
Ils  font  gravés  en  trente  pièces  par 
Benoît  Audran.  - 

A  droite  fe  préfente  un  petî  t  falon 
à^pans ,  orné  de  glaces  &  de  dora- 
res  ,  fuivi  d'une  jolie  galerie  5  &  de 
trois  cabinets»  La  chambre  à  coui 
cher  de  feue  S.  A.  R.  qui  eft  termi- 
née par  la  Chapelle,  donne  fur  un. 
joli  bofquet  comparri  de  falles  , . 
dont  les  carrés  de  bois  font  coupés 


*  Cette  Hiftoirc  a  été  imprimée  à  Paris  en 
1718        C*eft  la  plus  bcUe  éiUcioD. 

* 
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tel  banquette  ,  .&  a  |)our  perijpeûive 
iine  nicne  avec  im  grouppe  dç  c^iuc 

Faunes. 

Repafifant  par  les  appartemelis ,  on 
regagne  la  falle  à  manger  &  la  vo- 
lière. On  trouve  au-deCus  le  ialoa 
de5  bois ,  <iui  n'offre  rien  que  de  £ojst 
limple ,  &  à  coté  un  bois  dont  le  mi- 
lieu eft  occupe  par  un  baffîn  rond, 
avec  une  rocailk  à  la  tête.  Le^  réfer^ 
voir  eft  Xur  la  droite  >  &  le  potagej  un 
peu  plus  haut. 

Les  jardins pajOTent  avccraifon  pour 
le  chef-d'reuvxe  de  Defgots.  En  face 
du  Château ,  fe  préfente  un  parterre 
renfoncé  en  boulingrin  ,  entouré  de 
xnarroniers ,  &  terminé  pai*  uji  balTîn 
jivec  une  gerbe.  Des  deux  côtés  eft 
line  grande  allée  ^  dont  les  palilTades 
font  ouvertes  en  arcades  \  Se  a^  bout 
font  deux  boulingrins  avec  des  bouil- 
lons tombant  d^s  des  pièces  per* 
dues. 

Tout  le  bois  fur  la  gauche  coiififte 
en  une  vafte  étoile  >  fpn  centre  eft 
rempli  par  un  bouillon ,  jouant  dans 
une  pièce  perdue..  Un  boulingrin  or- 
jné  de  trois  rochers ,  dontTeau  retom- 
be en  nappes,,  termine  le  jardin  que 
iiorde  une  fort  belle  tçrrafle  :  fa  vuç 


»   
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•  •  fur  Vincennes  &  les  environs,  elf 

3A*.ùt«r.  j,ès-riante. 

On  apperçoic  fur  la  droite  un  bel- 
veder  extrcmement  galanc  ;  il  eft  cou- 
pé à  pans  'y  élevé  de  deux  étages  ; 
&  un  balcon  régne  tout  autour  à  la 
hauteur  du  premier  étâge.  Ses  quatre 
entrées  font  décorées  de  colonnes  ôc 
d'ënfanï  y  avec  des  vafes  de  fleuri 

f>ofés  fur  la  baluftrade  qui  couronné 
e  comble  au-defTus  des  quatre  fenê-« 
très  principales.  L'intérieur  eft  meu- 
blé avec  beaucoup  de  goût*  Plus  loin 
font  trois  falles  de  verdure  contiguës^ 
avec  un  bouillon  danis  celle  du  mi- 
lieu à  côté  d'une  pièce  d'eau  ;  &près 
de-là  eft  un  belveder  gaaonné. 

Un  petit  falon  où  iont  peints  des 
tiermites,  a  fait  donner  le  nom  d'Her- 
toitage  à  un  bofquet ,  qui  n*eft  rien 
in  oins  que  champêtre  Ôc  foli taire.  Ce 
falon  a  huit  arcades  ,  dont  trois  for* 
ment  des  portes  y  Ôc  cinq  des  niche$ 
fcparées  par  des  palmiers  :  dans  celle 
du  fond  eft  un  trait  de  la  Vie  de  Saint 
Antoine  ,  &  dans  les  autres  fe  voient 
des  Pères  du  défera  On  a  peint  des 
Diables  fur  les  volets  &  fur  les 
î>ortes*  Un  des  veftibules  ofFre  aux 
yeux  la  Vie  d'Abraham ,  avec  dif* 
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fcrens  Saints  &  Saintes  du  déferf. 
*  £n  fe  rapprochaat  du  Château  ^  on 
trouve  dans  un  bois  un  ruiflTeau ,  ap- 
pell:é  la  Rivière ,  qui- roule  a^ec  pei- 
ne dans  fon  lit  tortueux  une  onde  fu^ 


tes  &  folis  berceaux  de  treillage  , 
terminie  agréablement  ces  beaux  jar- 
liins. 


SAINT  MAUR. 


Le  Château  de  M.  le  Prince  de 

Condé  ,  eft  â  deux  lieues  de  Paris  > 
fur  la  Marne  ,  Se  dans  une  des  plus 
belles  fituations  qu'il  y  ait  aux  en- 
virons de  cette  ville.  Phiiéert  de 
Lorme  commença  à  l'élever  par  ordre 
de  Marie  de  Médicis  ,  qui  lui  avoir 
coniic  l'intendance  de  fes  bâtimens. 
Après  être-refté  imparfait  plus  de  cent 
ans  ,  Gittard  Ta  «prefqu'entiérement 
rebâti. 


gitive. 


•  •  .  .  Obliquo  laborac 

Limpha  fugaz  trepidarç  tvro»  [  Ilorat.  \ 


Un  petit  labyrinthe  orné  de  fîgu- 


t 
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toîc  fcparé  ,  compofe  le  Cliaceau  de 
9.  Mato.  3^.^^  j^^^^        ^ .  ^^^^  ^^^^^ 

tenue  de  deux  tcrraffes  avec  des  ba- 
ludrades  de  pierre ,  l'entrée  elt  ornée 
de  colonnes  furmoncées  d'un  bas-re-^ 
liefde  marbre*  Au-defTus,  dans  ui^ 
frojitou  y  fc  voit  le  bufte  en  bronze 
de  François  1. 

Du  cocé  des  jardins  ,  la  face  du 
Château  conferve  plus  de  fon  ancien- 
neté  5  parce  que  cette  patrie  étoit 
faite  y  à  l'exception  d'un  des*  pavil- 
lons. Le  corps  de  logis  du  milieu  efi: 
couronné  d'un  fronton  très-chargé 
de  Sculptures.  Tout  le  rez-de-chauf- 
fée  élevé  fur  un  grand  perron  ».  n'eû; 

qu'une  galène  ornée  de  payfages  ,  & 
de  deux  belles  tables  de  Portor.  11  y 
a  dans  le  retour  plulîeurs  pièces  do-- 
rées  9  avec  deux  petits  cabinets  à  cha^ 
que  bout ,  dont  un  eft  garni  de  lam-? 
bris  de  la  Chine. 

Les  Jardins  ont  crc  plantés  par 
JDe/gocs ,  d'après  les  deifins  de  le  Nôr 
ftre.  II  fe  puéfenre  d'abord  un  parter- 
re renfpnté  »  terminé  par  un  grand 
balîîn  ,  ÔC  un  bois  perce  en  étoiles 
avec  un  baHin  dans  fon  centre.  Sur 
la  gauche  ,  eft  un  talus  fort  exhauf- 

ié ^  d'où  Ion  découvre  deux  parcer*; 
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les  ,  avec  leurs  baflîns,  bordés  pai  la  jsuxjg^  . 
rivière  de  Marne ,  le  long  de  laquel- 
le régne  une  grande  allée  couverte  , 
qui  mené  à  un  bois  de  haute  futaie* 
A  côté  eft  on  boulingrin  orné  d'une 
pièce  d*eau ,  &  d'un  jet  qui  s'élève 
fort  haut. 

Sur  la  droite  du  Château  »  font 
des  parterres  à  l'Angloife  ,  entourés 
d'allées  doubles  avec  quelques  baf- 
fms  y  &  près  de-là  eft  le  grand  réfer- 
voir  bute. 

Au  bas  de  ces  pièces  eft  un  jardin 
aue  le  Duc  de  Bourbon  acheta  de 
feu  M,  de  la  Touane ,  pour  l'enclaver 
dans  fou  Parc.  Il  conufte  en  un  po- 
tager renfoncé ,  un  bofque t  au-delius, 
une  Orangerie ,  enfuite  une  fort  lon- 
gue terrafle ,  dont  la  ferre  de  l'Oran- 
gerie termine  agréablement  le  point 
de  vue.  Cette  terralTe  découvre  plu- 
(leurs  pièces  de  gazon  comparties  ^ 
dans  le  milieu  defquelles  eft  une  caf- 
cade  entièrement  ruinée  »  ainii  que 
toutes  les  eaux  de  Saint  Maur.  La 
gravure  qui  en  a  été  faite  pour  le  Li- 
vre de  la  Théorie  du  Jardinage  ,  (  pag. 
416  ^  quatrième  édition,  )  fait  con- 
noître  fon  plan  ingénieux. 

$ur  la  droite  de  la  terraife, 

Oui 
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ve  le  billard  9  une  grande  pièce  d'eaa^ 
&  près  de  la  nialfon ,  les  bains  ,  ftvtsc 
les  réfervaiiTâ  fbarnk  par  un  mou«* 

PLAISANCE. 

y  Le  Chàrenii  de  Plaifance  près  de 
fx.Ai$AM«&.  Nogenc-fur-Marne  ,  à  deux  lieues-  dé 
Paris  3  appartient  à  M.  Paris  Duver- 
Aay,  Ses  jajrdins  plantes  par  le  iieur 
de  la  Chapelle  ^  ont  trente  arpe ns  , 
&  (ont  nés-agréables.  Plufieurs  bof- 
qiiets  &  faites  en  étoile  fe  préfentent 
fur  les  cotés  du  Château.  La  princi- 
pale allée  eft  accompagnée  de  deux 
autres,  dont  une  a  pour  perfpeâive 
un  portique  de  treillage  fort  élevé 
avec  un  baldaquin  qui  fait  le  point 
,de  vue  d'une  des  fenêtres  du  falon. 

De  cette  grande  allée  ,  on  apper- 
çolt  une  trcs-beile  pièce  d'eau  ,  de 
-  forme  carrée.  On  y  defcend  par  un 
efcalier  en  fer  à  cheval  ,  doue  la  tc- 
tô  eû  ornéed'un  baldaquin ,  dudeûîn 
de  M.  Bofcry  :  il  eft  accûn:ipagné  de 
deux  pilaftres  fculptés  en  glaçons.  Se 
furmonrés  de  lions  tenant  des  pal- 
mes qui  fe  lient  avec  ce  baldaquin» 
Un  ulus  entouré  de  treillages  ^  i»^ 
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terrompu  par  des  yafes*  peints  en 
verd  ,  enferme  cette  pièce  d'eau. 

Le  partette  eli:  ceroiiné  par  un  baf- 
lia ,  avec  un  bouLLlou  faifant  nappe. 
ï^s  potagers  &c  les  vergers  font  à  co- 
té y  ainfi  qu'une  belle  ^rre  furmontc^ 
à  droite  d'une  terraiTe ,  où  l'on  trouve 
un  berceau  de  treillage  en  galerie  , 
décoré  de  d.eux  portiques  dans  fes 
extrémités. 

En  revenant  vers  le  Château  ,  oii 
voit  le  jardin  fleurifte  &  la  volière. 
Celle-ci  eft  terminée  par  un  joli  falon 
peint  en  fleurs ,  &  en  treillages  avec 
«les  oifeaux.  Le  falon  du  Château  a 
une  fingularité  remarquable  je  veux 
ilire  le  pe^u  de  tems  employé  à  fa 
l^cptacioi)  9  qvii  n'a  été  que  de  fix 
femaines.  Il  eft  vrai  que  les  diffé- 
rentes parties  qui  la  compofent  ^. 
^voient  été  travaillées  auparavant  à 
Paris  ;  mais  9  il  ne  l'eft  pas  moins 
que  cet  efpace  de  tems  a  fuffi  pouf 
les  placer,  ôc  y  mettre  cet  accord 
iqui  charme  les  yeux.  La  corniche  dp 
ce  falon  eft  dorée  ,  avec  huit  cartou- 
jches  remplis  par  des  figures  Cbinoi- 
fes.  Huet  a  peint  des  oifeaux  &  deis 
fleurs  dans  les  lambris  du  pvourtour  » 

Oiv 
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ainfi  que  dans  les  deflus  des  portes 
5c  des  glaces. 

On  doit  fitire  attenrion  au  gont" drr 
Maître ,  pour  élever  les  plus  belles 
fleurs  &  les  plus  rares:  IP  nf*aime  pas 
moins  la  culture  des  Ananas ,  &  des 
arbres  à  fruit  renfermérdans  des  ferr- 
ies chaudes  &  vitrées ,  dont  les  po- 
tagers de  Plaifance  ne  reçoivent  pas 
peu  d'agré^^eat* 

LE  FERREUX 

Dans  ce  Fief  appartenant  à  M.  MiÉ* 
lin  y  Receveur  Général  des  Finances 
de  Rouen  ,  vous  ne  trouverez  pas 
la  vue  riche  &  divérfifrée  de  Plaifanr 
ce*  Situé  dans  un  fond  ,  il  ne  doit  fes 
agrcmèns  qu'à  éiii-fnême.  Son  Parc  y 
fans  être  d'une  grande  étendue,  ren* 
ferme  de  beaux  bois  ,  dont  prefque 
toutes  les  allées  font  terminées  par 
des  grilles. 

Le  bâtiment  très  -  régulier ,  n'eft 
pas  encore  fini.  La  cour  fera  fermée 
fur  les  cotés  par  des  baluftrades  de 
pierre  qui  la  fépareront  '  des  baffe- 
cours  ôc  des  potagers*  Ces  derniers 
font  devenus  un  objet  de  décoration 
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par  les  formes  agréables  qu'on  a  fait 

{)rencîre  aux  treillages  qui  entourenc  ^j^,^^^ 
eurs  carrés  »  &  par  les  bailins  qui  y 
font  habilement  placés.  Un  pavillon 
élevé  fur  des  rampes  revêtus  de  pier- 
re de  taille  termine  ces  beaux  pota- 
gers. Je  pafferai  fous  illence  les  pe« 
tits  jardins  en  galerie  renfermes  en- 
tre deux  murs  capilTés  d'arbres  frui- 
tiers. On  les  nomme  le  petit  Mon- 
creuil  y  par  allufion  à  un  Village 
près  de  Paris  où  la  cidrure  des  arbres 
fruitiers  eft  portée  à  la  perfection* 

G  O  U  R  N  A  ¥• 

La  rivière  de  Marne  qui  baigne  la  > 

terra  (Te  de  cette  maifon  ,  en  rend  la 
fituacion  extrêmement  riante  »  &  pro- 
cure aa  bout  des  allées  des  points  de 
vue  fort  gracieux  ;  on  diroit  même 
que  dans  quelques  endroits  ,  elle  fe 

fiait  à  former  des  pièces  d'eau  pour 
embelliflTement  de  ces  jardins.  Les 
bofquets  qui  les  décorent ,  préfentent 
des  amufemens  qu'il  eft  rare  de  trou- 
ver réunis  dans  un  même  lieu  :  ce 
font  différens  jeux  ,  tels  que  TEfcar- 
polette  ^  r Alquebufe ,  T Arc  y  la  Ba- 

O  T 
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^  gue ,  la  Boiiîe  &  la  PaflTe.  Le  mof^ 
ceau  le  plus  conluiér abb  eft  un  MoiïC 
ï*amiire  élevé  de  terres  rapportées  , 
&  orné  de  grottes  &  de  portes  rocail- 
lées  ,  par  lefquelles  on  monte  infeiî- 
fiblenient  fur  une  plate-forme  ,  donîC 
la  déconverte  eft  charmante.'  • 

Dipuis  la  mort  de  M.  de  Court 
ia  maifon  a  été  vendue  à  M,  leMaf- 
cf.iis  du  Châtelet.  La  faile  des  buf^ 
fets ,  au  rez  de -chauffée  ,  eft  ornée 
do  peintures  en  camaïeu ,  repréfeiH 
taitc  rHiftoire  de  Don  Quichotte  j 
&  dans  le  faion,  M.  du  Mont  a  peint 
plulieurs  fujers  tirés  du  Pvoman  Co- 
inique.  Les  appartemens  du  premier 
étage  font  tenJus  d'ccoffos  de  Perfe 
d'une  grande  beauté. 

A  Textrémité  de  la  tertîiffe  qui  ré- 
gne le  loiig  de  la  maifon,  s  élevé  un 
Kiofque  ,  oti  belveder  conftruir  à  la 
manière  des  Turc<5 ,  dont  le  pavé  de 
fayence  forme  plufïeurs  tableaux  très- 
vanés.  L'intérieur  eft  meublé  d'ctof» 
fes  venant  de  Turquie.  Dans  les  pans 
coupés  de  ce  pavillon  y  qui  n'eft  coi>^ 
ftruit  que  de  planches  peintes  en  veiâ^ 
font  quatre  ouvertures  dont  on  peut 
jouir  5  foit  par  des  glaces  arrangées  et} 

lofange  qui  fervent  de  croifces  ,  foie 
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paç  des  miroifs  qui  tiaufTent  tout  ^oy,^,,^,;! 
a  une  pièce  ,  avec  des  coulllFes  prati- 
quées da^s  l'épaiiTeur  des  plaache§« 
11  y  a  dans  un  renfoncement  un  ca- 
napé qui  peut  fervir  de  lit  ;  &  d^ns 
cette  niche  fe  trouvent  diverfes  com- 
modités ,  dpnt  la  forme  eft  auiii  iu- 
génieufe  que  la  place  qu'elles  occu- 
pent. On  n'admire  pas  mpins  l'açt 
avec  lequel  les  chaifes  ,  &  même  les 
tables  de  jçu,  entrent  dans  la  déco** 
ration  de  ce  petit  édifice. 

L'appartement  des  bains  occupe  uti 
.bâtiment  fcparc  ;  fa  propreté  &c  fon 
élégance  n2  font  pas  le  moindre  agré^ 
ment  du  bofquet  qui  le  i.'nferme. 

CHAMPS 

Eft  à  quatre  lieues  de  Paf  Is  ,  &  ^T"""!!^. 
^paj: tient  à  Madame  Mickel.  Une  Champs. 
avenue  qui  fe  termine  en  demi-lu^- 
ne  p  précède  le  Château ,  formé  de 
deux  pavillons  &  d'un  périftile  de 
xoionnes  Tofcanes  ifolées.  Au-deC- 
iiis  5  efi:  un  Ordre  de  piLiftres  Com^ 
.poiites  qui  portent  un  froqton,  Cç 
Château  eft  bien  bâti ,  &  fort  régu- 
lier. 

Les  appartenjens  répondent  â  U 

O  V j 
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beautë  des  dehors.  Oh  trouve  aarex-^ 

de  chaulTce  nn  faloxi  ovate  ,  dont  TAr- 
chiteâureeâ:  feinte  de  pilaftres  Com«- 
fofîtes.  Au-deflTus  de^  porter  on  a; 
peint  Îe9  quatre  Saifons  en^Camaïeu,, 
tous  des  figures  d'enfans.  Le  plafond 
eft  un  ciel  ouvert  9  avec  une  baluf^ 
trade  régnante  au  pourtour*  A  droite 
du  falonf- ,  on*  entre  dans  fa  faUe  du 
billard ,  ornée  de  deui  plans  à  Fhiiile 
de  Choify  &  de  Champs.  Le  falon  a 
des  panneaux  de  menuiferie ,  dai»' 
lefquels  SuJCt  a  reprcfenté  desr  Chi- 
nois &  de&  Chinoijfes  rdes  ornemens 
légers  entre-mèlés  d'oifeaux  &  d'infé- 
dres  font  peints  au  plafond.  La  chaii^ 
bre  â  coucher  eft  iuivie  d'un  cabiner 

^écoré  de  camaïeux  bleus,  repréfea- 
lantr;.  des  paCtorales  Chinoifesu 

Lesijardins  Ibnt  pour  la  ptus  granr 
de  partie  5  dti  deâîn  àe  d'IJle.  Deux 
terralfes  ornées  d'enfans  &  de  vafes 
élèvent  le  Château.  Sur  Taîle droite , 
fe  préfente  un  petit  parterre  defleurs, 
qui  defcend  vers  une  galerie  ^rmée 
par  des  Orangers  placés  entre  des  ar^ 
bres  ifolés.  Cette  galerie  précède  une  . 
falle  de  verdure  ,  dont  le  taps  féparç 
en  deux  pièces  ^  eft  accompagné  dê 

'tr^^illages  ôc  de  bandes  de  ciiarniille» 
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tJne  autre  falle  eft  ornée  de  deux 
corbeilles  de  fleurs ,  &  d'un  porticjue 
*de  treillage  aVëc  uiie  fi^re. 

A  cote  de  Ja  galerie  d'Orangers^ 
on  a  pratiqué  un  bofquet  d^uii  goù^ 
•iîngulier  :  on  y  a  fait  avec  des  creilla-^, 
ges  à  hauteur  d'appui  un  compartî'^ 
"hienc  de  trois  figures  rondes ,  qui  fe 
joignent  pour  deffiner  dans  le  ihiliefi 
*Une  petite  étoile  avec  un  cabmet  à. 
chaque  bout.  Un  autre  bofquet  aiiH 
-deffus  forme  une  grande  falle  longue  ^ 
âcconïpagnée  de  cinq  cloîtres  ou  etdi- 
les  ^  ornés  dans  leurs  milieux  de  fi* 
gures  8c  de  vaies.  A  f  extrémité  dà 
Parc  de  ce  côté -là,  on  trouve  urt 
échaudé  rempli  par  différentes  linuo-* 
fités  de  charmille ,  ôç  terminé  par  une 
petite  élévatioci  de  cette*  où  eft  un» 
banc. 

En  fe  rapprochant  du  Châteafu  5  on 
apperçoic  deux  falles  ^  dont  l'une  eft 
en  boulingrin ,  &  Tautre  eft  dompar- 
rie  de  fept  jpiéces  de  gazon ,  toutes 
deux  entourées^  d'arbres  ifolés. 

Deux  parterres ,  lun  de  broderie^ 
&  l'autre  à  TAfigloife  ^  décodent  Ul  ; 
face  du  Château^  ils  font  fuivis  d^ 
deux  bafEns ,  que  féparent  quatre  loiî^ 
gues  pièces  de  gazon  y  interrompues 


par  un  rond  où  l'on  voit  un  grouppa 
^^^^  cle  Sculpture.  Lo  balîîn  le  plus  éloigné 
a  un  jet  qui  s'élève  a  70  pxeds.  Toa-- 
tes  ces  pièces  font  foutcnues  de  deux 
iquinconces  verds  ouiés  de  âguiros , 
de  deux  p  etit  s  bois  comparas  en  croix 
4e  Samt  André* 

»  Ce  Parc  fort  agréable  pour  fa  (îruaf 
fcion  &  fes  afpeds  ,  a  deux  cens  loi-- 
Xante  arpeas,  donc  le  potager  enocci^- 
pe  u^ufl 

Des  cinq  grilles  qui  ont  leur  iffue 
dans  U  coui:  du  Château  »  une  ren- 
ferme le  jardin  des  fleurs ,  où  eft  u|l 
bai&n  &c  la  fejiie  de  rOraageae* 

VILLEFRIT 

£{1  une  maifpA  dô  plaifance  dçs 

plus  riantes  ,  litiice  au  bout  du  viUar- 

vge  .de  Noily-ie-Grand ,  à  trois  lieues 
de  Paris.  Le  bâtiment  difpofc  fur  le 
coté ,  a.obligé  de  pkntei:  une  avei|iie 
d^arbrcs  tailles  en  boule,  laquelle  re.- 
tx>urne  en  éqaer^e  pour  former  ufie 
grande  avant  cour  luivie  de  la  cour. 
Arcenaac.les  griller,  .fpnt  TOcan- 
gerie  $c  le  pçtagei;  avec  leurs  foii- 
taines^ 

Au^eiTu^  de  .U  maifçiii  eft  mi  Ijois^ 
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dans  le  haut  duquel  on  trouve  une 
pièce  d'eau ,  carrée,  fetvant  de réicr- 
voir ,  6c  bordée  d'un  mur  de  terraf- 
fe  ,  avec  une  grotte  habitée  par  une 
Naïade  qui  y  répan-A  Teau  de  fon  ur- 
ne. Plus  bas  une  pièce  cintrée  £ouiH 
nit  un  carré  d'eau  oiiibragç  d'arbres 
frais.  Sur  la  droite  eft  un  baiiin  où 
fe  rend  une  grande  quantité  d'eau* 
A  l'extrémité  de  ce  boi&y  s'élève  un 
petit  pavillon  foutenupar  une  colon- 
nade qui  eH  au  niveau  d'une  terrap 
•fe  faifantface  au  Château.  Cette  ter- 
ialTe  ell  occupée  ^ar  un  parte rxe  de 
broderie  t  un  baflin  &  un  ta  *s  de 
gazon  entouré  de  boules  d'ormes* 
A  l'extrcmité,  on  apperçoit  un  bou- 
lingrin féparé  de  la  terraiTe  par  un 
folTc, 

Au  bas  de  la  terraiTe  >  il  y  a  fur  1^ 
;auche  un  petit  parterre  orné  d'un 
^^ilin  ovale  >  au-defTous  e&  un  canal 
&  un  bouquet  de  bois  ,  avec  une 
grotte  où  un  mafque  jetre  Teau  dans 
deux  baiîins ,  faifantdeux  nappes  <jui 
fournillent  un  bouillon* 

En  foTtznt  de  ce  bofquet  charmant , 
vous  vous  trouvez  dans  une  allée  qi^ 
termine  tout  le  jardin  ;  le  milieu  cft 
occupé  pax  deux  vaûes  pdbufes  3  Se 


VuxoiMir* 
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par  une  pièce  d'eau ,  dont  le  jet  sr 
70  pieds  de  haut.  Une  prairie  qu'ar- 
irofe  la  Marne ,  rend  cet  endroit  fort 
agréable  9  ôc  rappelle  ce  champêtre 
-  Sé  ce  naturel  qu'on  admire  tant  i 
Chantilly.  Des  fentiers  tournans  me* 
hagés  fur  une  pente  très-roide ,  mais 
boifée ,  qui  domine  fur  cetce  ailée 
balïe  y  vous  conduifent  preïqu'impeir- 
ceptiblement  fur  une  autre ,  vous  y 
voyez  un  baffin  dont  le  jet  s'enfile 
avec  le  grand ,  &  avec  celui  du  pas- 
terre.  Sur  la  gauche  ^  eft  un  yafte  ver-* 
tug^in.  La  vue  de  cette  maifon  eft 
âuurbelle  que  variée  ;  &f fon  étert-' 
,due  a  de  quoi  facisfaire  les  yeux  le^ 
plus  difficiles. 

BOIS-LE-^VICÔMTE 

» 

r 

A  Madame  de  Seno^an ,  eft  éloigné 
Bo!s  TE-vi-  de  huit  lieues  de  la  Capirale.  On  re- 
marque la  beauté  &  la  largeur  de  Ces 
folTé^  flanqués  de  basions  dans  les 
extrémités ,  &  qui  après  avoir  envi- 
ronné le  Château ,  féparent  la  cour  de 
Tavant-cour  magnifiquement  annon^ 
cce  par  une  avenue  d'une  lieue. 

•  A  l'entrée  de  cette- conr  ,  on  ap- 
perçoit  deux  pavillons  ifolés  ,  ^  fui- 
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inontcs  d'une  petite  terraflfe  :  dans  j^^^^^.v** 
Vun  e(l  le  billard  ,  &  dans  l'autre  la  COMTE* 
Chapelle.  Le  tableau  d'Autel  a  été  , 
dit-on  j  copié  d^aprè^  une  Annoncia- 
tion peinte  par     Sueur  1  Mitry,  Vil- 
lage à  une  lieue  de  Bois-le- Vicomte* 

Sur  la  droite  de  la  cour  du  Châ- 
teau »  efl:  mi^  autre  cour  entourée  de 
batimens  pour  les  offices  ,  indépen- 
damment d'une  Ménagerie  placée  à 
l'opponce  ,  où  cÙl  fituee  la  ferre  dô 
rOrangerie.      .  ' 

Le  Château  a  onz:e  croîfées  de  fa- 
ce ,  &  deux  pavillons  (jaï  Taillent  peu. 
Lin  beau  vedlbale  dccoré  de  pilaf- 
très  ôc  de  colonnes  Tofcanes  ,  dont 
celles  du  milieu  font  grouppces  ,  fé- 
pare  les  appartemens  du  rez-dechauf* 
fée  5  qui  font,  ainfi  que  ceux  du  pre- 
mier étage  y  fort  bien  meublés  ,  Sc 
font  une  belle  enfilade. 

Le  parc  a  près  de  Z30  arpens.  Oa. 
voit  fur  la  gauche  ime  grande  pal- 
mette  de  gazon  5  fuivie  de  deux  au- 
tres pièces  de  même  ,  avec  un  petit 
canaL  Les  potagers  en  font  féparés 
par  un  fécond  canal  qui  ferme  le  Parc 
'de  ce  côté-là.  Le  refte  offre  un  cloî- 
tre &  différentes  falles  ,  qui  planrces 
depuis  quelques  amiées  ,  n'ont  point 
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encore  l'agiémenc  qu  elles  auront  un 
jour. 

LE  P.LESSIS-LA-MARCHE 

*  "Tt  Situé  à  une  lieue  de  Dammartin 
^a-Majlchb*  dans  iwe  piaxne  tres-valte ,  jouit  d  u- 
ne  vue  aflez  étendue.  Il  eft  formé  de 
deux  pavillons  conûflérables  &  d'un 
corps  de  logis  ,  du  milieu  duquel 
s^éleve  un  dôme  carré  furmonté  d'une 
lanterne.  Bâti  par  M.  de  Guéncgaud 
il  appartient  aduellement  à  M.  le 
Comte  de  la  Marche.  Des  foffés  fecs 

entourés  d'une  baiulirade  de  pierre 
Tenvironnent. 

Le  bel  appartement  eft  au  premier 
^tage.  On  trouve  d'abord  un  grand 
falon  de  Manque ,  placé  dans  le  dô- 
me dont  il  occupe  toute  la  hauteur, 
&  percé  de  deux  rangs  de  croifées. 
Quinze  morceaux  divifent  le  pla- 
fond. Celui  du  milieu  entiéremenc 
retouché  ,  repréfente  Jupiter  fur  fou 
char  ,  précédé  de  la  Renommée. 
Les  autres  fout  j  favoir  du  côté  de  la 
cour  ,  Diane  &  Ëndimion  ,  Vénus 
qui  fait  forger  des  traits  par  Vul- 
cain,  TEnlévemeut  de  Proferpine, 
un  homme  &  une  femmç  avec  uç  ^ 
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.  entant  à  moitié  lézard*  Du  coté  du 

Parc  on  voit  Vénus  fuyant  la  colère  j 
de  Junon ,  Ptotée ,  Vénus  couchée 
fur  des  fleurs  ^  &  Pan  cjui  pourfuic 
^  des  Nymphes.  Les  fujets  des  fix  au- 
tres font  les  quatre  Saifqiis ,  la  Re- 
nommée coi^ronnanjt  un  liéros ,  Se 
Jafon  qui  tue  le  Serpent  gardien  de 
la  Toifon  d'or.  Quatre  figures  fym- 
boliques  placées  dans  des  renfonce- 
mens  accompagnent  le  tableau  du 
milieu.  £lles  ne  font  qu'en  plâtre. 

La  pièce  fuivante  fe  nomme  la  ga« 
lerie.  Le  plafond  eft  bombé ,  &  re- 
préfente  TÂpothéofe  d'Hercule  cou^ 
ronné  par  la  Renommée  :  on  y  re- 
marque une  figure  de  la  Juftice  qui 
eCt  de  la  plus  grande  beauté^  De  pe^ 
tirs  Médaillon^  offirent  les  travaux 
de  ce  Héros  en  camaïeu  fur  un  fond 
d*'or.^ 

La  çliambre  à  coucher  eft  or- 
née dans  fon  plafond  de  la  Difcor- 
de  ,  que  la  Renommée  couronne. 
£lle  eft  appuyée  fur  une  fenrnie  y  qui 
d'une  main  porte  une  corne  d'abon- 
dance ,  &  de  l'autre  allume  fon  flam«* 
beau.  On  y  voiç  aulïi  Diane  tuant 
un  Serpent, 

Celui  de  Tai^ove  prcfente  un  groupe 
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pe  de  deux  enfans  qui  tiennent  d6§ 
M^ll"""  fleurs  ;  on  les  attribue  à  le  Sueur. 

Le  plarond  da  cabinet  de  toilette 
â  pour  fujet  une  femme  jettant  à  poi- 
gnée des  perles  qu'un  enfant  lui  ap- 
porte dan»  une  corbeille  :  aux  encoi- 
gnures font  des  Mcdailk)nsqui  repré- 
fentenc  les  attributs  des  Arts.  Toutes 
ces  peintures  font  de  Loyr. 

Le  Parc  qui  a  deux  cens  arpens  d'é- 
tendue ,  cft  auÛi  bien  planté  qiill  eft 
régulier. 

e  H  O  1  S  Y. 

Ciiax»r.  Château  eft  élevé  fur  les  rives 

^  *  de  la  Seine  ,  à  deux  lieues  de  Paris. 
Le  nom  de  Choify-Mademoifelle 
qu'il  a  long-tems  porté  ,  a  été  chan- 
gé en  celui  de  Choify-le-Roi ,  de- 
aiis  que  Sa  Majefté  Ta  acquis  de  M. 
le  Duc  de  la  Valliere.  11  eft  annoncé 
par  des  chemins  magnifiques ,  à  dou- 
ble rang  d'arbres  >  ôc  par  pluiîeurs 
pattes  d'oie  ménagées  dans  la  cam- 
pagne. 

Le  Château  bâti  en  partie  par 
Franfois  Manfart  ,  &  continué  par 
Jacques  Gabriel  eft  flanqué  du  côté 
de  la  cour  de  deux  ailes  décorées  de 
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frontons.  Sur  la  gauche  ,  font  de 
vaftes  bàrimens ,  fervauc  de  com-  ^ 
muns^  &  d'écuries  »  &  récemment 
élevés  fur  ie$  dellins  de  M.  Ga-^ 
brieL 

Carie  Vanloo  a  peint  dans  la  Cha- 
pelle du  grand  Commun  »  Sainte 
Clotilde  y  Reiue  de  f  rance  »  à  ge«- 
noux  devant  le  tombeau  de  Saint 

Martia»  •  . 

Au  rez-de-chauflee  fe  préfente  un 
premier  veftibule  orné  d'un  portrait 
en  pied  de  Said- Pacha  Méhémec 
£fFendi  ^  Amb^II^deur  Turc  en  Fran^ 
ce  en  1740  ,  peint  par  Av^d.  Il  eft 
repréfencé  dans  fon  cabinet  »  tenant 
fes  lettres  de  créance ,  &  prêt  à  par^ 
tir  pour  encrer  dans  Paris.  Le  fond 
du  tableau  offre  une  vue  de  cette 
Ville  prife  du  côté  du  Troae. 

La  féconde  antichambre  à  gauche 
renfermé  deux  ouvrages  de  M.  Ba^ 
çhelier  j  repréfentant  des  fleurs  dans 
desvafes. 

Les  deffus  de  porté  du  premier  fa-* 
Ion  font  les  attributs  des  Sciences  , 
des  Arts  ^  de  la  Mufique ,  exécutés 
par  M.  Chardin. 

Les  quatre  Parties  du  jour  en  au^ 

^aac  de  tableaux  £4^$  f  ^  ^ ^ 
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net ,  ornent  le  falon  des  jeux  ;  leur 

effet  eft  pittorefque,  ' 

La  galerie  eft  dccorcede  trumeaux 
de  glace  ûirmontés  par  des  enfans  , 
&  ternûnés  par  des  Génies  qui  tien- 
nent des  chandeliers  à  plufieurs  bran^^ 
ches.  M.  Boucher  doit  y  placer  quatre 
morceaux  de  fa  compofition.  Au-def-  . 
fus  des  portes  M.  de  la  Grcnée  a 
peint  là  Juftice  &  la  Clémence ,  ^ 
la  Bon rc  avec  la  Générofité. 

La  falle  à  manger  eft  ornée  de  iix 
vues  des  Maifons  Royales ,  exécutées 
par  Martin  ^  Ôc  d'un  très-grand  plan 
de  la  forêt  de  Senaar. 

On  voit  dans  la  falle  des  buffets 
Un  tableau  de  dix  pieds  peint  par 
Oudry.  11  repréfente  une  fontaine  vue 
par  Tangle ,  avec  des  pampres  qui  s'é- 
tendent delTus  \  &  dans  le  bas  un  fan* 
glier  &  un  chevreuil  :  d*un^côté  un 
barbet  qid  furprend  un  héron  dans  des 
rofeaux ,  de  l'autre ,  deux  chiens  cou- 
chans ,  un  faifan  &  un  lièvre  atta- 
chés i  dans  le  coin  des  paniers  rem- 
plis de  gibier. 

Les  delTiis  de  porte  de  ce  côté-ci 
font  de  la  même  main  ^  ainfi  que  les 
portraits  de  deux  chiens  couchans. 

Vi^-i-Yis  ^  eft  on  autre  inorceaiî 
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de  la  grandeur  du  premier ,  peint  par 
'Defporus  j  &  repréfencant  un  cerf 
aux  àbois. 

On  voit  fur  les  portes  deux  ta- 
bleaux du  même  >  où  font  des  oifeaux 
des  Indes, 

L^appartement  du  Roi  occupe  Taî- 
le  droite  du  Château.  Nattier  a  peint 
Âim  la  chambre  de  Sa  Majefté  les 
portraits  de  feue  M«  Henriette  ,  & 
de  JM«  Adélaïde ,  la  première  en  Flo- 
re ,  &  la  féconde  en  Diane. 

La  Chapelle ,  quoique  petite ,  com- 
prend deux  étages.  On  voit  fur  les 
murs  difFérens  lu)ets  de  k  vie  dé  la 
Vierge  ,  &  des  Anges  qui  célèbrent 
Ton  triomphe.  Le  tableau  d*Autel  , 
repréfentant  l'AlFomption,  paroît  co- 
j)ié  d'après  la  Fojfe  ^  qui  a  peint  au 
plafond  le  moment  où  la  Adere  de 
Dieu  eft  reçue  dans  le  xriel.  Ce  mor- 
ceau qui  eft  ovale  &;  en  voulfure ,  fe 
diftingue  beaucoup  des  autres.  Bap^ 
tijle  a  exécuté  dans  cette  Chapelle  des 
guirlandes  de  fleurs  ,  &  Charmeton 
des  ornemens  en  verd  doré. 
'  Les  jardins  préfentent  fur  ladroite 
plttfieurs  fallesde  verdure  ,  dans  Tu- 
ne defquelles  on  trôuve  un  baffin  oc- 
j[;ogoae«  Â  leur  extrémité  ^  une  beiiç 
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allée  double  conduit  fuj:  une  terrafle 
£bu.tenue  par  un  vertugadin  j  avec  un 
grand  balîîn  dont  le  jet  eft  vu  de 
^  allée  de  traverfe  qui  rend  au  Châ- 
teau, bas  de  ce  vertugadin  eft  une 
continuation  d  allée  ,  qui  va'jufqui 
la  rivière  ,  :8c  eil  texniinée  par  un 
baûîn.  Des  bofquets  cQupés  à  liau*^ 
teur  d'appui ,  formant  un  labyrinthe 
Se  un  jeu  d*oie  ,  rempliirept  ce  vafte 
efpace. 

La  Seine  fait  le  principal  ornement 
de  ce  Parc.  Elle  baigne  les  inùrs  d'u- 
ne fuperbe  terrafle  ,  terminée  par  ua 
^ros  pavillon ,  reftc  jufqu'à  préfent 
imparfait.  Semblable  à  un  favori  que 
fon  protedeur  fe  plaît  à  combler  de 
bienfaits  »  Choify  reçoit  chaque  jou|: 
de  nouveaux  embelliflepiens.  y  n  des 
principaux  çft  * 

Le   PETXT  ChAT2AT7* 

0 

Son  falon  eft  décoré  de  quatre  def^ 
fu?  de  porte  peints  par  M.  Bachelier^ 
&  repréfentant  les  quatre  Parties  du 
JMojpde^  çaracccrijrées  par  les  piC^aux  » 
les  ^];bre5  »  les  plantes  &  Içs  .ciels  qui 
leur  fqnt  propres. 

jDan$  lacteibredafiloi>fontdeu:t^ 

îdelTuj 
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«Jeirus  de  porte ,  dont  la  ChalTe  a/oiv*  ^  «  « , .  - 
ail  les  liijets  a  JJcJportes. 

Le  cabmec  du  Roi  eft  remarquable 
par  des  fables  de  la  Fontaine,  repré- 
lentées  fur  les  principaux  panneaux. 
Ceux  qu'on  voie  au-delTus  des  portes  y 
ainii  que  les  volets  des  croifées  »  fonc 
peints  en  fleurs.  Les  moulures  ,  orne^ 
thens  &  panneaux  des  lambris  d'ap* 
pui  5  of&ent  des  payfages  en  camaïeu 
verd  fur  un  fond  gris-clair»  Sur  cous 
les  meubles  de  ce  cabinet ,  qui  font 
de  gros  de  Tours  de  la  même  couleur» 
on  a  peint  des  fables. 
,  Une  des  falles  à  manger  offre  deux 
grands  tableaux  de  M.  Bachelier  ; 
iavoic  »  un  our^  de  Pologne  y  arrêté 

{)ar  des  chieiss  de  forte  race  >  ^  un 
ion  d'Afrique  combattu  par  des  do^ 
gues. 

Dans  la  féconde  falle  à  manger  eft 
la  table  volante  dont  la  méchanique 
eft  fort  curieùfe.  M.  Vernet  U  cadet 
travaille  a  la  décoration  de  cette 
Ifalle  :  les  panneaux  d'en  Bas  offriront 
aux  yeux  de&  arabefques ,  &  ceux  d'en 
liaut  des  bas-reliefs  feints  en  marbre 
blanc. 

Un  pavillon  donnant  lîic  la  cour 
renferme  un  joli  appartement  eniailt 
///•  Fartiez  ,  P 
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"  lie.  O»  voit  dans  la  chambi:e  à  cou-^  ^  . 

•  cher  deux  ovales  de  Defportes  repré- 
iencant  du  gibier  ^  &  au  -  deffus  de 
la  glace  placée  fur  la  cheminée  un^ 
cableau  d'Oadry  \  ceft  le  portrait 
d'un  Daim  étranger ,  moucheté  de 
Manc ,  peint  ij  dit-on ,  d'apfès  nature 
à  la  Ménagerie  de  Verfailles.   '  ♦       *  • 

Au-delTus  de  la  porte  du  falon  donc 
l'ai  parlé  ,  eft  un  fronton  dans  le  tym-^ 
pan  duquel  M.  Coujiou  a  iculpté  un 
Apollon.  11  eft  foutenu  par  quatre  ' 
colonnes  d'Ordre  Ionique» 

Le  jardin  du  petit  Ciiâteau  necon*'  • 
fifte  qu  en  deux  feuilles  de  parterre , 
k  l'extrémité  defquelles  eft  un  baffin 
dont  k  bordure  eft  de  marbre  blanc 
veiné.  On  trouve  enfuite  une  falle  de 
tilleuls. 

L'Orangerie  eft  à  coté  de  ce  jardin» 
Dans  iw  falon  oiivert  par  le  devant  » 
i8c  décoré  d'un  Ordre  Tofcan,  on 
voit  une  figure  en  marbre  ,  de  TA- 
mour  adolefcent ,  qui ,  avec  les  ar- 
mes de  Mars ,  fe  fait  un  arc  de  la  mafV 
fue  d'Hercule  :  Bouchardon  en  eft 
Tanteur.  11  Semble  avoir  été  infpiré 
par  ces  beaux  vers  de  la  Henriade  ^ 

^  i^ui  peigiïéat  ainfi  l'Amoar  : 
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Ce  dangereux  enfant  &  tendre  ôc  û  cruel 
i^orte  en  fa  fi>ible  main  ies  deftins  de  la 
terre  , 

Donne  avec  un  fouris^  ouiapaix^  ou  la 
guerre  » 

£t  répandant  partout  fes  trompeuTes  don*, 
eeurs  » 

JVmime  rUnivers ,  Sl  vit  4aos  tous  le» 
cœurs.  Ch.  IX. 

La  Paroisse. 

Le  Chrift  de  marbire  |>laoéau-(le& 
ïus  du  maître  Autel  a  étc  exademenc 
copié  par  M.  Slodt-^  ^  d'après  le 
fameux  Chrift  de  Michel  -  Ange  , 
•ciont  loriginai  eft  â  Rome  dans  TE- 
life  de  la  Minerve.  Aux  côtés  font 
eux  modelas  en  plâtre  d'Anges  ado- 
rateurs ,  que  cet  habile  Sculpteur  de* 
voit  exécuter  en  marbre, 

CarU  VanLoo  a  peint  les  tableaux 
^qui  accompagnent  TAutel.  Du  coté 
de  TEpître,,  on  voit  Saint  Nicolas  qui 
refTufcite  un  enfant.  Du  côte  d^  l'E*, 
vangile ,  Saint  Louis  arrivant  de  la 
Terre  Sainte  ,  dépofe  fur  TAutel  de 
la  Sainte  Chapelle  de  Paris  ^  les  Re^.. 
liques  qu'il  en  apporte. 

Les  deux  bas-reliefs  placés  au-def-- 

P  ij 
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fus  de  ces  tablcniix  ,  font  de  Slodt{^ 
e^oisY.      rep^réfentent  ies  tablas  de  Tancien* 
ne  Loi  &  celles  de  la  nouvelle ,  fup- 
portces  par  des  Anges  ;  dans  i'ua  le 
,  Veau  d'or  efl:  renverfé ,  dans  l'autre 

une  Idple  çft  brUee^ 
* 

ORLY, 

^    .  .      Ce  Château  appartenant  â  M.  le 
o  n  I.  r.  P/réndent  d'OrmeUbn  ,  eft  élevé  fur 
plufieurs  rampes  de  gazon.  Ën  face 
fe  préfente  un  parterre  fuivi  d'ua 
boulingrin  immenfe ,  autour  duquel 
régnent  deux  rangs  d'arbres  en  bou- 
le ,  avec  un  bamn  ovale  y  terminé 
►ar  une  grande  terrafle  donnant  fur 
[à  campagne.  A  droite  du  Château , 
une  rampe  foutient  une  autre  terraf- 
fe  ,  fur  laquelle  on  a  pratiqué  plu- 
fieurs falles.  Elles  font  fuivies  d'un 
quinconce  ,  d'où  Ton  découvre  le 
rcfervoir  ,  xjui  ne  formoit  autrefois 
qn^une  pièce  d*eaa  d'environ  un  ar- 
pent. Comme  il  ne  tenoit  point  l'eau  , 
on  y.  a  pratiqué  un  boulingrin  avec 
des  pièces  de  gazon.  L'eau  tombe 
d:  abord  dam  un  bailin  carré ,  d'oii  pa( 
une  rigole  elle  fe  rend  dans  un  rond  » 
|c  de4à  dans  un  très-graijd  odogone  \ 
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€e  qui  forme  uïi  morceau  auflî  beau 
que  iîngulief. 

Au-defTous  de  ce  réfervcir ,  eft  uite* 
avant-cour ,  féparée  de  la  cour  par 
un  fofTé,  où  Ton  a  ménagé  un  joli 
âeurifte  orné  de  berceaux  ,  avec  des 
vafes  &  des  figures.  L'Orangerie  eft 
près  de4à.  De  T autre^  cèté  de  Favant- 
cour  y  on  découvre  un  poiager  de 
•  neuf  atpens. 

La  partie  baffe  du  parterre  eft 
foutenue  pdr  deux  talus ,  qui  def- 
cendent  dans  pluiieurs  bofquets.  Le 
|)remier  offre  une  pièce  d  eau  cin- 
trée.. Une  grande  aiiée  vous  mené 
enftiite  à  un  buffet  de  rocaillcs  y  con^ 
fîftant  en  trois  nappes.  11  eft  accom- 
pagné d'un  boulingrin  ,  avec  une 
pièce  d'eau  &c  une  gerbe  >  terminée 
par  une  autre ,  où  font  deux  baffins. 
jOn  voit  au-deffus  un  cloître  formq 
par  des  gazons  entourés  ^^'arcades  y 
Se  une  falie  avec  une  gerbe*  Ce  Parc 
qui  eft  des  plus  agréables ,  renferme 
cent  arpens. 
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A  T  H  1  S; 


jk»»jf,     L'iieureufe.  fîtaation  d'^Âthis  e» 

fait  prefque  tout  le  mérite  :  TArt  j 
eft  entré  pour  peu  de  chofe  y  la.  na^ 
ture  a  tout  fait.  Une  avenue  de  plus* 
d'un  quart  de  lieue  conduit  à  la  gril- 
le du  Château  fituc  à  mi-côte  fur  les 
rivières  d'^Orge  &  de  Seine.  Le  cou- 
ronnement de  cette  grille  travaillé, 
fort  délicatement ,  a  été  exécuté  fur 
les  crayons  de  M.  Roujfct.  La  cour 
forme  un  carré  long  j  quatre  pavil- 
lons féparés  les  uns  des  autres  ,  fer- 
vant  a  la  falle  des  bains ,  I  celle  dit 
billard  .&  à  celle  de  la  Comédie  en 
OCéïIpenr  les  côtés ,  &  le  fond  pré- 
fente la  façade  du  Château  d'un  goût 
fort  fîmple  y  ôc  fans  aucunOrdre  d'At- 
chitedure. 

Sur  la  gauche  régne  un  bois  de 
haute  futaie  ,  dont  les  allées  irrégu- 
lieres  font  illufion  au  point ,  qu'on 
s'imagine  fe  promener  dans  une  fd* 
ret  plutôt  que  dans  un  petit  bois  ; 
il  eft  terminé  par  une  falle  de  mar- 
roniers.  Dans  toute  fa  longueur  s*é- 
levé  une  belle  terrp.fie  d'où  l'on  dé-- 
couvre  les  afpedts  les  plus  rians*  Pla^ 
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£eur9  terrafTes  inférieures  décorée»  Athi^ 

bofquecs,  de  pattes  d!oie  ôc  de 
j&ntaines  ,  conduifent  par  des  penr- 
Ces  douces  à  des  âeuri&es  y  vergers 
&  potagers  ,  qui  procurent  à  leur 
jExiaître  la  plus  grande  abondance.  Ces 
potagers ,  ainu  que  la  partie  baflTe  du 
Parc  qui  œmprend  environ  cent  sa- 
pens  5  font  bordés  par  un  canal  8c 
par  la  rivière  d'Orge  y  dont  les  eau36 . 
vives  &  à  fleur  de  terre  augmenten-t 
bien  la  beauté  des  promenades.» 

Dans  un  clos  qui  termine  ce  parc 
appartenant  à  M.  Mazade ,  Tréfbrier 
Gcuéral  des  Etats  de  Languedoc  ^  M* 
Laurent  a- fait  contraire  urne  ma^ 
chine  jfimple ,  compofée  feulement  de 
quatre  roues  ^  elle  élevé  continu^lld- 
ment  les  eaux  d'une  fontaine  à  plus 
de  60  pieds  >  &  la  conduit  dans  le& 
réfervoirs  &  balïîn^  qui  environnent  ' 
le  Chàteaur 

Athis  ren^rme  auifi  la  maifo»  de 
plaifance  de  Madame  la  Ducheife 
de  RohaiTvnpixfmée  tss  Cakviavx^ 

On  vient  d'y  conftruire  un  falon 
AU  rez-de-ç^ulfée  fous  les  ordres  de 
M,  RouJJet.  Ce  falon  qui  a  une  vue 
fott  étendue  ^  eft  fuivi  d*  un^  ChiZ^ 
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pelle  noblement  décorée  »  dont  le 


m 

m 

cheur^  on  Tattribue  à  André del  Sarte. 

Le  parterse  diverfi&é  par  toutes 
les  fleurs  des  Saifons  ,  eft  orné  d'un 
baflin  d'eau  jailliflante  j  &c  tecminc 
par  un  bofquet  découvert ,  entouré 
de  treillages  à  haatear  d'appui  »  for-- 
mé  de  rofes  &de  jafmin.  11  eft  bor- 
dé à  droite  par  une  terralTe  qui  pré- 
fente l'afpeâ:  le  plus  agréable.  Du 
même  coté  s'élève  un  bois  de  haute 
futaie  >  dont  les  labyrinthes  6c  bof- 

2 uets  décèlent  la  manière  de  le  Nojire. 
)ans  les  différentes  falles  de  ce  bois  » 
qui  n'eft  pas  ii  vafte  qu'il  le  paroit  » 
font  réunis  divers  jeux.  On  s'arrête 
principalement  dans  un  bofquet  qm 
renferme  le  tombeau  de  la  chienne 

■ 

favorite  du  Duc  de  Roquelaure.  On 
y  lit  ce  quatrain  fait  à  Tin-promptu 
par  Mademoifelle  de  Scudery  en 
«717. 

,   Ci  gic  la  célèbre  Bailinè 
Qai  n  eut  ai  beauté ,  ni  bonté  » 

Mais  donc  rcfpric  a  démonté 

Le  fyftéme  de  la  machine* 

» 

Vous  quittez  cette  faile  à  regret 
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pour  defcendre  dans  une  autre  plus 

vafte  :  un  théâtre  de  verdure  ,  des  ^'^^^^ 

m 

cauiiiTes  de  charmille ,  un  parterre 

en  gazon  furaionté  d'un  talus  fur  le-= 
quel  font  de  beaux  ormes  taillés  en 
cintre  ,  l'ont  fait  judicieufement  ap- 
peller  la  falle  des  fpeâacles^  On  ap» 

f)erçoit  au  bout  un  falon  bâti  à  Tlta* 
ienne ,  ôrné  d'arabefques  &;  de  pein-* 
tures  à  frefque.  Au  plafond  paroît  un 
Amour  menaçant  qui  fait  également 
fon  effet  de  quelque  côté  qu'on  le 
regarde* 

M  O  N  G  £  R  O  N. 

La  iituation  de  ce  Château  fur  une  » 

hauteur,  lui  procure  une  vue  aufli 
étendue  qu'agréable.  On  y  arrive  par 
des  avenues  doubles  ,  formant  une 
patte  d'oie  /  &  abdutiffant  à  une  dô« 
mi-lune  féparée  de  la  cour  par  un 
foffé.  La  face  du  bâtiment  de  ce  cô< 
té ,  eft  plus  ornée  que  celle  fur  le  jar- 
din ;  elle  ne  reçoit  pas  peu  d*agré- 
ment  des  deux  nouveaux  pavillons 
qu'on  y  a  ajoutés. 

Une  partie  des  appartemens  du 
rez-de-chaufTée  donne  fur  l'Orange- 
rie iituée  i  droite  y  &i  ornée  d'm 

Pv 
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parterre  de  fleurs ,  avec  un  petit  boC^ 
quet  rormant  ua  labyrinthe.  Plas  près, 
de  l'appartement ,  eft  un  dragon  qui 
lance  ait  milieu*  d'im  baâîn^  un  forr 
beau  jet. 

Le  côté  gauche  du  Châteatt*  eft  eth^ 
>  core  plus  recherché.  Vis-à-vis  de  l'ap- 
partement des  bains ,  eft  un  petit  par^* 
terre  de  âeurs^,  &c  uii«  bofquet  ^  donr 
les  fînuofîrés  mènent  à  deux  carre- 
fours où  fo  n  r  des  volières.  La  falle  du 
milieu  prcfenre  un  portique  de  treii* 
lage  y,  avec  un«  dauphin  y  forsè  eau  fgr--^ 
me  deux  nappes  qui  retombent  dans- 
un  baÛia  ou  £ont  trois  jets  corn- 
partis. 

Près  de  ces<  aimables  réduits:,  font 
la  glacière  Se  la  cave  ,  qu'on  eft  fur- 
pris  agréablement  de  voir  concourir 
à  Tagrcment  de  ces  jardins. ^Elles  font 
£tuées  dans  un  carré  de  bois  y  &c  i  on; 
fl:  profité  habilement  de  leur  élévation» 
pour  pratiques  defTus  des.  belveders  ^ 
où  Ton  monte  par  des  rampes  bor- 
dées de  rofiersen  maâif  ^  &  par  des» 
allées-  tournantes  décorées  de  treilla- 
ges &^  de  pots  de  fleurs.  Le  milieu  du; 
cabinet  de  la  cave  eft'reqipli  de  deur 
corbeilles  de  fleurs  entourées  de  ban^ 
^pertes  de  gazon*  Comme  on^  y  eft  àl 
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l'abri  du  foleil ,  on  l'a  iiommé  le  ca- 
binet de  la  lolitude*  C'eft  ainfi  que  ^o»****^»» 
l'homme  de  gciiie  faitnaîcre  des beau- 
tés  dans  les  endroits  même  qui  en  pa-;- 
/oiflfem  le  moins  fufceptibles. 

Les  bois  de  haute  futaie  font  en- 
tourés d'un  mur  de  terrafle  pour;  jouit 
de  la  vue  »  &  pescés  en  double  étoile 
avec  deux  folles  >  dont  les  allées  s'a- 
lignent de  tous  cotés.  Les  extrémités' 
de  ces  bois  formenc  deux  portions^  ' 
^circulaires  décorées  de  deux  group- 
pes  y  l'un. ,  d'un  cerf  ayx  abois ,  l'au- 
tre de  Titbh  Se  l'Aurore.'  Ce  dernier 
s'apperçoit  du  Château  ^  d'où  l'on 
defcend  par  une  rampe  vers  le  grand 
^affin.  Ççtce  rampe  eft  occupée  pat 
deux  pièces  de  parterre  à  l'Angloiie  y 
ornées  de  plate-bandes  de  fleurs 

Sur  les  côtés  du  parterre  font  deux 
peloufes  >  comparties  par  des  ban- 
quettes de  charmille  ,  cpii  forment 
d'un  côté  *  un  cloître  çarré ,  &  de^' 
l*autre ,  un  ovale  avec  des  falles  y  des 
cabinets  &  des  carrefours  d'uft  joli 
dei&m 


^  I!  n^yra  que  le  coté  gauc&e  d'exécuté: 
autre  a  cil  (^^c  fipjçuçt^ 
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Touces  ces  pièces  aboutilTent  à  imd 
HlPH^iAoïf.  ^11^^  traverfe  ,  fotitenae  d'un  ta- 
lus ,  qui  defcend  fur  une  autre  terrai^ 
le  en  rampe  :  on  y  a  pratiqué  des  ta^» 
pis  de  gazon  entourés  de  plate-ban* 
des.  Par  un  fécond  talus  on  arrive  i 
un  grand  canal  arrondi  dans  fes  ex^ 
trémités.  Aa-delTous  ,  eft  un  magni- 
fique potager  de  douze  arpens ,  coupé 
en  trois  parties.  Celle  du  milieu  a  un 
grand  baâîn  accompagné  de  quatre 
plus  petits  pratiqués  dans  les  deux  par-* 
des  latérales  »  formant  chacune  {xtl 
jardins  fcparés  par  des  murs  d^efpa- 
'  lier.  On  croit  être  dans  les  Jarcuns 
d'Alcinoiis.  Le  propriétaire  eft  M. 
BeiQard  de  fioulainvilliers  »  Prevoc 
de  Paris. 

CROSNE 

i 

Ce  Château ,  d'une  Archite<îhire 
fimple ,  mais  noble,  eft  placé  dam 
un  fond  ,  Ôc  appartient  a  M.  Caulet 
d'Hautevilie*  La  rivière  d'Yeres  en- 
toure totalement  fon  Parc  ,  dont  elle 
fait  comme  une  ile  :  on  Ta  régiilari^ 
fée  en  canaux  de  chaque  coté  j  &c  aux 
cixtrémités,  elle  forme  deux  demi- 
lunés*  Cette  rivief  e  nouent  auâi  lès 
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&{ré$  du  Château ,  dans  lefquds  elle 
tombe  par  deux  petites  nappes. 
.  Les  jardins  de  Flore  font  ajuftés 
dans  le  goût  le  plus  mignon  :  on  di- 
roic  que  cette  DéeiTe  elle-même  au-^ 
roit  pris  foin  de  les  orner.  Une  pro-* 
dîgîeufe  variété  de  âeurs  diverîîfiées 
fuivant  les  Saifons  y  éclate  des  plus 
vives  couleurs  »  &  répand  une  odeur 
dont  Tair  eft  parfumé.  Un  amphi- 
théâtre de  gazon  foutenu  d'un  porti- 
que de  treillage ,  &  décoré  de  vafes^ 
y  donne  l'idée  d'un  théâtre  fervant 
de  perfpedive.  Sur  les  côtés  on  a  mé- 
nagé une  ferre  qui  entre  ibrt  bien 
dans  cette  décoration. 

L'Orangerie  &  une  partie  des.  po^ 
tagers  ne  reçoivent  pas  peu  d'agré- 
ment &:  d'utilité  d'un  canal  fourni 
par  la  rivière  d'Yeres  ,  qui  les  borde; 

V  A  L  E  N  T  O  N- 

M.  de  Belmont ,  Grand  Àudieii- 
cier  de  France  Honoraire ,  poflede 
dans  ce  Village  une  maifon  dclicieu- 
fe.  Je  ne  m'arrêterai  point  à  décrire 
la  magnificence  du  falon ,  ni  l'élé- 
gance qui  régne  dans  fes  ameuble- 
mens.  Je  dirai  feuiemenc  que  Tanti* 


"   falon^  eft  décoré  dQ  JÛx  tableaux-  d^ 

^^-^^-^^^^  Jiaoux  ;  {zv^cÀt 

Un-  retour  de  ChaflTe-'  * 
Le  poctrait  de  Madame  Aoucfret  p 
fiabillee  en*  Veftale ,  gravé  par  Cr 
Dupais; 

Quatre  deffus  de  pointe  où  cet  har 
Bile  Peintse  a  repréfenté  en  dend-fi* 
gares  quatre  Sens  de  nature  :  Qelui' 
de  la  Vue  par  deux  jeunes  filles  qui 
fe  regardent  dans  un  miroir  ^.le  Tou^* 
cher  par  une  Bergère  qui  paflTe  un*  épi 
de  blé  fur  les  lèvres  de  fon  berger' 
endormi.  Une  autre  tenant  une  cor^ 
beilie  de  fleurs ,  &  attentive  au  fon? 
du  luth  de  fon  amant ,  eft  Temblê-* 
me  de  l'Ouie.  Le  Goût  eft  déiigné 
par  une  fille  qui  prend  des^^fruits  dans^ 
une  corbeille  que  tient  un  jeune .honir 
me  qu'elle  embfâflfe  tendrement. 

On  voit  dans  une  autre  pièce  une 
Danfe  champêtre  j  ouvrage  précieux' 
du  même  Artifte  ,  compofé  de  neuf 
figures  de  demi-nature. 

M.  GUiet  a  fculpté  les  deux  groupe 
pes  en  pierre  places  dans  le  parterre. 
Ils  repréfentent  Zéphire  &  Flore  y  &C 
Vertumne  avec  Pomone.  La  Diane 
placée  fous  uu  portique  de^  cœiilage 
eft  de  la  oiiêine  malur 
» 

•  % 
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* 

Le  Château  de  Draveil ,  appât  ce-  T!!!??^ 
Hant  à  Madame  de  ta  Haye  r  eft  com-  i>«^^^**«- 
pofé  de  piuiicurs  ailes  de  bâciment 
rrès-confîdé£ables.  Les  écuries  font 
fur  la  gauehe,  avec  le  potager  & 
l'Orangerie  y  dont  la  ferre  ett  gran- 
de &  bien  bâtie.  A  droite  eft  un. 
parterre  dé  fleurs ,  bordé  de  bandes* 
de  menuiferie  &  environné  de  ber**' 
ceaux. 

Des  appaccemens  >  vous  defcender 
ûans  le  parterre ,  accompagné  de  deux 
quinconces  qui  ont  chacun  leur  bafïîn. 
Au-deflfbus  5  font  deuxbofquetsqu'om  . 
a  coupés  en  allées,  pour  jouir  du  Châ:-^ 
teau  a  une  découverte  plus  agréable.- 
Quelques-unes  de  ces  allées  onr  pour 
point  de  vue  des  rotondes  placées  aux 
extrémités  de  la  terralTe  du  parterre  y. 
idéeprife  du  goût  Anglols.  Ces  bof- 
quets  font  féparés  par  de^x  tapis  de- 
gazon  ,  terminés  par  un  baflîn  ovale  y 
&  précédés  de  deux  beaux  vafes  de  ' 
marbre  ,  exccutés  par  Girardon.  Ils- 
font  enrichis  d'un  bas-relief ,  quire- 
préfentejdanS'l'ui^,  le  Triomphe  de 
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Vénus  Populaire ,  qui  montée  fur  un 
bouc  eft  accompagnée  des  Divinités 
de  la  mer;  &  cfaus  l'autre,  celui 
d'Ampbitrite ,  affife  dansf  un  char  qui 
eû;  précédé  de  TAmour ,  8c  auquel 
font  attelés  des  chevaux  marins. 

Quatre  pièces  de  gazon  achèvent 
la  décoration  de  la  terraflTe.  Vous  en 
deicendez  par  autant  d'efcaliers ,  qui 
meneur  dans  un  verger  coupé  en  croix 
de  Saint  André  y  &  orné  dans  fon  mi^ 
lieu  d'une  pièce  d'eau  renfoncée.  Ce 
verger  occupe  tout  le  terfein  de  ce 
côté-cl  jufqu'à  une  magnifique  terraf*» 
fe  de  350  toifes  de  long  ,  qui  donne 
fur  la  prairie. 

La  partie  la  plus  voifine  du  verger 
eft  partagée  enpiufieurs  cabinets  or- 
nés de  figures ,  de  petits  badins  ou  de 
vafes  de  marbre.  A  coté  eft  un  grand 
canal  cintré ,  dont  la  tête  eft  décorée 
d'un  baffîn  plus  élevé ,  au  milieu  du- 
quel paroit  un  grouppe  de  rocailles  y 
mi  porte  une  figure  de  Larone.  Il  en 
ort  une  jpetite  cafcade  faifant  trois 
nappes ,  accompagnées  de  deux  bouil- 
lons. Toute  cette  eau  fournit  decix 
nappes  qui  retombent  dans  le  canal  : 
les  payfams  de  Lycie  métamorphôfés 
^n  grenouilles  >  font  pofés  fui^  cq^ 
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tes  5      jettent  des  lames  d'eau. 

On  voit  dans  le  Parc  un  boulin- 
grin qui  contient  un  grand  baiUn^ 
&  au  centre  d'une  étoile ,  un  group- 
pe  de  marbre  blanc ,  repréfentaw  une 
Nymphe  portée  fur  un  Triton  qui  eni^ 
bouche  une  conque.  Ce  morceau  de 
Sculpture  a  été  éxécaté  à  Gênes  par 

bon  Maître. 

B  R  U  N  O  Y. 

On  arrive  au  Château  de  ]M|pâ- 

ris  Marquis  de  Brunoy  ,  par  la  gran- 
de rue  du  village  qui  découvre  les 
potagers  8c  les  vergers.  Ces  endroits 
ordinairement  plus  utiles  que  cu^ 

'  rieux  ,  rcunlfTenr  ici  ces  deux  avari- 
Cages.  La  puiffance  de  TArt  yjirra- 
che  la  Nature  à  Tempire  des  laîfons, 
Se  la  force  de  produire  les  fruits  de 

^  rété  &c  de  Tauromne  au  milieu  des 
glaces  de  l'hiver. 

Ainfi  ce  vieillard  de  Cilicie  que 
Virgile  fe  fouvenoit  d  avoir  vu,  étoit 
le  premier  à  cueillir  des  fleurs  au  prin- 
teras  &  des  fruits  en  automne.  Dans 
la  trifte  faifon  qui  fait  fendre  les  pier- 
res ,  &  enchaîne  le  cours  des  âeuves^» 
il  tondoit  déjà  la  nailTante  Acanthe, 


DR.AYIit» 
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&  accufoit  la  lenteur  des  tardifs  Zé-« 

Primus  y  ère  Rofaïai  at(}ue  autumo  car^ 
perc  poma  : 
.  «  £t  ciim  triftis  hyems  cciam  nnfic  fngore 
faxa 

Rumpcret ,  &  glacia  curfus  frxnaTcc  a^ua*' 
lum  i 

Ifle  comam  moUis  jam  cunî  tondebac  Acan- 
thi 

JEftarem  increpitans  feram^  Zephyrof^uc 
ttlmordatesk- 

-  "         Georg.  Lib^  4^ 

f 

L'avam-cour  du  *Châteaa  renfer-' 

jne  un  grand  bâtiment ,  élevé  par 
M.  Marsan  de  Jouy  j  &  deftiné  aux 
tamises  &  aux  écuries*  Vous  defceiv 
dez  par  un  magnifique  fer  à  chevat 
orné  de  grouppes  de  figures ,  dans  U 
cour  du  Château  qui  eft  ancien  Se  ir^ 
régulier.  La  falle  à  manger  mérite  d'ê- 
tre vue  pour  le  |oli  alTortiment  de 
fon  ftuc  feint  en  marbre.  Un  Ordre 
Ionise  antique  la  décore ,  &  on  a 

{>Iace  au-delfus  des  portes  des  bas-re-' 
iefis  d'kprès  ceux  de  la  fontaine  de  la 
f  lie  de  Grenelle. 

Sur  le  côté  droit  des  cours  y  vou^ 


* 
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entrez  dans  les  bofquets,  dont  le  i*"^ 
qui  çft  tQxéoncé ,  eft  deftmé  à  une  vo- 
lière. Les  trois  bafquets  contigusfonr 
des  failes  osiées  de  vafes  de  Sculp- 
,rure.  Une  grande  pièce  qui  fuir,  pré- 
feute  une  âgure  ovale  ,  fou  tenue  de 
gradins  de  gazon.  Vous  paffez  de  li 
dans  un  bo^uec  encore  plus  vafte  ^ 
dont  la  falle  du  milieu  eft  un  grand 
boulingrin  environné  d'atbres  ifolés» 
A  la  fortie  de  ces  agréables  lieux  ^ 
on  app^ppic  une  pièce  d'eau  formée 

{)ar  la  rivière  d'Yeres ,  qui  eft  régu- 
ârifée  en  canal  le  long  du  parterre  » 
Se  qui  retourne  pareillement  en  ca- 
nal fur  les  bords  d'aune  grande  prai^ 
lie  qu'elle  enferme  dans  le  Parc,- 
Comme  le  rerreki  eft  afTez  étroit  enr 
tre  les  bofquets  &  la  rivière  ^  on.  y 
a  formé  des  plare-^bandes  de  fleurs  est 
corbeilles  >  interrompues  par  un  baf* 
ûn  oûogone. 

Les  jardins  Iiauts  ,  qui  par  un  pont 
communiquent  avec  ceux  qu  on  vient 
d'examiner  ,  ne  préfentoient  autre- 
^fbis:  qu'une  montagne  efcarpée  f  cette 
montagne  eft  préfentemenc  partagée 
en  terrafles  foutemtes  par  de  grands: 
talus.  Il  y  a  d  abord  un  parterre  à 
i'Angioife  >  accompagné  de  d^uas^ 


5  5^     VoVage  Pittoresque 
chandeliers  (Teau  ^  &  fur  les  c6té« 
deux  pelaufes  ,  dans  le  milieu  def- 
queiies  font  deux  badins,  avec  un  jec 
d'une  grande  élévationi' 

On  monte  fur  une  terraffe  pat  des 
efcaliers  accompagnés  de  deux  ram- 
pes^d*eau  que  fournit  un  canal  d'envi- 
ron deux  cens  coifes  y  dont  le  milieu 
décrit  une  portion  circulaire.  C'eft 
dans  ce  canal  oiné  de  deux  jets  foit 
élevés ,  qué  fe  réunifTent  par  une  lar- 
ge nappe  »  toutes  les  eaux  de  la  caf- 
cade  conftruite  fur  les  deflins  de 
'M.  jMurcnc.  Sa  tête  eft  décorée  d'u* 
ne  belle  figure  de  fleuve ,  de  qui»- 
ze  pieds  de  proportion ,  fculptée  en 
pierre  par  M.  Pajau.  De  fon  urne  , 
ainii  que  des  rochers  qui  le  foutien^ 
nent ,  il  fprt  une  très^grande  abon- 
dance d'eau  qui ,  par  une  rampe  fort 
rapide,  fe  précipite  dans^  un  baflîn  fait 

miroir ,  d'où  s  élèvent  deux  jets.' 

Une  allée  de  traverfe  divlfe  cette 
cafcade  coxnme  en  deux  parties.  La 
dernière  eft  formée  par  douze  cham- 
pignons ,  faifant  nappe  &  fuivis^  de 
huit  chutes  d'eau,  garnies  de  cinq  & 
de  iix  jets  alternativement.  Us  font 
peu  élevés  S>c  heureufement  difpofcs 
en  lofante» 
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On  a  placé  fur  les  côtés  i8  chan- 
deliers èc  deux  baifîns  avec  leurs 
|ets.  Les  figures  &  les  vafes  "difpofés 
le  long  des  paliirades  font  décorés 
dans  leurs  piédeftaux  d'un  chandélier 
qui  contribue  au  bel  eiiet  du  roue 
enfemble. 

Ces  eaux  tombent  en  nappe  près 
du  Château  &  proviennent  -de  la  ri- 
vière d'Yeres  ,  à  laquelle  on  a  creu- 
fé  un  nouveau  lit.  Ëlles  font  jouer 
une  machine  hydraulique  compofée 
de  huit  corps  de  pompe  y  qui  reçoit 
fon  mouvement  de  deux  manivelles 
(impies  )  où  font  attachées  deux  noix 
en  forme  de  rondelles  ou  d 'étoiles* 
Huit  roues  fur  lefquelles  coule  une 
chaîne  »  font  faire  aux  pompes  le  mour 
Vemeht  d'afpiration  &  de  refeule-- 
ment.  Cette  machine  inventée  par 
M.  Laurent  j  élevé  par  des  "tuyaux  de 
fer  à  100  pieds  y  150  j^ouces  d'eau 
dans  deux  vaftes  réfervoirs* 

Le  Parc  eA  fermé  d'uue  grille  dont 
le  point  de  vue  eft  prolongé  par  une 
allée  double  jufque  dans  la  forêt  de 
Senaar. 

La  maifon  de  M.  Thomas  ,  ci-de-*- 

vant  Tréfoiier  Général  de  l'Extraoc^ 
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dinaîre  des  Guerres  ,  qui  eit:  encla* 
vée  dans  le  Parc  de  Bronoy  3  a  qua- 
rante arpeiis  ^  ôc  eù  renommée  pour 
fes  eaux.  La  partie  fupérieure  du  Parc 
où  1  on  monte  de  ia  cour  ,  coniille  en 
un  petit  parterre  accompagné  de  ver- 
gers y  au-delTus  defquels  font  trois 
réfervoirs  qui  fournillent  les  eaux  du 
jardin.  On  a  planté  plus  haut  des  car-* 
rés  de  bois,  avec  une  allée  :»ournan- 
te  ,  qui  par  un  efcalier  de  gazon  » 
<Iont  la  partie  d'en  bas  eft  circulaire , 
defcend  au  grand  boulingrin  proche 
le  canal. 

Le  long  du  bâtiment  »  régnent  une 
terrafle  &  une  fouterraflfe  bordées  de 
vingt  chandeliers  d'eau.  Le  parterre 
orné  de  trois  baflîns  eft  foutenu  par 
une  autre  terralTe  y  avec  un  vermga- 
din  qui  defcend  dans  une  péce  carrée , 
dont  le  milieueftun  boulmgrin.  Vous 
trouvez  enfin  une  demi-lune  ,  où  eft 
le  grand  jet  qui  s'élève  à  cinquante 
pieds  de  haut.  Sur  la  droite  de  tou-^ 
tes  ces  pièces ,  on  a  pratiqué  un  cha- 
pelet de  difFérens  petits  cabinets  , 
terminé  par  deux  quinconces ,  &c 
deftiaé  à  fauver  l'irrégularité  du  tei- 
reim 

Dans  le  bas  il  y  a  quelques  falle^^ 
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(OÙ  font  de  jolis  effets  d'eau ,  tels  que 
ika  Céxès  ^  éc  le  jet  appelle  le  Toxn^ 
jbeau  qui  eft  noyé  ;  ce  jet  étioic  à  fa 
^j^tie  &  fort  large  dans  le  haut  ^  a  la 
/arme  d^im  éventai L 

Sur  la  gauche  eft  la  galerie  d*eau  ^ 
ironfiftarat  en  fix  balîîns  en  rigole ,  avec 
^les  jets ,  &  terminée  en  portion  cir- 
oculaire ,  occupée  par  un  baûin  avec 
lin  fort  beau  jet  :  entre  les  arcades  de 
la  chaniiilie ,  fep  t  chandeliers  forment 
4es  rochers  fuans.  En  fortant  de  cette 
galerie ,  on  voit  un  petit  canal  entou*- 
ré  d'une  palifiade  coupée  en  niches  ^ 
où  font  des  figures  de  pierre  bien 
fculptées,  d'après  l'Antique.  Au  bout^ 
eft  un  bejcceau  ôc  une  pièce  renfoncée 
javec  une  ftatue  qui  de  la  galerie  fait 
un  point  de  vue  fort  agréable.  Le  re£- 
€e  du  terrein  eft  occupé  par  la  melo« 
mère  ,  le  petit  potager  ,  &  un  canal 
que  fournit  la  rivière  d'Yeres. 

Au-defTu^  de  ces  différens  bofquets 
on  a  placé  le  grand  potager  9  dont 
le  baâin  fert  de  réfervoir  à  une  par* 
rie  des  eaux  d'en  bas.  La  pièce  qui 
l'accompagne,  eft  un  quinconce  fuivi 
d'unboulingrin;  fa  tête  a  laforme  d*un 
vertugadin  à  pluiieurs  rampes  de  ga-« 
2on. 
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Toute  la  droite  eft  occupée  par  ua 
^rand  bois  de  haute  futaie  percé  ea 
îtoile  ,  avec  une  falle  ronde  entourée 
de  boules  ifoiées ,  ôc  une  autre  ova^ 
le  >  ornée  d*un  Atlas. 

« 

G  R  O  s  B  O  I  s 

CnoiAMsT  ^  ^^^i  Ya({:e  étendue  de  fes  bois , 
.  a  fait  donner  ce  nom  ,  appartient  i 
M.  de  Moras ,  Miniftre  d'Etat.  Une 
patte  d'oie  mené  à  la  grille  ,  fiûvie 
d'une  longue  avenue  qui  defcend  vers 
le  Château  bâti  dans  un  fond. 

On  remarque  au  premier  étage  une 
galerie  au  pl^ond  de  laquelle  il  y  a 
quatre  tableaux  repréfentiunt  des  Con- 
férences avec  les  oui0es  ;  .&  im  cin- 
quieme  au-deffiis  de  la  poite ,  où  eft 
,  Charles  IX.  Le  Duc  d'AngouJême, 
Seigneur  de  Grofboik  ,  fit  venir  de 
Lyon  pour  peindre  cette  galerie  ,  /c 
Blanc  y  maître  de  Blanchard,  fameux 
Peintre  François.  Différentes  évolu- 
tions Militaires  fe  voient  fur  les  cotés^ 
au  nombce  de  huit  morceaux  »  tous 
peints  fur  le  mur. 

Cette  galerie  eft  fuiyîe  d'un  Talon 
qui  fert  aujourd'hui  de  Chapelle-  On 
voyoic  au  plafond  un  Jupiter  ^  dont  on 
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acliangé  les  traits  en  ceux  àu  Pere 
£c6rneL  Je  rappellerai  à  cette  occa-  G^o»oi^ 
fion  ce  que  Lully  difoit  agréablement 
d'un  air  qu  il  avoir  fait  pour  un  Opé- 
ra y  &  qu'on  ch  an  toit  a  la  Mefle  :  Sel-^ 
gneufjje  vous  danandc pardon ^jcnc 
f  avais  pas  fait  pour  vous.  * 

Le  parterre  eft  entouré  d'eau ,  ex* 
cepté  du  côte  du  Château  :  il  eft  ter- 
miné ^ar  ime  grande  peloufe  cintrée  » 
décorée  d'arbres  en  boule  &  foute- 
nue  par  des  bois. 

Dans  les  vafles  boulingrins  qui  oc- 
capenr  les  cotés  du  parterre  >  font 
placés  des  grouppes  en  pierre ,  de  dix 
pieds  de  proportion  ;  ouvrages  de 
deux  habiles  Sculpteurs.  Celui  de  la 
droite  fait  par  Adam  Vaîné  ^  repré- 
fente  un  Cnafleur  qui  enveloppe  un 
lion  dans  fes  filets.  11  regarde  d'un 
oeil  menaçant  cet  aniir  al  qui  a  terraf- 
fé  fon  chien.  L'autre  grouppe  fculptc 
par  Bouchardon  offre  un  Athlète  qui 
dompte  un  ours  :  un  de  fes  genoux 
porte  fur  cette  bcte  féroce ,  &  occa^ 
lionne  un  favant  racourci.  Le  bdu* 
lingrin  orné  de  ce  grouppe  eft  accom-* 
pagné  d'un  quinconce  y  &  d'un  étang» 

Les  potagers  qui font  fort  étendus  y 

»  Lettres  de  %Mpà  t.  tx.  Ml* 

///•  Parcic  Q. 
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occupent  la  gauche  du  Ckâteau-  »  &ç 
rOrangerie  la  droite. 

.  Le  Parc  qui  a  plus  de  1700  ar^ 
pens  entourés  de  murs  ,  comprend 
um  grande  quantité  de  terres  labou*' 
rables  &  de  vignes ,  avec  des  futaies 
&  des  bois  taillis^  Il  n*y  faut  pa^ 
chercher  les  décorations  ni  les  orne- 
mens  de  Tart  qtd  brillent  dana  les 
parcs  excrèmemeuc  peignés» 

On  en  vante  en  vain  rinduftric^  . 
Leur  cnnuyeufe  fyraméfric  ,  , 

Nous  plaît  moins  qu'un  heureux  kn^à  i 
On  aime  des  forets  altietes  ^ 
,  Où  les  routes  moins  régulières  . 
«  Offrent  plus  de  di  ver£cé« 
.  I-a  Nature  y  tient  fon  empire , 
'  Et  par  tont  Tœil  fnrpiis  admire 
Un  défofidre  plein  de  beauté. 

Y  E  R  E  s. 

-  On  voit  danfr  TEglife  des  Camal^ 
0ULES  ,  une  Vierge  tenant  fur  fes 
genoux  Notre^eigneur  defcendu  de 
la  croix ,  par  Ca^es ,  &  une  copie  du 
Saint  Romuald  que  le  Saecki^  feint 
à  Rome  ^  &  quon  regarde  comme 
un  des  plus  beau^  tableaux  qui  foient . 
dans  cette  Ville* 
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;  Âu*deâus  de  la  porte  du  Chapitre  ^ 
eft  un  Saine  Romuald ,  de  Champa-  * 
gne  :  on  remarque  dans  le  réfeâoire 
le  portrait  de  l'Abbé  de  Raacé  y  faic 
par  le  même  Peintre* 

'  Le  Village  d*Yeres  renferme  une 
des  plus  belles  fources  qu'on  puiCTe 
,  voir  ^  elle  eft  datîs  le  CLos-fiuDiB 
d^où  elle  a  pris  le  nom  de  Fontaine 
Badée.  La  nature  a  fait  feule  les 
frais  des  ornemens  de  cette  fontaine** 
D'une  grotte  ruftique  fort  en  abon- 
dance une  eaulimpide^  quit:oule  dans  - 
un  canal  ;  fes  bords  font  ombragés 
de  grands  arbres  dont  les  branches  fe 
plaifent  à  former  une  ombre  qui  in^ 
vite  au  repos«  Âtt-de(rous  du  médail^ 
ion  ê^x  Savant  Guillaume  Budce  qui 
vivoit  fous  François  L  on  lit  ces  vers 
que  la  Nymphe  de  la  fontaine  adref- 
le  à  ceux  qui  viennent  fe  défaltérec 
à  fes  eaux« 

Tottjouts  vire ,  abondante  Su  ptre. 
Un  àowL  peachaot  régie  mon  coucs*  • 
•  ^suteux  l'ami  de  la  Nature  9 
,  1.  Qai  voit       couler  fes  jours  I 

.  Cette  eaa  va  enfuite  groilir  une 
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rivière  »  qui  s'étendant  à  droite  &  4 

g4jiiçhe  termine  ce  réduit  charmant. 

Le  Château  de  la  GnANGBeft  * 
placé  au  milieu  des  bois.  Ses  dehors 
font  très-bien  plantés  j  &  fes  trois 
principales  avenues  terminées  par  une 
pacte  d'oie  préfentent  ua  coup  d*œil 
djes  plus  fatisfaifans.  Cette  patte  4  oie 
précède  une  vafte  avant-cour  dont  la 
grille  eft  accompagnée  de  deux  petiti 

pavillons, 

M*  Raymond  Secrétaire  du  Roi  a 
,$dt  finir  fur  les  defiins  de  M.  de  la 
Touche  j  le  beau  falon  de  f^dc  com-r 
mencé  par  le  Maréchal  de  Saxe.  11 
eft  décore  de  pilaftr es  cannelés  d'Or^ 
dre  Corinthien.  Les  deux  cheminées 
déçoivent  chacune  un  tableau  en  ftuc 
^ès-rema^qual>lQi  le  tput  exécuté  par 
Chtvalicfi 

prf  voit  dans  un  autre  faion  boifo 
&rdoré  9  quatre  tableaux  ovales^  dont  * 
deux  reprcfentant  Vénus  a  fa  toilette 
H  Pfycfaé  qui  réveiUe  TAmpur  en- 
dormi >  pnt  été  peixus  par  de  Troy 
le  fils.  Les  deux  autres  fppt  de  Ct^ 
\es  j  f avçir  Vénus  fortant  du  bain  ^ 
fie  fon  triomphe  fur  les  eauxt 
-  Xe  Par.c ,  qùoi^'uju  peu  négligé  ^ 
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offre  en  général  des  modèles  de  gran- 
deur &  de  nobleiTe.  Il  a  plus  de  cent 
arpens  d  étendue^ 

ÂRMINVILLIERS 

Près  de  la  petité  ville  de  Tourné-  :  

^em  ,  a  neur  ligues  de  Pans  ^  appar-*  lujls. 
Iienc  à      le  Comte  d'Eu.  Ses  cours 
Sc  ies  bafTe-cour^  fonc  eucouiées  d'un 
double  fofTé  d'eau* 

Sur  la  gauche  du  parterre  »  orné 
4*une  pièce  d'eau'  de.&rme  longue  y 
arrondie  par  les  extrémités ,  avec 
4ine  gerbe  au  milieu  »  on  a  pratiqué 
un  canal  bordé  d'un  por tique  de  cliar- 
*  mille,  formé  d'av^-corps  formons 
tés  de  boules.  Cet  élégant  portioue 
répare  le  canal  des  potagers  qu'il  Kr* 
me.  Au-deiTus  du  parterre ,  font  deux 
falles  de  verdure^ 

A  côté  ell  un  petit  labyrinthe ,  qui 
un  rang  de  palillades  taillées  dani 
le  gout  du  portique.  Plus  loin  on  dét  - 
Muvre  une  grande  pièce  d'eau  lom 
gue  nommée  la  pièce  de  Madame  ^ 
parce  qu'elle  a  été  faite  par  ordre  de^* 
Madame  la  Marquife  de  Beringhem 
£n  revenant  fur  fes  pas  on  apperçoié 
un  très-beau  bofqiiet ,  dont-  les  allées 
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font  fbrcnrées  paf  Une  double  palifV 
fade  d'ifs  taitlés  en  banquette  ,  avec 
des  boules  £S  des  vafes  ménagés  dans 
toutes  fa  longueur.  Du  milieu  de  ce 
tK>fqaet  cpiilefiTtond  ^  s'éleveift  vingts 
quatre  gaines  de  charmille  ayant  de* 
êexies  oc  des  -bdnies  dam  le  hattt  :  un 
acbfe  entouié  d'un  gradin  de  gazon 
m  occtipe  le  centre.  Près  de  ce  bos- 
quet >  font  deux  cloîtres  avec  undoiH 
ble  rang  de  charmille.  ^ 

On  dit  que  le  Parc  renferme  deux 
cens  quatre-vingt  dix  arpens  ,  fans? 
y  comprendre  les  allées ,  dont  cent 
foixanre-quatorze  font  couverte  par 
un  étang  élevé  de  dix  pieds  plus  haut 
que  le  Château  &  les  parceries.  La 
fèche  s'en  fait  toas  les  t-rois  ans.  Âit 
bout  eft  une  canardiere  ,  fameufé 
par  la  quantité  de  canards  faavages 
qui  s'y  renient,  attirés  par  les  pri* 
vés.  La  ohade  s  en  fait  deux  fois  le 
îour  9  à  neuf  beurres  du  matin  Se  à 
deux  hèiMres  après  midi  »  depuis  le 
quinze  d'Août,  jusqu'au  commence-^ 
ment  de  Mars. 

Le  long  de  cet  étang  immenfe ,  ÔC 
prèsda  C  hâteau ,  régne  unecharmil^ 
le  percée  en  arcades  j  &  au  milieu 
des  trumeaux  font  des  gaines  fw^ 
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mées  pareillement  de  charmille  »  & 
imitanc  la  £gured'un  Terme  de  pier- 
re t  on  les^ppeile  dans  le  pays  têtes  de 
morts.  Pour  le  former  une  idée  de  ton- 
tes ces  belles  palii&des ,  il  eft  à  propt>s 
..de  confuker  i'eilampe  qu'on  en  tron- 
ve  dans  la  Théorie  &  la  Pratique  4u 
Jardinage  (  pag.  68  )  :  ces  gravures 
dues  à  une  main  hahUe ,  Talent  miettx 
qu'une  longue  explication. 

hl  V  R  Y 

A  deux  lieues  de  Paris  ,  nomnîé 
autrefois  le  Rincy  ,  eft  à  M.  le  Mar- 
quis de  Livry  ,  &  a  été  bâti  par  le 
Veau  pour  M,  Bordier,  Intendant 
des  finances*  -La  grâce  avec  laquelle 
ce  Château  fe  préfente  frappe  les 
yeux  les  moins  connoiiTeurs*  Du  coté 
de  l'Abbaye  de  Livry  eft  une  avenue 
d'environ  vingt  toifes  de  large  3  fur 
plus  de  lîxcens  de  Iongue»r /formée 
par  une  ^aiÛè  bordure  d'<a^siss  «n 
lutaie* 

Quatre  rangées  d  opme^  &  de  peà-- 

pliers  fort  élevés,  font  une  autre  ave- 
nue du  cÀté  de  Paris ,  laquelle  a  près 
de  huit  cens  toifes.  La  première  pré- 
cède deux-  kvant  -  cours  très-vaftes'  ^ 

Qiv 
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Se  aocam  décodées  qu'on  peut  le  de^ 

Sur  la  gauche  d^la  première  avant- 
cour  s'élèvent  de  v^ftes  écuries  qui 
peuvent  contenir  deux  cens  chevaux  -y 
à  droite  >  eft  un  Joli  Kiofque  > 
ayant  fes  cuifines  ^  offices  &  appacte- 
mens  meublés  très-fraîchement*  On 
voit  au  rez^e-ehauiIëettnfalonoâo- 
;one  ,  pavé  en  marbre  ^  il  eft  décoré 
le  grands  tableaux  en  camaïeu  bleu  ^ 
afTez  bien  exécutés  y.  Se  repréfentànt 
des  fu|et5  grotefques  entourés  de  car- 
touches dorés  Se  peints  y  fruits  d'une 
imagination  tsès-bisarre.  Au  milieuii 
y  a  un  bailin  de  iîx  pieds  de  diame^ 
tre  avec  un  jet  fur  lequel  on  met  di- 
vers ajutages  pour  en  varier  Teifet». 
On  le  couvre  quelquefois  avec  une 
.  dalle  pareille  au  refte  du  jpavé  y  Se 
alors  on  ne  foupçonne  pas  même  qu  il 
«xifte. 

Le  Château  confifte  en  un  grand 
corps  de  logis  compofé  de  trois  pa- 
villons :  celui  du  milieu  a  un  Attiquc 
de  plus  ,  &  eft  arrond;l  par  les  ex- 
trémités. Le  comble  eft  orné  de  va- 
fes  9  ainfi  que  les  faces  latérales  des 
deux  autres  pavillons  ,  qui  font  dé- 
^  çorées  de  gr^ds  pilaftres  Ioniques» 


Digrtized  by  Google 


DBS  iNviaoNs  DE  Paris.  5(^9 

De  ces  pavillons  partent  deux  gale- 
ries :  cellè  de  la  droite  a  des  arcades 
à  jour  »  &c  fait  feulement  fymmétrie 
avec  Tautre ,  qui  renferme  les  offices 
êc  le  logement  des  officiers ,  &  qui 
eft  furmontée  d'une  teirafle  couvertj^ 
de  dalles  de  pierre* 

Deux  pavillons  ornés  de  pilaftres 
Doriques  terminent  cesdeux  galerieSé 
Dans  l'un  eft  la  cuilîne  la  plus  belle 
6c  la  plus  curieufe  qu'on  puille  voir  ^ 
tant  pour  fa  grandeur  que  pour  fa  voû- 
te furbailfée  &  fa  décoration  intérieur 
re  j  elle  eft  du  deflîn  de  M,  Roujfct. 
On  remarque  dans  ce  pavillon  unef* 
calier  de  charpente  ,  éclairé  par  une 
lanterne  :  il  eft  aifez  finguliec  ^  n'étant 
âppuyé  que  fur  la  première  marche , 
&  étant  tait  en  limaçon  évoidé  en  de^ 
dans  &  en  dehors.  ' 

La  bafle-cour  qui  n'eft  pas  éloi^* 
gnée  ,  a  dans  fon  milieu  une  fontaine 
circulaire  â  quatte  jets  i  qui  tombentr 
dans  un  baffin  ouvert  des  quatre  cô-^ 
céis  y  pour  faire  autant  d^abceuvoirs.. 
Des  carrés  de  gazon  jiccompagnent' 
cette  fontaine ,  ils  occnpënt  touté  la 
cour ,  &  font  entourés  d^  tilleuls  tail- 
lés én  boule. 

'  '  Les  beautés  intérieures  du  Château 

Q  V 
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ne  le  cèdent  point  à  celles  des  dehors* 
On  apperçoic  d'abord  un  vcftibule 
ovale  5  fou  tenu  par  trente-deux  colon- 
nés  d'Ordre  Dorique ,  &  d'une  feule 

f)iéce  :  deux  de  ces  colonnes  font  ifo- 
ées  >  &  font  avant-*corp$  à  chaque 
porte  d'entrée. 

L'antichambre  eft  fuivîe  d'un  fa-* 
Ion  décoré  dans  le  goût  moderne. 
Une  des  pièces  de  cet  appartement 
renferme  un  tableau  fingulier  ,  ap- 
pelle la  Pipée.  On  dit  qu'il  eft  1  o- 
xiginal  de  deux  ou  trois  copies  que 
poiTédent  quelques  particuliers. 

L'Ordre  Dorique  régne  dans  l'ef- 
calîer  avec  des  corps  de  refend  \  \\ 
eft  de  plus  orné  de  figures  fculptées 
en  pierre ,  &  de  grouppes  d;enfkns 
portant  fur  leur  tête  des  paniers  de 
fleurs. 

Au  premier  éta^e  fe  préfente  un 
gr^nd  lalon  a  l'Italienne  ;  il  eft  ova- 
le ^  a  cinquante-quatre  pieds  de 
haut  y  fur  foixante-dix-huit  de  long* 
Son  Ârchiteâure  eft  feinte  de  grands 
pilajftres  Ioniques  dorés ,  fi  parfaite- 
ment peints ,  qu'on  dit  que  le  Czar 
Pierre  L  les  crut  de  relief,  &  qu'il 
j^lut  lui  apporter  une  échelle  pour 
^u'il  fut  détrompé  en  y  portant  la 
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main.  On  voitdansle  plafond  fait  en 
calotte  ,  THiftoire  deMédce  enfeize 
panneaux  de  grifailie  ^  &  au  milieu 
cette  Mégère  eft  fur  fon  char  traîné 
par  dés  dragons»  Âu-deiTous ,  parois 
fent  divers  attributs  de  la  Muficjue , 
dans  deux  tableaux  longs  qui  ferment 
des  tribunes  où  l'on  peut  placer  des 
Muficiens.  En  face  de  la  cneminée  » 
on  voit  la  Paix  qui  mec  le  feu  à  un 
monceau  d'armes. 

Pcrrier  a  peint  à  freique  au  plafond 
de  Tantichambre* ,  trois  tableaux  fé* 
parés  par  de$  pièces  de  bois  feintes , 
qu'entourent  des  pampres  fi^rmant 
un  berceau.  Ils  repréfentent  le  Feftiu 
de  fiacchus ,  le  Triomphe  de  ce  Dieu , 
'  &  une  Vendaiige  ;  dans  ce  dernier  » 
Silène  paroi  t  ams  au  pied  de  laCuve^ 
Un  célèbre  Pocte  a  prefque  copié  ce 
"  tableau. 

Telle  eft  TallégreiTe  niftique  , 
De  ces  Vendangeurs  altérés  « 
Qu'oa  voit  à  leurs  yeux  égarés 
Saiiis  d'one  ivrefle  myftique  ^ 
£t  cpx  Caiacement  furieux^ 

Retracent  de  l'Orgie  antique  ^ 

^emportement  myftcricux. 

Qvj 
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On  a  placé  fur  la  cheminée  unban^ 
qiiet  Royal ,  qa'on  dit  de  Rembrantm 

Deux  tableaux  bien  peints  fe  voient 
encore  dans  cette  antichambre  y  l'un 
repréfente  les  Adieux  d'HeAor  & 
d'Aiidromaque  ,  &  l'autre  une  Sul^ 
tane  qu*un  Eunuque  furprend  lifant 
une  Lettre.  On  les  attribue  à  U  Brun, 

Le  plafond  de  la  chambre  à  cou- 
cher peint  par  Perrier  j  repréfente 
Vénus  fur  Ion  char  ^  précédée  des 
Grâces» 

Au  plafond  du  grand  cabinet, eft  un 
morceau  ovale  très-agréable  &c  très- 
bien  colorié  y  c'ell:  la  Toilette  de  Vé- 
ims.  Quatre  médaillons  dans  les  an-- 
gles  ont  pour  fujet  la  Nailfance  de 
cette  Dée(Ie ,  Mars  &  Vénus  »  Vénus 
&  Adonis ,  &  le  Jugement  de  Paris, 
Autour  de  la  corniche ,  font  des  en- 
fans  en  camaïeu ,  &  de  grandes  figu- 
res allégoriques  à  la  Déeâfe  de  TA* 
nioun     .  - 

Les  curieux  de  Porcelaines  trouve- 
ront de  quoi  fe  fatisfaire  dans  deux 
grandes  armoires  garnies  de  glaces  y 

3ui  renferment  des  morceaux  rares 
u  Japon  >  de  la  Chine  >  de  Saxe  & 
de  Sèvres. 

Qh  entre  enfuite  dans  un  petit  ca- 
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bine c  (îorc ,  donc  la  forme  eft  un  car-  "î^TT 
ré  long«  Le  plafond  repréfence  TËm- 
brafement  de  Troie.  Vénus  accompa- 
gnée de  rAndour  montre  â  Paris  cette 
ville  en  proie  aux  flammes.  Les  Déef- 
fes  fes- rivales ,  mécontentes  du  juge* 
ment  de  Paris  »  s'envolent  dans  le? 
airs.  Sur  Te  devam:  eft  le  fleuve  Sca* 
mandre  ,  qui  promenoit  fes  eaux  au- 
tour de  Troie.  Cet  ouvrage  e&  un  étes^ 
|>lus  beaux  de  du  Fnfnoy. 

Dans  les  compartimens  de  ce  pla-»  ^ 
îonà  y  font  quatre  Amours..  La  déco- 
ration de  ces  appartemens  infpire  des 
penfées  philofopliiques*  Tout  s'y  trou- 
ve relatif  à  un  fujet  principal.  Les 
idées  n'en  font  que  mieux  liées  les 
unes  aux  autres ,  èc  Ton  oublie  moins 
vite  &  les  plaiîirs  qu*a  faits  la  Pein- 
ture ,  &  les  leçons  qu'elle  peut  avoir 
données.  Ne  feroir-il  pas  à  fouhaiter 
que  nos  cheminées  &  nos  muraille 
'  eu^nt  encore  l^éloquence  qu'elles 
avoient ,  lorfque  nos  pères  appre- 
noient  d'elles  tant  de  préceptes  mo' 
taux  ,  politiques  &  galans  ? 

Les  folFés  qui  entourent  le  Château 
font  fecs  ,  &  bordés  d'une  baluftrade 
de  pierre.  Le  parterre  n'ed  qu'une 
grande  terralTe,  dont  la  dccouvjerte 
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^^^j^j  cft  très-variée.  Sur  cette  terraflfe  e(fc 
un  efcalier  de  pierre  de  taille  qui  a- 
coûté  5  oooo  écus  y  far  les  repos  du- 
quel on  avoit  ménagé  des  ba(Ens  avec 
quelques  petites  calcades.  11  n  y  a  ja- 
mais manqué  que  de  l'eau.  Le  Parc 
a  près  de  700  arpens ,  &  renferme 
de  très-belles  promenades  ,  &c  quel- 
ques bofquets  ornés  de  fontaines. 

L'Abbayb  de  Livry  eft  fituée 
fur  la  route  de  Meaux.  Il  y  a  un  Cou- 
vent de  Religieux  de  la  Congréga- 
tion de  France  &  une  maifon  Abba- 
tiale. Cet  endroit  eft  célèbre  par  le 
féjour  de  Madame  de  Sévigné  qui 
en  admiroit  chaque  jour  les  bois  & 
les  charmilles  >  on  y  voit  des  eaux 
plates  ,  mais  vives  Se  renfermées  dans 
pluiieurs  baflins ,  dont  un  eft  très- 
;rand.  Elles  font  accompagnées  de 
»eaux  couverts  &  de  promenoirs 
bien  entretenus.  - 

Ç  O  U  P  V  R  A  I 

  Appartenant  au  Prince  Louis ,  eft 

^c<iwffKAi.  un  Château  confidérable  &  là  pre- 
mière Baroriie  de  la  Brie.  Il  a  été 

bâoi  pat  le  Cardinal  de  Lenoncoust 
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il  y  a  environ  500  ans.  Les  dehors 
font  très-bien  plantés  :  de  belles  ave- 
nues y  conduifent  de  differens  côtés. 
Celles  ^ui  defcendenc  au  Château 
font  au  nombre  de  neuf,  ôc  aboutif- 
fent  â  une  grande  avant*cour.  Des 
fofTés  fecs  entourent  la  cour ,  &  deux 

{>avilions  s'élèvent  à  fes  extrémités  à 
a  même  hauteur  que  le  Château. 

En  face  du  bâtiment  le  parterre  eft 
terminé  par  un  canal  orné  dans  fon 
nrilieu  d'une  rocaille  &c  de  deux  jets. 
Des  deux  cotés  on  a  planté  des  bof- 
quets ,  dont  les  carres  font  coupés 
par-defTus  pour  procurer  au  Château 
une  vue  des  plus  riantes  :  des  falles 
ou  des  bafCns^n  occupent  les  centres» 
*  La  droite  eft  décorée  d^un  vafte 
boulingrin  orné  d'arbres  en  boule  & 
d'une  pièce  d'eau  à  oreilles  avec  une 
gerbe.  Par  un  fer  à  cheval  vous  mon* 
tez  vers  un  réfeifvoir  déforme  carrée  » 
'£c  derlâ  dans  de  très-beaux  bois  bien 

Îercés  qui  occupent  toute  la  partie 
i  plus  élevée  du  parc.  Son  étendue 
eft  au  moins  de  60  arpens.  Le  réfer- 
voir  placé  fur  la  gauche  fournit  les 
eaux  baffes,  &  il  y  a  de  plus  une  jor 

lie  fontaine  au  nûliea  de  la  baffe*- 
*Cour. 
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'  ^  Eft  peu  éloigné  de  Lagny  :  fes  ja ^ 
CuFRMitM-  dins  ont  toujours  palTc  pour  un  des 
^illeur^  ouvfâges  de  /e  Nojire^  La 
<oar  du  château  >  c^ui  eft  un  gros  bâ- 
timent à  doubles  pavillons ,  eftentou** 
tce  d'une  part ,  d'un  fofTé  iec  ^  &  de 
l'autre  »  d'une  galerie  >  qui  donne  fur 
un  grand  parterre  avec  un  bailîn.  A 
ce  parterre  fuccéde  un  appartement 
Verd ,  compofé  de  cinq  lalles ,  doi%c 
le  deffin  eft  diverfifié.  Au^eflfus  y  on^ 
a  planté  un.bofquet  formd  de  cinq 
autres  faites  ^  &  furmonté  d'un  grana 
bois»  qui  préfente  diâiérentes  routes 
fort  agréables.  Le  centre  de  ce  bofs 
offre  une  efpfanade  ertourée  d'arbres 
^  &  d'une  double  ceinture  de  gazon» 
£n  fe  rapprochant  du  Château  ^  on 
peut  voir  la  pompe  &  le  réfervoir 
qu'on  a  placés  dans  un  petit  bois*^  & 
vers  la  principale  face  du  Château  , 
un  parterre^  orné  d'un  ballin  &  d'une 
rampe  pour  mortter  dans  les  parties 
hautes  du  jardin.  Â  droite  eft  un  bou* 
lingrin  compara,  &  une  pièce  appel- 
lée  VOrmoit ,  qui  n'eft  qu'un  quîi^ 
conce^  avec  une  falle  dans  le  milieu* 
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Pes  bois  &  des  terres  kboufabies 
occupent  le  refte  du  Parc  ,  dont  ré- 
tendue eft  de  deux  cens  arpens.  La 
vue  &  les  dehors  du  Château  ibnt  \ 
au-deffiis  àji  toute  expreflion. 

LA  FORÊT  DE  CRESSY. 


Au  milieu  ^*une  vafte  efplanade ,  xa  roKttv 
où  aboutirent  £x  routes  percées  dans  cre**»» 
cette  forêt  y  on  a  élevé  en  175  5  un  - 
Obélifque  fous  la  Grande  Maîtrii^ 
de  le  F^vre  de  la  Faluere.  Sa  ba& 
eft  niftique ,  &  fes  faces  font  en  tour 
creufe.  L'une  préfente  un  fceptre*, 
ôc  Tautre  une  main  de  juftice  ; 
fur  une  troiiiéme  on  a  fculpré  un 
^  médaillon  aux  armes  du  Roi  :  dans 
la  face  oppoiee  *on  lit  llnfcription 
fuivante  lurmoutée  d'un  chêne  m 
tus-relief 

Attlam  Diana?  jam  vocat 

Dignum  Dca  coxnf  cum  ncmus  j.  1 

£c  apciiis  commmercio  :  -      ^ . 

Emptoris  ad  votam-  paten$< 

Truncis  dac  empti$  exicus 

Dolis  inultis  quos  oegat. 

N«  Aatu  Petracd  fecû- 
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La  fbtidte  tombant  dii  Ciel  fur  im 

globe  feic  d'amordiTemenc  à  cet  obé^ 

F  R  £  s  N.  E  s. 

* 

Ce  Château  très-confidérablè  eft  à 
(\\  lieues  de  Pari$  ,  &  appartient  a 
M.  d'Agueflfeau  ,  Confeiller  d'Etat 
ordinaire  :  il  a  été  élevé  pour  la  plus 
grande  partie ,  par  François  Manfarï* 
11.  eil  renommé  principalement  pour 
fa  Chapelle  regardée  avec  raifon com- 
me un  chef-d'œuvre  de  cet  Architec-* 
te.  Manfart  avoit  été  choifî  par  la 
Reine  Anne  d'Autriche ,  pour  conf*- 
triiirc  la  belle  Eglife  du  Val-de-Grace 
â  PariSé  Lorfqu'il  l'eut  conduite  juf^ 
qu'à  la  grande  corniche  ,*  la  Reine , 
i|tour  des  conHdérations  particulières, 
jugea  à  propos  d'en  charger  d'autres 
Architeâes.  Manfart  piqué  de  cette 
préférence  ,  réfolut  de  faire  con- 
noître  l'incapacité  de  ceux  qui  l'a* 
voient  ainfi  fupplanté.  11  entreprit 
alors  la  Chapelle  de  f  refnes  pour  M. 
dç  Guénégaud ,  Secrétaire  d'Etat  j  & 
il  exécuta  en  petit  le  modèle  qu'il 
avoit  imaginé  pour  le  Val-de-Grace , 
dont  la  coupe  de  cette  Chapelle  n'a 
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guère  que  la  troifieme  parô*  du  dia- 
mètre* 

V  n  des  cotés  du  pâTtette  a  voe  fur 
une  grande  pièce  d'eatf ,  &  l'autre  fur 
de  tfès-beaux  bois ,  au  bout  defquel» 
eft  encore  une  pièce  d'eau.  Le  Parc  a 
beaucoup  d'étendue ,  &  les  environs 
font  plantés  en  fort  belles  avenues. 

SAIN-PORT. 

♦ 

A  Cix  lieues  de  Paris ,  fur  les  rives 
de  la  Seine ,  eft  le  Château  de  Sainte- 
Affife.  On  y  arrive  par  une  patte  d'oie 
percée  dans  les  bois  ,  &  qui  rend  à 
une  vafte  efplanade ,  fervant  d'avant- 
cour  au  bâtiment  flanque  de  deux  pac 
villons  &  de  deux  autres  à  un  étage  , 
dans  l'un  desquels  eft  la  falle  à  man- 
ger. Le  Roi  paffa  il  y  a  plufieurs  an- 
nées par  Sain-Port ,  &  trouva  trop 
petite  la.  pièce  deftinée  à  cet  ufage. 
Les  paroles  de  Sa  Majefté  furent  rap- 
portées à  feu  M.  Glucq  ,  alors  Sei- 
gneur de  Sainte- Aflife  ,  qui  fit  conf- 
truire  en  peu  de  tems  celle-ci  dont 
la  décoration  eft  extrêmement  re- 
cherchée. 

Deux  terrafles  ,  dont  la  plus  éle- 
\c&  eft  autant  remarquable  par  fa 


}8o     Voyage  Pittorisqui 

guetir  c}ae  pac  fat  largeur  »  régnent^ 
dans  toute  rétendue.du  jardin.  Sur 
la  gauche  eft  l'Orangerie  ,  avec  un 
grand  bois  percé  d'atlces.  On  deC- 
cend  par  pluâeurs  rampes ,  vers  les 
bords  de  la  rivière  de  Seine  ^  k  long 
de  laquelle  font  les  potagers  ornés 
de  trois  canaux.  Ce  Château  &il  à 
Kl.  de  Montulté ,  Secrétaire  des  com^ 
mandemens  de  la  Reine. 

A  Textrémité  du  village  de  Sain- 
Port  eft  Croix-Foi»taine  ,  dpparf^» 
nant  à  M.  Bouret  Fermier-Général. 
Cette  maifon  n  eft  féparée  du  canal 
de  la  Seine  que  par  un  chemin ,  fur 
le  bord  duquel  coule  une  fource  nom* 
snée  la  fontaine  S.  Sulpice^ 

La  maifon  eft  régulière  &  fîtiiééà 
la  chute  d'un  coteau  habilement  maf- 
que  par  une  Orangerie  que  M.  le  Car- 
pentier  avoir  conftruite  pour  fervir 
d'écurie.  *A  droite  on  appençoit  im 
parterre  dans  un  boulingrin  entouré 
d'arbres  en  boule  :  il  eft  fiiivi  d'un 
.bofquet  &  de  pluiieurs  faiies.  Une 
belle  allce  borde  ces  pièces ,  &  eft 
terminée  par^un  ballin»  Dans  le,  bas 
on  trouve  les  potagers  qui  donnent 
ibr  un  chemin  acconi;pagné  de  cha^ 
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cèèc ,  de  vaftes  qjainconceç  fui  vis  de 
deux  bpujiingriAs» 

Le  Pavillon  ou  Roi  eft  fitué 
iur  la  haureur  à  Textrémité  de  la 
Forèc  de  Rougeau.  On  y  arrive  par 
une  avenue  de  plus  de  deux  lieues  , 
percée  tant  dans  cette  forêt  que  dans 
celle  de  Senaar.  Auffi-bien  tenue 
qu'un  jardin  »  elle  a  difFérens  cartes 
fours  daiis  l'un  defc^uels  eft  une  ta^ 
ble  ronde  pp^  fervir  à  une  halte  da 
chalTe.  Au  bout  de  cette  avenue  ,  on 
apperçoit  la  grille  qui  ferme  la  pre-^ 
miere  cour  luivie  d'une  féconde  tic 
d'iine  vafl:e  efplanade  carrée ,  avee 
UH  pavillon  à  chaque  angle.  La  couf 
d'honneur  eft  entourée  aunè  balu^ 
trade  en  entrelas  ,  &  terminée  par 
une  cerrafle  fervanc  de  plate'-formd 
au  bâtiment  d'où  Ton  découvre  une 
étendue  de  pays  immenfe  y  la  rivière 
de  Seine >  ain^  que  le  Méandre, for- 
me vis-à-vis  de  ce  pavillon  un  grand 
fer  à  cheval ,  avec  divers  replis  qui 
varient  agréablement  les  objets. 

Lavant-cour  &  le  parterre  fou? 
accompagnés  de  terirafles  Se  d'allées  ^ 
au  bout  defquelles  il  y  a  deux  |)aviL' 

iens  pareils  aux  premiers  décoré» 
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d'un  Ordre  Ruftique;  le  touccompcfé 

*  &  exécuté  dans  le  genre  fimple ,  con- 
Tenable  à  une  maiion  de  chzSè  où  le 
Roi  fe  rendit  pour  la  première  fois  le 
31  Avril  1759. 

Le  pavillon  eft  double  y  conftruic  à 
lltalienne ,  &  compofé  d*un  rez-de- 
chauITée  avec  un  étage  bas  9  compris  ^ 
fous  le  même  entablement  furmonté 
d'une  baluftrade  décorée  de  vafes;  II 
a  treize  croifées  de  face ,  dont  trois 
font  dans  lavant-corps  du  milieu  cou- 
ronné d'un  fronton  qui  renferme  des 
fujets  de  chalTe.  La  faillie  de  l'avant- 
corps  eft  marquée  par  de  grandes  ta- 
bles de  refends  ruftiqués  >  ainii  que 
ceile  des  pavillons  des  angles  qui 
n'ont  qu'une  croifée. 

L'appartement  du  Roi  occupe  tout 
le  rez-de-chau(rée  de  ce  pavillon» 
Dans  TaJatichambre  eft  placée  une 
très  -  belle  figure  en  marbre ,  copiée 
â  Rome  d'après  l'Antinous  ,  8c  aon- 
née  par  Sa  Majefté  à  M.  fiouret. 
Le  falon  qui  fait  la  principale  pièce 
de  cet  appartement  »  eft  utué  a  ion 
extrémité  du  coté  de  la  rivière  :  ù, 
longueur  eft  de  45  pieds  fur  4%  de 
l?trgeur ,  &  5  8  d'élévation.  Il  com- 

j^'reâd  ie$  deux  étages  >  &:  eft  percé 
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fept  croifées  Se  d'autant  en  atti- 
que.. Les  trumeaux  préfentent  de* 
grands  pilaftres  avec  des  tables  renr 
foncées  où  font  attachés  dés  trophées 
allégoriques  à  la  chaiTe  &  à  la  pèche. 
La  partie  de  TA  trique  eft  ornée  de 
médaillons  repiélentanc  les  Mufes. 
Dans  le  bas  entre  les  croifées  latéra- 
les font  deux  niches  qui  renfermeiu 
les  figures  en  marbra  d'Apollon  &  de 
Diane  ^  copiées  d'après  i  Antique  y  la 
première  par  M.'  Gucard  j  &  la  fé- 
conde par  M«  Tujfttrdé  Cet  Ârtifte  a 
exécute  avec  autant  d*art  que  de  foin 
les  diâerentes  parties  de  ceue  déco^ 
ration  qui  eft  entièrement  en  placre, 
fur  les  deilins  de  M«  le  Carpentier^ 
auteur  de  tous  les  plans  de  ces  édi« 
iices. 


Fin  de  la  troificmc  Partie» 
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]  U  cote  du  Nord  5  on  trou- 
1  ve  la  Porte  Saint  Denis , 
qui  mené  à  la  petite  ville 
de  ce  nom  ,  fituée  à  deux 
lieues  de  Paris.  Les  fept  croix  de 
pierre  qu'on  remarque  fur  le  chemin , 
ont  été  placées  dans  les  endroits  où 
Philippe  le  Hardi  &  fes  frères  ,  en- 
fans  de  Saint  Louis,  fe  repoferent  en 
portant  à  TAbbaye  Royale  de  Saint 

Denis 


I 
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Denis  les  précieux  telèes  du  Roi  ieut 
s  A  1  N  T   D  E  N  I  s. 

4 

.  *  Cette  EgUfe  ,  qu'on  croit  erre  la 
cinquième  ou  la  fîxiéme  conftnûte  fur 
le  tombeau  de  Saint  Denis ,  participe 
dedifFérens  goâicf  d'Archiceâure.Ge^ 
pendant  toutes  fes  parties  forment  un 
des  plus  beaux  gothiques  qui  exiftent. 
Son  entrée  eft  an  relie  de  l'ancien  bâ- 
timenr  élevé  fous  Chariemagne ,  Se 
fert  de  veftibule  à  l'Eglife  bâtie  eu 
1 1 3 1  »  des  bien&its  de  la  Reine  Blan- 
che Ôc  de  Saint  Louis.  Le  chœur  Sc 
le  chevet  fiirent  achevés  en  i  x8 1  fbuâ 
Philippe  le  Hardi. 

Le  portail  accompagné  de  deux 
cours,  fur  Tune  defquelies  s'élève  oiné 
pyramide ,  a  trois  grandes  portes.  Au* 
delTus  du  cintre  de  la  principale  eft, 
cépréfenté  un  Chrift  dans  la  gloire  ;  8c 
{iir  les  cotés  de  chaque  portique  font 
des  ftatues  de  Rois,  de  Reines ,  6c  de 
Bienfaiteurs  de  cette  Eglife.  Elle  eft 
comme  divifée  en  trois  parties  j  la 
Aef ,  le  chœur  &  le  chevet ,  qui  ti-» 
rent  leur  principale  beauté  de  leur 
i^uclure  &  de  leur  légèreté.  Le  grand 
JF.  Partie.  '  R 


h\0tt  drofSgufis»  porte  fur  arcaJé 
'  de  plus  de  40  pieds  de  haut ,  &  d^ 
touce  la  largeur  de  la  ne£  C'eft  un 
ouvragé  raoclerna ,  dont  a  été 

^  rArchiteéte. 

A>iin  des  piliers  de  fa  nef,  dans  le 
bas-ooM  dcoïc  ^  on^voicle  tombeau-dd 
Jacques  S  tuer  de  CaulTade  ,  Marquis 
dé  Sprint  M^grin*»  ^ixtè  eu  marbra 
^  en  plomb  par  Slodf^. 

Les  grills»  die*  (tM  qui  idrmenc  les 
cèccs  diuchixur  ,  méritent  d'être  re- 
R^r^pnées  poac:  beauté- db  mvaiL 
i  .iles  foat  ducs  au  /'r^r^  -De/ii^  ainfl 
<9ie*cëUepkûéeai]i^devaiiit  du  ehâ^iu , 
&  dont  lai  poirte  a^  pour  ainoïciffe-' 
m^ilt  Ulter  oro»  di^ôp ,  qiv'oi)^  ddv  anroir 
été  faite  par  Saint  Ehy.  Les  âutre^ 
Ottvifagei^ett  fi^»  tds  qtieksde^és 
les  tours  du  jul)é  ,  k  fufpeniiotf 
àles^lampes^^  &  la.baj^iftrade  d»  For<^ 
^e  lont  du  ¥rere  Denis. 

On  fait'^u€»€ecl)e^Baâ^lle«ft  dle£< 

i^Dce  à  la  fx3paltuce  de  nos:  Rois  >  de* 

puis-  Dagomit  f  immf  eup      ,  qui^ 
eA  le  pincipal  fondateiu:.  Sans  ei3b« 
tfèr:dQàrle-détaid  de  km» tomllteaux> 

amplement  diécsits-  daiftil^Hlftmre  àg^ 

l^Abbajw  de  Samr  Denis  ptu  Dm» 
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des  quatre  plu^  beaux  monmtteiis  qui 
^ont  rornemem  de  cette  Egiife ,  les  ^  ^^^^^ 
feuls  qui  doivent  entrer  dans  iepiaik 
dù  cec  Diivrage4 

Le  tombeau  de  François  I  placé  i 
dioise»  eft  de  marbré  biaac   &  dé- 
coré de  feize  colonnes  cannelées  d'Or^ 
dre  Ionique ,  diftribuées  au-devant 
des  arcades ,  par  lefqrielles  on  décou- 
vre trois  voûtes  cnrnee^deSctflpture^ 
Sous  la  plùs  grande ,  on  a  placé  le$ 
figures  coucfams  de  François  I  &  de 
la  Reine  Claude  de  Frajnce.  Au-def" 
fus  pàroifiènt  cinq  ftarues  èe  ni  arbre  i 
de  grandeur  naturelle  :  celles  du  Roi 
£c  de  la  ReiAe  font  à  g^tioùx ,  cha^ 
cuae  fur  un  pfié-EHeù  j  les  trois  au- 
tr^  auffi  à  génowt  font  deux  Bh  Se 
uneâlie  de  ce  Prince.  Les  faces  de  ce 
tàtnbeaU  iqptt  eft  dù  ddSn  duf  Primai 
ûce  j  préfenteilt  dififérens  bas-reliefs  ^ 
dont  il  y  en  a  deux  principaux.  LW 
oï&e  la  célébré  bataille  de  Mar  ignan  » 
où  les  SuifTes'  eutem  le  deflbus  en 
151 5  j  &  qui  dura  les  1 3  &  14  Sep^ 
tfembre  :  i'aùtre  eft  celte  de  Cerito»  ' 
les,  gagnée  en  1 5  44  dans  le  Piémont 
par  le  Gômrte  dŒnguien  ,  contre  rai* 
tuée  des  Impériaux. 

Dans  la  même  Chapelle ,  Mâfj^tB^»  • 
^  R  i j 
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•  rire  Comteffe  de  Flandre ,  fille  de  Phi- 
'  lippe  V  ,  eû  repréfentée  en  marbre 
bi  . ne  >  &  couchée  fur  un  tombeau 
de  marbre  noir ,  décoré  d'un  ouvra* 
ge  gothique  terminé  en  pyramide. 
-  A  un  pilier  de  la  croifée ,  eft  adof* 
fié  rAutel  de  Saine  Benoît ,  orné  de 
lieux  colonnes  de  porjphyre  »  donc  les 
chapircaux  Se  les  baies  font  de  bron- 
ze ^  la  âgure  en  marbre  du  Sauu  ce- 
Xiant  fa  croATe ,  eft  de  Tuiy. 
'  Le  grand  Au  cel ,  d  '  un  goût  antique  y 
a  la  plus  grande  partie  de  fon  retable- 
(l!or  ^  &  enrichie  4e  pierres  précieux 
fes.  Dans  les  trois  bas-reliets  du  mi-^ 
lieu  s  qui  font  d'oir  &c  fort  anciens  ^ 
Jefus-Chrift  ^ft  repr^fenté  tel  que  S. 
Jean  le  dépeint  dans  l'Apocalypfe  : 
les  deux  autnes  ^lus  modernes ,  .& 
4e  venmil  .'doré  /  font  voir  TAdoia^ 
rion  des  JVLiges  ^  la  Préfencacion  au 
Temple» 

.  uAu-delfus  du  retable  ,  eft  pofée 
nue  grande  croix  d'or  enrichie  de  pier^ 
reries^  de  fon  pied  fort  une  efpéce  de 
croiTe  couverte  de  feuillages  »  oipi-eft 
fufpendu  le.  Saint  Sacreineac  enfer-* 
mé  dans  une  -  cuftode  »  ornée  de  co^ 
ionnes  Ioniques  très-bie)i  travaillées 
en  bronze  ^  par        •  . 
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Sur  le  coffre  de  l'Autel  qui  eft  de 


vecmeii  doré ,  Loyr^  repr éfen té  i  Eii-  s.  dénis. 
fkm  Jéfas  dans.  lîL  Cf  éche  ,  adoré  par 

Au  .côté  gaucîie  du  chœur  j  on  re-» 
ma^qiie  .i^  .combeaa;  de  Lsooîs  Xil  \^ 
dont  i'Archiiedkui'e  éft  fort  délicate 
&  toute  de  marbre  i  ainii  que  les  , 
gures  qui  TaGcompagnênt^Un  foubaA 
leœeni:  élevériur  deto  marches  eft  or4 
né  de  bas-reliefs ,  ôù  £b  voient  les 
viâokes  de  Louii»  XU  eaItalîaes;sAiu 
angles  de  ce  foubafCemeni;  font  alHfes 

2uatre  ftatues  de  femm»  piu$  gfaiH 
es  que  nature  ;  fâvoir ,  la  Pruden4 
ce ,  la  Jiiftice  y  k  X^mpiérance  &  la 
I:orc6i*  Au  miliei^  d^u  Qiaufoiée  on  voit 
une  forme  de.  tombeau  »  qui  iToucienni 
les  figures  nu^s,&  mourantes  du.  Roi 
&  de  la  Reine-  Âiuie  de  Bretagne  fd 
femmç  ^  couchés  à  coçé  l'un  de  i'au^ 
tre«  Entre  les  arcades  dont  il  eft  en-^ 
vixonaé  ^  font  aiiifes^  les  :iVaj:ue$  dosL 
dpuze  Apôtres  )  de  moyennê  propor-î 
tion.  L'entablement  qui  les  çouixmne» 
porte  un  focle  ,  lau-deflus  duquel  on 
a  placé  le  -Roi  &  la  Reine  à  genoux^ 
La  plus  grande  partie  de  ce  bel  ou-', 
vrage  eft  attribuée  à  Paul  Ponce  :*  " 
on  foupçonne ,  que  Tautre  a  été  c»*: 

R  uj 
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'  '  '■   y  aillée  i  Toux»  çâf  ua  Sc^ptear  aom- 

|Le  tomi^eau  Aq9  Valoir  eft  au-def- 
fus  de  celui  de  Louît  XIL  Contrait 
d'u«^ç.aii  maibre  bfaac^  it  eft  ofné 

IGtes  fur     foubaCetnem  ^  eit  forme 
dff  piédeftah  On  voit  dam  tes  angles 
iesijuacre  Vertus  Cardinales  >  en  au-- 
,  taot  de  ftatues  de  braiise.  La  Foi , 
rËfpéraace ,  la-Gharité  &  les  bonnes 
Œuvres  ,  foiK  repréfent^es  fous  des 
£gures  fymbofi<|ue^  dam  ies-facesdix 
foubafFement  y  &  au-deffus  on  a  placé 
les  ftacues  couchées  de  Henri  U  Sc 
de  Catherine  de  Mëdicls.  La  plate- 
ferme  <jui  les  couvre  eft  furmontée 
des  Hgures  en  bronze  du  Roi  &  4^ 
Reine  d  getionx  Atr  an  prié^  Dieu. 
On  ignore  le  Sclil|Heur  de  ces  beaux 
ewrages  ;  je  ferois  porté  à  croi/e  que 
Germain  Pilon  y  a  eu  quelque  part  ^ 
fiift09it  aux  Vertus  Cardinales-  quj 
tiennent  beaucoup  de  fa  maniçre  ^ 

ée£»iideffiii.  " 
.  Hemarquez  près  delà  une  çi)ve  de' 
porphyre ,  de  cinq  pieds  trois  pou- 
ees  de  iong^  fur  deux  pieds  deux  pou* 
ces  de  large  ,  &  feize  pouces  de  pro- 
iMdeur,  <^^lques  Antiquaires  pré- 
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tendent  que  c'eft  plutôt  un  tombeai^ 

•  Le  mâuCoice  du  Vicom  te  de  Tu-* 
fesuie  ie  «pit  daiis  ia  Ohapelle  tow 
foie.  Ce  ^^irafld  Capitaine  y-eÉfe  repré-^ 
£mxé  «ftfiiat  «ncM  les  kiêt  dke  ilm^^ 
mortalité ,  ^ui  tient  uae  coufonwe' 
de  laurier  qa  çlie  élevé  vers  le  ckli 
A  fes  fîîe4s  uii  ai^«  effirayé  ,  ileli- 
gne  l'Ëâipuee  far  kqiael  il  fempoct^ 
tmt  de  glorieux  a¥4iitag€  s.  Ce  gr^up* 
pe  a  écé  fedipté  pac  7a^..  U«  bes^ 
fielief  4e  l>ixMize  re^rcienc^  aix-deYant 

tombeau  ia  4i 
VicoAue ,  dtsrant  Ca  <;aiBf  ag^ie  de 

mes  il  iiatcit  ^  différentes  rencon- 
nés  pittf  de  ^otxfttitWix  mille 
mis  )  ^  adiev^â  â  ta  ^ouraée  de  Tur- 
kekn  de  ie«  mettre  reliement  en  éé* 
ibrdce  ,  que  de  ce  grand  nombre^ 
ringc  mille  homiBes  à  peine  repaie 
fei^eatie  Rhin. 

Aux  côtés  du  tombeau  ù>M  demt 
grandes  âgures  de  femmes ,  ex- 
priinent  la  SageflS^  &  la  Valetnr^  cel- 
le-ci eâ;  «on&emée  s  T^utre  étonnée 
de  la  mort  imprévue  de  ce  Hci:os.l.it 
première  a  divers  f)fii^>o4es  y  un  an- 

,  des  livr-es  ^  ^  tm  vafe  d'oii  fortent 

R  iv 
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s.  D 1  kT7.  <}uaridté  de  piécçs  d'argent  monnayée 
Les  Marfy  ont  fciilptc  ces  figures  de 
mârbre.  Cette  belle  compofoion  in- 
ventée par  le  Brun  j  occupe  une  ar- 
cade incraftëe  de  marbre  ,  Se  ornée 
d'une  pyramide  6c  de  trophées  atta*. 
chés  à  deux  grands  palmiers  dm 
bronze, 

Le  Tréfof  renferme  quantité  de 
chofes  fînguiieres  &  précieufes ,  dans: 
la  defcriptiondefquelles  je  n^entrerai 
point  :  un  petit  livre  imprimé  en  con* 
tient  le  détail.  Le  morceau  le  plus 
précieux  de  ce  Trcfor  eft  un  vàfe 
d'une  feule  Agathe  Orientale ,  char-- 
gé  dans  fon  pourtour  d'une  très-gran- 
de quantité  d'ornemens  enbas-relie£ 

 GiKiQnjeâuire  que  toutes  ces  figurer 

m  fonr  qu*un  jeu  dVuArtifte  Grec , 
qui  voulant  tfrner  un  vaiè  deftiné. 
à  boire  ,  y  a  raflemblé  les  attributs: 
de  Bacchus.  Ce  morceau  très*recom« 
jnandable  pour  fa  forme  >  fa  confer^. 
vation,  Bc  fon  antiquité  qu'on  fait 
remonter  à  Ptolémée  Philadelphe  t 
•Roi  d'Egypte ,  eft  gravé  dans  le  livre 
du  Pere  Montfeucon,  &  dans  l'Hif- 
toire.  de  l'Abbaye  de  Saint  Denis  y 
par  Don  Felibien. 
Le  nouveau  bâtiment  de&PecesBé*^ 
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tiëdiâïins  qui  rf-eft  fas  èncore  ache-  ^^^^^^ 
vé  ^  eft  du  deifin  de     C i^rr^.  Son  élé^. 
Variofi ,  fon  étendue',  la  grandeur  des 
iailes  6c  des  doicoirs  qui  le  compara 
fenc ,  contribuent  beaucoup  à  fa  ma- 
gmiiceitçe,  La  face  du  coté  de  la  ville, 
eft  ornée  d'un  grand  fronton  ^  fciilpté* 
par  M«  AdfLm  le  cadet ,  donc  les  figu-^i 
res  ont  neuf  pieds  de  proportion.  Il 
i;ôpréreflte  $ain(  Maûr  implorant 
fecours  de  Dieu  pour  la  guérifon  d'unti 
enfant  mis  à  les  pieds  par  yae  mi^mL 
affligée. 

.  La  h^Xv^i^pià^  les  jj^mpeii  du» 
grand  efcalier  ,  font  de  très -beaux 
ouwages  :de  ^i€iyrc  D^éms.-  pied 
4^  cet  efcalier ,  remarquez  une  pier-;    '  ^ 

de  liais;i]ui  a  plus  d^  oqze  piëdt» 
de  di^ii^^tfe  ,  dçftince;  à  ii^y-er  lesj 

maittfr  dô^  ë^gi«ax>»  ]dâP6  ^  :miliâi;i 

4e  laquelle  eil  un  v^fe  entourée  d'erk^î 

fam,  ft: .  dçi  dgupJ^iiu^  ie^  ég^h;^  fOi 
plomb.         ;    -  !  •    r  M 

Le  léfeâoiiie^eft  G^é<^  4e<^  g^^^n^ 
t^bl^aux  cintrés ,  placés  aux  extrénii^-^i 
tés  ;  favoir^ir  U^Lqî  Anciemii»»  ^ 
l^i  Nouvelle  •  IVî'i^  figurée  par^cejle 
qui.furdQW^  à-Mg^iferfurple  mofitt 
Smaï  j  &  Taîiçte  if  paf  la  Descente  diji^ 
Sai|^^Efp^t;^^lçle%^Apo^^^ 
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iîoiiM  '  ^^^^  paroître  beaucoup  de  génie  dans 

La  chaire  du  Ledeur  reiTemble  à 
ime  découpure ,  tant  eft  grande  la  dé* 
Kcatefle  de  fon  travail.  C*eft  le  Frère 
Denis ^Bi^^été  l'Ârt^e^  aînfii^e 
des  autres  ouvrages  en  (en  places  eiî 

.  divet s  endroits  de  cette  Abbaye. 

L*Egli{&des  Dames  Bt  i'Aknoh* 
ciA&E  a  été  bâtie  fur  lès  deâins  des 
Man/arts.  -  ,  - 

A  R  N  O  iJ  V  1  L  L  E 

^  Eft  une  belle  ^  crande  terre  que 

le  Roi  a  cngce  en  Comte ,  au  mois 
d'Avril  1757.  Kle  eft  Située  i  une 
tteue  de  Saine  Dents  &  très-près  de 
Gonefle  qui  fait  rnème  une  partie  dé 
tst  Seigneurie  )  ainii.  que  Garges.  Tous 
ééi  environs  que  M.  de  Mackault  , 
Miniftre  d'£cat  a  réunis  »  &  les  terres 
ijui  en  relèvent ,  la  rendent  «ne  des 
plus  importailces  qu  il  y  ait  à  une  fi 
petite  diftance  de  la  Capitale. 

Cetendroittailèmblefiopde  beau* 
tés  pour  ne  pas  exciter  fa  curiôfité  des 
Awâteurs  or  des  Af  liftes.  Ils  y  ont 
>&pé  kurs  takû«  avec  fuccès^^^ 
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&  ils  m  pouvoieitt  manquer  <ie  rciifr  , 
ni  )  guides  par  ie  goût  iage  4(  vcai  idu 
4ia  propriétaire.  Les  travaux  en  ont 
été  ttès^conàiàéidklM  d'une  gcaii» 
de  difficulté ,  par  les  abftaeles  que 
prodiiu  tia€urallamMC  un  mmu^  ihé- 
gai  où  il  faiioic  tout  cr^er.  M.  Cou-^ 
ta/u  en  a  laie  Im  pro^dcs  y  dmit  i^i 
plus  grande  partie  a  été  exécutée  fous 
£es  yeux  ils  été  coasiiittés  pai 
Mr  Chcyotu  :  le  mérite  de  Tua  &  de- 
l'aiwe  eft  crop  cmum  pour  jn'^endce 
fur  leur  éloge.  •  ^ 

Le  Ch&ceaun'eft  poûk^QHOMc  bàci  ^ 
èc  il  n^exifle  >qu  uae  partia  de  fes  fW-- 
dadions ,  mais  onena âiu^ks a^oceâ^^ 
res  qui  fi^nt  inun^nfes.  JLes  aîlesdoii^C 
il  doîr  ècre  aocMipgi^  >  cMifermeiH^ 
quelques  rabieasux  ic  des  tnocceaiir' 
très4«iiéceâMts  »  «aat  en  4narbrd  .6r 
en  bronze ,  qu'en  parœlaaios  ancipn^^ 
nés.  i^i  Cika|idle^aaik  uftâT  belk  fiitt^^ 
plicitc  à  b^aiAcaiip  de  dignité  »^  ^Ucr 
0ft  mode  ^  4»mé^  jde  pilaftrês.  hmin 
ques.  M.  Brunetti  le  fils  a  peint  la 
coupole  \  les  effets  de  rArctuteauré 

ckappet  à.  riUttfiaii.  Vmsd  ^iÙé^ 
le  tableau  qm  en  fait  le  fo^d  *epfé^ 

fente  N.  S.  daiis  te*  défcfrt  lÀptîfé 

R  vj 
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par  s.  Jean  :  c*eft  un  des  plus  i>eaii^* 

ouvrages  de  M*  Notoire. 

L'Orangerie  décorée  d*im  Ordrfr, 
Dorique  eft  placée  très  -  heureufe-» 
Hient.  Les  baffe-cours  le  font  àuffi  ^ 
de  façonqu'elles  réunirent  tout  ce  qui 
peut  contribuer  à  la  beauté  de  Teffet 
gcncral  &  au  fervice  le  pliis  commo--^ 
de*  On  admire  la  proportion  des: 
cours  &:  avant-<:ours  annoncées  par. 
une  place  fpacreufe  &  par  line  gril- 
le.^ regardée  comme  un  d^f-d'œa^. 
Tre» 

.  Xe'  Pacc^pi:  a  plus  de  trois  cens  ar- 
peïis ,  éft  varié  par  des  parterres,  deS 
boulit^rins  &  des;  bofquets  de  la  plus^ 
grande  diftinâion ,  &  par  de  très- 
belles  eaux  y  dont  la  principale  pièce 
a  près  de  vingt-cinq  arpens.  Elle  eom* 
nâmique  à  .un  cânal.^  fur  lés  bords: 
duquel  on,  a  fait  des  plantations  qui 
AÀiàiflenÀ  rien  â  .deârer.  Une  pëtite 
rivière  **  qui  cotoye  cette  grande 
jfiix»  >  a  été  f<>rc^e  par  le  génie  H 

I 

*  Cette  grïllè  compoute  par  M.  Contant ,  a 
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Mrédûoii  des  opérations  de  M.  de  ^  . 
Parçimx  ^  dç  remonter  a  cinquaiice  ai. 
pieds  de  hâuc  pour  y  remplir  un  ré-, 
lervoir  qui  fercilife  de  magiiitiques 
potagers.  On  efn  a  aufli  tiré*  parti  pouc 
l'agrément ,  par  TefFet  d'une  pièce 
d'eau  placée  au  pied  de  la:  terraUe  de 
rOrangerie ,  &  qui  de-H  va  fe  rei>-, 
dre  au  milieu  du  canal  où  elle  forme: 
un  beau  jet*  ^ 

Le  village  d'Arnouville  a  été  tcia*^, 
lement  dé|>lacé  &  rebâti.  11  efl  aâuel-*. 
lemenr  tres-beau  ,  les  rues  foat  ali-^ 
gnées  &  plantées.  £lies  rendent  pref- 

2ae  toutes  à  une«^afte  pkce  ornée 
'une  fontaine  publique  exécutée  fur 
les  deffins  de  M.  Aubry.  Uenfemble 
de  ces  objets  eft  grand  &  bien  ima- 
gine ;  les  détails  mériteroient  une  des- 
cription plus  étendue  ^  mais  le  but  de 
cet  ouvrage  ne  me  laiffe  pas  la  liberté, 
de  me  livrer  à  toiues  les  idées  qu'inlr^ 
pire  un  fi  beau  lieu* 

G  A  R  G  E  S  ; 

N^ell  éloigné  que  d'une  lieue  de  ' 


S.  Denis  9  entre  Stain  &  Arnouville».<'AA<^AJt. 

M.  Blondel  de  Gagny  a  travaille  pen- 
dant plufieurs  année»  pour  s'y  former. 
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une  agréable  habitation  y  il  a  vaincu 
ditocaltés  qui  pztoiSbîmnt  itifiir- 
montables  ,  pour  embellir  &c  donner 
de  ia  Ytie  à  cet  endroit  que  I  on  ni- 
jnaginoitp43  pouvpir  en  être  fufccp* 
tible« 

11  a  conferv^  l'ancien  bâtiment , 
dont  les  meublçs  fontrecherciiés  »  6c 
les  diftributions  commodes  ^  &  il  a 
ajouté  un  pavillon  à  ^Italienne  qui 
eft  décaché  Se  a  fepc  croifées  de  face. 
Ce  {xiviUon  pojetté  &  exécuté  par 
M.  Cdntant  j  eft  d'une  Arçhitedijre 
fimple ,  mais  tris-noble.  L'intérienr 
elf  compoféd^un  joli  veftibule /d'un 
grand  ajppartement  »  de  pliiiieors  plus 
petits  dans  le  demi-double  ^  &  d'un 
lalon ,  qui  par  fes  belles  &  fagès  pro- 
portions ,  peut  ètre^ompaxé  à  tout 
ce  que  Ton  conniûât  de  plus  beau,  ii 
ne  doit  point  fpn  élégwce  à  de  ri- 
ches ornemens  y  ils  y  font  ménagés 
^  placés  de  façon  qu  ils  forment  un- 
accord  bien  de/irable  &  peu  commun. 
Le  tout  eft  meublé  avec  les  plus  bel* 
ks  Perfes ,  de  jolies  porcelaines  & 

quantité  de  tableaux  de  bons  Maî- 
tres. ; 

Les  jardins  font  divifés  en  deux- 
parties.  La  première  ei);  com^fée^ 
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de  bofquets  &  de  parcerces  çh^xr 
iHans  9  ornés  de  figures  &  de  treiU 
lages  :  de  beaux  poca^eis  ^  au  pied 
defqueis  ualTe  une  petite  rivière  ^ 
forment  vautre  parcie  y  qui  efl:  plus 
bafTe  &  plus  grande.  Cette  rivieté 
arroie  i^ie  vaâe  prairie  placée  en  far 
ce  de  cous  les  bâtimens  ^  qui  reçoit 
une  forme  élégance  des  quinconces  ^ 
des  bofquets ,  &  de  quelques  mor- 
ceaux de  Sculpture*  £lle  communi-* 
que  à  d'^iutres  prairies  immenfes'par  , 
une  promenade  nonunée  iis  HaJiretSj 
qui  y  fans  avoir  de  plantation  régu- 
lière )  n'en  eft  pas  moins  agréable. 
Ce  tableau  champêtre  laifle  une  itn- 
preilion  que  TArc  ne  peut  donner  / 
Se  dont  on  fait  toujours  gré  à  la  Na- 
tme* 

M.  Bfondel  de  Gagny  vient  de 
leadre  cet  objet  plus  intéreffant  par 
•  Tunion  de  l'utile  &  de  l'agréable.  Ih 
a  fait  racquifiôoft  de  la  «erre  de  Bon^ 
Ueoil  qui  joint  fon  habitation  ;  ce* 
tpk  a  dotuié  iieu^i  des  {^aatacions 
à  une  grând)^  pièce  d  eau  ,  qui  ont 
ûXkpxue^téSi  «mbeUiies]Mromeiiades 
de  Garges.  * 

>  I  II  il  ■  ,1  "  -p  'I  "   — 

*  *  la  lUvicre  lie  Csoiuu  - 
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MONTMORENCY.; 

>        y     Horace  cîifoit  qu'il  n'y  avoit  poinc 
MoNTMo-  àQ  lieu  au  monde  plus  déliciçux  que-. 
MHcir.    Bayes ,  (  Ej>.  Lib.  i .  Ep.  /.  ]  \  \ 

hFulltis^ia  orbe  locos  Bails  praprttcetâ]mbAii$:  ' 

Cette  ancienne  ville  du  Royaumei 
de  Naples^ ,  ctoic  grande  rcputa^ 
tien  5  &  fes  environs  préfentoient  de» 
maifom^  de  campagne  dont  k  fi^tuan 
non  ne  pouvoit  être  qu'intéreflTante^ 
Telk  eft  celle  du  Chiteau  de  MoAt^ 
inorency ,  nommé  préfen tcmenr  £nn 
guyen ,  &  appartemnt  â  M,  le  Comte? 
de  Luxembourg. 

Canaud  ^  dontïr  le  deifîn  du  bâti-i^ 
ment  qui  ne  forme  qu'un  corps  de  Un 
gis.  De  grands  pilaftrejs  Corinthiens 
ea  règlent  1-Aixbiteûure  \  ils  embratr 
fettt  dtettx  ét^es  defbne  élevés  fur  un 
piédeflal ,  dai»s  la  haïueur  duquel  ort 
a  ménagé  des  ouvertures  qui  éclairena 
le  foubalT^ent  placé  le  rez-der» 
ehanifée  :  cet  Ordre  eft  couronne  pa^ 
une  cornicbe  aixhiu^véïs  >  &  par 
baluftrade.  '  i  ;  . 

.  Du  coté  dei  fintrée.fe.  pré£eu£e  uo 
veftibule ,  (jui  préçsdç     falpiji  à  IJI- 
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talienne  ,  percé  dans  la  hauteiir  des 
deux  étages,  &  couvert  en  dehors, 
par  une  calotte.  Sa  décoration  inté*. 
rieure  condfte  en  piiaft  res-Coiinthiens 
furmontés  de  Caryatides,  La  Fojfe  ^ 
pçint  dans  la  coupe  ^  Phaëton  denian-f 
dauc  à  fon  père  la  conduite  de  fo» 
char.  Au-delTiiis  du  veftibule  eft  pla-i 
cee  la  Chapelle  y  très-bien  décorée  > 
fus  les  deilius  de  le  Gros  y  qui  a  fcuiptc 
à  TAutel  une  Gloire  célefte. 

Les  laidins  doiveiu  leurs  princi^, 
pales  beautés  à  le  Brun  leur  anciea 
maître*  U  fenible  que  l'onibre  de  ce> 
gjrand  Peintre  fe  plaît  encore  dans 
ces  mêmes  lieux  ou  le  Génie  lui  pro« 
digua  fes  rrcfors  ,  &  lui  commumquar 

tmt  de  himieres ,  qu'il  en  eut  alTez^^ 
pçur  éclairer  les  Arts  que  Louis  XI V 
avoir  tous  fui>ocdoiinés  à  fon^  premier 
Peintre.  On  trouve  d*abord  une  ter- 
rafle  foutenue  d'un  talus  »  au  bas  diH 
quel  font  deux  pièces  de  parterre  y  Se 
un  baffin  terminé  par  une  féconde 
terraflfe  du  coté  de  la  Campagne.  Sur 
le  coté  droit  eft  un  boulingrin ,  fuivi 
d*un  autre  de  forme  ronde ,  avec  ui» 
baffin.  Vous  voyez  en  face  la  ferre  de 
l'Orangerie  dont  le  plan  eft  circulai-: 
te  ;  élevée  jp«  Opj^cnotd  ^  elle 


^  décorée  de  trois  arcades  à  bandes  . 

MNtf*  ^vec  des  lna£q[iid$  i  leur  clef.  Va 
Amour  monté  fur  un  lion  ,  foit  Ta- 
Bftorciflèmeiic  de  4a  principaie  arc^ 
de.  Plus  haut  eft  un  petit  •jardin  fer- 
ji^  y  ienram  d^Oraqgefie»  Oft  apper- 
foit  i  côté  un  très-joli  bâtiment  e»- 
toiiré  de  portiques  »  &  h&ù  p^c 
^/-z^/f  qui  y  a  peint  iniques  mor--' 
ceaut.  Ce  Mmnem  a  vue*  Ikr  une 
grande  pièce  d'eau  à  pans  :  au-def** 
ms  éci€Ùté y  fom dimcemef  faiies^ 
&  une  grotte  ornée  de  fontaines  »  &C 
d'une  lai^ée  de  mppe^  »  formant  une 
jiecice  cakade  >  donc  le  réfervoir  eOc 
uàe  pièce  d^'eaa  échanefée  qui  fe  troQ,^ 
ve  dans  le  haut  dHjardin*  En  hct  de 
la  mai^Mi  ^  au^defias  d^  la  eoar  »  il 
y  a  une  pièce  d^eau  oétogone  »  dite 
ce  la  L^dere  ^  entourée  de  quin* 
conces^ 

JEft  gnutide  ic  belle.  Vous  verres 
au  milieu  de  la  nef  le  maufolée  d'An- 
ne de  Mommof ency  »  cenftruit  par 
les  foins  de  la  pîeufe  Madeleine  de 
Savo)Fe  Tende  9  fa  femme*  un 
cairps  d'AccIxiteâuce  ifelaé  ^  aui&bien 
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imaginé  cju' exécuté.  Le  coçibeaa  de  ^ 
forme  ciKukife  ,  fofte  fur  «rte  bife 
d'environ  cinqpitds,  &  incruftçç  de 
irinribre  tout  autobir  t  il  eft  couvejrf 
d^uae  cable  de  pof |>hyre  5  fut  |ac)uel!p 
font  couchées  de«<  figures  de  gîai>- 
deur  naturelle  ,  représentant  le  Con- 
nétable &  fon  époufe  ,  *  Tu»  armé 
de  toutes  pièces  avec  les  Ordres  de 
Chevalerie  de  France  &  d'Angleter- 
f  e  9  l^afitre  ^>ème  à  la  niode  de  foU 
tems  j  toutes  deux  de  marbre  blajic , 
êc  à* un  beau  travail. 

Dix  colonnes  de  marbre  d'Ordre 
Corimhiea  foiiciemiem  uçe  d^enti-çou* 
pole^  eai  fait  le  couronnement  du 
maufolee.  Deux  qui  font  ifoiée;^  por* 
tejxt  une  partie  de  Tentablenient ,  fur 
kqudL  on  ¥oit  deux  auttes  ftatues  di^ 
Connétable  &  de  fa  femme ,  de  bron- 
se  ^  i  genoux  fur  un  pné-Pieu.  La 
hauteur  de  ce  maufolee  eft  de  vingt 

Î lieds  ou  environ.  UArchiteâure  de 
e  deflin  de  cet  ouvrage  fculpté  par 
Prieur  j  font  dus  â  Bullanf  ;  qui  n^ut 
pas  la  fatisfaâion  d'y  mettre  la  der--^ 
niere  main:. 


*  A»  Duchéac  a  fait  gmcr  cçs  ckax  %uxcs« 
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X 

È  s  e  0:u  E  N 

Bâti.paf  ^  Ccmnétabl^  Anne 
Momniorency  ,  appartiem  à  M.  la 
Pi^mce  de  Condi.  Il  çonfiâe-ei^  qua^ 
tre  corps  de  bâtimens  formant  un 
carte  y  aux  angles  duquel  foKit  aucaat 
de  pavillons  puis  élevés  d'un  eta^e  que 
le  reâe  de  l'édiâce.^  ôc  dont  ^  i&i^ 
de  . Chapelle.  11  eft  entouré  .dç^folTés 
iécs  y  &  Diécédç.d'une  grande  .efplat 
iiade  ,  a  où  Ton  .  découvrê  i  quatre 
lieues  de  pays.  . 

On  voit  au  nailiea  de  la  façade  dil 
coté,  de  Paxis  un  corps  avancé  >  orné 
en  hàs  4  unjpéiiftile  d'^Ordre  Dorii 
^ae  :  le  fupérieur  efl.Ioniaue  ^  &  for^ 
me  trois  ^scades  y  le  troiuéme  ell  un 
Atdqûe  couromté  d'un  caitipamle  , 
aux  angles  .duquel  font  des^  Terme» 
for  tant  de  leurs  gaines.  Sous  le  cin-» 
tre  de  TAttique ,  on  a  placé  la  âgure 
en  pierre  du  Connétable ,  tenant  tinef 
épée  nuQ,  &  monté  fur  un  cheval 
caparaçonne.  Les  croifées  de  cette 
façade  font  aux  armes  de  Montmo- 
rency furraontées  de  trophées.  Il  ré- 
gne autour  de  ce  Château  une  ter- 
lîifle  flancjaée  de  bailionç.,  avec  des 
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toureot^s  pour  ioget  des  fentinel-.. 
les.  • 

:  La  cour  cft  pavée  de  carreaux  noirs 
&  blancs,  qui  deflînenc  la  forme  d'un 
labyrinthe.  Quatre  portiques  rencou*- 
renc  :  deux  petits ,  ornés  chacun  de 
deux  coloimes  Doriques  :  &  deux  plus 
grands,  donc  le  premier  eft  formé 
de  grandes  colonnes  Corinthiennes  4 
leurs  chapiteaux  font  travaillés  avec 
beaucoup  de  dciicateife.  Dans  la  fri- 
fe  de  rencablement ,  d^habiles  Artif 
tes  ont  fculpté  des  cafqiies ,  d«s  guir*» 
laides  de  laurier ,  des  épées  en  fau- 
coir  &  des  cuicaCes.  On  voit  dans  des 
fiches  trois  buftes  &  deux  figures  de 
.  marbre  d'après  l'Antique.  Le  quacrié* 
/me  portique,  eft  décoré  d'un  avants 
corpa,  compofé  das  Ordres  Dorique 
&  Corinthien.  Six  figures  de  marbre 
en  occupent  l$s  niches  \  on  y  remar^ 
que  un  foi  t  beau  Mercure. 
»  La  Ckapelie  revécue  d'usé  ancien^ 
ne  naeouilerie  de  pièces  de  rapport , 
où  fe  voient  les  figures  ^es  Apôtres 
d'après  Ra|>haël ,  eft  eftim^e  pour  fa 
datte  &:  pour^  beauté  de  fon  bâtî^ 
ment/ Le  bénitier  eft  un  vafg  de  jafpe 
d'Italie ,  foutenu  par  des  pieds  de  bi- 
àx^  de  bronze  antique  >  pofcs  fur  une 
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petite  colonne  de  ttiacbre.  Qn  voit 
EâcaoRH.        ^^^^^  Chapelle  une  belle  copié 

iie  la  fameuse  Cène  Léonard  de 
Vinci  y  8é  au-dei&^  de  k  porte  ,  lé 
femme  addttere,  de  J^anBcUinjlj^ 
Sacriftia  retii^me  d'ânptefis  tiiUeaoïc 
en  bois  de  rapport ,  &  la  Pa^n  de 
Kotre-Seigneuf  en  douze  morbeanx 
d'émail  réuiiis  dans  ua  feui  tableau  # 
d'après  Albert-Duier.  Le  pave  d« 
fayenca  exfofe  quelques  fu|ets  de^i 
A£tes  des  Apôtres  >  peints  fur  lesdef- 
(ins  de  RaphaëL 

Les  aîles  font  occupées  pàr  deu< 
galeries  au  pr&raier  étage  :  daos  ïxt' 
ne  ♦  on  voit  une  table  alTez  grande  » 
doiiC'  le  dd(nis  eâ>  fàit  d'un  ifeal  fep 
d^  vigne  ;  dans  l'autre  ,  THiftoire  de 
Pfycheelt  péinte  âlr  les^ -vitres  r  dV 
près  Rapha^. 

D'un^pac^er M  dé  gaïbir  en  face  de 
ce  Château  j'vousgagnez  l'allée  Prin»^ 
ceâe*'  De-là  par  di^&s^allées'toiilrJiaiites 
d'un  bois  de  îbriî  beaux  châtaigniers  i 
vous  d'^fceddesa^  lé  Fcintaiite^Midd^ 
fifte  y  oà  deux  (<>urces  fe  rendent  dans 

Ai^ataghe^r 
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CH  A:i«(PL  AT  R  £  U  X 

Situé  i  fix  liottei  de  Pa«is  f«sr  la  ^ 
toute  de  Chantilly  ,  appartient  à  M. 
le  premier  Préfident  Molé.  On  y  ar-^ 
xive  par  une  efplanade  circulaire  où 
fe  rendent  trois  avemtes  en*  ferme  de 
patte  d'oie  ,  plantées  à  quatre  rangs 
d'arbres.  Cette  efpl^at^ide  eft  fermée 
par  un  folTc  revêtu  de  pierres  de  tail- 
le y  iux  extrémités  duquel  Itmt  deuac 
paviiioQs  ornés  d'ArchlîDeéhif  e  ôc  dé 
Sculpture  >  &  de  vaftes  quinconces 
j^ui  aboutiiTent  au  grand  chemin- 
Deux  avant -  couîs  bien  plantées 
précédent  le  Château  :  la  première 
communique  d'un  côte  i  TOrange-» 
j^ie  y  6c  de  ^amte  Mkx  écuries  compo- 
fées  de  trois  corps  de  logis.  ^ 
Oiti^ences  pentes  mé«a^es  a^ec 
^t ,  procurent  au  bâtiment  une  clé- 
vatioA  tfès^favof y  qni  le  fait  do«^ 
miner  fu;:  tout  ce  qui  renvironne.  Le 
milieift  dep  Ib  fàçdde  eâ^  un  grattd  pa^ 
viliou  percé  de  trois  axcad es  ,  tant  ajt 

tesHdeKrkautfTée  qi^'au^ptiemie^  étage*^ 
&c  décorées  d'un  Ordre  Dorique  fur-^ 
iBEonté  der  lloinkpie»  li  a  pour  coitton- 
aerneat  wi  fromoA  triangimlaice  por-^ 


4*8     Voyage  Pittoresque  * 

tant  des  vafes  Ôc  des  trophées  ,  avec 
les  armes  du  Seigneur  placées  dans 
fon  tympan.  Aux  extrémités  du  bâti- 
ment s'élèvent  deux  pavillons  omés 
de  corps  de  refend  <jui  fupportent  uu 
entablement  Dorique ,  &  furmontés 
dtm  Attique  auquel  un  fronton  cir- 
culaire fert  d-amortifTement.  Où  ¥oic 
dans  leur  tympan  les  figures  de  la 
Jiiftice  &  de  Minerve  ^  accompagnées 
de  leurs  attributs. 

La  &ce  <lu  Château ,  du  coté  des 
jardins ,  eft  aflujettie  aunicme  Ordre 
d'Architeâure.  Dans  le  fronton  du 
milieu  qui  eft  circulaire^  paroi r  une 
Diane  donnant  des  ordres  à  des  Gé^ 
laies  occupés  des  préparatifs  de  la 
chafTe.  D'autres  qui  fe  difpoient  à  la 
dialTe  &  à  la  pcdie  ^  font  re^réfen- 
tés  dans  les  frontons  des  extrémités  » 
dont  la  forme  eft  aiangidaire. 
•  Par  «m  perron  régnant  fur  toute  la 
largeur  du  pavillon  du  milieu ,  on 
entre  dans  un  veftibule  d'Ordre  Ioni- 
que qui  introduit  dans  des  aroparte- 
mens  aulîï  vaftes  que  corrimodes  ,  Se 
enrichis  d'ornemens  distribués  avec 
jfagefle. 

^  La  principale  pièce  ed  im  faion  eii 
forme  de  galerie  >  d'environ  cinquan- 
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te  pieds  de  Jong  furyingt-cinq  à  tren- 
te de  large.  U  elt  éclairé  parr  fept  croi- 
fees  j  trois  dans  la  partie  -de  tace  & 
deux  aux  .extrémités.  M.  Cka/Ie  l'a 
dccoré  de  Ilx  tableaux  ^ui  repréfen- 
tent  les  agrémefis  de  h  vie  paftora- 
le  ,  imités  du  Roman  d'Aftrée.  Les 
quatre  |>lus  grands  placés  dans  les  tm- 
nieaitx  ,  ont  onze  pieds-de  Jwut  &  fix 
de  large.    /  ■ 

Le  premier  à  droite  de  la  cheminée 
prelente  des  Bergères  au  milieu  def- 
quelles  eft  Aftrée  quele  grandDrtti- 
de  Adamasinftruit  de  fa  deftinée.  Cé- 
ladon ,  derrière  un  rofier  avec  de« 
Bergers ,  entend ,  fans  être  apperçu , 
ce  que  l'Amour  lui  faitefpérerpsirles 
mots  que  le  Druide  dit  à  Aftrée.  Les 
Plaifirs  voltigeant  dans  les  airs ,  for- 
ment avec  des  gu  il  landes ,  des  lacs  de 
«eurs,  tandis  qu'aux  pieds  d'Aftrée , 
des  Amours  prépaient  des  couronnes* 
&  jouent  avec  le  chieai  de  eette  Ber- 
gère-, fymbole  de  la  Confiance. 

Dans  le  fécond  i  gauche ,  on  voit 
Altree  confultant  la  Fontaine  de  la 
Vérité  d'Amour ,  où  elle  doit  voir 
limage  de  celui  qui  lui  eft  deftihé. 
Céladon  parou  detriere  &  fe  mire 
4ans  la  Fontame  j  ce  qu'Aftrée  con- 

■i^'  Partie»  $ 
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fidére  ,  fans  favoir  que  fon  Amaii^ 
eft  auprès  d'elle.  Des  Plaiiirs  qui  fui^ 
vent  les  pas ,  s'élèvent  dans  les  airs,, 
fouteiiant  des  guirlandes  de  fleurs* 

Céladon ,  dans  le  troifiéme ,  reçoit 
des  mains  d*Aftrée  liuie  couronne  de 
rofes  5  digne  prix  de  fon  Amour.  Les 
fiergers&  les  Bergères  du  Lignon  pa- 
coifleiit  applaudir  à  ce  choix,  ainfi  que 
les  Plaifîrs  qui  voltigent  autour  d'eux, 
ôc  foutiennent  une  chaîne  de  fleurs 
pour  caraâérifer  leur  union. 

Le  quatrième  repréfente  la  Fête  de 
leur  Hyménée  Âftrée  &  Céladon 
danfent  enfemble  au  fon  des  indru- 
mens  des  Bergers.  Une  troupe  d'A-» 
mours  ôc  de  Plaiiîrs  élèvent  ime  guir* 
lande  de  fleurs  ;  &  paroiflCent  former 
les  liens  de  leur  félicité. 

Dans  l'un  des  deux  delTus  de  por- 
te ,  Céladon  rencontre  Aftrée  endor-i- 
mie,  &  reçoit  le  premier  trait  de  TA- 
mour  qu'il  conçut  pour  cette  Bergère. 
Le  fécond  offre  la  tranquillité  de  la 
vie  paftorale ,  où  cet  heiureux  Berger 
eft  repréfenté  jouant  de  la  flûte  aux 
pieds  d' Aftrée. 

D'un  perron  formé  de  quatorze 
marches ,  on  defcend  fur  ime  terrai^ 
fj^  que  couronne  une  balullrade  ornée' 
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4e  vafes  &  des  figures  d'un  Fleuve  & 
d'une  Naïade  grouppées  avec  des  en- 
fans.  Elle  régne  dans  toute  la  largeur 
d'un  premier  parterre  où  Ton  def* 
cend  par  un  trcs-grand  perron.  Ce 
parterre  entouré  d'allées  arec  des  ar- 
bres taillés  en  boule  eften  deux  par- 
ties ,  &  a  un  baffin  dans  fon  milieu» 
Des  talus  de  gazon  qui  fuivent  la 
pente  du  terrein  »  Se  deux  quinconces 
l 'accompagnent. 

Par  un  perron  de  quinze  matches 
on  defcend  dans  un  vafte  boulingrin 
foutenu  de  bois  de  haute  futaie ,  per- 
cés en  étoiles  ôc  en  allées  diagonales 
^ui  répondent  au  perron  du  Chan 
teau. 

Celle  du  milieu  eft  terminée  pat 
une  portion  circulaiire  ornée  d'un 
grand  baffin  :  elle  eft  fuivie  d'une 
pièce  de  gazon  en  forme  de  miroii* 
entourée  de  doubles  allées  ^  avec  des 
piate-ba.ndes  de  gazon  accompagnées 
u  arbres  en  boule  &  d'autres  formant 
de  très-beaux  berceaux  qui  aboutifr 
fent  à  une  efplauade  circulaire. 

Les^partiès  latérales  du  Parc  font 

Ïilantées  en  bois  de  haute  futaie  dont 
es  allées  correfpondent  aux  pavillons 
du  Château  »  &  à  un  nouveau  plaa^; 

S  ]j 
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dans  la  campagne ,  qui  eft  très-con- 
iidérable.  Les  delHiis  du  bâtiment  ôc 

des  jardins, opt  été  faits  par  M.  Chfi^ 

N  O  I  N  T  E  L, 

Essssassf  Ce  Châteaa  diftrjit  de  neuf  lieues 
iioiHTii.  de  Paris  ^  ôc  d'une  demi-lieue  de  la 
jperite  ville  de  Beaumont ,  appartient 
aM.  Bergçret ,  Secf  étake  du  Roi.  Une 
grande  avûnt-cout ,  fuivie  d'une  belle 
cour ,  conduit  au  Château  qui  eft  fort 
régulier  :  la  droite  eft  occupée  par 
rOrangerie ,  dont  l'emplacement  eft 
de  forme  circulaire ,  &  par  les  pota- 
gers divifés  en  fejpt  jardins  ,  qui  ont 
chaccm  une  fontame  :  le  plus  grand 
fert  de  légumier ,  6c  il  y  en  a  un  pour 
le  verger. 

Xe  Parc  ,  dans  une  étendue  de  cent 
arpens ,  offre  aux  yeux  une  fcène  auf- 
fi  riapte  que  variée*  Vous  découvrez 
en  face  du  Château  un  parterre  avec 

un  baifin  »  &  fep  c  pièces  de  gazon  comr 
parties  à  T  Angloife,  fui  vies  d'un  octo- 
gone qu'on  a  pratiqué  dans  le  4ixilieu 
d'un  prc.  Ce  pic  coupé  de  huit  allées^ 
forme  une  étoile  qui  aboutir  au  grand 
j^aiHn ^  doAt;  le  jec^  cleveà  xzopiecU^ 
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&  eft  de  la  même  groffcur  que  celui 
de  Saint  Cioiid  c^nû  fucpadè  de  cren*- 
te  pieds. 

Plufieurs  bofquets  fi3rt  agréables 
embelliiïentles  environs  du  Cliâceau. 
Ceux  de  la  gauche  font  :  une  grande 
falie  circulaire  ,  décorée  de  boules 
d  ormes ,  &  de  portiques-  avec  un 
balîîn  i  &  trois  autres  où  Ton  a  mé- 
nagé des  fontaines.  A  droite  on  peut! 
Voii?  une  petite  falle ,  dont  un  ballîn 
&  des  boules  font  tout  Tornemenr. 
A  coté  eft  une  pièce  d'eau  avec  un 
partetr-e  de  gazon  ,  terminé  par  uiv 
efcalier  &  un  théâtre  de  verdure. 

Les  jardins  hauts  font  plantes  ett 
bois  y  partagés  en  étoiles.  Le  princi- 
pal efcalier  qui  y  conduit ,  efi:  coupe 
de  plufieurs  paliers  dout  phUieurs 
font  agicablemcnt  interrompus  par 
des  baiiins  fervant  de  réfervoirs.  Sur 
la  gauche  il  y  a  un  bofquet  orilé  de 
figures  &  d'arbres  taillés  en  boule  ; 
&  au-delfus  un  quinconce  terminé 
par  une  jpiéce  d'eau  d'oit  &  élevé  uu 
beau  jet. 

Au  haut  du  grand  efcalier,  ontrou^ 
ve  à  gauche  un  ballîn  qui  fait  jouer 
pluâeurs  fontaines.  Une  belle  allée 
conduit  de-ià  dans  les  parties  les  plus 

&  iij. 
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élevées  du  Parc  y  on  y  voit  le  grandi 
K6iMTiu  réfervoir  appelle  le  Miflîiîîpi ,  où  fe. 
jettent  trois  groiles  fources»  Ce  beau 
morceau  qui  a  1 00  toifes  de  long  fur 
30  de  large  ,  eft  foutenu  de  terraf- 
ies  ,  &  boifé  de  deux  côtés.  Il  four- 
nit vingt  fontaines ,  qui  pour  la  hau- 
teur &  la  groffeur  n'ont  guère  leurs 
pareilles  que  dans  les  Maifons  Roya* 
les^ 

CHANTILLY" 

"  Situé  à  neuf  lieues  de  Paris ,  fur  la 

cwAwiLLv^  j-Qm-g      Picardie ,  &  appartenant  1 

M.  le  Prince  de  Condé ,  réunit  tout 
ce  que  la  Nature  &  TArt  peuvent 

Sroduîre  d'agréable  pour  former  un 
es  plus  beaux  lieux  du  monde.  L'Art 
~  y  eft  même  tellement  caché  ,  que  les., 
aimables  afpeârs  qu'il  préfente  de  tous 
cotés  y  paroifTent  n'être  dus  qu'à  la. 
Nature ,  qui  y  étale  de  toutes  parts 
laa  fpeâacle  varié  ,  également  nou- 
veau  &  toujours  charmant.  Les  plai- 
nes y  les  bois  &  les  coteaux  que  ren^^ 
/ferme  le  Parc ,  y  offrent  les  plus  agréa^ 
.   bles  payfages  dii  monde.  Du  côté  où 
le  terrein  s'cleve  ,  parollfent  comme 

dans  un  valon  des  canaux  Sc:  des  ptai^ 
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ries  qui  les  bordent.  Les  cafcades  » 
les  parterres ,  les  îles     les  bofquets  CHAHmtY; 
forment  enfemble  la  vue  la  plus  dé- 
licieufe  qui  puilTe  s  of&ir  à  l'imagi* 
nation. 

La  foret  de  CKantilly  contient  fept 
mille  fix  cens  arpeiis.  Au  milieu  eft 
une  grande  place  ronde,  nommée  la 
Table  y  qui  peut  fervir  à  des  haltes  de 
xhalTe ,  8c  qui  fait  le  centre  d'une 
étoile  d'où  partent  douze  allées  de 
près  d'une  lieue  de  longueur.  Elle 
eft  y  dit-on,  l'ouvrcigc  du  Connéta- 
ble de  Montmorency ,  ain(i  que  la 
principale  avenue  en  face  du  Châ- 
teau, appeilée  k  Routa  du  Connéta- 
ble. On  trouve  au  bout  une  grande 
demi-lune  qui  précède  Tavant  cour. 
Le  fer  à  cheval  fe  prcfente  enfuite  y 

Ton  monte  fur  une  ter raâ^  ,  au 
milieu  de  laquelle  eft  une  ftatue 
éqneûx^  du  dernier  Connétable  dé 


4 

^  Cette  %ttre  n'eft  point  de  br ôoze  5  elle 
Veft  compoiîee  que  de  moîceaox  decoivre  de 

jplacinerie.  Celles  de  Henri  IV  &  de  Loui$- 
XIII  formées  de  deux  pièces  fondues  fépa- 
tcment  ^  puis  rapprochées  ,  font  plus  par^ 
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Mommorency.  Ce  Seigneur  y  eft  re** 
'  prcfenté  ax^mé  a  i  antique ,  rc|)ée;mie 
a  la  main  ;  fon  cafque  pofe  fur  le 
piédeflai  Toutiienc  ua  des  pieds  4&  fosk 
chevaL  * 

L  E.  a».  AN  Dv  Château^ 

Bft  fort  ancien ,  &  flanqué  de  tours: 
{urmontées  de  lanternes  ornées  de  pi« 
laftres.  Des. trophées ^  avec  les  armes 
4u  Rpi.ac€pmpagnées.  de  deux  Ânges 
dans  le  fronton,,  forment  la  décora- 
tion de  la  porte  :.ces  trophées- rem<» 
piifTent  les  quatre  panneaux  ,  &  U 
y  en.  a.  pacçiliemenc  fur  les  acro* 
lères. 

La  cput  pFef<^ue  triangulaire  ^  eft 
entouréiô  de.  bâtimens,  embellis  <ie 
Sculptures  6c  de  colonnes.  Le  grand 

efcalier.  a  fon  enti;ée  par  trois  arca- 
des décor  ées.de  çolozines  .Corinthien- 
nes (Se  d'un  fronton  brifé  :  on  y  voit 
un  cadran  que  fou  tiennent  deux  ^Gé- 
nies, &  qu'accompagnent  les  figures: 
d'Iris  &  du  Tems.  Ce  côté  eft  neuf, 
&  élevé  pstï  Mïinfart.  Au  milieu  de 
cet  efcalier>  à  l'endroit  où  les  deux 
iampes,fe  réuniiTenç ,  paroît  une  bel- 
ift  figure  jçédgftre  ^du  |^rànd  Condp-y 
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entouté  d'attributs  qui  rappellent  fes  Qy^^^^^i-r. 
belles  aâ-ions..  Elle  cil  de  la  main  de 

Gn  trouve  a  droite  la  falle  des  Gar- 
des ,  ornée  de  trois  tableaux  de  chaf^ 
fe  5  peints  par  Oudry  :  ils  repréfen- 
tent  un.  loup  aux  abois^  un  chevreuil, 
fan'cé  par  des  cliiens,,  &  un  renard 
qui  fe  défend  contre  ces  animaux.  Une 
picce  ronde  pratiquée  dans  une.  des 
tours  annonce  le  falon  conftruit  en 
forme  de  galerie.  On  y  voit  deux 
beaux  cabinets  en  portique ,  dont  les 
colonnes  furmontces  de  dàmes^.font 
de  marbre  de  jafpe  fleuri,  &  le^span^ 
neaux  de  pierres  de  Florence.  11  y  a  de 
plus  dans,  une  tour*  un  cabinet  peint: 
dans  le  goût  de  la  Chine.^ 

Au  bouc  du  ialbn  y  vous^T^rez  dans  • 
rantichambre  delà  Reine  :  fa  châm- 
Ëre.  L  coucher  eft  décorée  de  Sculp*^ 
cures;; 

Un  corridor  conduit  à  la  tribune 
de  la.  Chapelle  ,  dont  les  panneaux 
de  Sculpture  font  furmpntés  de  pilalr 
très  Corinthiens.. 

Le  falon  du  Prince  au  rez-de-chaufr 
fiée  e&  aœique ,  dore    peint  ^de  cook  ' 
lèirr  de  marbre  verd  ,  avec  des  colon- 
nes Â^droicaoïi  a  pratiqué  un  autre 
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faion,  carré  &  doré  ^  dont  les  pan*^ 
neaiix  font  verds  ^  dans  le  goût  Chi- 
nois y  fur  un  fond  jonquille. . 
•  A  gauche  eft  placé  rappartemeat: 
de  feue^  Miadame  la  Duchefre  >  com>- 
gofé  d'ua  cabinet  pavé  de  marbre 
çomparti ,  d'une  chambre  aboucher 
&  d'une  antichambre.  Dans  la  pre- 
mière des.  falles.  à  manger  ,  on.  voit, 
un  très-grand  plan  de  Chantilly  ,  & 
de  fes  environs ,  drelTé  par  N.  de  la: 
Vigne  ,  Ingc;xieu£  du  Roi  >  .&:de  feu: 
M.  le  Duc. 

Il  ne  faut  pas  négligerd'entrer^danSv 
tes  fouterreins  qui  régnent  autour  dd. 
Château ,  au  rez-de-chauiTée  du  fof- 
fé  :  on  peut  dire  que  leurs  voùtçs  foîà 
wachigf-d  œuvre  de  l'Arc*. 

'  Le  pet  i.t  C  h  a  t  fi  a^u 

Qui  communique  au  grand  par  un: 
pont-Ievis  ,  eft  orné  enr  dehors  de  pi- 
îaftrte  Corinthiens  :  il  a  moins  d'ex*^ 
térieur  ,  mais  les  dedans  en  font  bien, 
plus:  beaux.  Le  logement  du  rez-dè- 
çhauffée  eft  a  fleur  d'eau  du  grand  fof- 
iè^^  peu  remarquable.  Le  premier 
étage  fe  trouve  de  plain  pied  à  la 
«^ur  du  ;gicaai  Châtéau  cinq  piéctits. 
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ilont  les  lambris  font  dorés  le  com-  ^  ^ 
|ioiem. 

Au  bout  de  cet  appartement  eft  une 
galerie  percjée  de  cinq  croifées^  Se 
ornée  de  dix  tableaux  qui  expofent 
quelqnes^nnes  de  nos  Conquêtes  fous 
Louis  XIll  6c  Louis  XIV  ,  eircom- 
mençant  par  le  fiége  d'Arras  en  1640. 
L'adion  principale  de  la  campagne  , 
occupe  le  milieu  de  chaque  tableau  ; 
&  les  acceflbires  font  peints  en  petit 
<lans  des  cartouches  qui  renvkonnew. 
Toutes  ces  peintures  font  de  U  Comte  j 
4*aprcs  Vander-Meulen» 

Dans  le  plus  grand  des  cinq  table  aux- 
pîlacés  entre  les  fenêtres ,  Michel  Cor^ 
'ncilU  a  employé  une  ingénieufe  allé- 
gorie. Le  grand  Condé  foule  aux 
pieds  les  conquêtes  Se  les  expéditions 
qu'il  a  fartes  à  la  tète  des  troupes  Ef- 
pagnoles  5  elles  font  écrites  fur  des 
liftels  qui  portent  :  Saint  Guilkn  pris» 
Cambraifecouru  1651,  retraite d'Ar^ 
-ras  1^515  combats  de  Bleneau  &^ée 
Saint  Antoine  i6yx  ,  Rethel ,  Sainte 
Menehoud ,  Château-Porcien  &  Bar 
pris:en  fànhée  t6^  1 ,  Rocroi  pris  en 
165  3.  Le  Héros  impofe  d'une  mai» 
-iUence  à  un  Ange  prêt  à  publier  fes 
'  izonquètes  de  Y alencienues  &  de  Gott'- 

S  vj 
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'  dé,  (  %6<6)     ordonne.de  Kaiure  a 

*  la  Renommée  d'annoncer  foiiiepeiv 
tir.  Au  bas  du  tableau ,  l'Hidoire  £ou- 
le  aux  pieds  l'Erreur  ,  &  déchire  a 
segret  pluûeufs.feuilletSrdeJa  vjie  de 
ce  Prince. .  Cette  compofition  eft. due 
à  1  imagination  vive  &  brillante  du. 
feu  Prince  de  Coudé  ,  (  Henrijur. 
les,  )r 

Uiî.joli  cabinet,  &  lès  deux  piér 
ces  qui  renferment  celui  d'Hiftoire*  - 
Naî:m:;sUea,terminen.t  la  galerie.  Dansi 
la  pxiemiere  eft;  le  Droguier  -^  ^  dans; 
laleconde  font  les  Animaux.,  &  le^; 
Coquilles,  .rangées^dans  un.bureaii. 

Quci^e  les  de^x,Chaxça^x.que  nous  : 
wnohs  d'examiner ,  il  y  eiva  encore- 
natroiiLeine  deftiné  |.ux  logemens  des: 
Seigneurs»  U.  fe  nomme  Buquan ,  & 
forme  uxKcarré  avec  l^Orangerici.  Oixi 
peut  y  voir,  une  faile  d^armes,  q»i 
xenferme.,.à  ce.,  qu^'on.  prétend  les. 
ormuresde  la  Pucelle  d'Orléans ,  du 
Connétable  de  Montmorencjr  ^^.dws 
gfand  Gondé  ,  auurjç^. 

Lis  EqURlEl; 

Sitaéés.fur  la  peWe  de  ChantiJi^ 


Digitized  by  Google 


sure  des  plus  grands  .  36  des  plus,  ma- 
gnifiaiies.  A  chaque  extrémité  eft  un.^ 
pavillon ,  doirt  Pencablemenc  eft  cour 
lonué  d'une  baiuÛrade  de  pierre  »  qui  ' 
tourne  autour  du  bânment:  Ces  pa-* 
villops  ont.  trois  arcades ;jdans  ae lies: 
du  milieu  font  des  portes,  avec  des; 
amortiiTemeus  qui.foutiennenc  crois* 
figures  de  chevaux. à  mircotps*. 

Le  principal  pavillon  faille  ,  8c  ai 
dans  fes  pans  coupés  une  arcade  ,  au 
milieu. de  laquelle  eil:  luravant-corps.; 
oinc  de  refends,  &  qui  renferme  la 
grande  pofte.  Aux  cotés,  d/mie  riche  - 
agraffe  loncdeux  coaibles  portant  une ^ 
couiiche ,  avec  un  amorriUemenf  j  uP 
qu'à  la  naifïanceda  cintre  de  l'arcade 
qui  adansfon  renfoncement  troische*- 
vaux  en  pied  de  demi^bofïe.  Aux  coû- 
tés de.  Tarcade  »  quatre,  pilaftres  lo^ 
niques  /apportent  deux,  grouppes  de^ 
lions.  La  corniche  forme  un  Jrontom 
cirâulaire^  furie  cintre  duquel  deux. 
Anges,  tiennent  les^rmes  dji^.  Prince^. 
Le  comble  eft  fùtmontc  d'une  terralr- 
ib  avec  une  Renommée  en  plomb. 

Cette»  grande  porte  donne  entrée 
fous  le  dôme  ,  &  vous»  appercevez; 
ôn,face  une  arcade  décorée  d'une  fon-- 
tair^  ^  qui  fe  ré£and  par.  ua.  mafqiie; 
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dans  deux  coq[uilles ,  dont  l'eau  eflr 
i^êçue  dans  une  cuvette  >  ou^  font: 
deux  chevaux  de  plomb  de  gftindeurr 
âiâ^curelle*  L'ouïs  femble  boire &  a 
près  de  lui  un  enfant  qui  embouche 
line  conque  mariné  »  l'atitre  boit  dans 
une  coquille  que  tient  ua  autre  en- 
€sm.  Lè  fond  de  1  arcade  eft  garni 
de  glaçom  Se  de  deux  palmiers 
4Vécdes  Génies  dans  ie  haut  tenant 
tiacanel ,  où  l'on  lit  que  Louis  Hea^ 
ti  de  Bourbon  a  achevé  en.  1 7  5  5  ces:? 
Mcii^ens  >  qu'il  avoît  commencés  eixi 

Les  deux  ailes  des  écuries  féparées 
^ar  le^  dôme ,  contiennent  de  chaque 
«ang  60  chevaux  j  ce  qui  fait  i  xo 
-pour  chaque  côté  ,  &  pour  les  deùr 
ailes  240.  Les  murs  font  p^ercés  de 
douze  croifées  de  face  :  chaque  bout  ' 
eft  terminé  par  une  portioacirculai- 
re  fermée  en  cul-de-foiir  y,  au-def— 
£ous  de  la  voûte  ,  avec  deux  chai- 
res,  l'une  au  loup    l'autre  au  fanv 
glier. 

Le  manège  découvert  qui  eft  forr 
lâieaa ,  fait  face  au  Château^  Sa  fa- 
içade  décrit  fur  la  peloufe  une  poEtion»' 
«rcuiaire  5  &  â  trois  grandes-  atca- 
'dea  av£c  des.  colonnes  loniqiies.  H- 
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ks  portent  un  entablement  fumions  ^^^^ 
té  d*une  baluftrade  en  guillocKis ,  fur 
Fappid  de  lâquelle  efl:  élevé  un*  tto^ 
phée  avec  le  chiffre  de  Sir  A.  S.  ac^ 
Gompagné  d'armes  &.  de  guirlande^ 
fieurs ,  &  terminé  par  deux  che*- 
vaux..  Les  clefs-  des  arcades  font  or-^ 
néeç  d'animaux  de  trophées  de 
chafTe. 

Cette  façade  doit  avoirûn  gros  pa^ 
vilion  à  droite  pareil  à  celuMes  écu^ 
lies  y  il  eft  Commencé  ^  ôc  Taxcade 
du  milieu  fért  d'enttée  au  bourg  de 

Chantilly. 

Le.  dedans  du  'manégfr  fôrme  ulb: 
rond  de  vingt  toiles  de  diamètre  « 
terminé*  pat  la  cour  des  rémifes qui 
communique  à  celle  des  chenils.  La 
'  boulangerie  eft  à  droite  |  &  au-def- 
fus  logent  les  Gentils  -  hommes 
Ecuyers  &.  OflSciers  des  écuries  & 
des  chenils. . 

La  face  de  cette  cour  ,  vers  le  ré-*' 
ÎCervoir  ,;eft  compofée  d'un  pareil  bâ^ 
aiment    qui  renferme  d'un  coté  le 
grand  chenil  d'été  de  Téquipage  du: 
cerf  ^  orné  d'une  fontaine ,  avec  une 
tète  de.  cerf  qui  jette  de  Teau  dans? 
tine  cuvette  pour  abreuver  les  chiens;* 
JDe  i!aut!^e  CQté  foat4cux^aotce&  cb&r- 
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nils  ,  donr  l'un,  ferc  l'hiver  à  l'éqiiW' 
j^agadtt  cecf  :  on  y  voit  uae.£dXitai-« 
ne  avec  nn  chien  ^  le  fecona  eft  des- 
tiné à  l'équipage  du  faiiglier  :  il  y« 
a  pareillemenc^iuie  cuvette  ,  dans  la-- 
quelle  une  hure  dè?  fanglier  jette,  de 
l'eau. 

Le  pavillon  des  écuries  &  celui  de& 
chenils  terminent  ccstatimens  du  cô-? 
té  du  réiervoin  La  porte  efi:  décorée 
de  deux  pilaftres  carrés,  dont  les. 
bandes  font  chsirgées^de  trophées  &: 
furmontcesd'unironton,  dans  lequel 
efl:  une  chafTé  auJTai^lier.  Les  figures 
de  Diane'&  de  CyparifTe  qui  par^  fon^ 
cerf  de  guirlandes  de  fleurs  ,  pofent 
.  fur  la  rampe,  à^raploinb  des  pilaftres. 
C  eft  Aubert  qui;  donné  le&xleifins: 
de  ce.  belidificeé.. 

L  e  B  AvU  es* 

De  la  terra(fe  ou  fe  voit  la  figure: 
du  Connétable  »  s  on  defcend  par 
magnifique  efcalier  dans  les  jardins^, 
une  dès^  plu«  belles,  productions  dû' 
;énie  de  le  Nojire.  Le  préfént  que 
i  natuce.îèMr.afîut  d*iine.*  rivière' 
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qui  les  pactage ,  &  forme  dans  fanaif^ 
fance  une  cafcad^ ,  ell.une  faveur  inef- 
timable  y  par  ragrément  des  eaux  j  ail- 
liifaïues  qu  elle  leui:  fournît  nuir  & 
j,our. 

OtiK  apperçoit  d  abord  la  fontaine- 
de  la  gerbe ,  un  bras  du  grand  canal , 
&  fur  les  cotés ,  le  parterre  orné  de 
dix  balîîns  ^  ceux  des  milieux  fonr  eu 
pièce  loi^ue  ,  &  accompagnés,  de 
deux  grands  pcés  entourés  d'un. dou- 
ble ioSL 

La  terraflTe  .eft  décorée  de  fix  co-. 
lonnes .  Tofcanes  accouplées  &  ifo- 
lées  ,  avec,  deux  figures  dans  des  ni- 
elles 9  du  pied  defquelles  foccent  trois 
nappes  ,  qui  retombant^dans  un  petit 
ba(un>,  fe  réunifient  en  une  dans  le 
foiré  régnant  le  long^du  mur &  où 
font  trois  jets.  Le  mot  qui  fbottetit 
la  rampe  de  Tefcalier ,  eft  percé  de 
Biches  rocaillées ,  &  occupées  par 
deux  figures  de  fleuves.  L  eau  de 
leurs  urnes  &  celle  que  jettenc  les 
enfSais  quigrouppent  avec  ces  figures 
retombent  en  nappe.  11  y  en  a  de  plus, 
une  troificme  au  milieu  >  qui  fort 
deiîbus.des  roçhejrs^ 
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I  .1  Placée  fur  la  gauche  9  eft-  un  fort 
Cjuhtilly.  beau  morceau  d'Architecture  y  fon 
parterre  a  cinq  jets  jouant  jour  & 
nuit.  L'efcalier  qui  y  defcend  ,  eft 
accompagné  de  deux  fontaines  en 
buffets  j  d'un  mafcaron  faifant  nap- 
pe ,  &  de  quatre  dauphins*  Le  long 
ce  la  ferre  on  voit  un  autre  buâFet 
avec  un  dauphin ,  deux  maiques  ^ 
&  deux  chevaux  marins  montés  par 
des  enfâins.  L'eau  des  deux  premiers 
tombe  dans  un  petit  canal  ^  où  elle 
fait  jouer  trois  chapeaux  ^  &  à  la 
tête  paroît  un  loup  marin.  Au-def^ 
fus  eft  une  petite  fontaine ,  formée- 
par  jQx  grenouilles  &  un  champi- 
gnon. 

La  galerie  des  Cerfs  fait  l'équerre 
avec  la  ferre  de  TOrangerie.  Elle  eft 
ouverte  en  arcades  fur  le  parterre  ^ 
&  ornée  de  cerfs  qui  portent  au  cou 
des  guirlandes  de  feuilles  de  chcne. 
11  régne  tout  du  long  un  petit  folTé 
iburni  par  une  fource  ,  ou  les  habi* 
•  tans  de  Chantilly  viennent  puifer  de 
Teau.  A  un  des  bouts  de  cette  galerie 
on  trouve  le  pavillon  des  étuves  ;  deux. 
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fâlons  occupent  Taurre  bout  ^dansl*un  — 
eft  le  billard ,  &  dans  l'autre  un  jeu 
de  galet; 

Un  petit  canal  fépare  TOrangerie 
des  bofquetS)  où  .trois  portiques.de 
treillage  coiiduifent  :  la  roue  de  For- 
tune >  l'Efcarpoiette  &  laBafculefont 
les  Jeux  qui  s'y  préfentent.  A  la  tête 
4e  rîle,  dite  du  bois  verd ,  font  huit 
chandeliers  3c  une  double  nappe.  Le 
milieu  de  ce  bofquet  eft  occupé  par: 
une  belle  décoration  de  treillage ,  un. 
portique  pour  la  perfpedive  qid  fait 
Face  au  pavillon  des  étuves  y  &.  uni 
baûîa  orne  dei  foa  jet;. 

On  y  trouve  une  jôlie.  fàlle  déco- 
rée de  deux  portiques ,  dans  l'un  det 
iquels  eft  un  bailîn  cintré  >  avec  deux 
dragons  dont  les  jets  fe  combattent^. 
\3n  appartement  verd ,  compofé  de 
trois  petites  falles  de  treillage  fe  pré^« 
fente  en  face   8c  fur  les'cotés  font  les. 
jeux  de  Boule ,  de  l'Anneau- tour nant,.. 
&  les  Caftagnettes.  On  voit  encore 
dans  cette  île  un  beau  jet ,  qui  s  élevé 
du  milieu  d'un  portique  de  treillage 
d'an  fort  bon  goût* 
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~— '  '  Au  fortir  de  ces  lieux  enchantés  J 
CHAHTuti^^^Q^^  gagnez  la-  partie  gaucRe  du 

Château  vers  la  galerie  desCerfi, 
&  vous  trouver  dans-  le  haut 

Les  Cascades  de  Beauvais^^ 

On  y  monte  par  quatre  rampes  or- 
nées de  figures  de  marbre  dans,  leurs 
extrémités.  Ces  cafcades  font  fbtmées 
de  cinq  mafcarons-  tomtant  par  deux 
coquilles  dans  un  ballîn  long  où  il  y 
•  a  neuf  jets.  Le  tout  efï  rocaillé  y  & 
chaquepilaftre  a  un  chandelier  d*èau. 
Au-deflus  eft  une  ngôle  qui  en  a  fept , 
ëc  une  pièce  d'bau  cintrée  à.  oreiilesi 
avec  trois  jets. 

Les  potagers  font  peu  éloignés  ;  &: 
au-deflbus  dans  un  parterre  de  gazoïï 
fe  voit  un  ballîn  carré  long ,  d  où  s'c- 
Içve  une  gerbe  qu'accompagnent  huit 
jets  y  dont  quatre  fortenr  des.  an^ 

Une  allée  double  de  Picéas  plantés 
entre  ce  parterre  ôc  les  cafcades:  de 
Beauyais  conduit  à. 


• 
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*ES  ENVIRONS  DI  PaMS. 

-Li  Fontaine  de  Tsnaillb. 

C*eft  une  gerbe  qui  for  t  d'une  cou- 
portée  fur  im  gros  piédeftal ,  d'où 
-€lie  retombe  par  quatre  mafques;  Plu-^ 
-fieurs  jers  s'clancent  du  pourtour  de 

la^rampe  de  gazon  qui  eaviroane cette  . 
-foijtainç. 

L  a  T  a  I  s  a  >4  D  E  R  I  « 

t 

Eft  près  de-là  ,  &  confifte  en  un 
corps  de  iogis  »  ,&c  deux  pavillons^ 
^qu'embdlilTent  Erois  petits  jardiias  en 
cerraffe  »  avec  quatre  fontaines. 

Plus  loin  on  trouve  >  eu  fuiva^u 
-un  petit  canal  ^ 

h  A  ^      A  N  D G  A  S/C  A  D  2 

Divifée  >  pour  ainfi  dire  »  en  deux 

parties.  La  première  décrit  d'abord 
une  forme  circulaire ,  avec  quatre 
gradins  de  gazon  ôc  fepc  chandeliers. 
Àu-deilbus  on  voit  un  baffin  qui  a  dans 
■foii.  milieu  un  rocher  ,  d'ûù  fort  une 
getbe  entourée  d'un  cordon  de  huit 
jets ,  laquelle  fait  quatre  nappes  gar- 

jûes  de  quinze  jers.  Huit  chandelle^ 
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43^     Voyage  Pïttorisqub.^ 

^  fourniiTent  dans  un  baflîn  plus  bas  ,* 
^HAwxuL»,      tnafques  placés  au  haut  de  petits 
jpilaftres  à  bandes  de  glaçons ,  entre- 
mêlés de  parties  cintrées  &  rocaillées 
^ui  formentiix  buiFets ,  que  fait  jouer 
un  mafque  avec  deux  dragons.  Ce 
'  ^bafSn  a  de  plus  treize  jets.  Cette  pr^ 
.  Biiere  partie  de  la  grande  cafcade  eft 
terminée  par  un  bailin  oâo^oae  gai^- 
ni  de  cinq  jets ,  &:  place  fur  un 
;graitd  palier  où  aboutirent  iîx  allées. 
La  féconde  partie  commence  par 
«deux  efcaliers  tournans  »  avec  quatre 
chandeliers  y  entre-mèlés  de  JLets  qui 
-Tetombent  par  deux  nappes  dans  un 
baffin ,  dont  les  panneaux  des  murs 
dfont  rocaillés  ^  &  d'où  s'élèvent  fix 
jets.  Cette  eau  forme  une  autre  nap» 
pe  dans  un  baifîn  garni  de  quatre  jets, 
&  fur  les  côtés  de  deux  mafcarons 
qui  fourniffent  deux  rampes  d'eica^ 
lier  y  bordées  de  cinq  chandeliers  , 
^  interrompues  par  quatre  paliers 
avec  un  jet  :  au  milieu  font  cinq  nap- 
pes ,  tombant  dans  autant  de  badins 
^  -garnis  alternativement  de  foieils  &c  de 
quatre  jets.  Toutes  ces  eaux  fe  réunit 
fent  dans  une  première  pièce  où  font 
fîx  jets  ,  puis  dans  une  féconde  où  il 

en  a  quatre  avec  un  foleil  >  &  enâii 
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DES  £NVJRON$  B2  PAUXS.     43 1 

dans  un  baifin  cintré ,  accompagné  de  ç^^i^^ 
deiiK  autres  plus  petits/ 

On  voit  daiis  le  dernier  bofquet  de 
•ce  coté -là  une  figure  pédeftre  en 
pierre  du  grand  Condé ,  &  une  piè- 
ce d'eau  carrée  avec  un  |et ,  qui  s'é- 
lève à  foixante  pieds  ^  on  le  nomme 
le  grand  jet« 

Lz  Pavillon  de  Manse 

Eft  au  haut ,  &  renferme  la  pom-> 
pe  qui  fournit  le  xéfervoir  des  eaux  ' 
jiautes  du  Château  j  que  la  rivière  ne 
peut  pas  faire  jouer.  A  l'extrémité  du 
petit  canal  qui  fait  aller  cette  poippe^ 
vous  trouvez  le  pavillon  des  eaux  , 
.où  eft  une  fource  niinéitale  tombant 
•par  un  bouillon  de  deux  pouces  ,  en- 
touré de  huit  jets  dardans  y  dans  un 
balïîn  odogone  d'une  feule  pierre. 
Âu-deifus  il  y  a  ùn  canal  d^'eau  dé' 
fource  ^  &  fur  la  gauche  un  petiç 
bois: 

Du  côté  oppofé  ,  &  fur  la  droite' 
4u  Château ,  on  monte  par  une  ram- 
pe de  fer  au  réfervoir  des  fources  t 
iieuf  foupapes  portent  aux  jets  dtf 

f>ar terre      de  T  Orangerie  Teau  de 
a  rivière  de  Senlis ,  qu'une  voûte  V- 
;a  amenée* 
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43^     Voyage  Pittoresque 


CHAMTILX.Y.     L  E  "C  A  N  A  X  D  E  S  T  a  Û  i  T  £  S  - 

£il  dans  ce  bois^,  le  long  de  la  gran^ 
de  allée.  On  Pa  ainfî  apjpellc  d'une 
très-belle  foiirce  qui  le  tournit ,  &c 
dont  l'eau  ,  pour  la  fraîcheur  &  la 
tranfparence  ,  ne  peut  mieux  être 
comparée  qu'à  la  fontaine  du  Ris  , 
t>raemeBt  des  jardim  d'Armide» 
Cexanal  eft  terminé  par  une  cafcade 
fonnée  d'un  bouillon  qui  fait  aller 
cinq  nappes  ,  qu'accompagnent  iix 
jets  forjtant  des  xocailles. 

X  £   G  H  A  N.B  C  A  K  A  , 

On  va  enfuite  vers  la  grande  chu- 
te d'eau  qui  efl  circulaire ,  &  a  trois 
nappes  qui  moutonnent-^  Ton  étendue 
qui  eft  de  quinze  pieds  par  le  haut, 
s'élargit  vers  le  bas  juf^^u'à  trente. 
Placée  à  la  tète  du  canal ,  elle  tombe 
d'abord  dans  une  pièce  d'eau  à  pans 
de  cinq  à  ûx  arpeiis.  Un  bras  d«  la  ri- 
vière de  Senlis  qui  la  forme ,  pafTe 
auparavant  dans  un  baffin  de  qua« 
rante  toifes  de  diamétie.  La  vafte 
prairie  qu  arrofe  la  civière  offre  la  ^ 
iiature  toute  iîmple>      fans  autre 

ornement 
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'ornement  que  des  beftiaux  dont  elle 
eft  toujours  couverte* 

v£n  fe  rapprochant  da  Qiateau  >  oa 
trouve 

1 

Dont  l'extrémité  conduit  à  la  fon* 
taine  de  ceUdm  entourée  de  baiuftta^ 
des  de  pierre.  Son  eau  eft  des  plus 
-limpides.  La  maifon  &  le  jaârdin  de 
Silvie  font  attenante  c'eft  un  petit 
bâtiment  d'un  féul  étagfe  jl  rez-de- 
cliauflee  >avec  un  parterrè  orné  d'O* 
rangers  ,  êc  un  bofquet  au  bout  fer- 
«lé  de  murs.  Ce  lieu  a dit-on  ,  re- 
^u  ce  nom  -  du  Pocte  Théophile  qui 
-ctoit  attaché  à  M  M.  de  Moiicnoo- 
•rency  ^  il  Ta  habité  plufieurs  années^^ 
c  eft -là  qu'il  a  célébré  dans  fes 
vers  une  Beautéide  fon  tenis  >  quoM 
n'a  jamaisconnue  que  fous  le  noin  de 
Silvie. 

A  côté  eftie  jeu  d*oie  pratiqué  dans 
un  nouveau  bofquet ,  avec  des  pies* 
xes  qui  :  marquent  les  numéros  ,  6c 
d'erpace  en  efpace  des  figures  doitiâ 
montées  fur  des  piédeftaux* 

On  Trouve  ^îus  loin  un-fbrtl>eatt 
ieu  de  mail &  un  petit  labyrinthe 
/r.  Punk.  T  . 


434     Voyage  î^ïttwcw^b - 
^  ^tié  ^  égares,  Att^ieâiis  eft  le  yem 

^'  de  Tarquebufe  formé  d'une  croix  de 

minées  par  des  portiques  de  ixia^on-- 
oerie* 

•         •  -  «. 
La  MiKAGi^mi; 

Placée  ^e  du  ]grand  ca:^ 

nal  »  a  fa  pirincipaie  encrée  fur  une  dé 
tt^  allées.  La  première  cour  eft  et) 
rampe  ,  &  ornée  de  cinq  paVillons-: 
fin  trouve  d'abord  im  la  dÎDone  le  baf^ 
fin  des  Caftors.  Da^  ceue  cour  e^ 
ime  grànde  ^piéce  plmtée  d^arbres  » 
ftvec  un  baffîtl  qui  fait  piuiieurs  nàpr 
,  pes  fufqu'sen  bas.  On  y  voit  la  Éibie 
âu  Pot  de  cerr-e  &  du  Pot  de  fer*  Les 
pèintures^du  grand  faion  repréfentent 
l'iHâloire  dliîs^  l^luûeurs  paviiloiis 
fervent  4  renfermer  divers  animaux 
«ares  venant  des  pays  éti^ati^ers  tels 
que  l'oifeau  royal ,  deux  aigles  ,  des 
%iches  toutes  blanches  »  un  bélier 
d'Angola  ou  de  Syrie,  un  chien-loup, 
^Gttces  des  cours  de  ces  pavillons 
^nt  chacune  une  fontaine  rocaillée  , 
avec  des  ai^imaux  peiots  4e  cpuleur 
-naturelle. 

b4$  de  h  M^^rie  préfenr 
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te  un  petit  canal  çoupé  de  treillages  ^ 
pour  élever  des  canards  étrangers.  U a 
|ieu  fur  la  ckroite,  vous  ap  percevez  un 
grand  balîîn ,  dont  le  milieu  eft  pavé 
^  orné  d'une  colonne  de  granit  po- 
fée  fur  un  picdeftal.  La  fon:aine  de 
Narciffe  fe  fait  aifément  remarquer  i 
ce  Berger  fê.  mire ,  &  tend  les  hfdis 
avec  tranfport  pour  embrafier  %^ 
re  ^u*il  voit  daiis  Teau. 

La  Laix£iii£ 

Offre  d'abord  une  petite  falle  or- 
née d  un  long  baâin  de  marbre  ;  il  en 
fort  un  bouiliott  d'un  pied  de  circon- 
férence ,  fourni  par  une  fource  qui  fait 
jouer  huit  bouillons  dans  un  ballgiu 
renfoncé  •&  entouré  de  très-beaux  at^ 
très.  Le  faloa  delà  Laiterie  eft  roiid , 
voûté ,  pavé  de  marbres  compartis ,  ô[ 
conftruit  d  Aine  fort  beUe  pierre  blant 
cète.  U  régne  tout  autour  à  hafuteujr 
d'appui  un  buâet  de  brèche  violette^ 
fur  lequel  ^bnt  rangés  quantité  de vai»^ 
fes  Se  de  fay^nces  aux  armes  dj&^Sh 
Â.  S.  On  a  creufé  dans  ce  metb» 
ime  rigole ,  où  Teau .eft  amenée  par 
cuuae  tètes  4s  bélier;  ,  après  avoir 


43^      Voyage  PixxoRESijuE  * 
paiTc  auparavant  par  pludeurs  vafe< 


La  Paroisse 

Bâtie  dans  le  goûc  moderne  p  eft 
fort  éclairée ,  &  a  une  bonne  Archi- 
te^l:are  en  j>ilafties  Corinthiens.  Ou 
'Voit  au  maître- Autel  une  Adoration 
des  Bergers  »  peinte  par  Houajfc.  ' 

L  ï  A  N  C  O  U  R 

^  Sa  fituation  à  la  chute  de  pluficiirj 
f^Ai^covxT.  ji^oî^tagîies  eft  extrêmement  ravorablç 
aux  eaux  qui  s'y  rendent  de  contes 
parts  en  grande  abondance.  En  face 
de  U  grille  du  Château  ^  fe  préfente 
dans  la  campagne  le  canal  du  mail , 
de  1 80  toifes  de  long  »  terminé  en  piè- 
ce d'eau  dont  la  fuperncie  fait  jouer 
«ne  n^pe  :  il  provient  de  la  petite 
tiviere  de  Béronnelle  ,  &c  ferc  de  ré- 
Xervoir  à  la  plupart  des  baflinsdu  jai:-* 
din.  Sa  plus  grande  beauté  eft  d'être 
entouré  d'un  double  rang  de  palidà- 
des  percées  en  arcades  d'environ  quin- 
ze ^ieds  »  formées  de  tiUeuis  »  dont 
.  la  tige  i^aroît  à  huit  pieds  dç  l)auteu|. 
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Entre  1  avant-couc  &  le  graiid  che- 


Jnin  on  a  creufc  un  foflfé  plein  d'eau  ^^^^^ 
qui  fe  décharge  dans  un  canal  par 
une  nappe  de  dix  pieds  de  haut.  Sa 
droite  eft  appuyée  fur  un  quincontë 
d  ormes  &  la  gauche  fur  le  corps  de^ 
Ecuries  dont  le  fond  fe  termine  en 
un  dôme  d'une  iioble  &  belle  Archi^ 
tèâure ,  qui  leur  fert  de  veftibuie* 
Ces  écuries  difpofées  en  fer  à  cheval 
font  voûtées  8c  remarquables  par  leur 
fimplicité  6c  leur  folidité»- 

Des  folfés  renfermés  entre  deux 
plate-bandes  de  gazon  entourent  le 
Château  :  ils  fon^t  bordés  d'une  bel<* 
le  baluftrade  du  coté  du  parterre  & 
de  Tavant  -  cour.  L'efcalier  mérite 
de  fixer  l'attention  des  curieux  par 
la  coupe  hàtdie  de  fes  pierres  fuf* 
pendues  en  Tair  fans  aucun  appui  ap- 
parent. Le  falon  eft  un  chef*d'œuvre 
de  goût  ^  tant  par  la  jufteflfe  de  fes 
proportions ,  que  par  la  fageffe  de 
ie$  ornemens.  On  y  admire  fîx  def^ 
û»  de  porte  peints  en  grifaille  »  &r 
imitant  les  bas-reliefs  d'une  manière' 
al  faire  illufion  :  les  amateursconnoif* 
Ùnt  le  taleiit  de  M<  tfr  ta  Porte  poui? 
ces  &)ttes  d^oumges. 
Xiaiface  duàChateau  vers  le  Le vaji^  ^ 
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répond  à  un  parterre  compofé  de  pta- 
Xwçfim»'  te-bandesde  fleurs  qui,  comme  au* 
tknt  de  rayons,  fé  Knâmtz  un.bai^ 
JÊn  au  milieu  ducjuel  eft  iia jet  d'eau*. 
Uni  amphithéâtre  de  verduK  &  de 
forme  orbiculaire  ,  où  Ton  place  les- 
Orangers  ,  fert  de  fond  à  ce  parterre*. 
A  gauche  foac  les.  bains  ,  bâtiment 
gracieux  qui  contribue  à  fa  décora-* 
tion»  > 
^ .  Le  partesce  d'eau  fîtué  au  Coa^ 
chant  efl  divifé  en  deux  parties.  La. 
fNtetmere  plus,  étevée  renferme  dans, 
foa  milieu  la  fontame  de  la  Perru- 

2ue  ,  coniiftant  en  un-  guéridon  de 
X  pieds  de  diamètre  6c  à. deux  gra- 
dins. Plufieiirscompartimens  de  fteurs:* 
renviroiiEnent  y  &c  fur  une  bande  d& 
gazon,  qui  régne  dans  toute  fa  lar- 

feur  fotit  pofés  feize  chandeliers  tom- 
ant  en  pyramide ,  &  interrompus 
par  un,  elcalier  de  dix-iiuit  pieds  de 
large  ôc  à  huit  gradins  couverts  d*eau«^ 
La  féconde  partie  de  ce  parterre  eft 
décorée  d'un  large  baffin  dans  lequel 
€ou|:es  ces  eaux  fe  précipitent  avec 
^rand  brtut.  Plus  loin  font  deuxt 
ctangs  de  .400  ffieds  de  long  Ùtt  i  o<x 
de  large  ,  orné$  d'unef  gerbë  ;^e 
f  ied&  de  h^mceur  fus-  lUk  d'a|Htage« 
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Cet  ei^femble  préience  à  la  vm  un^ 

décoration  vraiment  théâtrale.  Ne 
feroÎMl  .pas  à  foujiaites  qu  elW'  pue 

être  apperçjue  dans  fon  entier  des 

tournées  en  fens  contraire  auroieni: 
produit  Get  effet*  . .  • 

Le  grand  parterre ,  dorrt  la  fini'- 

flicité  &  1  ccendiv»  font  toute  - 1» 
eaucc  5  eft  compofc  d'immenfes  car 
,pis  de  gaxQii  ^  foute^us  de  deux  qiiim 
conces  plantés  en  hêtres,  La  tête  du 
canal  faite  en  mitok  le  couronne*.  Ce 
canal  ombrage  dans  Ta  longueur  d'alr- 
lées  d'osmes-,  eQi  terj3[iiné.paT  u^ 
chute  d'eau  furmontée  d'une  gerbe 
fiacée  au  centre:  d'un- gj^aod  b^âS^ 
entouré  de  pla^taiies/  taillés  ea  a^ea- 
dù.  Derrieire*  s'éleye  un  théâtre  ^ 
verdure  faiç  pQlir  jouiç  dutfped^ie 
de  ce  riche  mof c^au%  •  .  - 
.  Ag.^uche  du  çanal  font  les  bof- 
quets  de  l'Eglife ,  ainfî  noiiiim&  à 
cau£e  de  la  proximité  de  la  Paroi£r 
fé^  Celui  quoA  appelle  te  bofquei: 


3c  diviCé  en  cempartimens  remplis 
de  tnailiis  de  fleurs.  Un  quinconce 
lé'épines  courbées  en  berceatt  en  oo* 
çu^  le  cemi:e.  I^es  autres  bolqi^i» 


.1" 


renferment  différens  cabinets  8c  aB- 
lées  toumantes  qui  conduifent  a  làr 
grande  gerbe  dont  j'ai  |>ailé« 

Cieux  qui  font  pkces  à  la' droite 
êa  canal  oi&ent  plus  de  variété.  £n 
fe  rapprochant  du  Château  on  ren^ 
contre  d'abord  le  petit  rocker  :  c'eft 
une  cafcade  qui  tombe  dans  un  baf-- 
ûti  y  &  forme  eniÎLiice  une  pièce  d'eau 
dans  la  falie  dite  des  bouillons. 

Pius'loin  eft  le  grand  rocher.  t/AH- 
ehiteden'acherchc'ici  qu'à  imiter  la 
âmple  nature.  On  diroit  que  la  tètè 
d^une  rivière  s'eft  fait  jour  à  travers 
un-  rocher*  brut  en-  apparence ,  pour 
tomber  avec  beaucoup  dé  fracas  dans 
•nne  pièce  d'ieau  en€ouré<e  de  tilleulsv 
£n  avançant  on  trouve  la  falle  dit 
grand  |et  ^  placée  dans  un  bailin 
oâogoiie  >  il  ell  ombragé  d'un  doit- 
blé  rang  de  platanes. 

Au  milieu  d'une  vafte  falle  de 
Verdure  où  Ton  arrive  par  dix  allées  > 
s'élève  une  cuvette  de  marbre  dè 
Càrrare  d'un  feul  bloc ,  de  douze 
meds  d%  diamètre  fur  deux  de  pro- 
^d^.  l^es  moulures  Se  les  orne-* 
m^ns  qui  l'cnrichiirent  font  égale- 
ment réloge  de  TArtifte  &  Pad* 
«ûi^tior:^,  4!).  conooiiTeur»  Sa  £orm« 
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.  décrit  un  odogone ,  dont  les  pans  x^j^NccfoIiî^ 
préfentent  dans  leur  partie  inférieu- 
re des  mafcarons  &  des  mufles  de 
lions  :  des  entre-lacs  à  rofes  &  au-^ 
très  ornemens  garnilTent  les  moulu-- 
res  de  la  gorge  dont  fes  bords  font 
formés.  Du  milieu  de  ce  vafe  fore 
une  gLdiTe  cloche  <i*eatt  ^  qui  tom^ 
hant  fur  eiie^mcme  eft  verfée  en- 
lames  dans  uiin  baflin^  par  les  mafca^* 
rons.  Cette  cuvette  jQ  pscGÎteufc-  pat 
elle  -même  ,  Teft  encore  davantage- 
par  fon  antiquité.  Les  Vénitiens  la 
donnèrent  en  1500  au  Cardinal 
d*Amboife  >  Miniltre  4^  Louis  ^11^. 
par  reconnoilTance'  d^^avoir  ^  à  leur:' 
ibilicitation  engagé  fon  maitre  a 
chafTer  les  Sfbrces  du  Milanez.  Ce^ 
Prélat  en  décora  enfuite  fon  Châ-> 
teaa  de  Gaillon;  JvL  le  Gardiit al  é& 
Tavannes ,  Archevêque  de  Rouent- 
ayant  ordonné  la.  démolition  djs  la. 
mntaine  dont  cette  cuvette  faifoit 
partie- y  M.  le  Duc  d*Eftifllac  l'a.' 
achetée  9  &.l^a  fait  placer  en  17$^^ 
dans  fes  jardins  de  Liancourt. 

La  machine  hydrauiique.qiii  four- 
nit, le  grand  jet  y.,  la  cuvette  &  la** 
grande  gerbe  ne  doit  pas  être  ou-- . 
Mi^^.-.  Eue  ^  renferme  une  roue  vei>' 
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V  ticale  de  cinquante  pieds  de  diamètre»* 
qui  porte  fur  fa  circonférence  quatre- 
vingt  caiTettes  enlevant  chacune  iq» 
pintes  d'eau.  Comme  cette  roue  fait 
£sl  révolution:  em  une  minute ,  elle^ 
Jiionte  dans  ce  court  efpace  de  tems 
ï6oo  pintes»  en.  une  heure  ^6'àoo\ 
ôc  en  24  heures  1^^304000  ,  ce  quL 
&it  environ^  7100  muids.  La  riviè- 
re de  Brèche  fut  laquelle  elle  eft 
jplacce   &  celle  de  Bcronnelte  four- 
niffém  ces  belles^  eaux  qui.  jouent 
4K>nrinuellement  nuit  &  Jour.  Cel- 
lè-ci  eft  une  groCfé  fource  du  coté 
4e:  litz^Jàmi» ,  qui    été'  conduite: 
4fe  mâia  d*homme  à  Liancourt. 
*      Ctène  change  vers  le  Couchant.. 
¥n  :  gpùt  tout  difféœnt  a  prifîdé  aux: 
deffins  He  k  pafcie  des  jardins  qui^' 
lious,  tefte  à  voii^.  Ce  ne  font  plus, 
que  des  îies:,  an  pand  qtrinconce: 
4è  féènes  &  un.pre  immenfe.. 
'  lué  premier  dè  ces  m^'ceaiix  dont: 
if  étendue  peut  être  de  Saarpens  >  eft- 
€0iipé  en<  croix  par.  quatre  canisux  qu^ 
vonf  fe  rendre  au  centre  dans  une  pic- 
«re^l'eau  de  forme  oâdgôned^èimrotti 
fept  arppns.  Les  intervalles  des  ca-^ 
nivat  (ont  remplis  pac^  des  allées  top* 
Cîi^uies  y  àçsu  ialles  <;abiaeK^ii 
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'tfècce  pièce  eft  le  plus  vafte  miroir 
"rf  eau  qu  on  ait  jamais  yu  cUns  ttn 
fardin. 

•  La  grand  prc  eft  carré  ,  &  con- 
ttem  près  de  9  a  arpeiis ,  <ju'ent0ur6 
tel  double  rang  de  canaux  &  de  peii^ 
J^tièrs  de  Lombardie.  ,1 

•  Dans  Tangle  le  plus  reculé  du  quin- 
^Bbnce  eft  l'^eftymbre,  ainfi  nommée  à 
caufe  de  répaiffeur  de  fon  bois  j  c'eft 
la  partie  la  plus  éloignée ,  &  par  con^- 
féqueht  la  plut  folitaire  du  Parc.  Au 
bout  de  cette  île  paroît  une  petite-^, 
maifott.  *  fur  Teau  d'où  Ton  décou^  .  * 
Vie  nnt  tableau  champêtre  ,;tant  pat" 

le  lointain  d'un^  ifiante  campagne  ^ 
^?e  par  la  vue  d*utte'  quânfciré'  jprd- 
digieufe  de  beftiaux  qui  s*y  tîendeixt 
des  villages^  circonvoifirts- 

En-  fe  rapprochattt  du  cltemin  3C 
Vis-à-vis  ie  grahd  pré  vtjus  apperçe-: 
Vez  rîle  verte  ^  bofquet  délicieux  St 
éiégamrmeht  deffiné  ^  dont  tes<  alléet^ 


'       Il  f  a' fcfc  petites  maifons  répancîucs. 
^ns  te  Parc.  Cû  four  des  di^iticts  de  bo}0 
f  ^titr-cn  verd»  it  forme  carrée,  qui  peuvear 

contenir  huit  perfonnes.  Portés  au  miilciidcs 
cantiux  fur  quaue  pilotis  ,  ils  ont  cotiui^uiii* 
iàtioU  av£c  ks  allées  jpar  nn  p cti b'poar/ 

T  vj 
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^y^'^   qtii  forment  une  efpéce  de  labyrîiîf- 
^  '  the  conduîfent  dans  dilférens  €abi^ 
nets  de  verdure.  Le  iiience  y  eftiigrcar 
'  hiement  interromptr  partie  brait  d'u-» 
lie  chute  d'eau  placée,  de.  L'autre  coté 
de/File,  &;-fomiée  par-la^viere  de- 
Brèche  qui  tombe  de  la  hauteur  de 
neuf  pieds.  Les  deifins  de  ca  beau 
Parc  qui  peut  avo 40<xai:pens^  ibof 

•    €  Q  jM  P  1  E»G  N  £ 

% 

  4 

^^mt^ii         ^^^^  Maifon  Royatè  ^  à:  dix-hiiir 
Ueues  de  Paris^4ontS.  M.  a  fait  faire 
par  M.  Gabriel  un  plan  général  qui  Oi 
commencé  à  être,  exécuté  en  1 7  5  5 • 
.  La  principale  façade*  de  ce  Ghâ** 
teau  donne  :fur  unê  ter^rafie  en.  face 
d'une  très-grande  plaine  qui  abount 
à  la  forèc.  £lle  eft.  compoféé  d'uu 
bel  avanr- corps  orné  d'un^  Ordre 
d'Ârchicet^re  qui  ibutieac  un..enuV 
blement  fort  riche  ,  couronné  par 
une  baluârade  ,  &  régnant  tout  au«- 
tour  du  bâtiment.  Cet  avant-corps, 
qui  renfermei;a4'àpparcement  du  RoL 
eft  accompagné  de  deux  grandes  par*, 
ries  de  bâtiment  en  arrière  -  corps 
ibnt  l*uii.eJî..d€ftiAç  àJ  apparcewegir 
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Je  la  Reine.  L'autre  qui  compofe  ^^^^^^j^^^ 
celui  de  Monfienc  le  Dauphin  eft  ^ 

exécuté  avec  pureté  &  annonce  Iql 
bon.  goût  d'Architeékase  qui  carac-* 
térife.  ce.  heau  projet. 

La  terkailë.deplain  pied^à  ces  trou 
principaux  appartemens  doit  conduis 
re  par.  des  degrés*  très -décores  à  un 
nouveau  jardin^  entface  du  Château 
dans  la  plaine.  Le  mur  qui  fourieni 
aujourd'hui  les  terres  de  la  ttnziTé  ' 
ett  Taiicien  mur  des  remparts  de  la 
Ville.>âl  doit  être  fupprinié  &  fondé 
en  avant  fur  ie  terrain  du  jardin.  On 
le  dccorera.de  pilaft£es>^,  de  tabler 
d'attente ,  de  cordons  d*Architeâ:u-f 
£e  9  d'une,  baluftrade  fervant  da. 
couroniîement. 

Le  nouveau  jardin  du^Rbi  égale^ 
prefqu' en,  grandeur  celui  des  Tuile- 
ûes.  11  eft^  déjà  enceint  de  murs  ,  &a 
les  piliers, de  maçonnerie  font  faits- 
pour  les  ponts  cournans^qui  le  déga-f 
gent  dans  de  belles  avenues..  Elles* 
conduifeattoutes  â.la  forêt.  Quoique 
L'intérieur  de.  ce  jardin  ne  foit  pas 
fini ,  on  a  plaeé  fui;.desr,terrflires  de^ 
beaux  quinconces  de  tilleuls  qui  ont 
fept  allées  de  largeur  fur  ulte  longueuir 
conûdécabk.  ILdoit  ctre  accompagné 
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dune  inEmté  d'avenues  donc  pla^ 
fîeucs  font  plantées ,  &  panni  lefqiiel- 
leS'  on  diilinga^  l^avenue  Royale  quî^ 
commence  à  une  efplanade  circulaire 
&  qui  aboutit  à  h  forêt.  Elle  eft  in-*  • 
terrompue  par  un  grand  rond  d'ar- 
bres eneoHté  de  hà&tietJen  y  8c  ce  rond 
èft  coupé  par  d'autres  rayons  plantés 
d'ormes,  qui  conduisent  à  diâcrenS' 
points  de  la  foret. 

'  L'efpianade  où  rendent  trois  ave- 
mies  en  patte  d'oie  fonnera  l'entrée 
du  Roi  par  une  porte  neuve  qui  con- 
duira à  une  vafte  place  d^armesy  dans^ 
Hne  partie  de  laquelle  on  bâtit  un  des 
deux  grands  pavillons  fervaiità  accom-- 
pagner  les  ailes  du  Chateau«à  l'entrées 
de  la  cour  Royale.  ^  ^ 

'  Ces  aîles  aurônt  leur,  commumca*- 
non  par  une  colonnade  Dorique  qui 
fermera  entièrement  la  cour ,  &  qui 
lera  garnie  d'un  folFé  du  coté  de  la. 
place  d'àirmes.  Au  fond  de  la  cour& 
en  face  de  cette  colonnade  oa  conf— 
♦rutra  unfupetbe^fcatier  à.deux  ram- 
pes; Il  conduira  à  gauche  à  la  Chapel- 
te ,  &  à  droite  à  la  falle  des  Gardes. 

L'^iiitérieur  du  Château  eft  orné  de 
^Itifîeur^  dediis  de  porte  peints  par 
£iej£Qrus  <Sc  Oudrv  ^.  &l  de.  belles,cor 

G 
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"'pies  faites  par  SMman  d'iptès  difFc- 
jsens  tableaux  a  Icalie.  Un  y  voit  dur- 
Tant  ie  féjoar  du  Roi  des  tapi^ries^ 
travaillées  aux  Gobelins  fur  les  def- 
ïiixs  d'Oudiy  y  repréfentant  des  ren^ 

"dez-vous  ou  fujets  de  chalfe  pris  dans. 
!fes  plus  b^ax  points-  de  rue  de  la> 

orcr. 

En-Sice  de  ce  Palais  6c  yis-â-'iâs  de^< 
pavillons  neufs  il  y.  aura  deux  façades 
d'Hôtek  deftinn  aux  Miniflces-:  ils 
fëront  partie  de  la  décoration  de  la* 
place  d  armes ,  dont  les  eôtés  feront- 
&xmés  par  de  grandes  galferies  en  porr 
tiques  ,  à  câté  defquelles  on  prati- 
quera les  Corps  de  garde^ 

A  l'extrémité  du  Château  on**  at 
conftruit  un  jeu  de  paume,  &  y  fui- 
yant  le  projet  y  il  doit  7  avoir  de  Taur^ 
côté  une  falle  de  Spe<3:acle^. 

Dansles  nouveaux  plans ,  tes  mafles: 
&  les  diftributions  heureufes  fauvenc 
habilement  Firréguiaricé  du  terrein  r 
lorfqulls  auront  reçu  leur  entière  exe- 
cution*»  Compiegne  fera  une  des  plusi 
belles  Maifoa^  Kk)yales  de  France.. 

•     L  B^^^  s    C  A  a  M  E  L  I  T  K  s.. 

JÉL  di^ice.de  leur  grand  Autel 
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un  monument  érigé  au  Comte  dir 
Touloufe.  Sur  le  milieu  d'un  piédef-- 
cal  paroit  l'Ecu  de  fes  armes,  orné 
de  guidandes  quiifont  en  brons^  :  il 
foutient  un  ovale ,  dont  la  bordure 
de  marbre  blanc  veiné  renferme  une 
épixaphe.  Au  haut  de  cet  ovale  deux 
Anges  fupportent  le  cœur  du  Prince 
enveloppe  de  fon  manteau ,  &  group- 
pé  avec  difFérens  attributs  militaires^ 
qui  réunis  fur  la  corniche  du  piédef»- 
toi,  compofent  utt  trophée  j^Ie  tout 
€xécuté  par  M.  Lcmojrzc. 

E  in: 
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ALPHABETIQUE 

Dis  Peintres  j  Sculpteurs  &  Architec^ 
tes- nommés  dans  cette  def cripttom^ 
&  qui  nont  point  été  placés  dans* 

^  la-  Table  du  t^oya^c  Pittorefque^  de: 
Paris. 


A 


Ai 


„  tCAMtNE ,  Sculpteur  Adiéiîicn ,  élcv^ 
de  Phidias  :  il  Aoriflbit  vers  la  88^  Olym* 
piadè  9  41%  ans  avatit  J^.  C  Page  S4. 
A.N  D  R  É ,  Sculpccui  François  trcs-p eu  coor 
nu  ,100. 

AUDRAN  le  neveu(  Cl  aude  )  né  à  Lyon 
en  i^S^  9  mort  en  17 Ht  âvoic  beaucoup 

de  gcfiic  pour  les  G^ocef<jucs&  les  AràbcU 
qucs  ,  genre  de  Peinturé  connu  des  Ro«, 
mains  »  &  renouvelle  par  Raphaël  j 

AVED    (  Jacques-André- Jpfcph  )  né  à 
Douai  en  1701 ,  mort  en. 17^6.^,  fameux. 
Peintre  de  portraits^jj  } 


B 


B 


ACHELIER  (  Tean-Tacques  )  Adjoint  is 

£i»fej(re.ujc  dcl! Académie  RojralcLdcPein^ 


;i  50.        T  A  B  L  Ê 

tare ,  diftlngué  par  Tes  calens  pourpeiadl»} 
.  les  fruits;,  les,  fikurs-  &;.les  aalsQftUZ  >  3 } }  > 

ARROIS  (  François  )  ScuJpteiu: ,  né  a  Pa- 
ris en  i6j(^^  m^t  en  i,jx6  ^  loz  ,  170  , 

».  .    _  , 

BERTHIER  ,  càef  dej  Ingcaieurs:  Giograi* 

phes  du  Roi ,  I4  f.   ;    '    [  \ 
JB£KT1N  l'aîné,Scuh)teur  /  frère  du  Peintre 

de  ce  nom  ^  najcif  dîe  Paris ,  eft  mon  -en* 

'705'> n^,  1^8,  «71. 

BLANC  (Horace  le)  né  à  Lyon,  élcvc  du 
Cavaliei;  Lanfranc ,  vivoit  fous  Charkr 
IX  :  il  peignoit  «ffisz-bien  THiftoife  U 
avoît  une  bonne  couleuf.  Sa  mittiiere- 
tient  beaucoup  de  celle  du  Cavalier  d'Ar- 
pin.  Il  mourut  dans  un  âge  fore  arancé  ^ 

i^^r  -  J 

lîOfiLDÔNr  (  François  )  Sculpteur  Floren*» 

'  ■  tin ,  élevé  de  Francaville  ,  vivoit  fous 

Henri  IV  &  fous  Louis  XîU ,  ,  18a; 
BOULLONGNE  (  Madeleine  de  )  fœur 

cfesJballongnes  C  connus  dans  THiftoire 
^  de  ta  Péintdire  ^  peignoir  propi^ment  lés^ 
'  fruits  &  les  fleurs  :  née  en  1^4.6  ^  elle  fur 

admife  à  l'Académie  de  Peinture,  &  nioui-* 

ruten  x7io».88. 
BREtnt  {  tooh  dkt  )  Peintre  Ftànçois, 

du  tems  de  Henri  IV.  Après  la  morr  du 
;  Primatice  arrivée  en  i  J70  ,  il  fut  chargé 
"  dts  ouvrages  de  Peinture  les  {'lus  cou^'*^ 

I 

* 


Digitized  by  Google 


«ï'  A  JB  L  Ë.  '^ft 

-CaRLIER  (  Martin )  Scul^^tcur ,  né% 
Picnne  en  Picardie  >  dans  le  deiaier  £écie>. 

toi,  112m. 

CARREY  Jacques)  ne  à  Troyes  en  Cham- 
pagne en  16^6  ,  mort  en  172^  »  a  peinc^ 
.  î'Hiftoire  ,  jo^. 

CHAPELLE  (la.)  Arclûteâe  des  jardins  r 

iJ  cft  vivant  j  Ji8, 
CHEVALIER  (  Louis  ManfTcaux  ,  furnom- 

mé  )  Stuccatcur  du  Roi  3  64.^ 
CHEVOTET  (  Jean-Michel  i  ArchiteAe 

vivant ,  ne  à  Paris ,  membre  de  TAcadcmiC' 

d*Architefture ,  x66  ,  170,  1.9$,  411. 
CLERÎCI ,  Stuccatcur  du  Roi  ^  6  y  ipo. 
CLERIÛN .  (  Jaçques  )  Sculpteur ,  né  à  Aix 

en  16^6  y  mort  en  17 14 ,  100 ,  xo). 
CORNU  (  Jean  )  Sculpteur ,  né  à  Paris  en 

1 6 50  j  mort  en  1.71,0,  108.,  ii-S. 
.COSSIAU  ,  Peintre  Flamand  qui  travailla^ 

qael«]ttet  années-  à  Paris  fous  Lottis-  XIY  » 

,COTELLE  (  Jean  )  né  à  Paris  en  1^4; 

more  en  1 70& ,  a^peiuc  i^ornemen^avec  Cixise 

cès«if^,i9X* 
-GOZETTE  (  Charles  )  né  à  Paris,  élevé  de 

Parrocei,  dont  il  fuit  le  gearc.de  Peintiw 

y    14^  y    147  y  l^lk 

CROIX  (  la  >  Sculpteur  »  né  à  Paris  dans^  Ut 
dernier  fiéde  >  itS. 
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DeLQBEL  (Nicolas)  Pdntrc  d'Hîît 
coire,  afCcz  médiocre',  more  ea  1763 

DIEU  (  Jean  de  )  Sculpteur ,  né  à  Arles'*, 
éleVe  de  Puget >         119,  lyi ,  16^. 

D  E  S  H  A  Y  S  (  Jcan-Baptiftc  Henri  )  Pein- 
tre d*Hiftoire  ^  né  à  Rouen  en  1 2  3  o ,  mott 

en  176U  i4y>  ^      ^  . 

DOSSIER ,  Sculpteur  peu  cbnnu ,  né  à  Mailly 

près  de  Paris  dans  le'd'crnier  fiécle  ,  10^ 
DROUILLY  (  Jean  )  Sculpteur ,  né  à  Vcf- 

non  en  Normandie ,  more  à  Paris  en  i    8  , 

mi,  III  ,  112. 
DUBOIS  (  Ambroifc  &  Jean  )  mcdiocres 

Peintres  d*Hiftoire  ,  nés  à  Anvers  ,  vi- 

voient  fous  le  régne  de  Henri  IV,  Am- 
'    Iffoife  ctoic  un  (fe  (es  valets  de  chambre , 

3-79  ,      y  ,  187  ,  ^9A^ 
DURAMEAU  (Louis)  né  à  Paris  ,  Peintre 
d'Hifi;oirc ,  agréé  à  T Académie  de  Peintu- 
re ,  ixi, 

DU  RUSÉ  ,  Architcfte  ,  qui  vivoit  foirs 
Zouis  XIV.  Il  fut  d'abord  Contrôleur  de 
Saine  Germain  ,  &  cnfuite  de  Marij.  j 

4 

E 

ElOY  (Saint)  Evêquc  Je  hToyon ,  ni 
vers  Vart  dans  le  village  de  Ch^&tât 
à  deux  lieues  de  Limoges  >  excelloit  en  Oïkf^ 
vages  d'Orfèvrerie ,  ^  S^. 


ai 


T  A^L  £,  ASP 

i 

FeVKJE  (le)  Sculpteur  »  fié  à  Anvers^ 

ICI ,  103  ^  io8, 

'    fOGGINI  (Guy-Bcndît)  habile  Sculpteur^ 

né  à  lioxence  en  1^51,  mourut  au  corn- 
.  snencemenc  de  et  fiéclc  ,  158^  177* 
FJRtANCINE  (  Jean-Nicolas  de  )  ^riginair^ 

de  îloience ,  pft  mort  fcptuagénairc 

ÎRANQUE  (  François  )  né  à  Avignon ,  mçm- 
bse  de  l'Académie  d'Af ciiiteâuir  ,  i^.x. 

FREMERY  ,  Sculpteur  de  Paris  ,  qui  vivoit 
dans  le  dernict  ficcle ,  loz  ,  118,  1 3  >  - 

fREMINET  (  Martin  )  né  à  Paris  en  1567, 
mort  en  1^19  ^  fut  bon  Peintre  d'HiC^ 
^oire  &  grand DeIBnateui ,  mais  très-i9«r- 
niéié ,  i?^*  / 

G  ALLANT  ,  Archîtcftc  vivant ,  In^ecw 

tcur  du  château  de  Vcrfailks  ,147* 
GILLET  (  Nicolas  -  François  )  né  à  Paris  , 

Sculpteur  de  T  Académie  de  Peinture,  j  50^ 
élRARD  liabilc  Archiieftc  François  dm 

fiécle  dernier ,  jj  , 
GRAND  ,  (  Pierrc-Gcrmain  le  )  Architcftc 

vivant,  48. 
CRANIER  ( Pierre )  Sculpteur ,  né  aux 

.  ^  Mateillesprès  de  Montpellier,  en  X^JJ  . 
'    more  en  1715  ,  103  ,  10^  ,  iz8. 
GUEARD  ,  Sculpteur  vivant  ,3^3. 

4Çyj^SP;]&R]^         Arc)4tcâc  0c  Pk^ttJf, 
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des  bâcimeos  du  Bac  de  WiJteitibciig  i  * 

GinBERT,SculptcuT  François,  vivant,  165, 
<ïUIDI  (  Domiaicjue)  Sculpteur,  ëlcvc  de 
,  TAlgarde  ,  naquit  à  Urbin  ,  6c  Jnoiuut  fu£ 
ia  £q  du  dernier  ûéclc  »  i }  }• 

H 

_  «  * 

H  ARD Y  ,  Sculpteur  François ,  mort  dc^ 
purs  quelques  années,  10 j  ,  173,  » 

H£RPIN  (Jacques  )Scuipcettr«  né 4 Paris  , 
*  101 ,  117. 

HOEY  {  Jean  de  )  Peintre  d'Hiftoirc,  né  i 
Xeydc  en  1545,  mort  en  1 6 1  y  ,  vivoit 
fous  Henri  IV ,  dont  il  étoit  un  des  valets 
de  chambre^  18S  ,  z^j. 

(Jacques  )Scdlptcar,  ni'à 
©ar-leDuccn  14V  mort  en  16^1  , 
111  y  ïiy  j  13.6. 

HULOT  »  Sculpteur  François  très^peu  con- 
nu, jjj^. 

HUTINOT  (  Pierre  )  Sculpteur  ,  né  à  Pa^  , 
.xisica  1^1^,  more  ea  16.7^^  ijy»  - 


l 


AMIN  (  Fran^ojis  )  Archîtfiâe  Franf>i$  ^ 
.  ^uiyivoic  fous  Henri  IV,  171* 
JOUVENET ,  frère  du  fameux  Peintre  de 
ccnom ,  écoit  dcRouen,  &  Sculpteur^  loz^ 

ISLE  (  Jeaa-Càkarks  Garnier  d*  )  né  ea 
1^97, mort  en  1755  ^  étoit  Architcftc  ôc 
a dpnn/é d£  beaux  deifins  4c;  jardins^  }o,^ 
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JUS  TE '(Jean)  Sculpteur,  né  à  Tours/ 
^ui  Yi¥oit  ibus  f  ran^ois  L  }  ^  o*        • .  < . 

L 

ILaVI^ON»  ScuJptcur  d'Anvers  j  117, 
LAUiR.ENt  (  Ptcrrc-Jofcph  )  habile  Mé^ 

chanicièn  ,  Chevalier  de  l'Ordre  de  Saint 
Michel  y  né  dans  ie  Hainaut.  Ses  bras  axr 
tifieieis  lui  ont  fait  beauccmp  <i'hoanear  « 

Î^EGERET  ,  Sculpteur  François ,  qui  cxcel^ 
Jioic  fu^couc  à  fculpcer  des  Cruciiix  ^  lox  , 
.  108. 

tEN  F ANT  <  Pierre  )  né  à  Anec  préfr de 

Dreux ,  Peintre  de  batailles ,  &  membre  de 
l'Académie  de  Peinture  3  146,  147.     '  ^ 
L  O  Y  H  ,  jcuipt&ur  Eiançois ,  peu  connu  ^ 

M 

jVf  AMCHOLE  (  le  )  Peintre  ïîamand ,  qui 

a  bien  traiié  rHiftpirc^  304. 

^ANSART  de  Jouy  (Jeanj  Lieutenant  pour 
Je  Roi4ans  la  Province  de  Bourbonnois» 
£is  du  Comte  de  Sagone ,  Architeâe  vi^ 
vaut  :  c'cft  fur  Tes  deflîns  ^u'on  bâtit  If 
portail  de  S.  Euftache^  3  54. 

I^ANSART  de  Lcvy  (  Jacqucs-Hardouin  ) 
•  fon  frère ,  petit-fiis  du  ^meux  J.  H.  Maop 

*  fan ,  eft  vivant  &  membrp  âe  rAcadéœii5 
d'Architecflurc  ,  8  ,  145* 

OSASSE  (  Jean-Baptifle,)  Peintre  en  minia- 
ture, m^rtJeA  17^7  (kf^W  âge  ttç$-»v^> 


T  A  B  L  fe^ 

^idASSOU  {ïcnou  )  Sculpteur ,  ne  k  RV 
cbclieuea  16)}^  mon  en  i6$^^  m» 

MAUPERCHÉ  (  Henri  )  Payfagiftc,  nék 

Paris £n  1601,  mon  en  i68j^, 
M I  LLE  J  (  Jofepli-Francifquc  .)  Peintre 
.  d^Hiftoice^  né  û  lafei:c„  ôc  membre  de 

rAcadéinie>  144* 
MONPER  (  Joffc  )^Payfagiftc  ïlamand ,  ne 

vers  Tan  1580  ,  xj- 
MONT  (  Edme  du  )  Sculpteur^  ne  à  Paris  , 

&  agrié  à  T Académie  de  Peinture  ,  34. 
MORAND  (  Antoine)  né  à PontcirauX'Ctt 
Bre/îe ,  habile  Mcchanicicn,  more  au  com- 
mencement de  ce  ficelé  ,69. 
MOSNlERj  Sculpteur  né  à  Blois ,  lou 

V 

I^AJOU  (  Auguftin  )  Sculpteur ,  né  à  Pa» 
,  xis  4  &  Piofe&ur  de  l'Académie  de  Peiuto- 

TARCIEUX  (  Antoine  de  )  membre  de  TA- 
'   cadémie  des  Sciences  8c  de  celle  de  Berlin^ 
néiCeiToa»  Biecèfe  d*Uzés  en  «70}  , 

PARROCEL  (  Pierre)  ,  dit  Parroccl  d'Avi- 
gnon ^  né  à  Avignon  en  16^4  ,  mort  en 
t7J9  3  a  bien  peint  THiftoirc^  a^y. 
TASSEMENT, In  génieur*  du  Roi  ^  ^  j  • 
PERDRIX  {  Michel  lit  )  Sculpteur  ide  Pa- 
ris, 

PEYROTTE  ,  Peintre  vivant ,  ne  à  Lyoa» 
connu  paé  Tes  calens  pour  peindre  ici  îfiwts 

Se  les  fruits,  187,  x 
i^ORTE  (Horace Roland  Henti  de  la}  mcm* 

brc 
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Ifrc  de  TAcadémie  de  Peinture  ,4^7» 
PRIMATICE ,  (  François  le  )  Abbé  de  Saine 

Martin  ,  ne  à  Bologne  en  1490  ,  moïc  eu 
I J70 ,  fut  Arcfaitefte  ,  &  habile  Peintre 
d'Hifloire^  180,  i8x  »  387* 

R  A  O  N  9  (  Jean  )  Sculpteur ,  né  à  Paris  ea 
xt\t  yWmtecL  1707-^  105  ,  108^ 
114,  rft^y  140* 

RAYOL,  Sculpteur  ,  né  eu  Languedoc  ,101, 
101 ,  1x4, 

ROB5I A ,  <  Cefar-della  )  Sculpteut  Florentin 
qui  fiot  appelli  en  France  p^r  François  I  ». 

ROETTIERS  le  fils  ,  Graveur  Général  en 
Xurvivance  ^  Graveur  particulier  de  la 
Monnoie  de  Paris  :  il  cfk  de  l'Académie  de 
Peinture  3  14^. 

ROGER  SCHABOL ,  Fondeur  5c  Sculpteur^ 
ne  à  BruKlles ,  mort  il.  y  a  (quarante  ans  ^ 

RONDELET  (  Guillaume  )  étoit  Peintre 

de  François  1 ,  1^  3. 
&OS£LLI  (  Mathieu)  né  à  Florence,  fut 
le  meilleur  élevé  du  Paflignano.  Il  y  mou- 
rut fort  âgé  en  ij'^o,  193. 
ROUSSEAU  (  Jacques  )  né  à  Paris  en  1^31^ 
inorten  1^95  >  fameux  Peintre  d*Archi- 
.  t^asr  &  de  Peifpeâive  que  le  tems  a  preTw* 

tomes  détntices ,  ^9 
J^OUX  (  Maître  )  né  à  Florenceicn  149^ , 
.  mort  en  1 541  5  Peintre  dVHiftoire  ,  doué 
-  4!' un  beau  génie  *  mais  qui  aimoit  le  bi** 
.    sactt^&rexstâordituiilte^^So*  f 

*  Y 


45»  TABLE. 

s  • 

ScHEEMACKERS  (  Hçnri  )  Sculptcut  ^ 
ne  à  Aavcis,  mon:  il  y  a  près  de  trentç 
ans  j  xii, 

SBRLIO  <  Sébaftien  )  ciflebre  Architeâe^ 
né  à  Bologne  3  âciiiTeit  en  1544^  2,74, 

V  E  (  Gilberp  de  )  Peiotre  d*Hiftairc  , 
né  à  Moulins  ea  1^15  »  more  en  i^^8  » 

,  87  3  ^91  »  ^06, 

SPHEYMAN  ,  Payfagifte  3  niort  il  y  a  cavi- 
roii  quarante  ans  »  iji.    '  ! 

SJI£MA&T  (  François  )  né  à  Douai  ,  avoit 
un  rare  talent  pour  copier  les  tableaux  des 
fîrands-Maîtrcs  :  il  cft  mort  en  1740  ,  âgé. 
d  environ  70  ans  »       >  447* 

T 

T  OUCHE  (de  la)  Arcbiteâe  vivant  ; 

T  U  S  S  A  R  D  ,  Sculpteur  vivjuit .  3  8  3, 


.\^AL  (du)  Architefte  François  du  der* 

nier  ficcle  ,  38^. 
VANLOO  (  Louis-Michel)  ancien  Rcc- 

teuc  de  l'Académie,  Ecuyer,  Chevalier  d^ 

l'Ordre  de  Saint  Michel ,  premier  Peintre 
'  du  Roi  d'Efpngne  ,  &  Direfteur  des  Elè- 
ves protégés  par  le  Roi ,  67  ,  14^. 

y^N^pp  (  Charleç  -  Aia^dée  )  né  à  Pacis 


» 
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Adjoint  à  Profcâear ,  &  Peintre  du  Roi  âft 
Pruflc ,  1 44.  '  * 

VeRNLT  le  cadec.  Peintre  François ,  vivant, 

3  37* 

YIGIER.  (  Philibert  )  Sculpteur  ,  né  à  Moil« 
lins  en  t6}6  ^  mort  en  171^  ,  105. 

VIGNOLE  (  Jacques  Batozii ,  dit  )  fameux 
Architcdle,  né  en  i^oy  2  Vignole  dans  le 
Territoire  de  Bologne ,  mourut  en  157}  ^ 

VILLARS  (Louis  de)  Arehitefte  vivant, 

né  à  Troycs  en  Champagne ,  444. 

VILLE  (  k  Chevalier  de  )  Ingénieur  Lié- 
geois du  dernier  (iéclc ,  a  inventé  la  Ma- 
ehinedeMgrIy  qui  joua  pour  la  première 
fois  en  i  (68i ,  175?. 

.WLKBRECK  ,  Sculpteur  de  TAcadcmie  de 
Saint  Lac,  i^i* 


Fin  de  la  Taèic. 
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Cuivrages  d&  Mcjfuurs  De^alUtrÀ^Ar- 
gcnvillc^j  Maures  des  Comptes^ 

J^Paieqû  de  la  vie  des  plus  Êuneux  Pciû^ 
très ,  avec  leurs  portraits ,  8c  les  indtca* 

tioDS  de  leurs  principaux  Ouvrages  ,  par 
M.  d'Aigcavilk  ^  nouvelie  édition  corri« 
gée  ik  augmentée,  Paris  tj4x ^  4  voL 

i6  liv* 

«Supplément  à  la  vie  des  plus  fameux  Pein- 
tres ,  Paris  1 7  5 1  >  I  vol.  in-^^,  9  U 
Jgiftoire  (  T  J  Naturelle  eclaiccie  dans  une  de 
Tes  parties  principales  ^. la Clonchyliogie  9 
qui  traite  des  Coquillages  Je  mer  ,  de 
rivière  &  de  terre  ;  nouvelle  édition  ,  aiig- 
xnencée  de  la  Zooniorphofe  ,  ou  repréfen^ 
tatfon  des  animaux  qui  habitent  les  Co^ 
quilles  ,  6c  d'un  appendice  de  trois  plan- 
ches ,  pat  M.  d*Argcnville  ,  Paris.  17  J7  > 
I  ^foL  in-^  y  grand  papier ,  fig.        4S  l. 
w—Le  même  Ouvrage  peint  &  colorié  <l*aprè& 
nature^  lavé  ^  réglé  ,  doré  fur  tranche ,  ma- 
roquin avec  Dentelle  ,                 140  1. 
La  Zoomorphofe  ou  Repréfentation  des  Ani« 
maux  qui  habitent  les  Coquilles  j;  par  le 
^  même ,  i  vol.  in^^                      i  j  L 
Appendice  àz  trois  nouvellesplanchcs  ajou- 
tées aux  anciennes  de  ia  Conchyliologie  6c 
leur  explication  j  fe  vend  au/Ii  broché  fé* 
parément.  3  K 
Hiftoire  (  1*  )  Naturelle  éclaircic  dans  une 

de  fcs  parties  principales  <  TOry^giogie^ 
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mi  ttaite  des  terres ,  des  piertes ,  fofw 
nies  y  métaux  8l  minéraux ,  par  le  m£« 
me,  Paris  17JJ,  i  voL  in-^,  grand pa^ 
pier.fig.  30J. 

Voyage  Pittorerque  de  Paris,  ou  iadicaâoa 
de  ce  qu'il  y  à  de  plus  beau  en  cette 
grande  Ville ,  en  Peinture ,  Sculpture  & 
Architcrturc  ,  par  M.  d'Argenville  le  fils  ; 
quatrième  édition  >  Puris  ij6f,  i  voL 
in^i%,fig.  3  1.  liC 

^Vojrage  Pitcorefque  des  environs  de  Paris  , 
ou  dcfcription  des  Maifoiis  Royales  ,  Châ- 
teaux »  auues  lieux  de  Plaifancc  Ccués  à 
quinze  lieues  aux  environs  de  cette  ville» 
par  le  même;  troiltéme  édition  »  corrigée 
&.  augmentce,  Pt^ris  176$^  1  voL  in-iz^^ 

3 1.  IX  r» 


Hiftoire  Naturelle  éclaircie  dans  une  ^le 

fcs  parties  principales  ,  rOrnithoIogic  , 
qui  traite  des  Oifeaux  de  terre  ,  de  mer 
&  de  rivière,  tant  de  nos  climats  que  des 
Pays  étrangers  3  Ouvrage  traduit  au  La* 
tin  du  Synopfis  avium  «  Ray  ,  augmen- 
té d*un  grand  nombre  de  dcfcriprions  5C 
de  remarques  liîiloriqu.:s  fur  le  caractère 
des  OifeauXj  leur  tn4uftrie  8c  leurs  ru- 
Tes.  Par  M.  Salerne  ,  Doéleur  en  Méde-- 
cinc  j  Corrcfpondant  de  rAcadcmic  lloya- 
le  des  Sc  iences.  f^oL  in-^^.  grand  papier  ^ 
enrichi  de  }  i  Planches  deiCnées  d*^prè$ 
nature,  3^  I. 

le  mcme  Ouvrage  peint  &  colorie  d'ap.cs 
nature  ^  du  prix  de  150  liv.  relié  en  maso- 
quin. 

V  iij 


^JEioîoffC  >  ou  Traité  du  Roflîgnot  ;  coiite-^ 
nant  la  manière  de  ie  prendre  au  filet  ^  de 

le  nourrir  facilement  en  Cage ,  &  d'en 
avoir  le  chant  pendant  toute  Tannée ,  Par 
ris  1751^  irt'iz  ^fig.  il.  16  C. 

.Traité  des  Dianaants  écs  Perles,  od  Von. 
conddere  leur  importance ,  leur  valeur , 

•  &' ou  l'on  donne  la  vraie  Méthode  de  les 
tailler ,  Ouvrage  traduit  de  l'Anglois^pas 
M.  Chapotio  de  Saintl^aurenc^itm  17  j }  t 


Digitized  by  Googl 


\appkobatioit: 

i 

J'Ai  lu  par  ordre  de  Monfeigneiir 
le  y -  Chancelier  ^  U  Voyage 

Pittorefquc  de  Pdris  j  &  celui  des  en- 
virons :  ces  deux  ouvrages  ont  été 
imprimés  plufieurs  fois  :  c'eft  une 
marque  qu'ils  font  utiles  &  agréa-  . 
Mes.  Fait  à  Paris ,  ce  x^.  Juin  jy6B. 

MONTCA&VILLE.  • 

PRIFILÉGE  DU  ROL 

ILaOv  I S  9  {xur  'k  grâce  de  Dieu  y 

Roi  de  France  èc  de  Navarre  :  A  nos 
ornés  &:  ieaux  ConfeiUers  les  Gens; 
tenant  nos  Cours  de  Parlement  y 
Maîtres  des  Requêtes  ordinaires  de 
aiotre  Hôtel,  Grand-Confeil ,  Prevôc 
de  Paris ,  Baillifs ,  Sénéchaux ,  leuci^ 
Lieutenants  Civils  ,  &  autres  nos 
Juâjciers  cju'il  appartiendra ,  Salut» 
"Notre  aine  le  Sieur  Debure  Pere  ^ 
Libraire  à  Paris ,  nous  a  fait  expofer 
^u'il  delîreroit  faire  réimprimer  & 

donnei:  au  Faillie  dos  Quvirages  qui 
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tont  pour  titre  :  Enumeratio  FoJJl-^ 

lium;  Hifioirc  Naturelle  éclaircle  dans 
trois  de  Jes pûncipales parties  ^  la  Con^ 
chyliologieiV  Oryclholo^ic^  V  Ornitho^ 
logie  3  avec  Planches  en  tailleHloucô  ; 
Abrégé  de  la  Vie  des  plus  fameux 
Peintres  ^  avec  leurs  Portraits  graves 
en  tadU  -douce  ;  les  Voyages  PittorcJ^ 
ques  de  Paris  &  de  fes  environs^  avec 
Figures  en  taille-douce  ,  par  M.  d^Ar^ 
genviî/e ,  Maître  dés  Comptes  ;  Ta-^ 
bleau  des  Mciladiçs  ;  - Manuel  de  Cha-^ 
rite  ;  Defcription  abrégée  des  Plantes 
Ufuclles  employées  dans  le  Manuel df 
Charité  ;  Cours  de  Médecine  Pratique  y 
par  M.  Arnault  de  Nobleville  ^  Doc- 
teur en  Médecine  ;  s'il  nous  plaifoit  lui 
accorder  nos  Lettres  de  Privilège  pour 
cenécelTaires.  A  ces  causes  ,  voulant 
favorablement  traiter.  l'£xpo£ant  ^ 
nous  lui  avons  permis  &  permettoœ 
par  ces  Préfentes  de  faire  réimprimer 
iefdits  Ouvrages  autant  de  fois  que 
bon  lui  femblera ,  de  les  vendre,  fai- 
re vendre  &  débiter  par  -  tout  notre 
Royaume,  pendant  le  temps  de  quin- 
ze années  confécutives ,  à  compter  da 
jour  de  la  date  des  Préfenres.  Faifons 
idéfenfi^s  à  tous  Imprimeurs ,  Librair 
,rjes  >  &  siucres  perfpnnes  de  quelque 
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Qualité  &:  condition  qu'elles  foienr , 

d'en  introduite  de  réimpreâion  étran« 
gère  dans  aucun  lieu  de  notre  obcif- 
lance  y  comme  auili  de  réimprimer  » 
faire  réimprimer  ,  vendre, faire  ven^ 
dre  9  débiter  »  ni  contrefaire  Lefdits 
Ouvrages ,  ni  d'en  faire  aucun  Ex- 
trait ,  fous  quelque  prétexte  que  ce 
puiffe  ctre ,  fans  lapermiflionexprefTe 
&  par  écrit  dudit  Expofant  ,  ou  de 
celui  qui  aura  droit  de  lui ,  à  peine 
de  confifcaiion  des  Exemplaires  conr 
trefaits,  de  trois  mille  livres  d'amen- 
de contre  chacun  des  contrevenants» 
dont  un  tiers  à  Nous  y  un  tiers  à  l'Ho- 
tel-Dieu  de  Paris  \  &  l'autre  tiers  au^ 
dit  Expofant ,  ou  à  ceux  qui  auronjt 
droit  de  lui  y  6c  de  eous  dépens ,  dom*- 
mages  &  intérêts  j  à  la  charge  que  ces 
Préfentes  feront  enregiftrées  tout  au 
long  fur  le  Regiftre  de  la  Commua 
nauté  des  Imprimeurs  &  Libraires  de  * 
paris ,  dans  trois  mois  de  la  date  d% 
celles  ;  que  la  réimpreffion  defdits 
ouvrages  fera  faite  dans  notre  Royau- 
ine ,  Se  non  ailleurs ,  en  beau  papier 
&  beaux  caraâeres  ^  conformément 
aux  Réglemens  de  la  Librairie ,  ôc 
notamment  à  celui  du  i  o  Avril  1715^ 

â  peine  de  déchéance  du  préfe&t  l?n^ 


vilége }  qu  avant  de  les  expofer  44 

vente  ,  les  Imprimés  qui  auront  fer- 
vis  de  copie  à  la  rcimpreilion  defdics 
.Ouvrages ,  feront  remis  dans  le  mê- 
me état  où  l'Approbation  y  aura  été 
donnée  ,  es  mains  de  notre  très-cher 
&  féal  Chevalier  Chancelier  de  f  rau- 
ce  y  le  Sieur  de  Lam oignon  ,  &  qu'il 
en  fera  enfuire  remis  deux  Ëxemplai-* 
res  de  chacun  dans  notre  Bibliotlie- 
que  publique ,  un^dans  celle  de  notre  . 
Château  du  Louvre  ,  un  dans  celle 
dudit  Sieur  de  Lamoignon ,  &  un  dans 
celle  de  notre  très-cher  &  féal  Che- 
valier Vice-Chancelier  ,  Garde  des 
Sceaux  de  France  ,  le  Sieur  de  Mau- 
poti  ;  le  tout  à  peine  de  nullité  des 
Préfentes  :  du  contenu  defqueiles 
vous  mandons  6c  enjoignons  de  faire 
jouir  ledit  Expofant  &  fes  ayans-cau- 
^e ,  pleinement  &c  pailîbleœent,  fans 
fouftrir  qu'il  lui  foit  fait  aucun  trou* 
ble  ou  empêchement.  Voulons  que  la 
Copie  des  Préfentes ,  qui  fera  impri- 
mée tout  au  long  au  commencement 
ou  à  la  fin  defdits  Ouvrages ,  foit 
tenue  pour  dûement  iîgnifiée  ,  Se 

3u'aux  Copies  collationnées  par  l'un 
e  nos  ames  féaux  Cohfeillers-Secrc- 
taires  >  foi  foit  ajoutée  comme  à  i'O; 
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ïîgînal.  Commandons  au  premier  no^ 
rre  H  tuilier  ou  Sergent  fur  ce  requis  , 
de  faire  pour  l'exécution  d'icelles  tous 
aâ:e$  requis  &  néceffaires  »  fans  de-? 

^  mander  autre  permiflîon  ,  &  nonob- 
ftant  clameur  de  haro ,  Charte  Nor^ 
mande  ,  8c  Lettres  à  ce  contraires. 
Car  tel  eil  notre  plaifii*  Donné  à 
Paris  le  dix-huiticme  jour  du  mois  de 
Juin»  1-an  de  Grâce  mil  fept  cent  foi- 
:ifante-lix,  &  de  notre  Régne  lexin- 

*  quanta  -  unième.  Par  le  Roi  en  {im 
ÇQiifeil,  LEjBEGUE. 

Regifiréfur  le  Regiftrc  XFI  de  la 
Chambre  Royale  &  Syndicale  des  ii- 
braire^  &  Imprimeurs  de  Paris  j  N^. 
801  j/b/.  484 ,  conformément  au  Re^ 

glement  de  ly^j.  A  Paris  ce  premier . 

Juillet  \'j66.  G  ANE  AU  ,  %ndic. 


.  ,  £  R.  R  A  X  Af 

•  •     ,     ^  ■ 

6.  ligae  4.  M.  Vaffé^  ajou* 
jtez  Allegrain  j  de  Batijfe  &  Dupont^ 
Ibid.  lig.  ij,  ajoute:^.  Toutes  les 
dlftributions  &  décorations  intérieur 
res  pi>t  été  faite,^  fpijs  la  cpjftdijite  4© 


.  Pag.  7»  Ug»  ^  ajouu^^  Dans  les  boi^ 
que ts  on  remarque  quatre  vafes  cî\m,  ^ 
rcavailadbevé,^  un  groappeen  pier«> 
ise  de  Tonnerre^  repréfentant  T  Amoiic 
&  Pfyché  y  d'imô  agréable  compoii- 
tien  :  ces  fculptures  ont  été  faites  paj 

Pag.  }7.  lig,  1  j  ^  le  Prince  ^  /i/^j. 
le  Chevalier. 

Pag*  7a.,  lig,  ix  ,  vainqueur,  Ujl 
vainqueur. 

Pag.  1 6  8.  lig.  i<5  ^  interroœp ,  /i/I 
interrompt. 

Pag.  i6^,  lig.  x6  ,  fingnliere>  /i/T 
itngiiliere» 

.  Pag»  170. .lig.  dernière,  par  J?ar-- 
rais  ^  a]onte:i.  Thierry  y  a  afaftêittle' 
draperie  avec  xaJO^t  d'art ,  qu'il  eft 
dimciie  de  s'en  appercevoir  :  il  lui  a 
donné  de  la  modelHe  fans  nuire  à  fa 
beauté.  *  * 

'   Pag.  166.  lig.  ZI ,  dé  crouler ,  /i/I 
4'écrouler.    -    •  - 

P^g*  $Q^^  lig*  1 5  ,  avec^  /i/Iavesç^ 


J)c  rimprimçtk de  la  Veiive SIMON,  Imprimeur 
S.  A.  S.  Monfcigneur  le  FdiXce  de  Condé.  ' 
«c  dcl'Aicfacyticbé^IttcdesMa^ilfius^  17^8^ 
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